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Contenant la deuxieme partie êC les planches des
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, deux volumes.

Par M. ViLLA^s , Médecin de l’Hôpital Militaire de
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OBSEnrATlON S.

Ce 2.® Frontifpice , peut être placé à
la page 581 , ou à la page 855 : dans ce

dernier cas , on peut y joindre les planches

des deux volumes; dans le premier, le volu-

me fe trouvera partagé en deux parties & les

planches devront faire un^ cahier à part; les

volumes étant trop conhdérables pour être

inférées parmi le? feuillets où, elles fe trou- .

vent citées.

Les planches VI. XIII. & XV. du II.® vo-

lume fe trouvant répétées, ce volume en a 18

au lieu de i 5.

Celles du III.® vol.., commençant à la 19.®,

fe fuivent par leurs n.^^,mais la ,22.® y étant

deux fois par erreur ^ celle où fe, trouvent les

Leontodon &c., eft, la 25®.’ .

La 52.® ayant été portée fur la 5
5.*

3 ce n.*

fe trouve manquer, mais il n’eft pas cité dans

l’ouvrage.
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ClaJJe X. Secl. I. Décandrie. 581

Classe X. DECANDRIE. Plantes à dix

étamines.

A FImites herbacées. 'rA>*sCAi.

429. DICTAMNUS. Linn. Gen.n. 5^4.

Le Diftame blanc ou Fraxinelle.

Calice de cinq feuilles, cinq pecales ouverts : les filets

des étamines font parfemés de points glanduleux : le

fruit eft compofé de trois capfules réunies 5c irrégulières.

DICTAMNUS albus. Scopol. Carn. 47^, * Linn. Syjl.

254. fpec. 548.
Fraxinella. Cluf hijf. Renealm. fpec. 122. T. 121.

Garid. ipi. T. 58.

Le Diétame blanc ou Fraxinelle , ell; une plante de
deux pieds environ

,
fes tiges font ramifiées , fes feuilles

font ailées, alfez femblables à celles du frêne, mais

plus petites. Les fleurs viennent fur des épis longs qui

terminent les rameaux. Elles font pentapetales
, irrégu-

lières
, à dix étamines & à un feul piftil ; ce piftil de-

vient un fruit à trois capfules. Elle vient dans les pays

chauds, à Orange, au Buis. M. le chevalier de Saulci

& M. Charmeilen ont trouvé près de Mont-Dauphin ,

au deflTus de Guilleflre,

Cette plante efl aromatique , échauffante , diaphoré-

tique & emménagogue. Jufqu’ici, la médecine n’a pas

fixe d'une maniéré fatisfaifante les ulages qu’on en peut

faire contre les poifons
,

les fievres malignes, les réglés

ou lochies fupprimées , les maladies de la peau , 5cc.

„43 °- MONOTROPA. Linn. Gen.n. 585.
cvj Hypopithy

S

ou Orohancholdes.
»— Ses fleurs font de quatre ou cinq petales. Le nombre

' des étamines efl double
, & le fruit efl une capfule ovale,

*^fillonnée, divifée en quatre ou cinq loges
, louvcnt de
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582 Hijlolrt des Plantes de Dauphine.

même par quatre ou cinq bactans, renfermant des fe-

mcnces menues comme de la fciure de bois.

MONOTROPA hvpopithjs. Hall. hijl. n. 1002. * Œd.
Tab. 232. Linn. S)Jl. IL 280.

Monotropa floribus lateralibus odandris
, terminai!

decandro. Linn. fpec. 555. Syll. 12. 296.

Orobanchûides nojlras jiore oblongo
, jiavejcente. T. ad. acad.

1706. 107.

Orobanche hypopithys lutea. Menz. pvgiîl. rar. T III. f. 2.

Cette plante a beaucoup de rapport avec les Orobanches

^

de il me paroit qu’on devroit la rapprocher de ce genre
,

malgré la flruéture contraire des fleurs. Elle a fa tige

fans feuilles
,
garnie d’écailles d’un blanc jaunâtre, étant

jeune , & devient d"un noir ferrugineux par la maturité.

Ses écailles fe redrellent alors , la tige & les fleurs à

quatre ou cinq fegments , à huit ou dix étamines
,

fe

développent. 11 leur fuccede un fruit oblong
, à cinq

battans
,
qui s’ouvre par le haut. Elle vient dans les bois

,

fous les pins
, les lapins

, les hêtres
, aux environs de

Grenoble
,
à Saint-Eynard , dans le Diois , le Gapençois

,

le Champfaur , & prefque par-tout.

431 • RUTA. Linn. Gen. n. 565. LaRue.
Ses fleurs font de quatre pétales

,
excepté celle du

(Centre qui en a cinq dans un calice divifé en autant de

parties. Le fruit ell à quatre ou cinq loges relativement

a la proportion des autres parties.

I. RUTA montana. Park. theat. 133. 134* Cluf. hijb.

CXXXVj.

RutA foliisfub tripinnatis
,
Rriélinîmis , ramis floriferis

fub umbellatis, floribus fecundis,

Ruîa
(
montana ) foliis bipinnatis , Jîoribusfpicatisfecundis ,

fpicis divaricato corymbofis. Læfl. it. Iiifp. 140. *

Ruîa foliis dtiplicaîo pinnaüs
, linearibus lanceolatis. Hall.

hijî. n. 1004.
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' Ruta foliis decompofitis laciniis linearibus. Ger. prov. 377.
Ruta filvejîns fumariœ foliis. ShaW. fpec. J 20. J
Ruta filvejîris. Camer. Epit. ^ÿfHort. 150. minor. B.

pin. 335. T. injl. 257. Linné fpec. 54p. Cluf; app.

aller, icon.

Ruta filvefris minima. Ger. Emac. 12.^^.

Peganium narbonenfiuin. Lob. adverf. 3po. obf. 507. Rai

hif. 874.
B. R. Aîontana varietas

, foliis linearibus nec lanceolatis,

Linn. fyft. 12. 293.

Cette Rue a les feuilles décompofées , 6c les folioles

cylindriques, très-étroites , un peu femblables à celles

du Sefeli glaucum. Linn. La tige eft droite 6c fimple , fes

fleurs
,
quoique alternes , font tournées du même côté ,

6c portées fur des rameaux qui partent prefque d’un même
point; ce qui les fait paroitre en ombelle. Les pétales

font au nombre de quatre , entiers
, un peu concaves

,

avec un bord entier 6c membraneux.

Je ne doute pas quelle ne fafle une efpece très-dif-

tincle de la fuivante
,

quoique Linné ait penfé le con-

traire. Elle vient à Orange , fur une montagne qui eft

auprès de la ville
, au deffus du Çirque 6c ailleurs , dans

les pays chauds 6c fecs. Vivace.

2. RUTA chalepenfis. Linn. Syjl. II, 2Ô3. Alant. 6g.
BlakWel. icon. 7.

Ruta foliis duplicato pinnatis, lobulis ovatis. Hall.

hijl. n. 1003, *

Ruta foliisfupra decompofitis petalis ciliatis. Linn. fyfl. 1 2.

fFec. 548.
Ruta chalepenfis latifolia , petalis villis fcatentibus. Herm,

Lugdb. 431. Vaill. Alfcr. 246. *

Ruta fatidifflma foliis plerumque pinnatis
,
petalis concavis ,

furfum ciliato laceris.

J’ai obfervé cette efpece à Saint-Paul - Trois-Châteaux.

Ses feuilles font épailTes , obtufes , 6c fimplement ailées

ou ternées. Les pétales font creufés en forme de cueillere,

avec des grands cils applatis qui bordent leur circon-
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584 Hijloire des Plantes de Dauphine.

ference’; elle eft d’une odeur infupportable. Jejcroisqu^elle

n’eft qu’une variété de l’efpece fuivante. Les efpeces de

Rue font apéritives
,
emmenagogues

, antihiftériques,

un peu fondantes & céphaliques. On s’en fert contre les

fbiblefles des nerfs, les fuflfu fions ,
les paralifies comnaen-

çantes , les maux hyftériques, &c.

RUTA
(
graveolens.

)
Linn. fpec. 548. SjJl. II. z6^.

Allion. Flor.. n. 1 024.

Ruta fylveftris major , foliorum lobis ad extremitate

dilatatis &interdum cordatis. Manet, virid. Florent. 77.
Elle différé peu de la précédente , excepté que fes

pétales fon? plus entiers. On la trouve à Vars près de

Grenoble, en quantité.

432 • TRIBULUS. Linn. Gen. n. 580.

La Croix du Chevalier.

Calice divifé en cinq parties
,
cinq petales ouverts ;

dix étamines fans piftils j le fruit eft compofé de cinq

capfules ouvertes en étoile
,

bolfelées , épineufes.

TRIBULUS terrejîris. Linn. Syft. II. 278. Lob. icon.

part.jlI.^sSq. Dod. cereai 223.

TrIBULUS toliis fexjugatis fub oequalibus, feminibu»

quadncornibus. Linn. fpec. 554 -

Trihulus foliis aqualibus duodenis , fniâu quadricorni.

Hall. hijf. n. 947.
La Croix de Chevalier eft une petite plante rampante

,

a feuilles pinnées
, alfez femblables à celles d’une plante

légumineufe ; fes fleurs font jaunes, petites & prcfque

axillaires. Elle vient aux environs de Sifteron , & ailleurs

dans les pays chauds. Annuelle.

433- GARIDELLA. Linn. Gen. n. 620.

La Garidel.

Calice pentaphylle coloré ; cinq neélaires bilabiés &
bifides ; dix étamines ,

trois piftils ,
trois capliiles à

plufieurs femences la chacune.
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GARIDELLA nigellajtmm. Linn. Syft. II. ^68. fpec.

608. Hort, upf. 108.

GaRIDELLA foliis tenuiffime divifis. Ga.v\d. prov. 203.

39 ’

Cette plante a des feuilles bipirmées ,
dont les fegments

écartés font capillaires & pointus 5 la tige s'élève à un

pied environ Ôc fe ramifie ; fes fleurs font noirâtres

,

irrégulières & fertonnées. Elle vient dans les Baronnies

aux environs de Montelimart ,
dans les pays chauds.

Annuelle.

434 • OXALIS. Linn. Gen. n. 644.

L’Alleluia ou Pain à Concou.
Les petales font coadhérents par l’onglet >• la capfule

pentagone s’ouvre par les angles.

1. OXALIS acetofella. Linn. Syft. II. 388. Oxys.

Scop. carn. n. 561. ed. I. 485.

OxALIS fcapo unifloro, foliis ternatis , radice fquamofo

articulata. Linn. fpec, 620. Hall. hijl. pz8.

Oxys flore albo, Tourn. infl. 88. Garid. 34^.
Trifolium acetofum. Math, valgr. 555* Lugd. 1355.

ed. fr. II. 242. Camer. epit. 584. fig. 2.

La petite Ofeille ou Surelle , a les feuilles comme le

Trefle ,• la faveur de l’Ofeille & la fleur de Géranium.

Elle vient fous les haies ombragées 6c les bois
,

par-

tout, Vivace.

2. OXALIS corniculata. Vol. I. 324. Linn. Syft. II.

3p2. Oxys. Scop. 5^2.

OxALiS caule ramofo diflufo
,
pedunculis umbelliferis.

L,ïnn. fpec. 62^. Clilf. 175. Ger. 43 1.

Oxys
(
lutea. Tour. infl. 88. J. B. H. 388.) jîavojlore.

Clufi A//?, ccxlix. Cam. 584. fig. 1.

L’Alleluia à fleur jaune
,
a les feuilles comme la

précédente, mais plus petites & velues ; la tige fe ramifie.

11 vient dans les jardins & les terres cultivées. Vivace.

Ces plantes font acides , tempérantes
, antifeptiques’

& rafraichüTantes.
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Les femences de la première font enveloppées dans

une membrane ( aryllus
)

,

outre la capfule qui , lorfqu’on

écarte les futures de cette derniere , fe renverfe par fon

élallicité naturelle , avec une telle viteffe
,

qu’il faut

beaucoup de patience & d’adrefle pour en faifir la ftruéture

Sc le méchanifme ; les petites femences font par ce moyen
jettées à plus d’un pied çà Sc là autour de la plante

,

quelquefois dans les yeux de l’obfervateur qui cherche

à furprendre les fecrets de la nature.

B. Plantes li^neufes,

435 • CERCIS.Linn.Gen.n.5
5
5.Tourn,

injl. 646. T. 4I4.
Son calice eil d’une feule piece divifé ên cinq parties

irrégulières.

La corolle eft de cinq petales ,
imitant une fleur papi-

lionacée , dont la caréné eft divifée en deux.

Les étamines au nombre de dix , comme les légumi-

neufes ; mais elles ne font point réunies , ce qui la dif-

tingue facilement.

Le fruit eft une goufle applatie ,
uniloculaire , renfer-

mant quelques femences réniformes.

CERCIS fiUquaJIrum Linn. Syft. IL 24^. fpec. 5^4.
Caft. Dur. 41 Tourn. inff. 647.

Cercis foliis cordato orbiculatis glabris. Hort. Clif.

156. Hort. upf. Gouan. Hort. 203. Bot. Alonjp,

2p2, Royen prod. 463. RauWolf.yZor. orient, n 13 1,

'Arbor Judce. DoA, pempt. jSô. C. B. Math. I7I.

Acacia. Mâth. Lugd. i6i.ed. fr. I. 135. 185.

Cet arbre eft connu des jardiniers à caufe de la beauté

de fes fleurs qui font printanières , & forment des épis

touffus d’un beau rouge autour des branches avant le

développement des feuilles ; celles-ci font rondes ,
nettes

,

réniformes Sc fans velouté. H vient naturellement aux

environs de Monteliraart , Sc ailleurs dans les pays

chauds.
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PYROLA, Linn. Gen. n. 598.

La Pyrole.

La corolle eft à cinq pétales
, Q à quatre dans la 6^,

efpece ) , la capfule pentagone , & a cinq loges remplies

de femences très-petites.

I. PYROLA rotundifolia. Linn. Œd. Dan. T. ex. Linn.

Syff. IL 299.
Pyrola ftaminibus afeendentibus

,
pillillo declinato.

Linn, 567. Flor. Lapp. n. 1^9.

Pyrola rotundifolia major. C. B. pin. 19 1. T. injl. iy6.

Rai fyll. exter. 211. *

Pyrola. J. B. III. Dod. pempt. 198.

La Pyrole eft commune dans les bois ombragés , le

long des fontaines. Ses feuilles font entières
,
arrondies

,

d’un verd jaunâtre , comme celles de la poirée blanche.

Le piftil de la fleur s’écarte des étamines dans cette ef-

pece. Vivace.

2. PYROLA minor. Scop, Carn. 484. Linn. Syft. II. 299.
Pyrola floribus racemofis difperfis ftaminibus piftil-

lisque reélis. Linn. fpec. 5^7.
Pyrolafoliisfubrotundis tubis reélis. Hall. hijl. 1 009. Enum.

420. opufe. Bot. 82. *

Elle eft un peu plus petite que la précédente. Le
piftil eft droit

,
au milieu des étamines. Elle eft plus rare

en Dauphiné ; j’en ai trouvé aux environs de Lafffey &
de la montagne des Hayes près de Briançon. M. Chaix

l’a trouvée commune aux environs de la Roche. Vivace.

9. PYROLA fecunda. Scop. Carn. 483. Œd. Dan. T.

cccccij. Linn. Syjl. II. 900.

Pyrola racemo unilaterali. Linn. fpec. ^6/. Hall.

hifi. 1008. Flor. lapp. n. 168. *

Ambrofia montana. Lugd. 1148. Ed.fr. II. r[^.icon.èona.

Celle-ci s’élève un peu : fes feuilles font pointues &
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d’un verd foncé. Ses fleurs & fes fruits font toutes tour-

nées fur le même côté. Elle vient dans les bois
,
à l’om-

bre
, aflez communément par-tout. Vivace.

On emploie indifféremment les trois efpeces comme
toniques

, aflringentes & vulnéraires extérieurement &
intérieurement. Elles entrent dans le Faltranck ou vul-

néraire SuilTe.

4. PYROLA hybrida.

Pyrola foliis fubrotundo-acuminatis ferrulatis j fcapo

angulofo fub unifloro.

Cette plante a les feuilles comme l’efpece précédente

,

mais elles font beaucoup plus petites : elles font dures

,

minces, avec de petites; dentellures aiguës, dirigées vers

fon extrémité ; ce qui la diftingue des deux fuivantes.

Sa fleur efl femblable à celle de l’efpece précédente
,
elle

a dix étamines & un piftil droit au centre
,

affis fur un

germe à cinq angles obtus
,
qui devient le fruit. Le llig-

mate efl anifi divifé en cinq parties à fon extrémité. Elle

vient dans les bois du Noyer en Champfaur, au pied

des fapins
,
parmi les mouffes , avec la Saxifraga cunei^

folia. Linn. Elle eft très-rare. Vivace.

5. PYROLA unifiera. Linn. S\JI. II, ^00. Œder. Fl.

Dan. Tab. viij. Gort. Flor. ingr. 66.
*

Pyrola
(

fioribus decandris
) ,

fcapo unifloro. Linn.

fpec. y

(

58 . Flor. Lapp. n. i 6~],
*

Pyrola foliis obtufis fubrotundis acute crenafis
,

flore ample.

Pyrola III. Cluf. pann. 50p. minima, hid, cxviij.

6 . PYROLA nnijiora, Halleri.

Pyrola foliis obtufis crenulatis , flore oRandro.

Pyrola fcapo unifloro. Hall. it. herc. n. 21. *

Je crois que ces deux plantes ne font que des variétés

d’une même efpece, comme la quatrième en efl; peut-être

une de la troifieme. La derniere efl: plus rare ; elle efl

plus petite, fes feuilles font plus obtufes ,
d’un verd obfcur.

Sa fleur efl aufli moins grande , Sc n’a que quatre fouilles
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5iii calice
,
quatre pétales

,
huit étamines , un piftil alongé,

terminé par un (ligmate a quatre pointes, L autre efl

plus grande i les feuilles^font plus elliptiques, cl un verd

plus clair 5 la fl^r efb plus grande
,
concave y

penchee ,

d'une odeur* ag^able. Le piftil fe termine par un ftig-

mate à cinq pointes. Elle vient dans les bois al ombre

,

parmi les fapins & dans les melezes : elle eft tres-

commune dans le Queyras ,
au CoLde R.oart ,

&c. On

voit une ou deux bradées ou écailles fous la fleur ,
ce

qui eft commun aux trois efpeces. La cinquième eft très-

rare
j

je l’ai trouvée dans les bois du Noyer. Vivace.

437 - ARBÜTUS. Linn. Gen. n. 596.

L’Arboufier.

Le calice eft de cinq petites feuilles : la fleur eft mo-

nopetale
,

en grelot ,
découpée en cinq parties à fon

extrémité. Le Iruit renferme dans la fleur ,
eft une baye

farineufe qui contient cinq femences.

ARBUTUS alpina. Œd. Fl. Dan. T. Ixxiij. Linn. Syji. IL

298.

ArbutUS caulibus procumbentibus ,
foliis rugofîs fer-

ratis. lÂnn. fpec. ^ 66 . Flor. Lapp. n. i6i. *

Vitis idæa foliis oblongis albicantibus. C. B. pin. 47 '^’

injl. 5o8 .

Vitis idaa. Cluf. hift. 6 l. * I. pann. 78.

L’Arboufier des Alpes eft un arbrifleau qui traine par

terre , & s’étend fort loin : les tiges fe ramifient beau-

coup
, & font couvertes d’une écorce qui fe fépare par

feuillets. Les feuilles font oblongues , un peu velues &
peu crenées; mais remplies de rugofités qui les rendent

agréables à la vue. Les fleurs font de couleur blanche

,

monopétales , en grelot. Le fruit qui leur fuccede , eft

une baye comprimée en deflus, verte au commencement,
rouge ou noirâtre étant mûre. Il vient fur les montagnes

les plus élevées , où il couvre des efpeces de terrein con-

fldérable, à la Grande-Chartreafe , à Saint-Hugon
, &c.
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ARBUTUS ulva urft. Scop. Carn. 48^. CEd. Fl. Dan.
T xxxiij. Linn. S)jl. II Cluf. hijl. 63, T.
iuj}. 5P9 .

Arbutus caulibus procumbcntibus
, foliis inregerrimis.

Linn. 366. Flor. Lapp. 162. Ta^. 6 /3.Hall./i//?.

n. 1018. jE/jw/7z. 415. Hort, Qiff. i(>3.Gmel. iv. 118.

Radix idœa putaia & uva wfî. J. B. I. 523.
La Buflerole efl un fous-arbri (feau rampant qui s’étend

& le multiplie fort loin , fur les terreins fecs & mon-
tagneux

, expofés au nord. Ses tiges approchent un peu
de celles de la précédente : fes feuilles lont épaifl'es

,
d’im

vert foncé, folides comme celles du buis, & pcrfillenc

tout l’hiver. Les fleurs font blanches, monopetales, en
grelot avec un filet rouge fur le bord. Les anthères ont

deux filets à leur partie poftérieure
, deux pores fupé-

rieurement par où s’échappe la pouflîcre fécondante , &
un bulbe au bas du filet

, flruclure lîngulierc. Le fruit

eft une baye rouge ,
de couleur vive , remplie de pulpe

farineulé
, & de trois ou quatre pépins. Les montagnes-

au nord du Champfaur
,

celles d’Embrun , de Gap ,

du Devoluy, &c. en font remplies. Elle efl: moins com-

mune aux environs de Grenoble
,
on en trouve fur le mont

Rachet , à la Grande-Chartreufe , fur les montagnes de

Lans, & fur toute la partie expoféc au nord, depuis

Saint-Nilier
,
ainli que lur le haut de Gras, le Glandaz

près de Die.

On a beaucoup vanté les vertus lythontriptiques des

fouilles de ce fous-arbrifleau ,
mais le célébré de Haller

remarque quelles ne conviennent pas toujours, & qu’il

s’efl: mieux trouvé lui-même de l’eau d’orge
,
pour une ma-

ladie de la veifie. Il y a afiez d’expériences répétées pour

Gonftater fa vertu diurétique 5c déterfive. Son ufage excite

les urines
,
déterge les glaires des reins 6c de la velTie ,

au point d’occafionner des ardeurs chez les tempéramens-

fanguins ,
bilieux

,
qui n’ont pas foin de tempérer cette

boilfon par le repos, le régime ôc les boitions adou^

cillantes. Elle foulage les gens pales
,
gouteux

,
graveleux,

& fait fouvent rendre des glaires mêlées de graviers.
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1

Cette plante peut être employée avec avantage pour

îa teinture en noir y ôc pour la tanerie c^ui detruiftnc

nos bois. Voy. Linn. Amxn. I. iioj
'

M. Hell Baily du Landfer m’envoya des environs

de Valence ,
en 1783 ,

l’Arbutus unedo. Linn. Syjf. II.

297 ,
mais comme je ne l’ai pas trouvé en Dauphné,

je n’ai pas cru devoir l’inrerer ici.

438 • RHODODENDRUM. Linn. Gen,

n. 592. Le Laurier des Alpes.

La corolle eft monopétale ,
infundibuliforme ,

dans un

calice de cinq feuilles , & la capfule a cinq loges rem-

plies de femences très-menues.

RHODODENDRUM fermgineum. Linn. Sy/f. II. 289.

Scop. Carrt. 479. Hall, hijî. n, 1015. *

RHODODENDRUM folüs glabris fubtus leprofis
, corollis

infundibuliformibus. Linn. fpec. 562.

Chamœrhododendros alpina glabra. T. injî. 604. Hall, ad

Scheuchz. app. iv. 72. *

Rofa alpina. Gefn. Hort.

Le Laurier rofe des Alpes , eft un arbrifteau toujours

verd : fes feuilles font lancéolées ,
toujours vertes & cou-

vertes de rouille brune par deftbus. Ses fleurs font d’une

belle couleur rouge ,
mais fi fugaces & fi tendres qu’on

ne peut jamais les conferver dans les herbiers ; on trouve

fouvent fur cette efpece
,
une gale applatie & boffelée

de couleur blanche, remplie de petits vers (1). Les ani-

maux ne mangent fa feuille que par faim ou par mé-
garde. Il couvre les fommets des montagnes expofées au
nord; c’eft de tous les arbrilTeaux celui qui s’élève lepliis

haut dans les Alpes , & celui qui indique les termes des

bois en Dauphiné comme en Lapponie. Il eft fouvent la

feule reflTource des bergers
,
pour faire du feu dans ces

(i) Voyez Scheuchzer, itin, aîp, II. T. 19. f, i. a. 3, Spieel-
Ipagog. p. 41,
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climats glacés. Les lievres blancs rongent - quelquefois

quelque peu de fon écorce en hiver
, lorl'que les neiges

couvrent toutes les autres plantes.

RHODODENDRUM hirfutum, Scop. Carn. 480.
Rhododendrum foliis ciiiatis midis , corollis infun-

dibuliformibus. Linn. yjb^c. ^62.
Rhododendrum foliis ûvalis ciiiatis fublus pimdatis. Hall.

ijl. lo>6. *
Charnarododendros alpina villofa, T, injî. ^04.
Ledum alpinum. Clul. hijl. 82. Pann. 74.
Cette elpece a les feuilles plus courtes, obtufes & ci-

liées fur leurs bords ; elles n’ont pas de rouille en defiTous ,

mais quelques points roiiffatres qui s’obfervent également
fur le calice & la corolle. Il eft plus rare que le pré-

cédent, J’en ai deux échantillons que je crois du fond

du Valgaudemar
, d’un endroit moins élevé ôc moins froid

que ceux où fe trouve le précédent.

J’ai fait quelques tentatives heureufes pour faire tom-
ber les croûtes dartrcufes , ou autres maladies de la peau

,

en employant les fleurs, les gales ou la décoélion des

feuilles de ces plantes Leur âcreté médiocrement mor-

dante fans être corrofîve
,
me fait efperer que nos Rho-

dodendrum pourroient fuppléer au R. chryfanthum (1) que

les RulTes employent avec fuccès contre les douleurs re-

belles , les maladies arthritiques , la gale & autres ma-
ladies de la peau. Nos effais nous ont appris qu’on peut

donner fon infufion & fa décoélion à petite dofe 6c fans

danger pour les malades.

Le Ledum palujire. Linn. Syft. IL 289. exidoit dans

l’herbier de Berard
,

6c il eft probable qu’il fe trouve

dans les marais de la province : un négociant qui arrivoit

du Canada , m’en remit des feuilles, en me difant qu’elles

appartenoient à un arbre inconnu , avec lequel les fau-

vagesfe guerifîoient de leurs maladies fecrettes ,
ainfi que

des douleurs chroniques de toute cfpece. De cet apperçu ,

(i) lÂnn, fil. fuppl. p. 237. Gmel IV. 121. 123,

de
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de ce que les bocaniftes du nord nous onc appris au fujet

de cette plante
,
& de ce que dit Linné , ainG que des

Rliododendrum (l)
,
plantes qui ont le plus grand rapport ,

il réfulte quelles font utiles pour les rhumatifmes & autres

douleurs rebelles ,
fur-tout à la fuite des maladies fecrectes^

Seâion- IL Les Caryôphyllees. Fam, XX.
Vol. I. p. I 22 & 142.

A. Digynie.

439 - DIANTHUS. Linn. Gen. 674,
L’CEillet.

Le calice monophylle cylindrique , efl; accompagné de

quatre écailles à fa bafc ; la capfule également cylin-

drique renferme plufieurs femences & s'ouvre en cinq

parties à fon extrémité.

* A plujîeurs fleurs enflemhle,

I. DIANTHUS Hirlus. Tab. xlvj. D. Scaber. Chaix.

Vol. I. 331. D. rupejîris r L. fil, fiuppL 240.

DiaNTHUS caille foliifque fcabris flori'.uiS panicLilatis,

fquamis ariftatis calice brevioribus.

Ses tiges
, hautes d’un pied à un pied 5c demi *

minces , un peu rudes par une efpece de duvet
,

fe

ramifient, 5c les feuilles d’abord ciliées font rudes
,
prin-

cipalement fur les bords ; elles ont à peine une ligne

de large , 5c font réunies à leur bafe ; les fleurs une à

une, deux à deux, ou trois à trois, font pédunculées ;

les écailles lancéolées
,
terminées par un« arête , égalent

prefque le tube du calice; la corolle cil rouge
,
uniforme,

munie de quelques poils
,

petite 5c manife.fiement dentée;

les petales font difiindds. Il vient à Aubefagne dans le

Chamnfaur. M. Chaix l’a trouvé dans les bois de chênes

à Reynier dans la haute Provence.

(1) Obflacul. medicincz, Amæn. II. 7.

Tom. III, Pp



594 liijloire des Plantes de Dauphine.

Ohferv. Cctce plante étoit dans les herbiers du frere

Gabriel Ibus le nom D. rupeftris Linn. //. /. c. mais il

paroïc que les écailles très-courtes
, obtufes de cette ef-

pcce , excluent ce nom.

2. DIANTHÜS Chaiî I-992. *

DiaNTHUS floribus lubaggregatis , Iquamis calicem

vix æquantibus, corollâ zonatim infcripta
,
caule

foliifque lævibus.

Caryophyllus barbalus angujlifolius
,

petalis ruhris maculis

purpuieis & villis ciixinatini difpofitis. Seg. veron. I.

458. n 7. T. 8.

Ses tiges s’élèvent à un pied ; elles font lilTes & plus

épaitles que celles du précédent ; fes feuilles tendres

ont deux lignes de largeur
,

forment une gaine de trois

lignes à la tige ; la difpofition des fleurs fur deux ou
trois rameaux , eft la même que dans celui-là j les

écailles longues , arguës , inégales , font tantôt plus

courtes , tantôt égales au calice ; la corolle eft grande ,

parfaitement plane
, d’un pouce de. diamètre, profondé-

ment découpée , rouge , ornée d’un cercle foncé de

pourpre autour du centre , & garnie de poils purpurins ;

les pétales fe touchent les unes les autres fans aucune

oreillette fur l’onglet. Il vient à Rambaud , à la Baftie-

neuve près de Gap, à Embrun. Nous en avons cueilli

une variété fur le Mont-Genevre a tiges plus petites , donc

les petales font moins découpés
,
plus petits

,
plus foncés,

êc les écailles plus courtes que le calice de la moitié.

9. DIANTHÜS vaginatus. Ch. vol. I. 990. *

DianTHUS floribus confertim aggregatis , fquamis

calice brevioribus ftrigofis, foliis caulem vaginan-

tibus

.

Caryophyllus filvejîris flore riibro plurlmo de fummo caule

prodeunte. Seg. veron. I. 494. n. 2. tab. 7. fig. 2.

lia fes tiges & fes feuilles femblables à celles du pré-

cédent, mais les feuilles caulinaires comme des gaines,

inveftiflènt la tige à chaque nœud à la longueur de

demi pouce , ou du tiers de leur longueur i la tige eft
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terminée par un bouquet fourni de fleurs feflîles
,

qui

s’épanouiflent fucceflâvement les Unes après les autres à

écailles larges ,
terminées en arêtes feches & plus courtes

de la moitié que le calice > la corolle ell rouge avec

des veines plus foncées, crenée fur fes bords, légère-

ment velue & fans oreillettes à l’onglet. Il vient à Men-
teyer , à Furmeyer dans les prés

, &c. Vivace.

4. DIANTHUS Carthufianorum. Linn.Syft.il 332.
ÔlANTHUS floribus fub aggregatis, fquamis calicinis

ovatis ariftatis ,
tubum fub æquantibus, foliis linea-

ribus trinerviis. Linn.j^^c. y 85 . Ger.prov. 410. Scop.

carn. n. 504.
Caryophyllus filvejîris vulgaris latifolius. C. B. pin. 20ÿ,

Tourn. injl.

Caryophyllüs arvenfis ,
.caliculo florum numerofo. Loef.^or.

prujf. ^9. tab, 7.

Caiyophylli filvejîres. Math, valgr. 579.
Bi Caryophyllüs barbatus tenuifolius pyrenaicus , raiice

craffa. l'ourn. herb. ficc.

L’Œillet des Chartreux eft connu des fleuriftes ; fes

feuilles font minces & en ruban à trois nervures
j fes

fleurs viennent plufieurs enfemble dans des calices rou-

geâtres à l’extrémité de la tige 5 chaque calice a deux
écailles à fa bafe

,
qui fe terminent en pointe alcngée

de la longueur du calice. Il vient dans les terreins fur le

long des chemins, dans le Champfaur, à Aubefagne
, à

Seiffins près de Grenoble ôc ailleurs; on cultive fes variétés

à fleurs doubles dans les jardins. Vivace.

5. DIANTHUS armeria. Linn. Syft. II. Œd
Tab. ccxxx. bona.

Dianthus floribus aggregatis fafoiculatis
, fquamis

calicinis lanceolacis vUloiis tubum æquantibus. Linn.

J'pec. y 8 5 .

Caryophyllüs barbatus filvejiris. C. B, pin. 208. Tourn.
in/i. 335.

Viola barbuta anguJUfolia. Lugd. 8 1 0, ed. fr. I. 699.
P p 2
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Sa tige droite s’élève à la hauteur d’un pied ou un

peu plus 5 Tes heurs rouges font fort petites j les petales

ne font pas arrondis à leur extrémité , mais elliptiques

ou lancéolés
,
avec une pointe obtufe & trois ou quatre

dcntellures latérales; fon calice eft velu. Il vient aux

environs de Grenoble, dans le Vaulnavey , à Vizille
,

à Saint-Bartheleiny , à Gap & ailleurs. Annuel.

6. DIANTHUS prolifer. Linn. Syft. II. 999. CEd.

lab. ccxxj.

DianthUS doribus aggregatis capitatis ; fquamis ca-

licinis ovatis obtufis inuticis tubum fuperantibus.

Linn. fpeL. ygy. Raiger Gedan. 1 17. n. 2.*

Caryophylius fiive^ris prolifer. C. B.pi/ï. 209. Tourn. injl.

333 - 433 - '''4 %•
L’Œillet proliféré elt une petite plante annuelle qui

a la tige dure
,
ramifiée à fa bafe Ôc prefque ligneufe ;

les fleurs viennent dans un calice dur , roulTâtre & plus

court que celui des autres efpeces ; le calice le trouve

renfermé entre des écailles large s ,
obtufes & cartila-

gineufes ; fes fleurs font rouges & petites ; chaque plante

n’en a cpi’une dans les terreins maigres , & fait une

variété appellée par M. Linné, Dianthus diminutus Syft. II.

994. fpec. 587 ; ailleurs cette fleur fe multiplie
,
c’eft-à-

dire qu’il en croit d’autres à côté de la première
,
qui

s’épanouiflTent fucceffiveinent une à une , & forment enfin

plufieurs capfules ramaflées en boule , comme celles du

d’faux. Linn. Il vient dans les campagnes fablonneufes

,

prefque par-tout. Annuel.

** A jleurs folitaires.

7. DIANTBIUS cutjop/îy/Zui'. Linn. S\ft. II. 994.
Dianthus flonbus folitariis , fquamis calicinis fubova-

tis brevilfimis, corolhs crenatis. Linn. 587.
Tunica ramis unifîoris & bijloris

,
petalis levibus

,
Jfipulis

calicinis brevijimis. Hall, hijî, n. ^ Enum.
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Caryophyllus filvejlris flore rubro inodoro , calice ohlongo

cum brevioribus unguibus. Segu. veron. I. 435. T. '7.

f. 3. *

Caryophyllus filveflris biflorus C. B. pin. 209. Rai. hiff,

990. n. 15.

B. Caryophyllus filveflris Immilis flore unico. C, B. pw. 209.
ex Hall. Enum. 983. 8.

C. Caryophyllus Q imbricaîus ') fpicam frumenti referons, L,
hort. Clifl. 16^. philofoph. botan. 12.

La racine aflfez groffe produit une efpece de gazon,
d’où s’élèvent quelques tiges hautes d’un pied, ou même
de deux dans la première variété; celle-ci fe ramifie,

& on la croit avec raifon la mere des œillets qui font les

délices des fleuriftes. M. Chaix , en la cultivant, l’a vue
devenir femi-double. La fécondé variété n’en différé que
par fa tige ordinairement fimple & uniflore; leurs feuilles

font dures & très-étroites,* la corolle efl affez grande,
glabre

,
d’un rouge blanc de chair ou de rofe

,
prefque

lans odeur. Elles viennent fur les rochers , fur les co-

teaux expofés au midi ; ce font les œillets des habitants

des montagnes. La troifieme variété eff fingimere ; les

écaillés du calice fe multipliant par une longue férié

,

forment comme un épi d’un demi pied & même plus.

Elle vient naturellement 6c toujours à fleurs fimples, aux
environs de Grenoble

, fur les murs 6c le long des rem-
parts. Vivace.

- 8. DIANTHUS fubacaulis,

Dianthus foliis cefpitofis lanceolato fubulatis rigidis

,

fquamis calice dimidio brevioribus acutis , caule

unifloro.

Cette efpece efl; très-petite; elle a le port de YAre-

naria juniperina L. avant le développement de la fleur ;

mais fes feuilles font glabres, la fleur efl; petite, pur-

purine 5c crenée
; la tige efl; dure

,
prefque l'gneufe à fa

bafe
,
au point qu’il efl; poffible que ce foit l’individu

intermédiaire par lequel la nature paffe de l’œillet com-

mun D. caryophyllus L- aux D. frulicofus 6c arboreus L.

,

L P 5
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donc on trouve d’autres gradations fur les bords de la

mer. Ceci paroic d’autant plus probable, que notre plante

ne fe trouve que fur les montagnes arides de la partie

méridionale de la province, aux environs du Buis, fur

le mont Ventoux, &c. Vivace.

Obf. Je n’ai fu diftinguer le D. virgineus. L Syfl. II.

938. * Scop. carn. n. 509. *

,

des variétés nombreafes de

l’œillet commun.

9. DIANTHUS delioides. Linn. II. 555. Œd.

fl. dan. T. 527.
Dianthus floribus folltariis , fquamis calicinis lanceo-

latis binis , corollis crenatis. Linn. Jpec. 488.

Caviophyllus minimus pulchellus fupinus ,
maculis aureis ar^

genteifve afperfls. Lob. icon. 444.
Cariophyllusfimplex fupinus latifolius. C. Vt.pin. 208. Rai.

hift. 990. n. II.* T. 332. Hall. it. hercyn, 178.

Cariophyllus vij. Cluf. hi/i. 285.

Les tiges foibles ,
filiformes de ce petit œillet s’éten-

dent en dorme de gazon , & fe propagent ou fe mar-

cotenc nreme par leurs nœuds ; les feuilles radicales ibnc

obtufes
,
les autres font oblongues

,
linéaires

,
prefque fem-

blables à celles de l’HylTope ,• la fleur efl; petite , folitaire

,

les écailles du calice font aiguës
,

plus courtes de moi-

tié que le tube qui efl: grêle; les pétales, d’un rouge

de rofe , font peints par une ligne d’écarlate foncée
,
en

forme de lambda plutôt que de delta grec
,
vers leur bafe

,

parfemés de points blancs lur leur limbe ,
avec quelques

poils
, & crenés à leur marge. Il vient dans les prairies

des Alpes, à Allemont
, à Kabou

,
aux Baux, & aux

environs de Paris. Vivace.

10. dianthus Gratianopoliianus.

Dianthus foliis obtufis, inferioribus recurvis, corolli*

incifis intùs hirfutis , fquamis brevibus acuminatis >

caule unifloro.

An Timica peialis fèrratis ,
in fine unguis lanuginofis? Hall*

Enum. 382. n. 6 . Willich, obf. p. 35. n. Ixvj. *
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Ses feuilles un peu glauques , font courtes & obtufes ;

les tiges s’élèvent à cinq à fik pouces , un peu inclinées

d’abord
,
enfuite releveés

,
garnie,s de fix ou fept paires

de feuilles, terminées par une fleur, rarement deux , de

grandeur médiocre ; les écailles inférieures reflemblent à

celles de l’œillet commun ; mais elles font terminées

par une pointe herbacée beaucoup plus longue ; le ca-

lice efl: noir; les pétales rouge-rofe
.
velus, pointillés en-

dedans
,
pâles en-deflbus , découpés par neuf ou dix in-

cifions inégales , dont les trois plus profondes vont en-

viron au tiers du limbe. Il vient fur les montagnes

d’Engins
,
de Saflenage

,
de Lans

,
près de Grenoble.

Obf II diffère du D. hinus de M, Chaix
,

par fes

feuilles liflès , non vaginées , itiais Amplement amplexi-

caules
;
par fes tiges uniflores & les écailles courtes. La

petitefle de fa fleur
,

fes points veloutés , les écailles,

inférieures
,

fes fleurs folkaires, fes tiges & fes feuilles

recourbées, le diftinguent du D. caryophyllus.

II. DIANTHUS fuperbus. Linn. Syft. II. ^^'y.Œd,

Tab. 578.
DianthuS floribus paniculatis, fquamis calicinis bre-

vibus acuminatis
, corollis mulcindo capillaribus,

caule eredo. Linn. fpec. 689. AJant. ait. 984. Aman.
iv. cent. l. l’^i. *

Caryophyllus fimplex alter
, flore laciniato odoralijfimo. G.

B. pin. 212. T. infl. 932. Rai. hifl. 989. n. 10.

Cariophyllus filveflris. VI. Cluf. 284.

Superba Tragi. hi/î. 575.
L’Œillet frangé efl Angulier par les divifions capillai-

res & multipliées de fes pétales ; ils font d’un blanc rou-

geâtre
, odorants

, munis de quelques poils obfcurs ou
purpurins par delTus. Il vient fur les rochers expofés au
midi

,
dans les montagnes & au bord des bois. Vivace.

Obj. Les écailles de fon calice ne font pas courtes

,

mais elles égalent fouvent la longueur du calice ; ce
qui m’a fait douter A c’étoit le D. Alonfpeflhlanus L. ?

Mais voyant que ce dernier n’a aucun lynonyme
, &

P P 4
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qu’il efl impoffible de méconnoître le nôtre dans les au-

teurs cités par M. Linn.
,

nous l’avons réduit fous fa

dénomination. La defcription que M. Linné donne dans

l’endroit cité des Amanites academ.
, ne convient pas

non plus exaélement à notre plante ; mais celle de Ibn

D. arenarius L. lui convient encore moins.

12. DIANTHUS AJonfpeliacus. Linn. yîy?. II.

DîANTHUS floribus folitanis
,
fquamis calicinis lubu-

latis longitudine tubi , corollis multifidis
,

caule

eredo. Linn. fpec. 588. Aman. IV. 515.
Caryophylliis fth’ejiris

,
jîonbus lanuginofis hirfutis. C. B.

pin, 210. T. injl. 1.

L’Œillet de Montpellier ell plus petit que le précé-

dent , il a fes tiges & fes feuilles glauques ; celles-ci n’ont

pas de crenellures diftindes ; fes fleurs
,
en plus petit nom--

bre , lui reflfemblent par la couleur
,
par la forme &

par les poils, mais elles ont peu d’odeur; les écailles

du calice font très-longues. Il vient fur les balfes mon-
tagnes , & parmi les pierres de la plaine

,
aux environs

de Gap. Vivace.

1^. DIANTHUS alpinus. Linn. fyjl, II. 338.
DianthUS caule unifloro, corollis crenatis, fquamis

calicinis exterioribus tubum æquantibus , foliis li-

nearibus obtufis. Linn. fpec. 590.
Cariophyllus alpinus

, flore rofeo fubtus flavefcente cum um~

biiico virefcente. H. K. P. ex Pluni. mfcr.

Cariophyllus fylvejîris. II. Cluf hijl. zS^. pann. 318.

Cariophyllus fdveflris humilis graminifolius flore unico.

Plum. AJfc. dtff. ex Al. Cartufia.

Sa tige ramifiée par le bas, s’élève à la hauteur de

cinq ou fix pouces ; elle efl: fimple & ne porte qu’une

fleuV~pour l’ordinaire; fes feuilles font larges «5c moins

pointues que celles du fuivant avec lequel il a beaucoup

de rapport; fes pétales font crenés ,
rouges en-deflTus,

un peu velus à leur bafe
, & roulTâtres ou de couleur

de veau fauve en-deflbus. Il vient fur les fominets des
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montagnes élevées, parmi les pâturages, au Lautaret,

à Gondran
,
près le Mont-Genevre , dans le Queyras

,

&c. Vivace.

DIANTHUS virgineus. Linn. Syjf. IL 33 ^’

DiaNTHUs caule fubunifloro, corollis crenatis, fqua-

mis calicinis brevibus
(
acutis

)
foliis fubulatis. Linn.

fpec. 590. *
^ r T O

Cariopkyllus fylveftrîs pumilus , flore unico. Cluf. 1. 2o 2 .

Tournef! herb.

Tunica virginea ? Scop. carn. n,

B. Tunica rupeflris , folio cæfio molli
y flore carneo. Dill.

elth. T. ccxcviij. £ 385.

Il s’élève à la hauteur du précédent; fes feuilles font

plus roides & plus pointues ; les écailles du calice plus

courtes , d’un rouge ferrugineux aulfi bien que le calice;

les pétales font crenés autour, rouges ôc velus en-dedans

,

de couleur de chair pâle en-delTous. Je ne lais fi la fi-

gure de Dillen repréfente plutôt le précédent ; les écail-

les du calice Ibnt cependant plus courtes
,
comme dans

celui-ci. Il vient fur les montagnes élevées
,
à la Grande

Chartreufe ,
fur le grand Son

, &c. Vivace.

Obf II ne porte qu’une, deux ou trois fleurs termi-

nales ,
très-rapprochées. Tournefort avoir dans fon her-

bier un échantillon qui nous a paru de la même efpece,

mais il y avoir réuni des fynonymes de Lobel qui nous

ont paru appartenir au D. deltoides. L. ; quant à celui

de Clufius qu’il a adopté
,

je crois qu’il peut mieux con-

venir à cette plante qu’au D. arenarius de M. Linné,

que nous n’avons pas fu diflinguer du D. fuperbus ou
du D. barbatus L. : il efl polTible que cette efpece ne

foie qu’une variété de la précédente.

44*^* GYPSOPHILA. Linn. GOT.n. 612.

Gypfophile.
Le calice ell une cloçhe, anguleufe;la capfule glo-

buleufe.
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1. GYPSOPHILA repens. Linn. Syjl. II. 324.
Gypsophila fbliis linearibus carnofis triqueftris ,

fta-

minibus petalis emarginatis brevioribus. Ger. prov.

407. T. 15.

Gjpfophila joliis lanceolatis
,

petalis emarginatis Jîaminibus

pijiillo brevioribus. fpec. 587.
Saponaria radice lignofa maxima foliis glaucis pulpofiSjflo-

ribus emarginatis. Hall. hijî. n. 905, *

Saponaria foliis glaucis pulpofis angujlis heteromallis. Hall.

Enum. 380. 6 . Rupp. 117.

Caryophyllus alpinus , crajfo linarice folio calicibus variegatis.

Bocc. 23. Rai ftppl. 483. ex maj, carihufœ. Vaill.

Alfer. 346.
Sa racine eft grofle & charnue : fes tiges font un peu

inclinées
, rougeâtres & renflées fous les nœuds : les

feuilles charnues
,
linéaires, lilTes , un peu cendrées, op-

pofées deux à deux ; les fleurs terminent la plante. Elles

font un peu rougeâtres
, à pétales droits & tronqués. Elle

vient au bas des montagnes & le long des torrens. Vivace.

2. GYPSOPHILA muralis. Linn. Syf. II. 327. Alant-

ah. 384.
Gypsophila foliis linearibus planis

,
pedunculis fim-

plicibus capillaribus, longis, unifloris, petalis emar-

ginatis. Ger. prov. 408. *

Saponaria foliis filiformibus y
caule diffufo brachiato. Hall.

hiJÎ. P03.
* Enum. 380. 8.

Gypfophila foliis lineari lanceolatis planis caule dichotomo ,

pedunculis bijioris
,
petalis emarginatis. Xinn. Gott. I<?4.

Lychnis annua minima
, flore carneo ,

lineis purpureis dif-

tinélo. T. inft. 338. herb. yîcc. Vaill. 12 1.
*

C’eft une petite plante qui elt quelquefois fimple avec

deux ou trois fleurs feulement ; ailleurs elle fe ramifie &
multiplie fes rameaux à l’infini ,

fans s’élever au delà de

deux à quatre pouces. Ses fleurs font très-petites ,
rayées

de lignes rouges & échancrées à leur extrémité ; le ca-

lice efl fimple & peu anguleux ,
plus court que la co-

rolle. Elle vient dans les champs ,
après la moilfon

,
aux

environs de GrepobLe, à Valence i3c ailleurs. Annuelle.
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GYPSOPHILA faxifraga. Linn. Syft. II. 428,

GypSOPHILA foliis linearibus
,

calicibus anguhtis ,

fqi]amis quatuor corollis emarginatis, Uinn. JÿJf. I2.

^06. fpec. 584.

Dlanthus faxifragus. \Jmw.fpec. Ed. I. p, 413.

Tunica calicibus pelviformibus. Hall. hijl. 902. Enuin. 381. 1 .

Tunica faxifraga. Scop. Carn. 506. *

Caryophyllus minirnus muralis. T. injt. 533. hort. ficc.

Cette efpece tient des Gypfoph. par l'on calice court

& anguleux , & des œillets par les quatre petites écailles

inférieures qui l’accompagnent,- mais comme les pétales

ouverts tiennent au premier genre
,

je la place ici d’après

les derniers ouvrages de Linné
, en facriflant la rigueur

du fyflême , au port qui efl l’indice de la nature. Il vient

par-tout , fur les murs , à Grenoble & ailleurs
, fur les

coteaux fabloneux. Vivace.

441 • SAPONARTA. Linn. Gen. n. 13.

La Saponaire.
Le calice raonophylle nud à fa bafe, la capfule ob-

longue dans l’œillet.

I. SAPONAPvIA officinalis. Linn. SylL IL 328. Œd
T. 543. Camer. Epit. 152.

Saponaria calicibus cyhndricis
, foliis ovato lanceolatis

Linn. fpec. 584.
Lychnis filvejîris quœ faponaria vulgo. T. inft. 3 3 <5 .

L’herbe à foulon, ou la faponaire, ell une plante commune
dans les campagnes ; dès qu’elle a une fois pris racine

dans un champ
, elle trace , & on ne peut plus la dé-

truire. Ses fleurs font blanches, avec une legere teinte

rouge, aflez grandes. Ses fouilles font larges comme celles

du plantain. Vivace.

Les tiges & les fouilles de la Saponaire en décoélion
,

font un très-bon remede fondant ; arthritique & antirhu-

matifmal, pour dilîiper les douleurs rebelles des articu-

lations , (5cc.
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a. SAPONARIA vaccaria. Linn. Syjl. II. 52p. Dod*
Pempt. 104.

$APONARlA calicibus pyramidatis quinquangularibur,

foliis ovatis acuminatis feffilibus. Linn. fpec. 585.
Ger, prov. 412. Hall, hiji.ço’j. Scop. n. jil.

Thamœcnemum. Cord. Iu(l. 104. *

Polygonatum Trâgi. hiff. 1^0.

Cette efpece ell annuelle ; elle vient dans les champs

,

parmi les mars. Sa tige efl haute d’un pied ou deux : fes

feuilles font ovales & unies, fes fleurs rouges, petites,

font renfermées dans un calice à cinq angles faillants ,

mêlés de blanc & de vert en dehors ; ce qui la diftingue

afl'ez.

SAPONARIA ocymoides.\\J\x\n. Syjl. IL 350.
Saponaria calicibus cylindricis villofis

,
caulibus di-

chotomis procumbencibus. Linn. j'pec. 585. Ger. prov.

412... . Hall. hijî. n. pop. Scop. Ann. hijl. nar. IL

51. *

Lychnis vel occimoides rcpens monlanum. C. B.pin. 206. T.

in/i. 337. Garid. 2py.
Celle-ci ell vivace. Ses tiges nombreufes fe trainent

,

fe ramifient, fe bifurquent plufieurs fois
, Sc couvrent

des efpaces confidérables. Ses feuilles font petites
,

fes

fleurs rouges font agréables à la vue. Toute la plante efl

velue , elle vient dans les endroits montagneux
,
expofés

au foleil, à Vizille, à Die & prefque par-tout.

Obf. La Saponaria lutea. \Jinn.SyJl. IL 3 5I. fe trouve dans

la partie de Savoye & du Piémont
,
tout près des fron-

tières de la Province ; nous ne l’avons pas rencontrée en

Dauphiné. Elle fait une racine très-groflfe, des feuilles

linéaires en gazon j des tiges de trois à quatre pouces

,

terminées par des fleurs jaunes,
(
couleur finguliere dans

cette clalTe
) ,

ramaflees en bouquet. Vivace.

442. SILENE. Linn. Gen. PI. n. 616.

Le Silene.

Calice monophylle renflé ; cinq pétales portant deux
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écailles pointues entre leur onglet & le liiiibe fupérieu-

rement ; trois piftils , capfule tnloculaire.

1. SILENE baccifera. Linn. Mant. 585. ^ Cucubalus id.

Linn. Syji. II. 340.

SILENE cucubalus ) calicibus campanulatis
,

petalis

diftancibus ,• pericarpiis coloratis, ramis divaricatis.

Linn. Jpec. 591. Ger. prov. 415.

Vifcago baccifera petalis ferratis. Hall. hij}. n. pi 2. *

Cucubalus Plinii. T. injl. J39. Lugd. 1429. Ed, fr.ll.

512.

La phrafe de M. Linn. peint & décrit cette plante :

les feuilles font un peu velues ; les tiges rondes fe ra-

mifient beaucoup à angle droit ; la fleur eft blanche
,

& les petales dentés 5c déchirés ont des oreilles à la bafe

du limbe ; le fruit noir , arrondi, imite une baye par fa cou-

leur noire, ce qui lui a fait doniner le nom de Baccifere. Elle

vient dans les petits bois
,
dans les hayes , dans les plaines

,

à Grenoble , à la Gallochere , à Villeneuve en Cham-
pfaur , à la Roche proche Gap & ailleurs. Vivace.

Obf. Cette efpece feroit aufîi bien placée dans le genre

fuivant, les écailles nedariferes étant couchées 5c adhé-

rentes fur les pétales.

2. SILENE paradoxa. Linn. Sjf. II. 348.
SiLENE floribus racemofis, calicibus decem fulcatis vi-

cifdis, floribus aliis ftaminibus exfertis
,

aliis inclu-

fis. Linn. fpec. 1673. * Murr. j^. ^51. Ed. 14.

420. *

Lychnis vifcofa peregriiia noélijlora odorata. Zan. hiji. T. I09.

Elle eft haute de deux à trois pieds
, 5c furpaffe en

grandeur nos autres efpeces. A la bafe des- tiges fermes,

cendrées
, vifqueufes vers leur extrémité

,
naiflent d'autres

petites tiges qui ne fleuriflent que Tannée d’après : les

feuilles Ibuvent linéaires 5c par faifceaux aux aiffelles

,

font étroites vers le pétiole , s’élargilTent infenfiblement

,

& par l’élévation des deux bords latéraux , forment une
gouttière. Elles font épailles 5c clurnues , les pédoncules
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oppofés portent trois fieurs fort grandes
, à pétales demn

fendus, d’un blanc de chair
, roulés & fermés le jour,

épanouis 5c odorants pendant la nuit ; le calice eft renflé,

velu 5c ftrié ; le nectar ou la couronne eft angulaire 5c

aigu
, un peu denté ; dans quelques individus , les piftils

5c les étamines fe montrent hors des pétales ; dans d’au-

tres
, elles ne fortent pas hors de l’onglet. M. Chaix l’a

trouvée à la Roche des Arnauds
,
auprès du village , fur

le roc, 5c auprès des vignes. Vivace.

3^. SILENE luitans. Linn. II. ^47. Œd. Tab. 242.

SiLENE petahs bifidis
,

floribus lateralibus fecundis cer-

nuis, panicula nutante. hinn. fpec. ^^6. Mant. a/t.

383. Fl. fuec. 588. *

Vifeago foliis imis petiolatis
,

pellolis bifidis fe convolven-

übus. Hall. hfi. n. 5)15. Enum. 374 n, 4.

Lxchnis montana vifeoja alb'a lati/blia. G. B. pin. 205. T.

Elle eft un peu gluante : fes tiges ont un pied environ ;

elles fe ramifient par le haut , où les fleurs font fouvent

panchées d’un feul côté. Les feuilles velues
,

périolées

,

larges 5c en fpatule
,
deviennent felfiles, plus étroites 5c

linéaires
, à mefiire quelles nailfent plus haut. Ses fleurs

de cinq pétales fendus en deux ,
font d’un rouge pâle ,

blanchâtre, 5c fe roulent en dedans fur elles-mêmes. Elle

vient fur les montagnes, parmi les pâturages, par-tout.

Vivace.

4. SILENE condidea. Linn. Syfi. II. ^$0.
biLENE calicibus fruédûs globofis acuminatis ftriatis ftriis

triginta, foliis glabns petalis integris. hxxm. fpec. 55)8.

Lychnis fûvefiris lalifolia caliculis lurgidis , Jlriads. C. B,

pin. 205. T. inft. 337.

Lychnis filvejlris II. Cluf. hfi. l 83 . & III. caliculis

firiads. Lugd. 818. Ed. fr. I. 706. Lob. obf. 183.

Ses tiges lont droiies 5c peu ramifiées ; les feuilles larges

font oppofée?, 5c les pétales lont rouges 5c entiers. Son calice

eft renflé en bouteille 5c canelé. Elle vient dans les champs
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& parmi les bleds ,
aux environs de Moncelimar ôc ail-

leurs ,
dans les pays chauds. Annuelle.

<. SILENE ceraftoides \ Tab. XLVIII. Linn. fpec. <o6.

n. 6. SyJI_. II. 346.
SILENE ramisradicalibus, flmplicibus; foliis lanceolatis

hirfucis
,
petalorum limbis vercicalibus.

Silene petalis bipaniiis , frudificationibus eredis fubfejjl-

libus calidbus fubpilofis. L'nm. fpec. ^^6 . fyil. Ed. lo.

10^1. Edé 12. 310. Ed. 13. 951. Ai. 14.420.

Sa racine eft droite, nouée & épailTe. Les feuilles ra-

dicales font elliptiques , ou en fpatuie oblongue
,
fefTile

& velue : les caulinaires font lancéolées. Les tiges font

fi mples
,
inclinées

,
longues de deux, trois à cinq pouces

,

portant plufieurs paires de feuilles
,

6c plufieurs fleurs

rouges, peu apparentes à leurs aifleiles fupérieures
, ren-

fermées dans un calice velu
^
glanduleux

,
purpurin ou

brun
,
canelé & oblong. Les pétales ont leur limbe cu-

néiforme
,
échancréà fon extrémité

, & contourné à gauche,

de maniéré qu’il devient vertical
,
quoique l’onglet foie

horifontal Ils font d’un blanc de chair
,

mais plus rouges

en delTous. La capfule eft oblongue
,
pointue des deux

côtés
,
renflée vers fa partie moyenne , de la longueur

du calice
,

terminée par trois piftils , & s’ouvrant en fix

parties comme dans les autres efpeces ; toute la plante efl:

velue. Elle vient à Dicu-le-Fit , aux environs de Mon-
telimar 6c ailleurs. M. Linné la croit annuelle

, mais fa

racine eft bifannuelle ou peut-être vivace chez nous : il

refte à lavoir li notre plante eft bien l’efpece qui , dans
Linné

,
porte le même nom,

6 . SILENE conica. Linn. Syjf. II. ^50.
SILENE calicibus fruétus conicis ftriis trigin'ta , fbliis

mollibus petalis bifidis. Linn. fpec. ypS. Hort. upf
1 10,

Lychnis filvejîris anyiiftifolia , caliculls lur^idis ftriatis. G. B.
205.

Elle eft très-petite 6: ramifiée. Ses feuilles font étroites

6c lanc&olées linéaires ; les fleurs s’ouvrent U nuit
,
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& fe ferment le jour
,

elles font petites
, blanchâtres

,
vertes en delfous

,
fendues à leur extrémité : les rameaux

portent leur fruit fur un épi alongé & tourné d’un feul

côté. Elle vient aux environs du Buis, à Mollans, aux en-
virons de Mont-Dauphin & ailleurs. Annuelle.

7. SILENE no8iJîora. Uinn. Syji. II. ^51.
SiLENE calicibus dccem angularibus ; dentibus tubum

æquantibus , caule dichotomo. 'L'inn. Jpec.

12. 3*^' 3 ^9 ' upfdl. 10p. n. *

fub cucubalo. '

Occymoides nociijlorum. Camer. Hort. lop. T. 'ya^.bona.

yifcago foliis ovato lanceolatis hirjutis
, caule brachiato ca-

licibus venofis. Hall. hijl. n. 9 1 1

.

Vi/cago caule nodofo , calice profunde fedo & Jîriato. Hall.

Enum. 573. 1. (l)

Toute la plante eft velue & même gluante .à fa partie

fupéricure 5 fa racine eft annuelle. La tige ordinairement

limple s’élève à un pied & demi ou deux : ellefedivife

à fa partie fupérieure en deux rameaux égaux
,
du mi-

lieu defquels part un pédoncule qui porte une fleur.

Les deux rameaux latéraux en portent trois & même da-

vantage le chacun
,

fouvent ils fe fous divifent comme la

première fois. Les feuilles font larges, oblongues, vertes,

velues , rétrécies à chaque extrémité. Le calice eft verd
,

velu, rayé de dix côtes éminentes qui laiflent autant d’cn-

foncemens fur lel'quels fe trouvent quelques legeres ra-

mifications ou anaftomofes entre les nervures principales.

La fleur d’un jaune pâle & obfcur étant jeune , devient

blanche & légèrement rougeâtre en dedans
, après fon

épanouilTement. Chaque pétale a une écaille courte 6c

dentée fur fon onglet. Le limbe eft fendu en deux juf-

qu’au milieu 5 les fegments latéraux font obliques 6c fou-

vent roulés en dedans. Elle vient dans les terres culti-

(i) Il eft clair que cette phrafe & la defcripfion qui la fuit ,

conviennent à cette plante
;
mais il faut retrancher tous lesfynony-

mes qui conviennent à la précédente
,
qui n’eft pas gluante tomme

celle-ci.

vees ,
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vées, parmi les chanvres, dans le Champfaur
, &c. An^

nuelle

Obf. Cette plante a un porc très-approchanc du Lychnis

dioica alba, Linn.

8. SILENE mufcipula. Linn. Syft. II. ^5:^.

SiLENE pecalis bifidis , caule dichotomo , floribus

axillâribus feifilibus, foliis glabris. Uinn.fpec. 601.

Lychnis füvejîns vifcofa nibra altéra. C. h. pin. 2oy. Tourn,

337 '^

Mufcipula vifcdria Jîve lychnidis fpecies. J. B, III. 94P*
La tige fe ramifie beaucoup ,• l'es feuilles font étroites

,

& fes fleurs font rougeâtres. Elle vient aux environs de

Montelimarc & ailleurs. Annuelle.

9. polypliylia. Linn. Syft. II. ^5^.
SiLENE foliis iafciculatis fetaceis

,
ramorum floren-

tium oppofitis. Linn.^^c. 601.

Lychnis filvejlris. viij. Cluf. hijl. 290. benè.

Lychnis filvejlris. j. Clufii , Lugd. 817. ed. fr. I. 70^.

£t behen album falmanticum. Lob. obf. 182.

Ses tiges fe ramifient & fe couchent fouvent par terre,*

les feuilles font étroites, linéaires deviennent par paquets

j

les fleurs font petites, blanchâtres avec un rouge de chair

languilfarit ou fort clair, & verdâtres en-deflous
, fouvent

fermées dans un calice à dix ftries cylindriques. Elle vient

dans les champs & fur les monticules à Saint-Paul-Trois-

Cliâteaux , à Nions
,
à Mollans & ailleurs. Vivace.

10.

SILENE ar/nma. Lirtn. Syft. lî.^yq Œd. tab. jjg.
SiLENE floribus fdfciculacis faftigiacis foliis fuperioribus

cordatis glabris. \Jn\x\.jpec. 6oi.

Lychnis vifcoj'a purpiirea latifolia lavis. Tourn. injf.
'JJ

J.

Herb. ficc.

Annerius fîos quartus. Dod. penîpt \']6 .

Celle-ci a fes tiges droites
,
hautes d’un pied ;

elles fe

ramifient par le haut
,
où elles portent de gros paquets

de fleurs d’un rouffevif dans des calices rougeâtres, cylm-

Tom. 111. Q q
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driques & parallèles entr’eux , les feuilles font larges j

toute la plante ell fort vifqueufe. On la trouve au bord

des montagnes dans le Valgaudemar
,

à Allemond
, &c.

quelquefois dans les jardins où elle ell cultivée à caufe de

la beauté de fes fleurs. Bifannuelle

Obferv. On la trouve quelquefois à fleur blanche.

II. SILENE quadi'ifida. Jacq. dlor. aiijir. T. 120»

Lychnis quadridentata. Linn. Syft. II. ^^6. *

SiLENE petalis quadrilobis
, caule dichoromo, floribus

pedunculatis
,
foliis glabris recurvis. Linn.y^^c. 602.

Mant. ait. 585.
Alfine tertium gems minima. Gefn. an. tab. 1 1. fig. pq.
Lychnis alpina foliis anguJHs rejîexis

,
peialis quadnpartitis.

Seg. fupp. 186. tab. y. fig. i. optima.

Vifeago foliis teneris recurvis
,
petalis quadrifidis. Hall. hijt.

n. P 18. Enum. 380. y. fub faponaria.

C’efl; une petite plante fort tendre & fucculente , tou-

jours couchée par terre, fes feuilles étroites, linéaires,

s’élargiflent un peu vers l’extrémité j les fleurs font

blanches
,

petites , à cinq petales ,
terminés par quatre

petites avances, dont les deux latérales font plus courtes;

la capfule qui leur fuccede ell blanchâtre & renflée à

fa partie fupérieure. Elle vient dans les Alpes, le long

des eaux & fur les rochers à l’ombre expofés au nord ; on

la trouve à la Grande Chartreufe , à Saint-Chnllophe

en Oyfans & ailleurs. Vivace ou annuelle.

Obferv. Je ne crois pas que la figure de Cluf. pann. ^ j.

& hi/f. 2p. Lychn. fylvejlris III. convienne à cette plante ;

fa figure efl; droite & notre plante rampe toujours. Cet
auteur en parle peut-être à la même page n. 2. Aliud genus,

multo minoribus & angufioribus foliis, &c. Celle de M. Seguier

efl très-bonne, & on ne peut douter que la defeription

& la figure de cet auteur ne foient faites auprès de la

plante même
; mais celle de Clufuis paro.t mieux con-

venir au filene Alpejîris de Jacq. for. Aujîr. pag. p 5. la

notre n’a que trois piflils pour 'l’ordinaire
,
quelquefois

quatre.
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11. SILENE rupejîris. Œd. Tab. IV. Linn. fyft. II.

554 -
.

'
. .

SiLENE floribus eredlis , emarginatis , calicibus tere~

tibus i
foliis lanceolatis. Linn. Jpec. 602.

Auricula mûris alpina glabrU)five Lychnis glabra minima
, &c.

J, B. III. p. 2. ^60.

Lychnis faxatilis alpina glabra pumila. T. injî.

Alfine alpina glabra. C. B. pin. 25 1. prod. 118. CEd,

dan. 4. Rai. hi^. 100^. Schol. bot. 117. *

B. Varieras foliis anguftioribus in umbra nata. Linn.

C’efl: une pecice plante qui s’étend & fe ramifie en

fe bifurquant & fe fous-divifant en deux plufieurs fois;

fes feuilles font ovales
, felfiles

,
glabres , entières , d’un

verd glauque ; les fleurs font petites
,
& ouvertes en

entonnoir, à cinq perales très-peu échancrés , ou feule-

ment tronqués à leur extrémité , de couleur blanche.

Elle vient fur les montagnes, comme en Valgaudemar,

fur les coteaux expofés au foleil , & dans les bois où
les feuilles font très-étroites. La variété B efl: dans le

bois de Saint-H ugon & ailleurs. Bifannuelle.

Obf. L’onglet neétarifere qui conllitue le genre, efl;

très-peu apparent dans cette efpece j les fleurs & le ca-

lice évafés ,
femblent auffi s’écarter des caraéleres com-

muns à fes efpeces.

12. SILENEyâx/yîïiga. Linn. Syfl:. II, 554.* Lychnis

faxifraga. Scop. carn. n. ^20. *

SiLENE caulibus unifloris
,

pedunculis longitudine

caulis, foliis glabris , floribus hermaphroditis fæ-

mineifque. Linn, fpec. 601. ^ Ger, prov. 413,
Lychnis minor faxifraga. T. inft. 558. Garid. 2pS, Plukn.

Almag. Seg. ver. 4^ i . T. vj. t. l . bona.

I.e faxifiage des anciens efl une plante rampante qui

pouflTe des tiges ordinairement Amples ,
hautes d’un demi-

pied environ ; les feuilles font étroites ; la tige efl gluan-

te ; les fleurs font d’un rouge tendre
,
& roulées en-

dedans fur elles-mêmes; chaque pétale efl fendu en deux ,

jIs font renfermés dans un cakce alongé, rougeâtre
, ua

Q q 2
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peu cannelé & vifqueux. Elle vient fur les montagnes

bafles parmi les rochers ; on la trouve dure
,

prelique

ligneufe 6c méconnoilTable dans les rochers du Queyras.

Vivace.

SILENE valîefla, Linn. Syil. II. 95^.
SiLENE caulibus l'ub unifloris decumbentibus

, foliis

lanceolatis tomentofis longitudine calicis. hmn. fjpec.

60J. Mant. ait. 385.*
Betonica coronaria qua cariophyllus pumilio taurîeus Clufio.

J. B. III. p. 2. 357.
Vijcago foliis ovato-lanceolatis tomentofis , caulibus vnijlo^

ris. Hall. hijl. n. ÿio.*
Ljchnis pinguis ex corfica Bccconi. Tournef! herb. fiec.

C’efl: une petite plante balTe
, mais épaiffe 6c robufte;

fcs tiges font des touffes nombreufes 6c des gazons allez

garnis j elles fe ramifient peu
,
mais je les ai vues eepen-

danc fe divifer par le bas
, 6c porter depuis trois juf-

qu’à cinq fleurs ; les feuilles font larges ; le calice eft

long d’un pouce
,
aminci par le bas

, cannelé 6c rougeâ-

tre ,
agréable à voir : les fleurs font de couleur de chair ;

chaque pétale eft fendu en deux
,
fouvent même en

quatre ; les écailles neciariferes font dentées. Le germe

eft pédonculé dans le calice , 6c n’a que la moitié de

fa longueur, ce qui fait que ce dernier eft déprimé à

fa partie inférieure ;
les étamines font collées fur le pé-

doncule du germe dans cet endroit. Elle vient fur les

hautes montagnes , on en trouve beaucoup dans l’Oyfans,

fur le chemin qui va de Venofque à Saint-Chriftophe,

6c dans le Champfaur , à la montagne des Coftes , 6cc.

Vivace.

14. SILENE acaulis. Linn. fyft. IL 355* ^^3 »

Fl. lapp. 184. Œd. Tab. 2î.

ViSCAGO foliis gramineis, caule brevifîîmo unifloro»

Hall. hift. 915).

Lychnis alpina pumila
, felio gramineo. Dill. ehh. T,

206.
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Alufcus alpinus lychnidis flore. J. B. III. 7(^7.

Ocymoides viufcofus Ponce. Cluf. hijî. cccxlj. bene.

On peut appeller cette plante le gazon des Alpes ;

il n’y a rien de fi agréable à voir que fes fleurs au prin-

temps ; fes tiges n’ont qu’un travers de doigt ,• lés feuilles

font petites ,
étroites

,
d’un verd foncé ; les fleurs font

d’un beau rouge ; les pétales font entiers & leur calice

eft rougeâtre & glabre ; les écailles neéfariferes
,
logées

entre l’onglet & la limbe des pétales , font deux tuber-

cules très-petits & peu apparents. Elle efl fouvent dioï-

que fur les montagnes des environs de Grenoble ; on

la trouve dans les Alpes
, le long des ruifl'eaux , & fur

les rochers humides où il couvre des efpaces confidéra-

bles ,
fans permettre l’introdudion d’aucune autre plante

parmi fes gazons. Vivace.

443 • CUCUBALUS. Linn. Gen.n.615.

Cuciibale.

Le calice efl renflé ; les pétales n’ont point d’oreille-

tes neélariferes entre l’onglet & le limbe ,
d’ailleurs le

genre relTemble affez au précédent.

I. CUCUBALUS Behen. Linn. fyfl, II. 540.
CucUBALUS calicibus fubglobofis glabris reticulato-

venofis
,

capfulis trilocularibus
, corollis fubnudis.

Linn. fpec. 59T. fuec. n. 385.
Lychnis filvejîris quæ behen album vulgo. T. infl. 335.
B. Lychnis alpina repeas faxatilis ,

quæ behen album
,

vulgo

folio
(

fubcarnofo )
latiujculo & breviori

, 'flore purpu-

rafcente. Alhon. fpecim. 33. T. v. f. 3. benè.

Lychnis feu behen album alpinum rotundiore folio
,
flore

purpurafcente. Schol. bot. i i o.

Le Behen blanc efl; une plante commune dans les

terres & parmi les bleds de la province 3 on le trouve

à fleurs blanches & à feuilles alongées ; celles-là de-

viennent rouges, & celles-ci arrondies, paffant par des

nuances imperceptibles , lorfquc la plante vient dans
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les Alpes ; ici elle fe montre fous une forme différente,

ce qui conflitue la variété B, bien gravée dans l’ou-

vrage de M. Allione. Vivace.

2. CUCUBALUS fileno'ides

.

Chaix. an C. iialicus ?

Linn. fyft. II. 942.
CucUBALUS calicibus clavatis decem ftriatis , foliis

obtiifè acuminatis hirfutis
,

petalis bifidis.

Cucubalus Q italiens ) calicibus clavatis
,
petalis femi-bijidis ,

panicula dichotoma ereéla
,

genitalibus declinatis , caule

incano F Linn, fpec. 599.
*

Lychnis vijcofa foliis brevi lanugine afperfis. C. B. pin,

205. Rai. hijl. 1001. r\, 6.
* Segu. veron. fuppl. 19 1.

Herm. parad. 19 7. *

Lychnis filvejlris è fem. natœ l. Cluf 299.
Si l’on perdoit de vue le caraélere générique de Linné,

cette plante fe rapprocheroit des Silene , car il eft peu

apparent dans cette plante. Les jeunes feuilles font ova-

les, rétrécies vers leur origine j dans la plante adulte,

elles deviennent elliptiques , terminées par une pointe

glanduleufe, couvertes, ainfi que la tige qui eft haute

d’un pied, d’un tiffu de poils blanchâtres; les rameaux
dii'pofés en panicule font trifiores ; les calices en maffire

à dix raies; les pétales blancs, fendus profondément,

fans aucunes écailles neélariferes. Il vient fur les petits

rochers des colines abritées, à Rabou
,
aux Baux, à

Saint-Jullien en Beauchene ,
5cc. Vivace.

Obf. Herman, dans l’ouvrage cité, propofe trois va-

riétés de cette plante ; la I' fous le nom de Lychnis

vifeofa Jloribus fons pwpurafcentibuS intùs albis. C. B. 2 05 ;

la IL. fous le nom de Lychnis vifeofa latifolia . .
.
petalis

invicem non nihil recurvis ; & la HL. fous le nom de

Lychnis vifeofa . .
.

florum petalis angufioribus
,
qui différé

des deux premières. Nous les avons vues cultivées au

jardin du Roi
, & il efl certain qu’elles méritent atten-

tion pour la parfaite connoiffance de cette efpece peu

connue.
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CUCÜBALUS otites. Linn. fyfi:. II. 349.
CUCUBALUS floribus dioïcis

,
pecalis linearibus indi-

vilis, Linn. fpec, 594.
Lychnis vifcofaJiore mufcojo. T, inji. C. 206.

Garid. Aix. zpy.

Lychnis filvejlris Jefamoides minor y flore mufcofo lut. herbac.

Menez. T. I. .

Gerce efpece varie beaucoup par fa grandeur; fes

fleurs font pecites
,
de couleur d’herbe

,
dans un calice

arrondi aulfi fort petit ; elles font mâles ou femelles

,

fur différents pieds , ce qui fuffic fcul pour connoitre la

plante. Elle vient fur les rochers des environs de Gre-

noble, 6c ailleurs. Vivace.

444 * STELLARIA. Linn. Gm. n. 617.

Les Morgelines.
Calice pentaphylle ouvert : cinq pétales divifés en deux

jufques près de leur bafe ; capfule ovale , uniloculaire

,

à trois divifions.

I. STELLARIA?n^d/a. Linn.

Stell.4RIA caule debili foliis cordatis , floribus pen-

tandris.

Alfine foliis cordatis , intimis petiolatis cesterisfejjîlibus. Ger.

prov. 409. *

Alfine petalis bipartitis , foliis ovato cordatis. Linn. fpec.

989. Gouan. Bot. 227. * Linn. jomn. plantar. Amæn.
IV. 942. *

B. Alfine media
( decaflemon )

Œd. Tab. 498. & pentaf-

temon. Tab. 525.
Alfine minor. Dod. pempt. 29. media. C. B. pin. 250.

T. infl. 242.

Alfine Mathioli TII4. Lugd. 1292. Ed. fr. II. T27.

La Morgeline eft une plante très-commune ,
on lui

donne fouvenc le nom de Mouron ; on la trouve dans

les lieux gras
,
ombragés , auprès des maifons ,

dans les

endroits gras ôc le long des fontaines , fous les bayes

,

Q q 4
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par-tout. Les feuilles d’un verd foncé , font ovales, poin-

tues &; entières : fes tiges font foibles & forment un
angle à chaque nœud : fes fleurs blanches à cinq pé-

tales fendus en deux , ont trois étamines
, cinq & quel-

quefois dix : ce qui montre clairement qu’on peut rap-

procher cette plante de ïHolojleum

,

des Stellaria
, Ôcc,

Annuelle.

2. STELLARIA uliginofa.

Stellaria caulibus angulofis decumbentibus ,
foliis

glaucis obliquis
,
floribus fubcymofis axillaribus.

Alfine foliis lanceolatis caulibus procuinbcntibus
, ramofijfimis

.

Ger. prov. 403. n. 2. *

Alfwe foliis ex ellipticis acuminatis pelalis bipartitis. Hall.

Eniim. 385. n. i.

Àlfine foliis lanceolatis petalis bipartitis ,
petiolis unijloris.

Hall. hifl. n. 881. *

Alfme aqiiatica folio gratiolæ ffellato flore. Dill. Gijf. 58.

appeni. 39. * Œd, Tab. 415.
Alfine longifolia , uliginofis locis proveniens. J. B. III. 3 ^5 *

*

Rai hift, 1030. * Aagl. II. 16. fyn, III. 347 * * Hill,

Flor. Brit. l6y. *

Alfwe aquatica media. T. infl. 243. C. B. pin. 25 I. Garid.

24. Tonrnef. Parif. I 91. * Berg. Francf. 1^3.
An Alfwe littoralis graminea ? Magn. Bot. 290.

Alfwe hypericifolio. T. hcrb. ficc. & Plum. DelT. Alfcr. bona.

Cette plante efl peu connue : on la trouve ici
,
dans

les Alpes les plus élevées
,
parmi les moufles

,
le long des

eaux
, & fur les débris des charbonnières ; ce que Haller

a très-bien obfervé. Les tiges font quarrées , longues,

ramifiées & couchées par terre : fes feuilles font d’un

verd cendré , obliques & lancéolées
,

plus étroites que

celles de la précédente ; les plus jeunes (ont ciliées à leur

bafe ; fes fleurs font de même divifées jufqu’à leur bafe.

Cela fait qu’avant la chute des pétales
,
on en compte dix,

comme a fait J. Bauhin. Ce n’eft pas par conféquent

VAlfme hyvericifolio de FuiUant ; puifque cet auteur dit

qu’elle a les pétales entiers ,• reprochant à J. B. Rai
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Morif. d’avoir écrit qu’ils etoient fendus , ce qui prouve

que ces auteurs avoient vu la plante dont nous parlons ici,

Tournefort feulparoit les avoir diftinguées. infl.1^7. ?= 243.

La nôtre a dix étamines ; les feuilles du calice font un peu

marginées : les piftils font au nombre de crois ou de quatre ;

la capfule s’ouvre alors par fix ou huit battans ; elle ell

obcufe , un peu plus longue que le calice , & plus épaifle

à fon extrémité fupérieure qu’à fon milieu ,
ce qui joint

aux pédoncules ramifiés , avec des fiipules blanches à

chaque divifion
,
diftingue cette plante de toutes les au-

tres au premier coup d’œil. Je la crois annuelle,

STELLARIA mmorum. \Jinn. Syjî. II, 35 d. Scop.

Carn. n. 532. Œd. Tab. 271,

Stellaria foliis cordatis petiolatis
,
pankula peiun-

culis ramofis. fpec. 6oy fuec. 391. *

altijfima nemorum. T. injî. 242.

B, Alfme montana latifoUa
,
Jlore laciniato. T. inJî. 242.

Bauh. pin. 250. Rupp. Hall. lop.

Mfine major fcandens circeæ minimœ columii£ , roîundo fo-

lio fore albo. Titæ. itin. Alp.

Cette plante s’élève à la hauteur de plufieurs pieds ;

les tiges font rondes , foibles &; un peu velues, fes feuilles

font aulTi un peu velues
,
en cœur & entières, fouvenc

un peu dentées & ondulées. Dans la variété B les fleurs

font blanches, à trois piftils, à cinq pétales divifés en

deux aflez profondément. Elle vient dans les bois fecs

6: à l’ombre , à Gap , à la Grande-Chartreufe & ailleurs.

Vivace,

4, STELLARIA aquaüca.

Stellaria foliis ovato cordatis
,
floribus pentagynis.

Cerafium foliis cordatis J'eJJtlibus , foribus folitariis , Jruc-

tibus pendulis. Linn, fpec. 62^. ifl. fuec. 453. fyft.

Reich. II. 402.

ÀJfine maxima folanifolia. Menez, pu^. T. II. f. 3.T. itif.

242.

Alfme major. X)oà. pempt. 2^) Lugd. \2^z. Ed. fr.W.

J27.



6 1

8

Hijloire des Plantes de Dauphine.

Ses tiges font hautes comme celles de la première ef-

pece , mais elles font un peu anguleufes ; fes feuilles font

glabres
,
d’un verd foncé , & moins alongées vers la

pointe. Ces deux plantes fe relfemblent beaucoup 5 mais

celle-ci a fes fleurs folitaires & à cinq piftils, au lieu

que celle-là n’en a que trois
, & a fes fleurs terminales.

Elle vient parmi les hayes & les builfons
, dans les en^

droits humides & bas
, à Villeneuve ,

dans le Champfaur

,

à Gap , aux environs de Grenoble , &c Vivace.

Obf. Je place cette plante parmi les Stellaria, à caufe

de fa reflemblance avec la Stellaria nemorum. Linn. ref-

femblance fi grande
,

qu’on prend fouvent l’une pour

l’autre. Le nombre des piflils qui eft de cinq pour l’or-

dinaire dans le Cerajîium

,

n’a pas dû m’empêcher
,
puifque

nous avons dans ce genre
,

une efpece qui
,
en com-

penfation n’en a que trois : aulTi
,

ai-je plutôt pris le

fruit pour conftater ce genre
,
que le nombre des parties

de fa fleur. Ce fruit ell ovale
,
pointu & court dans les

Stellaria , au lieu qu’il efl oblong & un peu incliné dans

les Ceraflium,

5. STELLARIA holojlea. Linn. Syfl. II. ^57. Scop.

Carn. 574. CEd. Tab. xcij.

Stellaria foliis lanceolatis ferrulatis, petalis bifidis.

'L.mn. fpec. 603. Guett. Herb.

Alfine foliis gramineis ciliatis. Hall. hiji. n. 884.

Alfine pratenfis gramineo folio ampliore. 'f . itifî. 2.^1. herb,

ficc.

Gramen alterum Caméra. Epitom. 747.
Alfine foliis gramineis afperis ,

petalis femibifdis. Hall.

Enum. 785. n. 7.

Caryophyllus arvenfis glaberjîore majore. C. B. 2 10, Tourn.

Herb. «5c Plum. Dejf. Mfcr,

Elle s’élève à la hauteur de deux pieds environ : fes

feuilles font un peu rudes & garnies de poils à la marge ,

plus larges que celles de l'efpece fuivante. Les fleurs blan-

ches viennent fur des pédoncules ramifiés au fommet de

la tige ; celle-ci eft inclinée par le bas
,
fouvent foiblc

^ iQHtenue pat les bois voifins ou elle le plaie j
les pé-
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taies furpaflent le calice d’environ la moitié de leur Ion--

gueur
,

celui-ci eft de cinq feuilles concaves
, lancéolées

,

un peu membraneufes fur les bords. Elle vient fur les

montagnes
,
parmi les bois & les cailloux , aux environs

de Die & ailleurs. Vivace.

Obf. M. Scopoli a obfervé des glandes en forme de

couronne à l’infertion des étamines, comme dans plu-

fîeurs efpeces à’Aremria. Sa capfule eft; grande, arrondie,

s’ouvrant en trois valves , & les feuilles font oppofées al-

ternativement , de maniéré que celles qui fuivent , croi-

fent à angle droit celles qui précédent.

6. STELLARIA gramwa. Linn. Syft. II. 357. Scop.

Carn. 535.
Stellaria foliis linearibus integerrimis floribus pa-

niculatis, Linn. fpec. <$04.

A Caryophülus holojleus drvenjîs médius. Hill. Fior. 2^1. *

Alfitie pratenfis gramineo folio angujîiore. T. injî. 247.
Parif. 52. Guett. herh.

Alfine foliis gramineis petalis bipartitis. Hall. Enum. ^8

y

n. 2.

Holojîeum
^

Ruellii herbarioruvi 6^ luteîianorum. Lob, adv.

17. obf. 26.

Euphrafia gramen. Trag. ,529.
B. Alfine folio gramineo

, angufiore palnfris. Dill. Gif.

IJJ. nov. fpec. 6^. ^ Œd. T. 414.
Elleditierè de la précédente par fes tiges plus minces

,

plus longues
,

par fes feuilles plus étroites & par fes fleurs

plus petites. La première variété vient dans les bayes &
les builTons

, à Grenoble
, à Allemorit

,
dans le Champs

pfaur ; la fécondé parmi les bois , dans les terres froides

,

à Saint-Chef, à Cremieu
, Ôcc. Vivace.

445 * ARENARIA. Linn. Gen. n. 618.

Sablines.
Les petales font entiers : le fruit eft ovale

,
pointu

,

s ouvrant par trois ou fix valves , elle n’a que trois piftiis

& dix étamines pour l’ordinaire.
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* A feuilles larges.

1. ARENARIA trinervia. Œd. Tab.\^z^. Linn. Syfl. II.

Arenaria fbliis ovatis acutis petiolatis nervofis, Linn.

fpec, 605. Y[. fuec. n. 397. ^ Gorc. Fl. ing

,

71. *

Alfine plantaginis folio. ]. B. III 464. T. 242,
B. Arenaria fbliis lanceolato ovatis y hirfutis

,
Jîoribus ape~.

talis
,

caule projlrato ramofijfimo.

C. Alfine hyperici folio. D. Vaill. TourneE inft. 242.

Parif. Ed. JufT. 2. 240. Vaill. Botan. Parif 9.

Prodr. y. , ,

Cette plante a le port de VAlfine media. Li'nn. mais

fes feuilles font velues & à trois nervures plus apparentes

au printemps que dans les autres faifons. Ses pétales font

entiers, de la longueur du calice qui eft un peu mem-
braneux : la variété B efl fans pétales ; la variété C
a feuilles pointillées

,
nous paroit être la plante donc

Vaillant a parlé. Elles- en impofent à faire croire que
c’efl toute autre plante. Elle vient dans les endroits gras

,

fous les arbres, parmi les bayes
,
dans les endroits frais

,

ombrageux & peu herbeux
,
prefque par-tout , aux en-

virons de Grenoble, dans les terres froides, au Cham-
pfaur

, 3cc. Annuelle.

2. ARENARIA dUata. Œd, T. Linn. Syjf. II.

3<5o.

Arenaria folüs ovatis dliatis acutis. Linn. fpec. (5o8 .

Alfinefoliis ovato lanceolatis dliatis
,
petalis calice majoribus.

Hall. (ù(l. n, 876. T, 17.

Alfine ferpillifblio multicaulis & multijlora. T, itijl. 24^.

herb. ftcc. Seg. ver. I. ^21. T. 5. f 2.

Alfine montana magno jïore. Rai exter. 59. ex loco natali ÿ

etiam Alfine minor montana magno Jïore. Rai fnppl. 49^*

ex Carthufiæ majoris.^

Ses tiges font longues , çpmbreufes , ramifiées & cou-

chées par terre: fes feuilles font feffiles, pointues, un

peu concaves en delTus , 6c ciliées fur les bords de leur
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bafe. Les fleurs font grandes , & furpaflent une fois le

calice ,
les feuilles de celui-ci font ovales, pointues &

nerveufes , chaque pétale eft arrondi à fon extrémité. Elle

vient fur les montagnes élevées
,
parmi les gazons

, à

Bure, à Paureldu Noyer, en Champfaur, à Allevard, &c.

Vivace.

Obf. Les étamines font pofées fur un cercle de glandes

neélariferes. Les feuilles deviennent fouvent plus étroites

de la moitié , font moins garnies de cils; & la plante

venant dans un endroit plus maigre , eft plus roide &
moins ramifiée. Je ne fais fi l’on doit faire entrer ici

XArenariamulticaulis. Linn. ,
car on ne voit pas que les feuilles

foient vraiment nerveufes.

ARENARIA ferpîlUfoUa. Linn. Syjf. II.

Arenaria foliis fubovatis felTilibus acutis
,

corollis

calice brevioribus. Linn. fpec. 606.

Alfme minor muhicaulis. T. inji. 24^.

Alfme ( minima.Dod, pempt. qo. J minor VuchC. htft. zq.

Lugd. 1233. Ed.fr. U. 128.

B. Arenaria ferpillifolia ^ foliis nervofis , corollis calice vix

fuperantibus

.

Ses tiges fe ramifient 5c fe bifurquent plufieurs fois ;

les feuilles un peu velues
,

font petites
,

lancéolées ôc

ovales. Les fleurs font petites , les pétales font lancéolés

& approchent la longueur du calice; les femences font

reniformes
,
obfcures 5c rudes. Elle vient par-tout, dans

les ,châ.mps
,
parmi les bleds

, 6cc. Annuelle.

Obf. La variété B a fes feuilles nerveufes en defibus

,

5c fes pétales plus grands que le calice
, fouvent bi-

furqués à leur extrémité : elle eft moins compliquée pat

fes rameaux ôc par fes divi fions. Je l’ai trouvée à Saint-

Pierre des Chartreux , aux Hayes près de Briançon , dans

les montagnes de Safienage, près de Lans 5c ailleurs.

Cette variété , ou celle de l’efpece précédente
, à fleurs

plus petites
,

à feuilles nerveufes
, conftituent fans doute

l’A. muhicaulis. Linn. fpec. 6oy décrite dans le I. vo-

lume des Amamitates
,
pag. 162, *
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4. ARENARIA bijiora. Linn. Syji. II, 560,

Àrenaria folüs ovatis obtufis , caulibus procumbeH'
ribus

,
pedunculis bifloris lateralibus. Linn. fyjl. iz.

^12. A^ant. ji. * Gouan. illujî, ^o. * Vandell._/^.

P- 14- *
. .

Alfine (erpillifolia alpina. Scheuchz. it. alp. 1 2p.

Alftne caille reélo projirato
, folüs ovatis. Hall. hijl. 877. *

Emend. V. n. 77. ^

Alfine alpina glabra. Tournef. herb.malum nomenquod ad

Silen. rupejirem refferi debet.

Ses tiges médiocrement longues, mais peu ramifiées ,

trainent par terre : les feuilles rondes fans cils apparents,

finifient par une pointe obtufe & arrondie comme celles

du ferpolet, ou du Peplis portula. Linn. , mais beaucoup

plus petites
,
fouvent concaves , toujours glabres & unies

,

d’un verd clair. Les Heurs viennent fur la partie latérale

6c fupérieure des tiges 5 elles font portées deux à deux
,

ou une à une ,
fur un pédoncule court qui a fouvent un

ou deux ftipules vers fa partie moyenne ; les feuilles du
calice font courtes ,

ovales avec une pointe aiguë, mais

fubite : les pétales ouverts & arrondis , un peu moins

grands que ceux de YArenaria ciliata. Linn. le fruit efl ar-

rondi
, 6c s’ouvre par trois battans. Elle vient fur les mon-

tagnes élevées, dans les endroits gras 5c horifontaux

,

à Kevel
, à Alvar au-deiïus du Mont de Lans, à Cha-

liol-lc-vieux, à la Chapelle en Valgaudemar, 6cc. Vivace.

Obf Les étamines font pofées fur des glandes inter-

pofées au bas des pétales ; les anthères font purpurines.

5. ARENARIA apetala. Tab, XLVIII. Vol. I. sp6.

Arenaria caulibus repentibus ,
tbliiscalicibusque obo-

vatis obtufis
,
Horibus apetalis.

An Alfine alpina , cauliculis nudis
, proliféra ? C. B. Rai.

hif. 1055.

Ses tiges rampantes fe ramifient peu & s’enracinent

inférieurement en traçant; les feuilles très-obtufes , d’un

verd roulîatre
,

font glabres ,
fouvent concaves 6c dif-

pofées par paquets ; les ficurs viennent fur des pédon-
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cilles latéraux ; elles font ifolées ou deux fur chaque

pédoncule qui ont un ou deux flipules courts Sc obtus,*

le calice eft compofé d’un nombre indéterminé de feuilles

obtufes de huit à dix , recourbées en-dedans
; les inté-

rieures font fouvent plus courtes , cachées par les autres

,

concaves Si. arrondies ou obtufes à leur extrémité, d’un

blanc verdâtre Si obfcur
,

fans apparence de pétales ;

les étamines au nombre de huit à dix , inégales
,
plus

courtes que le calice ; les piftils, trois ou quatre ou
peut-être cinq

,
auxquels fuccede une capfule un peif

anguleufe Si peu alongée
, qui s’ouvre fupérieurement

par trois
,
quatre ou cinq battans

, lailfant échapper des

femences petites
,
roulfâtres , un peu comprimées , fem-

blables à celles des autres efpeces. Cette plante eft rare;

nous l’avons trouvée fur la montagne de Sept-Laus, près

d’Allemont. Vivace.

Obf. Cette plante a
,

par fa tige
,

fes feuilles & la

difpofition de fes fleurs, quelque rapport avec VArerta-

ria bijlora L. ; M. Gouan à qui je l’ai envoyée
, me ré-

pondit que c’étoit elle-même ; mais elle en différé par

fes tiges rampantes qui jettent des racines de pluficurs

côtés
5
par fes feuilles plus arrondies Si rouflTàtres, par

les feuilles du calice plus arrondies à leur extrémité que
les feuilles mêmes

,
par l’abfence des pétales

,
par la

couleur des anthères blanchâtres, au lieu qu’elles font

conftamment purpurines ou bleuâtres dans l’autre ; 6c

enfin par l’abfence des glandes neêfariferes.

* * A feuilles Jimples , étroites
, pointues ,

applaties à leur hafe,

6. ARENARIA trifhra. Tab. XLVII.
Arenaria foliis lanceolatis rigidis hirfutis , caule

eredo trifloro, Ard. animadv. fpec aller xxv. * Tab.

10. Aren. graminifolia.

Arenaria foliis lanceolato fubulatis ciliatis , ramis fub tri-

floris
,
peîalis lineatis obtufis. Linn. Alant. ait. 240.

An Arenaria aujlriaca ? Allion. flfr. 1708. Tab. 64. 3 ,

Murr. Ed. 14. 42;.
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An Alfine cauleflaccido dychotomo yfoliis linearibus acutis?

Hall. hijl. n 864. *

B. Caulibus multo-brevioribus
, craffioribus. an Arenaria

montana. Linn fpec. 606. le Monn. obf. cxxvij. *

Amæn. acad. iv. 275. *

Alfme faxatilis canefcens peremis
, linariœ folio. Tourn.

herb. ficc.

Ses âges font droites, hautes de cinq à fix pouces

environ, rondes, peu velues, divifées en trois pédon*

cules d’un pouce k deux
,

droits
, ouverts à leur extré-

mité ; les feuilles font fimples
,
oppofées

,
peu velues

,

flriées ou cannelées, longues comme celles du Genievre,

moins roides & plus applaties; les fleurs font grandes,

blanches & infundibuliformes quoiqu’à cinq pétales,- le

calice eft oblong , un peu velu
;
chaque foliole eil can-

nelée en-delfous
, & finit par une pointe aiguë & alorr-

gée ; les pétales font grands
,
rayés félon leur longueur

,

obtus ou prefque tronqués à leur extrémité ; les étami-

nes (5c les piîlils comme k l’ordinaire
, la capfule aufli.

Elle eft rare ; nous l’avons cueillie fur les montagnes

de Menteyer ,
ainfi que M. Chaix

,
fur Seufe

, k Kabou

,

fur le Mont Aiguille près de Die , & ailleurs ,
dans

le Gapençois. Vivace.

Obf. Cette plante vient fur les rochers nuds, parmi

les fentes & les crevaffes, l’interftice des couches, 6tc.

avec la filene faxifraga L. qui lui relfemble un peu; elle

n’eft point gluante comme cette plante
,

excepté les

feuilles de la variété B qui le lont quelquefois un peu;

elle eft un peu plus grande
,
plus velue & ramifiée >

c’eft; une très-belle efpece.

7. ARENARIA jnniperina.

Arenaria folüs fubulatis planis ciliatis , rigidis pun-

gentibus ,
inferioribus falciculatis.

Arenaria folüs fubulatis fpinofis ,
caulibus ereélis , calici-

bus friatis , capjulis obiou^is. Linn. Aluni. 72.

An Arenaria lunceolala. Alhon, fier, n. 17
1
J. T. 26.

f. 5.

Lichnoides
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Lichnoides Juniperi folio perennis. YaïlL bot. izi. T. vi.

£ I. ex fgurâ', & Alfine alpinajunceo folio. Mfcr, 226,*^

Herb. ftcc. Plum. mfcr. dejf. ex Fontainebleau.

Alfine faxaiüis juniperi folio. Guett. herb.

Lichnis pumila faxatilis ,
juniperi folio. T. inft. ^38. an

Alfine alpine) JubhirJuta , linaria folio? Tourne^ Z48.

Vaill. mj'cr. 226.

Alfine cariophylloides fubhirfuta
,
pulchro flore albû. Tourn

herb. fcc.

An Stellarid aculeata ? Scop. carn. n. 597 - T. ly.

Elle reflemble un peu à la précédente
, mais elle eft

plus balTe
,
plus rude

,
plus dure ,

d’un verd moins foncé ,

cendrée î fes feuilles roides
,

piquantes & cannelées

,

font plus courtes
,

plus inégales & un peu velues ; les

fleurs font moins grandes & fes pétales lancéolés ; les

tiges ne font pas toutes droites
,
mais elles rampent par

le bas, où fes feuilles font par paquets; elles portent

une ou deux fleurs rapprochées à leur extrémité , iné-

gales en grandeur , au lieu d’être portées fur des pédon-

cules alongés ; fon calice velu eft plus large & plus

court que fa capfule. Elle eft commune aux environs de

Briançon & dans le Queyras ; on la trouve parmi les

rochers fous le fort des Trois-Têtes
,
aux Hayes & en

Queyrasj en defeendant du lac Malrif, en abondance,

ainfl qu’au Mont-Ventoux
,
fur les rochers de Fontaine-

bleau. Vivace.

Obf. UArenaria grahdiflora Linn. fpec. 60S
,
gravée par

M. ÀUioni fpecim. plant. Tab. 10. f. l ., tient le milieu

entre cette efpece & la fuivante. J’ai vu dans la belle collée-’

tion de MM. de, Juffieu , une Arenaria envoyée par Scheu-

chzér fous le nom à’Alfne juniperi folio, Vaill. qui n’eft

aucune de celles dont nous parlons ici; -elle a les feuilles

linéaires mais obtufes , lifl'es & comme luifantes
, vues

à la loupe ; fa tige haute de trois à quatre pouces en

eft prefque couverte; elle fe termine par deux fleurs,

donc les feuilles du calice font auffi obtufes
, (

caraCiere

qui ne convient qu’à l’A. laricifoiia L, chez nous
)
un peu

ovales ; la fleur eft grande , & les feuilles font par pa-

Jom, lil. R r
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quets. Si ce n’eft VAlfine alpina Junceo folio C. B. , ou une
variété plus éloignée encore de l’^r. larkîfolia L.

, c’eft

une plante inconnue. An Aren. obtufa ? Hall, hijf n. 85^.
Allion. n. 1714. T. dq. 4.

8. ARENARIA cherlerioides. Tab. XLVII.
ArenarîA caule bafi fulFruticofo unifloro

, foliis li-

neari lanceolatis imbricatis, calicinis æqualibus.

Alfine foliis fulcatis aculeatis
,

petiolis unifloris
,
peîalis

integris. Hall. Emm. 788. n. 12. Emend. I. n. j6.

Arenaria minor camphorata folio ? Pctiv. gaiop/iil. T. ^4.
n. 12. non videtur ob fyn. Tournef]

Elle ell rampante & très-petite; lès tiges dures, tor-

tues, prefque îigneufes, forment des gazons; elles s’élè-

vent enfuite à un ou deux pouces, & foutiennent une,

deux , rarement trois fleurs alTez grandes : les feuilles

égales par-tout & prefque entièrement femblables à celles

du calice, font roides, petites, pointues, cannelées,

très-peu velues & oppofées deux à deux ; les inférieures

ou celles qui terminent les jeunes rameaux flériles
,
font

fl rapprochées
,
quelles forment des prifmes tetragones,

comme celles de la Saxifraga oppofitifolia L ; celles de

la tige
,
au nombre de deux ou trois paires , font un

peu plus ifolées
,

elles ont deux ou trois lignes de long ;

les pétales font ouverts , dilatés fur leur partie moyenne ,

étroits à leur origine ( unguiculata Linn. ) ,
& rétrécis

quoique obtus à leur extrémité; les étamines, au nom-
bre de dix, font implantées fur un cercle glanduleux,

interpofé entr’elles & les pétales; la capfule eft conique.

Elle vient lur les rochers nuds & élevés , à Gondran
,
près

de Briançon , dans le Queyras, au col l’Agnel, à Vars , à

Saint-Leger, dans le Champfaur, à Ofcieres, &c. Vivace.

*** A Jeuilles rondes filiformes ou fiétacées.

ç. ARENARIA verna. Vol. I. 2^0. Linn. [yf. II

754. Allion. //or. n. 1706.

Arenaria foliis inferioribus fafciculatis fetaceis, fu-î

perioribus lanceolatis brevioribus, ^
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Arenaria foliis fubulaüs ,
cauïibus paniculaüs ,

caîicibus acu-

minatis jlriatis. Linn. Mant, ^2.^ Jyfi. 12.

arenaria foliis linearibus ereâis fubtus firiatis , floribus faf-

tigiiüs incpqualiter pedunculatis. Ger. prov. 40^. n. y.

T. 15. f. I.

Alfine faxatilis laricis foliO minor & minori flore. Tourn.

herb. Jïcc. Vaill. mfcr. ex mente Magnolii. T.

Alfine alpina glabra
(
Herm. parad. Tab. 6. ) tenuifilmis

foliis ,
floribus albis^ p. 1 2.

Alfine foliisfulcatis recurvis , radicalibus linearibus congefiis ,

Hall. hifi. n. 868. *

.dïfine pusilla pulchro flore ^ folio tenuijjhno nofîras, Hill.

flor. 232. Rai. II. 20p. III. ^50. hifi. 1033.

Cariophyllus faxatilis pulchro flore
,
folio tenuijjîmo nofiras.

Rai. hifi. 21 1. Vail. mfcr. 226.

Alfine alpina faxatilis glabra. H. flor. icp.

An Stellaria rupefiris, Scop. carn. n. 540.* T. iS.

Elle s’élève à la hauteur de deux ou trois pouces

,

rarement plus ; fes tiges d’abord ramifiées , couchées par

terre
,

font garnies de petites feuilles glabres
,

rondes

comme des foies
,

qui viennent par paquets elles fe

relevent enfuite
, & font garnies de feuilles fimples

,

deux à deux ,
qui deviennent d’autant plus larges & plus

courtes quelles nailfent plus haut (^1)5 les feuilles du
calice font prefque femblables aux feuilles fupérieures ;

les pédoncules qui foutiennent les fleurs , font velus ; fes

fleurs font au nombre de deux ou trois fort rapprochées

à l’extrémité de la plante , & fur des pédoncules inégaux ;

les pétales font larges , obtus
,

dilatés fur leur partie

(i) Les feuilles larges à l’extrémité de la plante, diftinguent au

premier coup d'œil cette plante de toutes les iuivantes , tandis

I que les feuilles d’en bas la diftinguent des précédentes. La figure

& la defcription de M. Gérard nous ont paru lui convenir ; il

1 faut donc lailTer fon fynonyme à \'Aren. verna L. ,
comme Linné

I

l’avoit d’abord décidé, & ne pas le donner à VAren. juniperina .

,

comme il a cru enfuite dans fes adduamenta z\i mantiffa altéra

,

;

pag, 514, puifque les feuilles de cette derniere font toutes de
même l&rgeur.

R r 2
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moyenne
(

unguiculqta Linn.
) , un peu plus grands que

le calice ; la capfule] eft un peu alongée. Elle vient dans

les pâturages élevés ,
dans les endroits herbeux

, & parmi

les Gramcns des Alpes, aux Hayes près de Briançon,

au Lautaret , dans TOyfans & dans les montagnes du
Champfaur, du Valgaudemar, êcc. Vivace,

Obf. Les étamines font pofées fur des glandes jaunâ-

tres
,

fituées entre leurs filets & les pétales , cette plante

efi: voiline de VArenaria lancifolia L. , & de ÏAren. recurva

de M. Allion. n. 1713, T. 85). 3, ce qui lait un

embarras dans le choix des fynonymes, & une confufion

dans les auteurs qui n’ont connu que l’une ou l’autre,

10 ARENARIA Vol. I. 333. Linn, Syft.

II, 355.* Jacq._/?or. Tab. 182.*

StELLARIA rubra. Scop. carn ^\ 6 . n. 538. T. 17.

Arenaria mucronaia. Jacq. obf. bot. II. 31* Allion. ad

Gueit. mfcr.

Arenaria caule ereclo Jlriâo floribus fafciculatis ,
petalis

brevijjînüs. Linn. _/>y?. 12. add. 733.*
An Aljine foliis fetacels caLicibus arifalis

(
acuminatijjlmis )

petalis integris brevibus ? Linn. fpec. 38p. ex Gouan.

illujir. 22. .P

Aljinefoliisfiliformibus pungentibus , calidbus arijîalis. Hall.

hijî. n. 870. Tab. 17.

jlfine foliis fafciculatis tenuijfîmis durisque
,
petalis integris.

Hall. Enum. 3gp. n. 13. & jlfine tenuijolia
,
flofculis

umbellatis minimis. Tab. vij. Seg. fuppl. 173.

Cette plante fait des tiges dures , roides , fimples ,

prelque droites
, hautes d’un demi-pie 1 ; fes feuilles font

oppofées , elles viennent par petits paquets alternatifs fur

l’intervalle des nœuds de la tige ; les deux extérieures

font larges &avec trois nervures à leur bafe,embralfant la

tige dans cette partie , fe terminent en arête dans les deux
tiers de leur longueur, & font beaucoup plus longues que
les autres , furpafl'ant l’intervalle des nœuds. Les rameaux
naifiént aux ailfelles des feuilles ftipérieures ,

ils font tou-

jours foLiuires, de manière qu’ils lont alternes quoique fi-
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tués aux aiflelles des feuilles oppofées ; ces rameaux font

fort courts, les fupérieurs ou ceux qui terminent la plan-

te, fe divifent en deux, & chaque divifion foutient des

fleurs fort rapprochées qui imitent une ombelle. Le ca-

lice efl oblong , cylindrique & tronqué à fa bafe ; fes

feuilles font étroites
,
avec deux nervures peu diftindes

,

très -peu velues fur le dos, & une membrane fur les

côtés ,• ils fe terminent par une pointe en forme d’arête.

Les pétales font obtus ôc quatre fois plus courts que le

calice. Les étamines font au nombre de cinq ou de dix,

quelquefois de trois renfermées dans le calice; leurs anthè-

res font rouges. Les piftils, au nombre de trois, aux-

quels fuccede une capfule triangulaire un peu plus

courte que le calice. Les femences font très-petites &
couvertes d’une infinité de petites pointes faillantes qui

font rangées par lignes circulaires. Elle vient fur les gra-

viers du Drac & fur les murs , à Grenoble
,
dans le

Champfaur
, à Veynes ôc ailleurs. Annuelle ou bifan-r

nuelie.

II. ARENARIA laricifolia. T. XLVîI. Linn. Syft. II.

36s.
Arenaria caule fubrepente , fummo ramofo hirfuto ,

calicibus obtufis.

Arenaria Jiriata Allion. ad Guett. Mfcr.

Arenaria foliis fetaceis caule fuperne nudiufeulo , calicibus

Jubhirfutis. Linn. fpec, 607. Gou. Bot. 242.

Lychnis laricis foliis tenuijjime divisis. Motif. II. 547.

£ 5. T. 22. n. yi.

Alsine foliis linearlbus angitjlijjlmis , calicibus tubulosis vil-

losis. Hall. hijl. n. 85p. opufe. 1 14. liy. *

Alsinefoliis gramineis tenuifjîmis
,
pedunculis longiJJImis mi~

jîorisf Gmel. IV. iy 5 .

Alsine faxatilis , laricis folio , flore minori. Magn. hort. II.

T. 2. Linn. mant. ah. T. injl. 245.
Caryophyllusfaxatilis polygoni minoris folio &• fade floribus

albis tanquam in umbellâ po-siüs. Burf. Linn. Aniœn. iy.

31^. not.
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12. ARENAîUA Jfriata. Tab, XLVII. an A. captl-

lacea.^ AlUon, Flor. n. 1705. adi. 365. Tab. 89. f. 2.

‘ an A. linijlora. Linn Syfl. II. j6~j. fuppl. 241.

Aren arIA caille bafi lignofo
,
fuinmo ere£lo hirfuto

pauciPioro ,
folüs fetaceis calicibus obtufis.

Arenaria folüs raJicalibus congejlis , omnibus linearibus pe~

talis integris. Hall. Emend. I. n. 74. *

Arenaria folüs linearibus ereâis apprejjis calicibus oblongis

Jîriatis. ld\x\n. fpec. ôoS.fyJl. 12. ^ 1 f Aman. IV.^15.

Alsine vifcofa folüs fubulatis longijftmis fioribus calice duplo

longioribus peialis integris. Gmel. IV^. 158.

Alsine faxatilis laricis folio major & majori flore. T. infl.

24J. Magn. Mort. 1 1. Bot.^^. Vaill, Mfcr. 216. 28. *

Rai fuppl. 500. *

Auricula mûris pulchro flore folio tenuijfimo. J. B. III. p. 2.

^60. bene , nisi petala fJfa.Ka\ exîer.joo.

, Alsine alpina junceo folio. C. B. pin. 25 l. prod. 1 1 8. Rai

hijl. 1071. + Vagn. Helv. apud Raium. fyll. exter.^zj.

Alsine faxatilis & multijiora capillaceo folio f Lemonn.

obf cxliij.

I An Stellaria laricifolia. Scop. Carn. n. 541. T. 18.

Alsine caryophylloides montana linijiore. Rai hiJl. loin,

fyll. 30^.
Alsine caryophylloides fub hirfula capillaceo folio ,

pulchro

flore albo. T, inf. 24J. Vaill. Mjcr. 226. n. J7.
*

Ces deux plantes ne l'ont peut-être que des variétés

d’une même efpece ? Voici leurs caraderes communs ,

& leurs différences. Elles ont les feuilles étroites , fé-

tacées
,

par faifceaux, cendrées ou d’un verd foncé. Leurs

tiges en font peu garnies .• leur calice eft alongé en forme

de tube cylindrique, à feuilles obtufes
,
parallèles ,

can-

nelées en dehors
, un peu velues, aulfi bien que la partie

fupérieure des tiges,

La première
,

n. 1 1 , a fes feuilles plus vertes ,
des

tiges couchées par terre
,
qui le relevent un peu

,
en

fourniffant pluffeurs rameaux en delTus fort écartés les

uns des autres
,

tels qu’on les voit bien repréfentés dans

la figure de Magnol. Les pétales évafés par le haut

,
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marqués de quelques lignes tranfparentes à leur bafe

,

furpaflenc le calice d’environ un tiers de leur longueur.

La fécondé ,
n. 1 2 , a fes feuilles un peu cendrées

,

fes tiges droites
,

fes fleurs au nombre de deux ou trois ,

fur des pédoncules très-courts qui la terminent ; les pé-

tales très-grands , un peu concaves
,
plus larges

,
évafés

& rayés par des lignes tranfparentes fur toute leur éten-

due
,

furpaflent le calice de la moitié de leur longueur.

On voit fur les feuilles
,

à l’aide d’une loupe
,
une in-

finité de glandes jaunâtres
,
qu’on ne trouve pas à l’autre.

La première aflez commune vient fur les rochers bas

,

le long des rui fléaux , dans les fentes des pierres & parmi

les terres crétacées , à Allemont , à Briançon , aux Hayes ,

dans le Valgaudemar, &c, l’autre plus rare n’a été trou-

vée que fur les rochers qui terminent la montagnes ap-

pellée Néron
,
au deiTus de Voreppe près de Grenoble,

& fur la montagne de la Bâtie ,
appellée Brame-Buon

près de Laragne. Vivace.

Obf. M. Ailioni , Flor. n. 1712. Tab, 26. f. 4. a dé-

crit & fait graver une Arcnaria Jlriata, bien plus petite.

Ses feuilles font rudes, ftriées , mais capillaires : les feuilles

du calice font ftriées , mais ovales & pointues ; les pétales

font beaucoup moins grands. Elle diffère certainement

de toutes nos efpeces
, nous l’avons des environs de Sifteron.

13, ARENARIA/u.vim7/j. Vol. I. 33^. Linn. S\Ji. IL

354.
Arenaria caule bafi frutefeente ramofo

,
foliis feta-

ceis , calicinis fubulatis membranaceis
,
pctala ob-

tufa æquantibus.

An Alfme faxaiWs , laricis folio minor & minori flore.

Magn, hon. II. Tab. 2. Çaraâ. 26^, * Hall, opufe.

I 14.
^

:

An Arenaria foliis fubulatis , caulibus paniculaîis calicum

foliolis Qvatis ? Linn. fpec. 607. ex fynon.

B Arenaria (tenuifolia)foliis fubulatis caule paniculato ,pe-

duuculis fiinplicibus capfulis ereélis petalis ^calice bre-

vioribus ? Linn. 6o~j. 12.
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Alfine foliis linearibus ,
petalis calice îongioribus ? Hall.

hiji. n. 8(^7. opufc. 113. 114. *

Alfine faxatilis & multijiora capillaceo folio. T. injî. 24^.
herb. ficc. Guetc. herb. Vaill. Bot. 7. T, 2. f.

Alfme caryophylloides , capillaceo folio Jîoribus umbellatis

è rupe viâloricp. T. herb. sicc.

Alfme alpina multijiora , capillaceo folio. Seg. fupp. I77. *

An. Arenaria verna Jfriéliftmo folio Rupp. yVn/j. 100.

An Alfme tenuifolia ? J. B. III. 5^4. Vaill. AJfcr. 22f *

Alfme polygonoides herbacea minor, laricis capillaceis fo^

liis ex uno pediculo plurimis ? Plnck. Phytogr. T. /y,
f. 4

Il ell douteux que notre plante foit VA. faxatilis , de

M. Linné, très-bien gravée dans Vaillant. T. II. f.

La defcription de ce dernier lui convient néanmoins

,

niais où trouver ce calice obtus , obfervé par MM. Guett.

& Linné ?

Elle a beaucoup de rapport avec la précédente. Sa

racine dure jette plufieurs tiges noinbreufes
,
tantôt droites,

lîmples, tantôt ramifiées & couchées parterre : fes feuilles

font étroites, rondes comme des foies, d’un verd foncé,

avec un point blanc à leur extrémité ; celles de la partie

fupérieure de la tige font deux à deux ,
élargies à leur

baie par une membranule qui les rend adhérentes en^

tr’elles ; celles qui naiifent dans fon milieu, en ont des

paquets d’autres plus courtes à leurs ailTelles , & les deux

extérieures delTechent fouvent. Les fleurs viennent fur des

rameaux plus ou moins écartés à l’extrémité de la plante ;

leur calice eft alongé, compofé de cinq feuilles étroites,

avec une double nervure très-fine fur le dos
, & ,

une

membranule blanche de chaque côté ,
qui eft plus large

que le refte de ce même calice
, & varie un peu dans

fa grandeur ; une pointe alongée en arête fine , un peu

plus haute que les pétales ,
termine le calice. Les pé-

tales font étroits & obtus de la longueur du calice
,
quel-

quefois un peu plus longs ou plus courts, mais toujours

faiilants en dehors
,
entre les feuilles du calice. Les an-

thères font rougeâtres , au nombre de dix la capfule
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eft fore mince ,
oblongue , à trois valves de la longueur

du calice. Elle vient fur les rochers crevalfés & terreux

,

le long des ruifleaux ,
dans les Alpes & les endroits même

les plus bas. Je l’ai vue à Allemont , au Bourg d’Oyfans,

fur le Mont-Genevre, & près de Valence fur un ro-

cher , &c- Vivace.

Obf. L’A. tenuifolia de Linn. paroit être celle que nous

venons de décrire , fi l’on fait attention qu’on en trouve

des individus qui ont les feuilles & le calice plus minces

de la moitié; d’ailleurs la defeription du calice qu’a donné

cet auteur, mt. 12. 513. ed. Murr. 354. * lui con-

vient alfez , mais les pétales font plus grands chez nous.

Hall, opufe. Bot, p. 115. 114. exquilTe les caraâeres des

deux efpeces précédentes & du n®. 15 : fon coup de

pinceau eft rapide , mais très-expreflif : il ne put

,

ce-

pendant à cette époque
,
féparer l’A. verna. Linn. de la

précédente efpece dont elle différé très-certainement ,

comme Haller lui-même en a donné des preuves, hijî.

n. 858
. , tant il eft vrai qu’en hiftoire naturelle comme en

phyfique
,
les découvertes font fucceftives & non inftan-

tanées.

M. Jullien, curé de Saint-Georges, a dans fes her-

biers
, une Arenaria de la haute Provence

,
que je crois

avoir vue aux environs du Buis
: je crois devoir l’indiquer

& la caraétérifer ici,

14. ARENARIA hîfpida. an Linn. JJ’/?. II.

ARfiN.-vRlA. foliis fetaceis recurvis fal’ciculatis hifpidis

calicibus ovatis acutis, caulibus geniculatis nodofis.

Elle reffemble à l’A. j'axatilis. Linn. mais fes feuilles

font plus épaiffes
, rudes

,
planes en deffus ; la capfule

eft arrondie de la longueur du calice
,

elle s’ouvre pro-
fondément en fix valves.

15. ARENARIA tenuifolia. Vol. I. 3^^. Œd Tab.

589. bona
, forib. ftpe io. dns. Allion. Flor, n. 1707. *

Barkauf fpec. 16. *
Arenaria îbliis omnibus fetaceis

,
pedunculis fafci'
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culatis , calicibus acuminatis capfula brevioribus, pe-
talis minimis.

A Arenaria tenuifoUa. Tab. XLVII.
Planta ^ 4. pollicaris ramofo corymbofa cinerea Jloribus

fcepe (riandris aut pentandris.

Arenaria foliis fetaceis , jloribus pentandris
,
caliculum fo-

lioîis fubulatis. Lsefl. it. hifpan. 141. *

Alfine tenuifoUa. J. B. 111
. 554. Çij Segu. 1

. 4î 8. T.

VI. f! 2. Vaill. Bot. 7. *. T. 111 . f. i. Tournef. Parif 11 ,

P 7. Rai hijl. S66 * Plum. Def. Mfcr.

Alfne mucronata. Linn. fyft. 11
. 547. + fpec ^8p. (

exclufis

fyn. Hall. & Seg. ^
Arenaria mucronata , {pec. pi Ed. 1

. 424. A/?. I O, lO^^.

B Arenaria Barrelieri.

Planta ramofa inclinata viridis
,
pedunculis magisfafciculatis ,

petalis calice paulo minoribus fepe pentandra.

Anthylis lychnitis annua. Barrel. icon. j8o.

Alfinepeniajîemon
,
gramineisfoliisgeniculaia. Seg.fupp. [75.

Alfne foliis linearibus glabris
,
petalis calice brevioribus.

Hall. hijl. n. 885.

Alsine foliis perangufis ad basin latefcentibus
,
petalis in~

tegris. Hall, Enuni. 38p. n. 15. Hort. Gott.

Zinn. Gott. 158,

An Alsine nodofa germanica? Tourn. herb. (^2)

C. Arenaria hybrida. Tab. XLV'II,

Planta ramofa apice fubhirfuta petalis calice aqualibus , de-

candra.

(1) Cette figure de J, B,, copiée par Chabrée, ftirp. feiagr. ^<jo,

& par quelques autres botanilles ,
nous paroît plutôt convenir à

une variété de VAren. faxatilis L.
;
cependant Ruppius ,flor. jen.

p. 100, Haller, Tournef. & plufieurs autres, ont rapporté cette

figure à la plante dont il eft ici queftion ; ce qui ,
malgré la

répugnance de la figure, laifiTe des doutes à cet égard.

(2)

Tournefortconnoiiroitbien la variété précédente ;
mais il fut

trompé par la reflemblance de celle-ci avec la Spergula nodofa L.

,

comme M. de Lachenal paroit l’avoir été par la même plante à

l’égard de la Spergula fegctalis de Linné, Voyez Hall. hifl. (lirp.

ad n. 866.
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Alsine foliis lineari lanceolatis hirfuüs , calice petalis aquali.

Hall. hijl. n, 85^. *

Arenaria foliis fubulatis calicinis laciniis memlrana ipsis

anguJHore audis acutijjiniis. Guett. obf. U, 282. *

Cetce efpece efl; des plus minces dans toutes fes par-

ties ; fa tige n a que trois à quatre pouces dans la pre-

mière & la troifieme variété
,
chargée de feuilles capil-

laires
,

élargies à leur bafe , & de rameaux qui vont en

augmentant, de maniéré que la plante préfente un éventail

ouvert, ou un cône renverfé par leur difpolition. La 2^
variété eft deux ou trois fois plus haute , fouvent rami-

fiée dès fa racine ,
comme une plante vivace

,
toujours

plus ou moins recourbée ou inclinée
,
portant fes feuilles

& fes rameaux plus d’un côté que de l’autre ; les pé-

doncules fortent plufîeurs du même point ou ailfelle des

feuilles
, caraélere qui

,
joint à la longueur de la capfule

qui furpalfe le calice, dillingue cette elpece de toutes

les autres. Les feuilles du calice font très-pointues, plus

ou moins garnies de poils qui font glanduleux dans la

derniere variété, ôc toujours bordées d’un filet blanc,

membraneux fur les bords 5 les pétales font obtus
,
elli-

, tiques , ils n’ont que le tiers du calice dans la i‘’e. va-

riété , un peu plus de la moitié dans la 2 , & appro-

chent de fa longueur dans la 5e.
j

les étamines pofées

fur un cercle verdâtre
,
glanduleux , font un peu plus

longues que les pétales , leurs anthères font purpurines

,

au nombre de trois ou de quatre dans la i^re. variété,

de cinq dans la 2^. , & de dix dans la 3e. ; la capfule

efl ovale - alongée ou conique
, furpalfant le calice

^

en raifon inverfe de la petitelfe des pétales
,

terminée
par trois

, très-rarement par quatre piftils
, s’ouvrant par

trois valves
, renfermant des femences très-petites

,
brunes,

blanchâtres, liffes, avec un bec reniforme, plusalongé,

(
étant vues à la loupe ).

Cette plante vient aux environs de Grenoble, fur les di-

gues du Drac, fur les murs de clôture
, à Seifîins

, à Vif, à
Dieu-le-Fit

,
à Crell

,
à l’Aric, à Veynes, &c. La 2^. variété

vient dans les bleds de la plaine du Bourg d’Oylâns, dans
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ceux des environs de Grenoble, &c. 5c la troifieme qui eft

la plus rare, fe trouve le long du Drac, près le Pont de

Claix, 5cc. Annuelle.

Obf. Comme M. Linné, que nous avons pris pour guide

dans les choix du nom des plantes de cet ouvrage , a

donné lieu à beaucoup de difficultés & de confufion ,

par le mauvais choix de quelques fynonymes , nous avons

cru devoir ajouter ici deux mots pour l’intelligence de
deux ou trois efpeces voifines qui les ortt occafionnés ,

ainfi que pour jultifier le plan que nous avons fuivi.

I®. L^Arenaria fafciculata.\J\nn Murr. Syft. 13.554.
Ed. 14.424., eft bien gravée par Hall.

,
par M. Jacquin ,

décrite par M. Seguier , ôcc. quoique Linné ait appliqué

une partie de fes fynonymes à fon Affine mucronata. Mant.

358. Murr. 14. 2p8.
20. L’Affine mucronata. Linn. bien décrite dans le

Mantijfa pl. 358. 5c dans les add.dufyft.Ed. 12. p. 733.
par Læfling. dans l’endroit cité , devient nécelTairement

VA.\ÇmQtenuifolia de Vaill. 5c de M. Seguier, de Haller, 5cc.

comme nous l’avons obfervé. Le nombre des étamines

varie dans l’une 5c dans l’autre ,
depuis trois

,
quatre

,

cinq
, huit jufqu’à dix , comme nous l’avons déjà dit.

Je doute même li le Cerajlium pentandrum. L. fpec. 627.

n’efl; pas une variété de l’Alfme mucronata, qui a réel-

ment la capfule alongée comme les Cerajlium ? Nous
avons trouvé des caraderes aflez sûrs pour conftater ces

deux efpeces
,
fans avoir recours au nombre des étamines.

3°. L’Arenaria tenuifolia. Linn. devient alors nécelTai-

rement, ou une variété de cette derniere, ou plutôt une

variété de l’A. faxatilis L. notre A. hybrida. ,
paroit être

iüTue de cette efpece 5c de la poufficre de ïA. ferpillifolia.

Elle paroit confiante.

* Efpecesdont les tigesontdesfipulesrnemhra-

neufes^ayantplus de rapport avecles Spergulay

excepte' qu’elles n’ont que trois pifils.

i6. ARF.NARIA rubra. Linn. Syft. g6z.
Arenaria foliis lilifbrmibus , flipulis membranaceis

vaginantibus, Linn. fpec. 606.
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A. Caulibus repentibus , calicinis foliolis femitei etiius

,

capfulam fere integram includenîibus.

Mfine fpergulœ fade minor
, feu fpergula minor fubcceruleo

flore. T. injl, 244.

B. Foliis fibcarnosis , calidnis foliolis capfalam integram

non tegentibus.

Alfine fpergulœ fade media. T. injl. 244. C. B. pin. 2y\.

Ses tiges l’ont rampantes ,
nouées & inclinées à chaque

nœud 5 les feuilles tantôt limples , tantôt par faifceaux,

font tendres , vertes & recourbées ; les fleurs viennent

dans des calices courts, ovales, à feuilles étroites & peu

velues ; les pétales font rouges
,
entiers , de la longueur

du calice ; le nonabre des étamines varie de cinq à dix

,

les piftils au nombre de trois j la capfule arrondie, s’ouvre

par trois battants ; les femences font petites , rudes ,

obliques
,
fans marge membraneufe , &c. La variété A

vient ici dans les Alpes, à Venofque, à Saint-Chrifto-

phe en Oyfans, à la Chapelle en Valgaudemar, ôcc.

L’autre B. efl plus rare chez nous ; on la trouve le long

de l’étang falé de Courteizon
,
dans la principauté d’Oran-

ge ,
en abondance. Annuelle.

Obf Le port
,
les ftipules déchirées, membraneufes &

lancéolées, qui recouvrent les feuilles à leur bafe , rappro-

chent cette plante des Spergula; mais le nombre des piftils

& le fruit, l’ont fait placer dans le genre des Arenaria
, M.

Gérard, fl. gallop. 418. n. 4 ,
l’en a tiré pour la placer

dans le premier. H n’eft pas blâmable, & il n’y auroic

peut-être pas d’inconvénient à réunir ces deux genres,

puifqu’ils ne different que par le nombre de piftils qui

varient , & par les valves ou pièces de la capfule
,

qui

fuivent les mêmes proportions.

19. ARENARIA media. Linn. Syft. II, ^ 6^.
Arenaria foliis linearibus carnofis , ftipulis membrana-

ceis. Linn.yp^c. 6c6 ,
* caulibus pubefcentibus. Murr.

fyjl. 15. 354.* 14 424.-^

Alsine fpergulœfade minima
, feminibus marginatis. Tourn.

Vaill, Parif S. DiU. Gif. 4Ô. ^
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Elle a un grand rapport avec la précédente ; elle eH
un peu velue ,

vifqueule fur toutes fes parties
, à tiges

rameufes
,

inclinées ou prefque droites
, avec des ftipules

feches aux nœuds. Les feuilles deux à deux, linéaires,

charnues
,

font plus longues que les interftices ; les pé-

tales entiers, d’un blanc de rofe purpurin, n’excedenc

pas le calice ; dix étamines
,

trois piltils ,• la capfule à

demi-couverte par le calice, alfez grande, renferme de

très-petites graines applaries ,
bordées d'une membrane à

la circonférence. M. Chaix l’a trouvée à Gap au bas du
rampart

,
en-dehors de la ville, vis-à-vis le palais du

bailliage, où naitune petite fontaine; elle fe trouve aulfi

dans le Champfaur, à Baurepaire de ailleurs. Annuelle.

c. =: Pentagy/iie.

LYCHNIS. Linn. Gen. n. 636.

Coquelourde de jardin.

Le calice efl monophylle , oblong ; les pétales à

limbe divifé
(
excepté la Vifearia); mais les pillils, au

nombre de cinq
,
conllituent le genre.

I. LYCHNIS flojcuculi. Scop. Carn. n. 528. Œd. Tab.

5po. Linn. Syft. II.

Lychnis petalis quadrifidis , frudu fubrotundo. Linn.

fpec. 625. Gtt. prov. 416.

Ljehnis pîatensis' flore laciniato simplid. T. iujl. ^‘^6 .

Morif hîjl. 537. C. B. pin. aïo.

L’Œillet des prés ell aifé à connoitre par fes fleurs

rouges, 5c par fes pétales divifés en quatre; fes feuilles

font glabres ôc étroites ; fes tiges font droites 6c s’élèvent

à la hauteur de deux pieds environ. Il vient dans les

prés humides 6c marécageux, dans les vallées des mon-

tagnes. Vivace. V

2. LYCHNIS vijearia. Scop. carn. 52p. Linn Syft. II.

LvcHNIS petalis integris. Linn. 625. Ger. ptvv.

415.
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Lychnis fyhejirîs vifcqfa rubra anguftifolia. C. B. pin. %o$.

T. injl. Garid. 297.

Celle-ci s’élève moins haut que la précédente; fes

tiges gluantes ont une partie verte en-deflus des nœuds

,

& une autre rougeâtre en-deiïbus ; fes fleurs font rouges

6c fes pétales font entiers. Elle vient rarement aux en-

virons de Grenoble ; on en trouve dans les lieux incultes

6c les pâturages, à l’Ubac, dans le Valgaudemar 6c

ailleurs ; on cultive dans les jardins la variété à fleurs

doubles. Vivace.

y LYCHNIS alpina. Œd. Tab. Ixv. Linn. Syll. II.

397 '

Lychnis petalis bifidis ,
floribus corymbofis. Linn.

fpec. 626. VL fuec. 410.* Ger. prov. 417.

Silene Iciponica alpina
^ fade vifcarice. Linn. lapp. n. 185. *

Lychnis pyrenaica umbellifera minima. T. iiiji. 358. Hall.

hijt. T. xvij, bona.

Silene floribus in capitulum congejlis. Hall. Enum. ^7^.
T. vij. l^Jl. n. 722.

Elle ell une fois plus petite que la précédente ; mais

elle lui relTeinble un peu; fes feuilles font étroites 6c

pointues; fes fleurs rouges, ramaflées en grappe, ter-

minent la tige ; les pétales font fendus en deux ; les

piftils, fouvent au nombre de fix 6c même plus , s’alon-

gent pendant la durée des fl,eurs, de maniéré qu’ils de-

viennent plus longs que les pétales, au lieu qu’ils étoient

plus courts ,
lors de leur épanoui (Terne ut. Elle vient fur

les Alpes
,

dans les prairies herbeufes
,
dans TOyfans

,

à Auris , à Briançon, Lautaret, 6cc. Vivace.

4. LYCHNIS C rubra dioïca. Linn. fyft. II. 397.
Lychnis floribus dioïcis. hmn. fpec. 626. Cliff i/i.

Ger. prov. 417.
A. Occimoides purpureo flore. Cam. epit. 739.
Lychnis fylvejlris five aquaüca purpurea simplex. Bauh,

pin. 204. T, injl. 335.
Lychnis purpurea roiundifblia verna minor. Tournef. herb.

sica»



640 Hijloire des Plantes de Dauphiné.

B. Lychnis ( alba ) dioica.

Occimoides
(

album multis. J. B. III. 242. ) majus.-

Mathiol. Lugd. 582 . ed.fr, I. 504.
Lychnis fylvejîtis alba simplex. C. B. pin. 204. T. injl.

Garid, 2^6.

Lychnis ( 11 . varietas fexu dijUnda foliis ovatis acutis.

Hall. hijî. n. ^23. Enum. ^77. n. 7.

On trouve fouvenc cette plante à fleur double dans

les jardins
,
où elle efl: connue des fleuriftes fous le nom

de Lychnis à peur double. La première variété à fleur

rouge vient dans les Alpes & les montagnes le long

des eaux,- elle différé de l’autre B
,

rion- feulement par

la couleur & par le lieu natal , mais encore par les feuilles

fupérieures colorées , & par fon calice velu
,
fans veines

diftinéles. L’autre variété vient dans les lieux pierreux,

le long des chemins ,
dans les endroits bas ; fon calice

efl plus épais
,
plus dur, prefque cartilagineux, couvert

de veines apparentes qui forment plufieurs aréoles par

leurs différentes anaflomofes , de maniéré qu’elles me
paroilfent faire deux efpeces diflerentes. ViVace.

447 • AGROSTEMA. Linn. Gen. n. 635.

Nelle, ou Nielle des bleds.

Le calice efl monophylle ,
coriace ; les pétales à limbe

obtus ;
les piflils au nombre de cinq comme dans le genre

précédent.

I. AGROSTEMA githago. Œd. Tab. ^j6.Linn. Syfl.

II. 39

f

Agrostema hirfuta
,
calicibus corollam æquantibus

,

petalis integris nudis. Linn. fpec. 624.

Lychnis fegetum major. Bauh. pin. 204. L. injl. 335 -

Pfeudo melanthium. Lugd. 4.5 ^' P' 3 ^^-

La fauffe Nielle ou Nielle des bleds s’élève à -la

hauteur de deux ou trois pieds,- fes feuilles font étroites j

les cinq fegments du calice qui leur rellemblent un peu,

s’élèvent entre l’intcrflicc des pétales éc à leur meme
hauteur
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hauteur. Elle vient parmi les bleds qui ne vcrfent pas

,

dans les terres maigres & écartées. Annuelle.

2. AGROSTEMA Jlos jovis. Linn. mam. ah.

Syft. II. 394.
. . r .

AgrosTEMA tomentofa
,

petalis emarginatis. Linn.

Jféc. 62^.

Lychnis coronaria fylvejlris. C. B.pi/i. 204. Morif. hifi. 540.

Lychnide umbellifera montana elvetica. Zan. hiji. 128,

T. LI. T. injî. 5^4. Rai. hijî, çpj.
Cette efpece appellée l’Œillet de Dieu

,
a des feuilles

cotonneufes , blanches & douces au toucher comme un

duvet,- fes fleurs font très-belles rouges, comme une écar-

late en-delTus , & blanches comme du papier en-deflTous.

On la trouve dans les prairies des Alpes, dans les en-

droits gras auprès des fumiers des beftiaux. Vivace.

06/. L’induftrie d’un alpicole qui s’étoit coupé avec

fa faulx , & le regret de voir répandre fon fang
, lui

fuggércrent le deflein d’appliquer la feuille de cette

plante fur fa blelTure le velouté épais & fort denfe du

tilTu de cette feuille, fe chargea bientôt de toute l’hu-

midité de la plaie; le fuc répandu dans fon parenchime,

entretint une humidité fur la partie, s’oppofa à la for-

mation d’une croûte qu’auroit occafionné le contad

de l’air fur cette plaie; la feuille s’imbiba du fuperflu

de la plaie, la préferva des effets de l’air; la plaie fuc

bientôt guerie , «5c notre alpicole s’empreflTa d’annoncer

fes fuccès à fes voifins le remede devint à la mode
, 5c

jamais la chirurgie n’a découvert un. topique plus falu-

taire
,
qui ponant fur la plaie une charpie propre

, un

fuc favonneux ,
déterfif , exempt de toute acreté

, aufll

capable d’éloigner les accidents qui retardent la gué-

rifon d’une plaie Ample 5c récente.
^

448 • CERASTIUM. Linn. Gen. n. 537.
L/Oreiile de Souris.

,

Les pétales font fendus en deux à réxcrémicé, mais

Tom. III, S s



642 Hijlolre des Plantes de Dauphiné.

peu avant ; les piftils font au nombre de cinq , & la cap-

iule un peu alongée efl: recourbée & tranlparence ,• elle

s’ouvre feulement à fon extrémité , en dix parties en
forme de dents.

1. CERASTIUM vulgaiiim,\é\nr\. Sxp. 10. 1039. Læfl.

hifp. 143. Flor. y«fc'. 415. Sjilt. Reich. II. 398.
CeraSTIUM foliis ovatis petalis calici sequalibus

,
cau-

. . - libus diffufis. Linn, 6‘X’-j. Mull. Fiidrifchd. 89.

Myofotis arvenfis hirfuta pane jîcre. T. infl. 24^. Vaiil.

Bot. 142. T. 50. f. 9.

Ses tiges font longues & couchées par terre ; fes feuilles

font vertes, obtufes & velues: fes fleurs font petites : les

pétales furpalTent à peine le calice , & font légèrement

fendus en deux à leur extrémité; le fruit ell alongé. Il

vient dans les prés des montagnes , le long des folles &
auprès des fentiers

,
par-tout. Vivace.

2. CERASTIUM vifeofum. Ch. Vol. I, 5^2. Linn.

Syfl. Il' 399.
CeraSTIUM' ereélüm villofo vifeofum. Linn. fpec. 61-^.

Myofotis hirfuta altéra vifeofa, T. inft. 245. Vaill. Bot.

142. T. 50.' f. I.

B. Myofotis hirfuta mhwr. T. injl. 24^;. Plant.- Parif.

206, * Vaill. Parif. 142.

Ses tiges font droites , courtes & divifées en trois ou

quatre rameaux à leur extrémité : fes feuilles font ovales

,

un peu pointues ,
velues & gluantes , d\m verd obfcur.

Il vient le long des terres & dans les prés fabio.nneux ,

dans le Champfaur Sc ailleurs, au printemps. Annuel.

Obf. Toute la plante eftvifqueufe. On trouve quelque-

fois fes fleurs à cinq étamines feulement ; mais ce n’eft pas

pour cela le CéràJUümpentandrum. Linn. qui efl une plante

très-grele , dont nous avons parlé à l’article de V.Arenaria

tenuifolia. Linn. & dont les pétales font entiers, &c.

CERASTIUM femidecandrum. Ch» Vol. I. 332.*
Linn. Syjî. II. 599.

CerastuJm floribus pentandris, petalis emarginatis.

Linn. fpec. 6z~j.
~
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Centunculus femidecandef. Scop. Carn. 59P*
AJyofotis caule fimpUcifoliis ovatis hirfutis , tubijlernis. Hall.

hijl. n. 8^4. *

Myofods
(
arvenfis ) hirfuta minor. T. inji. 245. Gârid. ^2^.

Vaill. Bot. 142. T. 50. f. 2. Tournef. herb.ficc.

La tige ell plus petite de plus de la moitié
,
que la

précédente ; elle ell velue : fes fleurs font également pe-

tites, & les pétales fendui en deux; le nombre des éta-

mines varie depuis cinq jufqu’à huit ou à dix : les piflils

ne font quelquefois qu’au nombre de trois. Il vient dans

les endroits fecs, légers &fablonneux; parmi les débris

des mafures ôc le long des chemins, allez communément.
Annuel.

4. CERASTIUM arvenfe. Linn. Syfl. II. 400.
Cerastium foliis lineari lanceolatis obtufls glabris ;

corollis calice
(
duplo

)
majoribus. Linn. Jpec. 628.

Alyofotis arvenfis hirfuta flore majore. T. injl. 245.Vaill.

Bût. 141. T. XXX. £ 4.

B. Adyofoüs arvenfis polygonifolio. Vaill. Parif 141. T.

XXX. £ y. Tournef. injl. 245. Hall. hif. n. 88p. *•

Ses tiges d’abord rampantes fe relèvent enfuite 6c fe

foutiennent : elles font couvertes de feuilles fimples, op-

pofées deux à deux , & d’autres plus étroites qui naif-

fent par paquets aux ailfeUes des premières ; les fleurs

naiflent à l’extrémité des tiges qui font bifurquées, elles

font grandes, blanches, évafées, un peu fendues en deux

à leur extrémité. Il vient dans les campagnes, fur les col-

lines
, & dans les montagnes où il efl prefque impolTible

de le dirtinguer du fuivant.* Vivace.

Oùf. Je n ignore pas que le C. repens. Linn. 628, efl;

une efpece bien diftinéle de celle-ci ; mais il efl certain

que l’efpece de Paris n’a pas le fruit rond, au contraire

il efl tel que la fig. de Vaill. Tah. xxx. /g. 5. làt. d. la

repréfente.

5. CERASTIUM Linn. Syf. II. 40 1.

Cerastium foliis linearibus acunimatis glabris
,

pe-

dunculis unifloris. L'mù.fpec. 62^ Alant. ah. 59Q.
S s 2
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Ah Cenlunculus angujfifoîius f Scop. Carn. 551. T. ip,

Myofoiîs Joliis linearibus glabris. Hall. hijf. n. 8p2. 4/ya-
[ods alpina angujiifolia. Eji^'d. T. xiv,

Âlyofons caule hirjato fûliis perangujîis glabris Jiore calicem

excedente. Hall. Enum. 384. * Tab. v. Scg. J'uppl.

184.*
Ses tiges ont la difpoficion de celles du précédent ;

l«s feuilles auffi
, mais elles font plus pointues : les fleurs

également femblables, un peu moins grandes cependant.

Il vient fur les montagnes élevées
,
parmi les pâturages

& dans les endroits gras, au Buis, dans le Champfaur,

fur les montagnes , aux environs de Grenoble. Vivace.

Obf. Il varie par une infinité de monllruofités qui

font reflet du travail des infedes, ou celui qui réfulte du
dépôt de leurs œufi> , M. de Haller les a bien connues

,

elles ne font pas rares chez nous.

6 . CERASTIUM molle, an Ccr. lineare ? Allion. Flor.

n. 172p. add. p. 365. Tab, 88. f 4.

CERASTIUM caulibus ctefpitofis Inclinatis fubbifloris

lôliifque oblongis moliitcr hirfutis linearibus, germi-

nibus fubrotundis.

Cette efpece efl bafle
,
petite, formant des gazons con-

fidérables , compofés de plulieurs petites tiges molles,

longues de deux à trois pouces
,
velues

, cylindriques

,

terminées par une ou deux fleurs médiocres. Les feuilles

au nombre de trois à quatre paires
,
font molles

, velues

ôc obl'cures
,

oblongues , obtufes vers le bas , linéaires

& pointues vers la partie fupérieure i le calice eft petit,

ovale
,
à folioles ovales , velues

,
peu vifqueufes

, ayant

une petite marge ; les pétales font échancrés
,

je n’ai pas

vu le fruit dans fa maturité : les germes étoient arrondis.

Il vient fur les hautes Alpes ,
aux environs de Premol

,

de la Mure , dans l’Oyfans de ailleurs. Vivace.

7. CERASTIUM laricifoliiim. Tab. XLVIII.
ÇerastiUM foliis fafciculato-fetaceis fubhirfutis, caule

fubnudo, apice floribus congeflis’, multifloro.
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Cecte efpece forme également un gazon ,
mais un peu

élevé, portant plufieurs tiges , dont les unes fteriles,

font couvertes par des faifceaux de feuilles prefque ca-

pillaires
,
comme celles de l’Arenaria landfblia. Linn. ;

& deux ou trois autres s’élèvent fans feuilles, depuis

leur tiers inférieur, & fe terminent par trois
,
quatre , cinq

ou fix fleurs rapprochées
,

donc une ou deux font pé-

dunculées Le calice eü; oblong , blanc, argenté, par

une membrane marginale qui fait la moitié de fa lar-

geur ; les fleurs font laiédiocres. Il vient fur les montagnes,

aux environs du Buis , fur le mont Vencoux 6c ailleurs.

Vivace.

Obf. Je n’ai pu trouver ces deux dernières cfpeces dans

les auteurs.

8. CERASTIUM trigynum. Tab. XLVl. Vol. I.

2^9. Ceraftium reftadum. Allion. fier. n. 1728.*
Cerastium foliis lineari ellipticis hirfutis j caule fub

eredo bifloro, floribus trigynis.

An Stellaria arenaria ? Linn. fpec. Ed. I, 422. n. 8.

An Stellaria
(
cerajloides

) foliis oblongis ,
pedunculis fub-

bijloris? Linn. fyft. 10. 1039. Fl.fuec. Ed.H. n. 394. *

fpec. 604. n. 6. Gunn. Norverg, 951. Tab. vi. f. 2.

An Alyofoüs foliis glabris lanceolutis, petiolis infracîis

Hall. hijî. n. 890. videiur.

Cette efpece efl fort petite ; fes tiges font rampantes

plufieurs enfcmble
, & s’écartent de tous côtés ; elles

font Amples
, fe relevenc enfuite a la hauteur de deux

ou crois pouces , & foutiennenc la chacune deux fleurs

à leur extrémité
, fur un pédoncule d’un pouce environ

la chacune ; ces deux pédoncules rendent la tige bifur-

quée , mais d’une maniéré irrégulière
, car le premier

ou le plus inférieur s’élève moins haut
, s’écarte de la

tige à angle droit, ou fe recourbe même, & il eftnud ,

au lieu que l’autre s’élève & porte deux flipules à fa

bafe; la fleur efl blanche : le calice efl: de cinq feuilles

un peu pointues
, vertes

,
très-le^érement membraneufes

a leur marge ; chaque pétale r^ond à l’intervalle des

S s 3
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feuilles du calice : ils font évafés, élargis & peu fendus

à leur excrêmité
,
plus longs d’un tiers que le calice; les

écamines font au ‘^nombre de dix fur deux rangs, les pif-

tils trois
,
rarement quatre , jamais cinq dans cette ef-

pece; le fruit ell ovale, & il s’ouvre à trois ou quatre

battans
, en raifon du nombre des piftils ; ce fruit eft

droit & n’ell point tranfparent à fon extrémité, comme
celui des autres efpeces, quoique vuide. Il vient fur les

Alpes les plus élevées
,

parmi les gazons humides , le

long des eaux
,

parmi les plantes marécageufes , à Al-

levard , à l’Aut-du-Pont
, à Sept-Laux, en Oyfans , à

Chaliol le vieux , &c. Vivace.

p. CEFvASTlUM latifclium. Vol. I. ^01. 332. Flor.

Delpk. 46. Linn. Sj/f. II. 402. AHion. Flor. n. I752.

Cerast lUM foliis ovatis fubcomentofis , ramis fubuni-

floris, capfulis globofis. Linn. fpec. 62^. Hudf. fl. 202.

Alyofotis foliis tomentofis ovatis. WàW. hiji. 887. Enum.

583.
A'îjofotis alpina latifolia. T. injî. 244. ex fiie H. ficcL

Kai fyn. ^40. T. ly. ex Linn. lapp. ip2. Gmel. IV.

150. *

Ccryophyllus alpinus kirfutus latifolius. Schol. Bot. 1

1

5. T.

herb.

B. Farietas , foliis oblongis fufcis , calicibus glutiiiofis.

C’efl une petite plante rampante
,
qui

,
par fes tiges

êz fes feuilles larges, forme des gazons affcz étendus;

fes tiges n’ont qu’un pouce ou deux : elles fe terminent

par une grande fleur , rarement deux ; le calice efl large

6c peu membraneux fur les côtés ; les pétales font une

fois plus longs , blancs , fort minces 6c deviennent tranf-

parents dans les herbiers ; ils font fendus en deux à leur

extrémité, 6c font plus larges 6c plus rapprochés en-

tr’eux
, c|ue dans aucune autre efpece ; les feuilles très-ve-

lues font gluantes , larges 6c courtes, ovales 6c pointues,

fimplemenc oppofées
, 6c deviennent rougeâtres par la

delhcacion ; le fruit cil un peu alongé. Il vient fur les

foinraets les plus élevés
,
parmi les petits graviers mo-
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biles, auprès des glacières avec les Renoncules glaciales Linn.

à Sepc-Laux , à Brande , fur le mont Auroufe appelle

Bure dans le Davpluy, en Valiouife, lurle col de l’Echauda

où fe trouve la variété B qui efl très - linguliere , &
ailleurs. Vivace. '

10. CERASTIUM alpinum. Vol. I. 5^2.,Flof. Delpli.

45. Œd. Füfc. I. T. VL Linn* Sjji, il. 400. Hudf.

Flor. 201.

CerastiüM foliis ovato lanceolatis, cauîe divifo cap-

fulis oblongis. Umn. fpec. ^28. WïW. Flor. 240, Taè.

XV. £ 2.

AIjofoüs foliis ovato lanceolatis fub hirjutis : corollis calice

duplo bngioribus. Hall. n. 888.

Alfne myofotis fade lychnis alpina flore amplo niveo repens.

D. Lhwid.. Rai fyn. III. 34p. T. xv. £ 2.

Cèntunculus alpinus. Scop. Carn. n.

Il n’eft pas facile de conftacer la différence réelle de ces

deux plantes, quoiqu’elles différent elTentiellement ; celle-ci

a les feuilles plus alongées , entièrement blanches , coton-

neufes, très-obtufes ou elliptiques, rarement glabres
,
ne

rougiffant pas par la defEcation , comme celles de la pré-

cédente. Ses tiges un peu plus hautes
,
portent chez nous

trois ou quatre fleurs : fes capfules font un peu plus alon-

gées
, mais obtufes. Il vient en Valgaudemar ,

dans un

vallon de Saint-Maurice ,
appellé Chafferant , & fur la

montagne des Hayes près de Briançon. Vivace.

d. Caryophyliées apétales ; a pe'tales entiers^

ou qui ont moins de dix étamines.

449 * CHERLERIA. Linn. Gen.

n. 619. Allion. II. 119. * La
Cherleria.

Calice pentaphylle : cinq pétales linéaires, bifurqués,

qui n’ont que le tiers du calice j dix étamines ,• dix glandes

S s 4
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nedtarlferes cylindriques , terminées en forme de mamme-
Ion tranfparent, pofées entre les étamines 6c le germe;

trois piftils ; capfule uniloculaire , à trois femences.

CHERLERIA Linn. Syft. 11.^57. Hall, hlft,

n. 859.* Emm. T. vj. it. helv. 102. T. I. Seg.

fupp. 180. T. iv. f. J. Ger. prov. 405.
CherlERIA fedoides. Vol. I. z-jô. Linn. fpec. 608.

Scop. Carn. 5JI.
Sedum montamm perpufillum , luteis Jîoribiis. Park. theat,

738. Morif. III, 471. f. 12. T. 6 . f. 14.

La Cherleria forme un véritable genre très-diftinél 5c fé-

paré des Arenariai fes pétales font fi petits
,
que la loupe

eft né.effaire pour les obferver j ils font oblongs , 6c

bifurqués à leur extrémité 5 les glandes neâariferes
,
im

terpofées entre les étamines 6c le calice , font oblongues

6c quatre fois plus grandes que dans les Arenaria.

Elle forme fur les rocliers élevés ,
des gazons d’une

étendue confidérable ; fes tiges font très-petites ,
rampan-

tes 6c en très-grand nombre
,

les plus longues font tra-

çantes 6c ftériles ,
les autres femblant vouloir s’élever de

quelques lignes
,

portent une ou deux fleurs de couleur

d herbe , un peu jaunâtres ; les feuilles font linéaires
,
gla-

bres , douces , d’un verd foncé ; le calice ovale ell cannelé

en-dehors ; les piftils , au nombre de trois
, fe terminent

par autant de ftigmates apparents
, roulés en fpirale fur

le côté gauche ; la capfule eft pointue , un peu triangu-

laire , 6c furpafte à peine le calice. Elle vient fur les

rochers humides les plus élevés, à Brande dans l’Oyfans,

aux Hayes près de Briançon , dans le Queyras , le Val-

gaudemar, à Revel, fur la grande Lance ,
près de Gre-

noble , 6cc. Vivace.

450. SCLERANTHUS. Linn. Gen.
n. 61 I.

Calice d’une feule pièce , à cinq divifions
,
fans co-

rolle 5 deux femences renfermées dans le calice.
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1. SCLERANTHUS annuus. Linn. fyft. II. S'3 ‘

KnaWel annuum.Scop. carn. yoi.Œd. Tab. 504.

SCLËRANTHUS calicibus frudus patulis. LÀi\n. fpec. 580,

Fl. fuec. 577. Gmel. III. ^9. * T. 5 . f! 2.

Alchimilla ereâa gramineo folio. T, injl. 508,

Polygomm minus alterum. Tab. içon. 83^.
Poligoni germanis knawel. Trag. 39^.
Saxifraga angUcana alfinefolia. Ger. emac.

Poligonum felinoides five knaivel. Ger. emae.^66 .

Ses tiges font dures
,

petites , ramifiées & droites j

fes feuilles font oppofées, dures 6ç très-étroites, lifies,

cylindriques
,

glabres , un peu ciliées j les fleurs font

terminales & axillaires ; les étamines de cinq à dix
,
pref-

qu’invifibles; le calice eft vert, lifle, conique à fa bafe

& ouvert en cinq pointes, fans membranes. Il vient dans

les champs , dans les climats froids
,

prefque par-tout.

Annuel.

2. SCLERANTHUS perennis. Linn. Syft. II. 529.
SCLERANTHUS calicibus frudus claufis. \Àï\\-\. fpec. ySo.

HAÏ. Jlor. 222. Tab. V. £ i.

Alchimilla gramineo folio majori flore. T. infl. y 08. Vaill.

Paris. 4. T. I. f. y.

Knawel incanum flore majore perenne. Rai. lyo. T. V.

f. I.

Le calice de celui-ci eft plus grand, plus blanc 5c

plus membraneux. La plante eft vivace; elle vient dans

les montagnes, dans les lieux pierreux expofés au foleil,

5c le long des ruifleaux,

9. SCLERANTHUS polycarpos. Linn. fyft. II. 323.
SCLERANTHUS calicibus frudus patentiflimis fpinofis

,

caule fubvillofo. Linn. fpec. y8i. fyfl. 10. 1028.
cent. iqy. *

Achimillafupina gramineo folio ^ minore flore. T. infl. y 08.
pl. Parif 49. & J-jS.

Polycarpen. Dalech. Lugd. 444.
La tige fe ramifie 5c fe couche par terre, elle eft
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un peu velue & cendrée
,
ainfi que les feuilles; les fleurs

terminales font blanchâtres, dans un calice légèrement

membraneux ; & les anthères font vifibles à l’œil nud

,

plus grandes du double que celles de la première efpece.

Il vient fur les coteaux, dans le bas Dauphiné. Annuel.

451 • BUFONIA. Linn. Gen. n. 180.

La Bufon.
La Bufon eft une plante caryophyllée , d’un genre

particulier; fes feuilles, fon port, & même fa fleur,

la rapprochent des AlÇines ; mais fa capfule qui s’ouvre à

deux battants
, & qui renferme feulement deux femen-

ces , caradérife fon genre ; elle n’a auffi que quatre

feuilles au calice
,
quatre pétales & quatre étamines

,

ce qui la rapprocheroit des fagina. L.

BUFONIA tenuifolia. Lin. fyfl. I. fpec. I79.

fyft. 12. 129. Ger. prov. 400.* Sauvag. meth.*

141. Linn. amœn, I. p. I12. *

Herniaria angujHJjimo gramineo folio ereélo. Aiagn. Jiort.

97. T. 97. bot, 21 1.

Afme polygonoiJ.es tenuifolia
, fiofeulis ad longitiidinem cau~

lis
, relut in Jpicam-difpofitis. Kdà.Jÿn. II. 240. Plukn.

almag. Tab. 75. f. 3.

Cette plante s’élève à la hauteur de fîx ou huit pouces,-

une partie de fes feuilles, en forme de petits crins, efl

fouvent defféchée ; fes fleurs viennent aux aiffelles des

feuilles
,
par paquets

,
en différents temps ,

ainfi qu’au

fommet de la plante ; elles ont quatre feuilles au

calice; quatre pétales plus petits difficiles à voir, parte

qu’ils font toujours cachés par le calice fermé j
elles ont

quatre étamines, quelquefois deux feulement. Elle naît

dans les lieux fecs & pierreux , dans les fables
,
parmi

les bleds, à Gap, dans le Champfaur, à Veynes , &c.

Annuelle.
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452 « MONTTA. Linn. Gen.n. 107. Vol.

I, 227. La Monti.
Calice dipliyllc

(
rarement triphylle ) à folioles obtufes :

corolle monopétale , à cinq divifions irrégulières
,
portant

trois quelquefois cinq étamines ; capfule en ovale renverfé,

uniloculaire , trivalve , à trois femences arrondies.

MONTIA fontflna. Linn. SjJI. I. 244. Flor. lapp. y i •

Fl. fuec. n. I ly.

Monti .4 foliis oblongo ovatis fubcarnofis
,
peduncu-

lis unifloris , fruéliferis deflexis. Msench. Haff. n. i op.

ex Linn.

Monda aquadea minor. Mich. Gen. 18. T. ly. f. 2.

Alsinoides anmta verna. Vaill. Parif. T. f 4.

La Monti ell une petite plante à tiges baffes , à

feuilles ovales, oppofées, fucculentes, afl'ez femblables

à celles des Morgelines (1)5 la fleur vient aux ailTelles

fupérieures tantôt folitaire , tantôt fur des pédoncules

ramifiés.
( Voyez le genre ci-delTus

)
Elle vient dans les

pays froids
, humides , aux environs de Petit-Chat , fur

la Mateyfine, à Allevard, à Saint-Hugon, à Lavaldens,

en Valbonnais, dcc. Annuelle.

4')3 • HOLOSTEUM. Linn. Gen. n. iio.

Calice pentaphylle : corolle , cinq pétales dentés ;

» —« . . —

—

(i) Ces feuilles oppofées, réunies à leur bafe fur une tige un
peu renflée dans cette partie ,

le nombre des piftils
,
la capfule ,

la maniéré de s’ouvrir , m’ont déterminé à placer ici Cette plante.

Je fens- qu’elle eût été tout aufîi bien placée dans la troifieme

clalTe
,
mais le nombre des étamines varie

;
elle en a quelquefois

cinq
, tandis que le port eft confiant. Linné n’a pas claffé cette

plante. M. de Juffieu l’a rapprochée des Caftus
,
voyez Durande ,

elem. ds bot. I. îSy. M. Adanfon
, famill. dis pl. II. 230 ,

l’avoit

placée parmi les Mourons
;
mais fa ftruâure a obligé l’un & l’au-

tre de ces favants à des exceptions. J’ai cru pouvoir tenter une
autre maniéré de la claffer

; elle donnera peut-être lieu à de
nouvelles obfervations.
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capfule uniloculaire , s’ouvrant par dix divifions à fon

extrémité ; fleurs en Ombelle ; les étamines varient de

trois à dix.

1. HOLOSTEUM umbdlatum glébmm floribus trian-

dri's.

HoLOSTEUM floribus umbellatis. Linn. Syfl;. I. 245.

fpec. 150. Ger. prov. 402. Læfl. h. 120. * foliis

glabris.

Arenaria verna fugax glabra bifolia. Rupp. Hall. 1 1 2.

Alfme verna glabra. Magn. Bot. i^.Jioribus umbellatis albis,

T. in(}. 242. Vaill. Parif. 7.
*

Caryophyllus arvenfis umbelliferus. J. B. III. p. 2. 361.
ex dejcriptione.

2. HOLOSTEUM umbellatum hirfutum floribus de-

candris.

Lychnis graminea hirfula umbellifera. Morif. II. 54^. S. 5.

T.
22

J

£ 46 t'

An Caryophyllus holojleus tomentofus angujlifolius, Bauh.

prod. Magn. Bot. 54
Ces deux plantes ont été confondues fous une feule dé-

nomination : la' première efl: glabre
,
plus pente & plus

verte : la fécondé , outre qu’elle efl fort velue
, elt plus

grande , d’un vcrd cendré par - tout, & fes pédoncules

ni les calices ne font point gluants comme ceux de la

première. Elles viennent dans les champs, parmi les bleds,

& fleurilTent au printemps ; la première ell commune
dans toute la province >• la fécondé n’a été obfervée qu’aux

environs de Gap
,
par M. Chaix , où je l’ai vue & exa-

minée plufieurs fois depuis. Annuelle.

454. POLYCARPON. hïnn.Gen.n. 112.

Polycarpe.
Le calice efl; de cinq feuilles , égales

,
pointues & lan-

céolées J fes pétales font en pareil nombre
,
petits & un

peu échancrés ; les étamines au nombre de trois avec
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autant de pidils. Le fruit eft compofé de plufîeurs fe-

mences avec une capfule qui s’ouvre en trois parties.

POLYCARPON
(
tetraphylliim. )Linn. Syft, I. z^yrj.fpec,

1^1. foliis quaternis obovatis
,

panicuUs dichotomis.

(
mollugo. ) Cliff, 28. Jpec. Ed. I. 8p. Gouan. hort.

58. * Bot. monfp. 21 1. Zinn. Gott. 44. Com. Gett.

Tom. V. icon.

Herniaria alsines folio. T. injl, 507. Garid. 22S.

Autliyiis alsine folia polygonoides major. Barr. icon. 5^4.
Paronichia altéra Mathioïi Lugd. 1213. Ed.fr. II. lil.

alsine folia. J. B. 111
. 3 65 .

Cette plante eft annuelle : d’une feule racine s’élève

une tige droite qui fe ramifie de tous côtés , comme un

arbriffeau ; fes feuilles font obcufes , oppofées
, fouvent

glabres, quelquefois un peu velues & blanchâtrs ; fes

fieurs n’ont que trois étamines , cinq pétales très-petites

,

üî cinq feuilles au calice, elle a trois piftils auxquels

fuccede une capfule qui s’ouvre à trois valves. Je l’ai

vue dans les jardins
, à la Chartreufe de la SiLe

,
près

de Virieu, à Vienne, à Montelimar , &c. Annuelle.

455 • MCERHINGIA.Linii. Cen. n. 536.
La Mœring.

Calice à quatre feuilles
:
quatre pétales linéaires

,
plus

longs que le calice ; huit étamines & deux piftils ; capfule

Ovale
,
quadrivalve.

MŒRHINGIA mufeofa. Linn. Syji. II. 202. Scop.

Carn. n. 466. Allion, Flor. n. 1026.
Alsine oétoftemon

, foliis connatis linearibus. Hall.

hijt. 860.

Alsine pusilla capillaceo folio. Boerrh. ind. ait. 20p.
Plukn. Ixxv.

Alsine
[
tenuifolia) mufeofa. Dalech. Lugd. 1235. Ed.

fr. II. 12p. C. B. pin. 251. TH.infî. 347. Sch.;uchz.

iün, II. 14p. Seg. T. y. f. i. Garid. 27.

\



654 Hijloire des Plantes de Dauphiné.

Alsine montana capillaceo folio. C. B. 2 i

.

Saxifraga auguJHfolia tninima montana. Qol. Ecphr, I, 2po,
Vaill. Mfcr. ni’-j. *

Alfine alpina tenuifolia
, flore tetrapetalo albo. Plum. Mfcr.

Alfine faxatilis. Lind. alfat. 41. T. ij.

La Mœrhingia ne différé des Alfines, des Spergula, &c.
que par fes écamines au nombre de huit, Ôc par fes pé-
tales au nombre de quatre feulement ; fes tiges font

foibles , trainantes & ramifiées
,

fes feuilles petites
, ob-

longues , très-étroites , tendres & délicates. On la trouve

dans les bois touffus , à l’ombre , auprès des fontaines

& fur les rochers humides, parmi les pierres , furie mont
Rachet près de Grenoble, au Noyer

,
en Champfaur,

à la Grande -Charcreufe , ôcc. VivacCi

456. SAGINA Linn. Gen. n. 188.

Sagine.

Les Sagina different des Alfines par le nombre de
leurs pétales Sc des étamines

,
qui n’efl: que de quatre

auffi bien que les feuilles du calice , le fruit ell une
capfule qui s’ouvre en quatre parties.

I. SAGINA procumbens. Linn, Syjl. I. 959.
Sagina ramis procumbentibus petalis brcviinmis, Linn.

fpec. 185.

Sagina foliis fubuîatis. Ger. prov. 402,

Alfine minima fore fugaci. T. inf. 243. Rai fuppl, yoi

Alfne pufïlla graminea
y flore tetrapetalo. Seg. ver. I. 241*

T. V. f 9. Lind. alfat. 205. T. 8.

C’eft une petite plante annuelle qui eft fouvent cachée

parmi les moulfes & les gramens ; lès tiges rampent par

terre ; fes fleurs font portées fur de longs pédoncules

forts petits & de couleur blanche. On la trouve à Gre-

noble, le long des murs, dans les endroits humides &
à l’ombre , le long des fontaines ,

dans les montagnes, ôcc.

Obf. J’ai fouvent vu (à Saint-Nizier près de’ Grenoble,

dans le Champfaur
,
aux Evarras , 6;c.

)
cette plante fans



ClaJJe X. Se^. 2. Décandrie. Les Caryoph. 655

pétales , avec un calice à cinq feuilles , à dix étamines

& à cinq piftils , ce qui la rapproche des Spergula. Le
calice & les autres parties de la fleur paroiflent ici aug-

menter par l’abfence de la corolle , mais celle-ci manque
fouvent ,

fans que le nombre des autres augmente.

2, SAGINA apetala. Flor. Delph. 14. Linn, Syft. II.

•^ 6o. aniSag. ereéla 5 La Tourr. Chlor. Hudf. tlor. 7^.
Sagina apetala, caulibus eredis radice annua. Ard.

' Animadv. Bot. II. xxij. * Tab. 8. f. l.

Cette efpece reifemble à la précédente
, mais fes tiges

font droites, très-ramifiées , un peu velues, hautes de
deux à trois pouces; les feuilles font petites , lancéolées,

un peu velues
,
embraflant la tige par leur bafe : les pé-

doncules axillaires font longs d’un pouce
, capillaires

,

Amples
, velus ,

terminés par un petit calice ovale , un peu
velu. Il eft compofé de quatre feuilles ovales, concaves, ren-

fermant quatre étamines très-difficiles à voir , à fommet
blanc

, & autant de piftils courts , de même couleur ,

foutenus par un germe rond
,
un peu ovale, qui devient

une capfule de même figure , qui s’ouvre en quatre

pièces, & laiffie échapper des femences très-petites
,
brunes,

un peu raboteufes ,
étant vues à la loupe. Elle vient à

Saint-Romans, aux environs du pont en Royans, parmi

les terres fablonneufes.

Obf. Je crois avoir vu la Sagina ereéia. Linn. Syft, lî.

5^0 , aux environs du Pont en Royans
,
& de Saint-

Marcellin ,
mais comme je n’en ai pas tenu note , il m’a

paru auffi utile de la rappeller
,
que de répéter ce que

les auteurs en ont écrit.

4 ') 7 - SPERGULA. Linn. Gen. n. 638.

Spargoute.
Les Sp«rgules ont les pétales entiers comme l'Arenaria ;

mais elles en diffèrent par le nombre de leurs piftils &
des battants

,
par celui des capfuies

,
qui ell fujet à varier.
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1. SPEKGULA arvenfts. Linn. Sy-ft. II. 403.
SpergüLA foliis verticillatis

, ftoribus decandris. Linn.

fpec. 6^0,

Àlfine fpergula diéia major. C. B. pin. 2J1. T. injl. 249.
Spergula. Dod. pempt. Lugd, ed.fr. IL

220.

Elle s’élève à la hauteur de deux pieds environ
,
quel-

quei’ois plus ; fes tiges font nouées , & les feuilles vien-

nent par faifceaux ; on la trouve parmi les bleds
,
dans

les terres froides & humides
,
à Saint-Nizier, aux Adrets

ék. ailleurs. Annuelle.

ObJ'. On a vanté cette plante comme un excellent

fourrage dans la Hollande principalement , mais il eft

probable qu’elle ne devient précieufe que dans les pays

trop humides pour les autres plantes ; d’ailleurs , en fait

de fourrages
,
les graminées & les légumineufes font les

deux clalfes nourricières de nos climats.

2. SPERGÜLA pentandra. Linn. S\ji. II. 4.04,

SpeRGULA foliis verticillatis
,
floribus pentandris. Linn.-

fpec. 6^0.

Alfme fpergulce fade minima ^feminibus margitiatis. Vaill.

bot. 8 .

Elle eft aifée à reconnoître , non par le nombre des

étamines qui eft auni quelquefois de cinq dans la pré-

cédente ,
mais par fes femcnces noires , appiaties , & bor-

dées d’un petit feuillet blanchâtre. Elle vient dans les

bleds, au Pont-dc-Bcauvoifin, & ailleurs. Annuelle.

J. SPERGULA füginoides. Linn. Sjf. IL 404.

SpERGULA foliis oppodtis linearibus lævibus
,
pedun-

culis folitariis longilfimis , caule repente. Linn. fpec.

. .

Alfine foliis linearibus commis
,
pediculis longijfwùs uni-

/loris. Hall. hijl. 862.

Alsine tenuifolia mufeofa. C. B. pin. 2JI. Morif. II.

Seg. ver. I. 41 y. T. V. f i.

Elle eft petite ôc rampante 5 i'es feuilles très-étroites

font d’un verd foncé; les tieurs allez grandes, relative-

ment
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ment à la plante, ont cinq pétales obtus, cinq feuilles

au calice ,
dix étamines & cinq piftils , ce qui la diftin-

gue des Sagina Sc de la Mœrhingia , qui lui reflemblenr.

Elle vient parmi les pâturages humides des montagnes

,

ie long des fontaines , & parmi les moufles aflez com-

munément. Annuelle.

SPEEGULA fegetalis. Alfîne fegetalis. Linn. Syjl,

I. 747 -

Spergula filiformis glabra , fbliis fubfecundis , bail

ftipulis minimis obtufis præditis.

Alsine peîalis integris , foliis filiformibus. Linn. fpec. 3po.

Mant. 359*
Spergula foliis filiformibus ,

unum latus fpeâantibus , fii-

pulis membranaceis vaginandbus , pedunculis umbellatis.

Guett. obf plant. II. 2^9.* Dalib. Parif. 1^3.

AÏsine fegetalis
,
gramineis foliis unum latus fpeâantibus»

Vaill. Parif. 8. Tab. III. £ 3. optima.

Alsine polygonoïdes
,
foliis tenuijjîmis per genicula binis , ai

fummutn caidium polyanthos. Plukn. Tournef. herb. siée.

.4lsine nodifiora capillaceo folio , capitulis rotundioribus.

Ejufd. herb. sicc.

C’eft une petite plante qui a beaucoup de rapport

avec ïAlfine tenuifolia N. «5c V aill.
,
qui eft YAtfine mucronata

de Linné ; mais elle en différé eflentiellement par deux fti-

pules courtes qui fervent de gaine aux feuilles ; celles-ci font

très-minces ,
vertes , foibles & glabres ; les inférieures

viennent fouvent par faifeeaux, & les fupérieures font

tournées du même côté >• la tige eft longue de deux ou
trois pouces , bifurquée ôc ramifiée

, le calice eft com-
pofé de cinq feuilles

,
avec autant de pétales blancs ,

concaves & lancéolés , un peu plus longs que le calice ;

les étamines, en pareil nombre ain fi que les piftils ; les

anthères font jaunes
, & les ftigmates font recourbés

5 la

capfule eft arrondie, petite , un peu ovale & pendante;
les calices font fouvent un peu velus & glanduleux. Elle

vient à Saint-Romans
, le long de l’ifere

, 6c ailleurs

Annuelle.

Tom, III. T t
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VELEZIA. Linn. Gcn. n.

La Veleze.
350.

Calice cylindrique, très-petit, à cinq divisons peu
profondes : les pétales à peine vifibles

, au nombre de

cinq ; étamines au nombre de cinq & deux piftils : cap-

fule cylindrique, très- grêle, renfermant un feul rang

de femences, dont les extrémités obliques & en bifeau,

s’adaptent mutuellement avec leur voifine , fur un filée

qui tient lieu de réceptacle
(|

imbricata ) > elles font au

nombre de cinq.

VELEZIA rîgida. Linn. fyfl I. Lœfl, it. 24.*
Gcv. proi’. 412. Gouan. hon. 185. Botan. 232,

Lychnis corniculata major & minor angujîifolia 6- latifolia.

Barrel. icon. 1017. & 1018.

Silene foliis fubulaûs cauli appreJJIs ,
cauUbus rigidis , in~

termedio longioribus. Sauvag. method. 145.

lychnis mlnima Cherleri. III. 352. Garid. 2p8. Magn.
bet, 171. fiort. 126.

Sa tige efl droite, ramifiée, haute de trois à quatre

pouces; fes feuilles font fimples ,
roides, filiformes,

eppofées
,
portant des rameaux axillaires ; le calice cy-

lindrique & ftrié, de l’épaifleur de la tige; ks pétales

ont un lymbe rougeâtre
, un peu échancré ; les étamines

au nombre de cinq
,

quelquefois fept , de la longueur

des pétales ; femences noirâtres
,
oblongues

,
obliques à

chaque extrémité, cylindriques dans leur partie moyenne.

Elle vient dans les champs écartés & arides des pays

chauds , dans les Baronnies
,
dans la plaine de l’Aragne

& ailleurs. Annuelle.

Obf. Cette plante efl finguliere j il faut connoitre la

famille des caryophyllées par la difpofition des feuilles

,

des tiges, pour la ctafiTer, ainfi que la Bufoniuy le Scie-

ranthus , le Poljearpon
, &c.
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Seclion III. Plantes graJJes , digynes.

4^9 • CHRYSOSPLENÎUM. Linn. Gen.
n. 607. Saxifrage dorée.

Le calice qui l'erc de corolle elt monophylle , divifé

en cinq à la fleur fupérieure , & en quatre aux autres j

fleurs latérales.

1. CHRYSOSPLENIUM altemifolium. Vol. I. 281.

Linn, Syfi. il. 307. Scop. carn. 487. Œd. T. ^66.
Gilib. rar. ^72.

CHRYSOSPLENIUM foliis alternis. lÀnn. fpec. 569. flor.

Saxifra^a aurea. Dod. Lv^d. III9. ed.fr. II. 1 (5 . Jun-

gii. doxofeop. 108. *

Hepatica palujîris. Eiflet. vern. 9. f! 4. 6* Saxifraga aU'-

rea. hiem. ord l. 6. f, v.

La Saxifrage dorée elt une plante tendre & délicate,

qui a des fleurs jaunes, d’où eft venu fon nom; fes feuil-

les Ibnt pétiolées, reniformes, un peu rudes & dentées;

les fleurs en ombelle terminent la tige. Elle vient le

long des fontaines
,
parmi les mouflTes & les bois ombragés

des Alpes, entre Saint-Laurent du Pont & la Grande
Chartreufe, à Revel , à Saint-Hugon , à Allevard

,
à

Saint-Maurice en Valgaudemar, &c. Vivace.

2. CHRYSOSPLENIUM oppofnifolium. Vol. I. 281.
Linn. Syji. II. 908. Œd, Tab. 365.

CHRYSOSPLENIUM foliis oppoîitis. Linn.. fpec. 5

(

5p.

Saxifraga Romanonim. Lobell. Lugi. 1 1
1
4. ed. _//•. II. 17.

Saxifraga aurea. Dod. pempt. 9 1 6.

Saxifraga rotundifolia aurea minor Monîls aurei. Petit.

lett. III. à un Med. p. 99. & 40. *

Celle-ci diffère de la précédente par fes feuilles oppo-
fées deux à deux

, & pétiolées ; fes tiges font aulfi beau-

coup plus grandes ; on la trouve quelquefois avec la

précédente
, mais rarement , à Revel , à Allemont

,
à

Allevard, &c. Vivace.

T t 3:
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Les feuilles de ces deux plantes
, fous le nom de

creflfon de roche , font en grande réputation
, comme

vulnéraires topiques pour la guérifon des plaies fraî-

ches ,
dans l’Allemagne , l’Alface , la Lorraine &

dans quelques vallées de nos montagnes. Il eft certain

que leur effet n’eft pas indifférent
,

mais bien d’au-

tres plantes peuvent les remplacer. En général toute

plante qui peut s’adapter fur la partie
,
pourvu qu’elle

ne foit ni acre , ni vénéneufe
,
peut, étant fraiche , con-

tribuer à la guérifon des plaies, en mettant la partie

a l’abri de l’air , en entretenant Thumide radical de la

partie, & peut-être en fourniffant une très-petite portion

de mucilage végétal, qui lubrifie la partie, nourrit &
neutralife le mucus animal, qui, par fa tendance natu-

relle , devient âcre de dégénéré fouvent en ichor
,
en

virus acre
,
rongeant & corrofif chez certains fujets.

SAXÎFRAGA. Linn. Gen.n. 5o8.

La Saxifrage.

Calice à cinq divifions ; corolle pentapetale : capfule

à deux pointes écartées , uniloculaire
,
polyfperme.

3. SAXIFRAGA graWata. Linn. Syft. II. 3 17. Œd.
Tab, y 14.

Saxifraga fbliis caulinis reniformibus lobatis, caule

xamofo , radice granulata. Linn. H. Cliff. 1 67. mat,

med. 2 l$.fpec. 576.
Saxifraga rotundifolia alba. Bauh. pin. ^05). T. infl. 2.

Garid. 428.
Saxîftaga IV. Cam. Epiu 719^
B. Varietas ; foliis caulinis palmaîO incifis feptemfidisve ,

flore cernuo.

Cette efpece eft caraâérifée par des tubercules arrondis

qui fe trouvent entaffés fur le coUet de la racine , les feuilles

font arrondies & crenées. Elle vient parmi les pâturages

fecs
, expofés au nord, & fur les montagnes. Vivace.

Obf. La variété B trouvée fur le mont Glandaz prè&
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de Die , eft finguliere par fes feuilles caulines , découpées

en lept ,
en cinq , ôç les fupérieures en trois fegmencs li-

néaires jufqu à leur bafe
, & par fes fleurs penchées à

l’extrêinicé de la tige qui n’a qu environ huit pouces.

Elle nous paroit être l’efpece ou variété intermédiaire

qui unit la Sax. granulata , avec la Sax. bulbifera & la

S ix cernua. Linn, Ses bulbes ne font qu’à la racine
,
mais

fes feuilles & fes fleurs fe rapprochent de ces deux der-

nières plantes,

2. SAXIFRAGA rotmdifolia. Scop. Carn. n. 488. *
Linn. Syji. II. 317.

Saxifraga foliis caulinis reniformibus dentatis petio-

latis , caule paniculato. Linn. fpec. 575.
Ceum rotiindifolium majus. T. injl. 251.

Sanicula alpinu. Cam. Epit, n. VI. *

Sanicula montana rotundifolia major. C. B. Math. 722.

Car-ophyllata five Geum alpinum recentiorum folio hederaceo.

Lob. adv. 26-j,

Elle a les feuilles larges 6c reniformes , dentées pro-

fondément tout autour,- fes fleurs viennent au fommet
de la tige, fur des rameaux écartés; elles font compo-
fées de cinq pétales blancs

,
pointus 6c tachetés de quel-

ques points rouges, queClufius,
(
Hijior. ^07.) a exprimé

dans fa figure. Elle vient fur les hautes montagnes om-
bragées

,
dans les bois 6c le long des ruilfeaux , ea fo-

liis laiifjimis in aqnis puris alpium. Camer. 1 . c. Vivace.

3. SAXIFRAGA cuneifolia. Scop. Carn. 0.450. T. I7.

Saxifraga foliis cuneiformibus obtufiflîmis répandis

,

caule paniculato. \Âun.fpec. 374.
Geum folio fibrotundo minimo. T. injl. 2^1.
Cory/^Je/i II. Math. Lugd. 1322. Ed.fr. II. 2ii.Gefn,

Schmied. II. Tab. 12. n. 37.
Cotylédon media foliis Jubrotundis. C. B. pin. 285. Schol.

Bot. 27.

B. * Eadem foliis rarius digeflis. T. Schol. Bot. 27.
Cette faxifrage a fes feuilles épaifles, folides, comme

T t 3
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cartilagineufes ,
difpofées par étages qui marquent les an-

nées de la plante ; elles font rouges en deflbus , & le

deviennent davantage en vieillilfant ; elles refiemblenc

affez par leur forme , à celles des Leucanthanum
,
mais

elles font plus obtufes
,
& légèrement crenécs tout au-

tour. Elle eft commune dans les bois
,
parmi les fapins

,

fur les m.ontagnes élevées ; la variété B vient fur les mon-
tagnes élevées

,
parmi les moulTes ôc le long des fon-

taines, à Saint-Hugon, àBrande, enOyfans, 6cc. l’autre

vient à Prémol, à la Grande-Chartreufe, au Noyer, en

Champfaur & ailleurs. Vivace.

4, SAXIFRAGA Jîellaris. Scop. Carn. 45)2. T.

Ann. II. hîft. naî. p. ^o. * Œd. Tab. xxiij.

SaxifragA fbliis ferratis
,
caule nudoramofo, petalis

acuminatis. Linn. fpec. 572. Flor. lapp. 17^.

Saxifraga foliis rhomboideis acute ferratis, caule nudo ra-

jïiojo. Hall. hiff. 973.
Geum palufire minus

, foliis oblongis crenatis.T. inji.2^2.

Sedulum alpinum. IV. Gefn. Fafc II. T. VI. n. ^ 5 .

Sanicula alpina aliquatenus affinis. J. B. III. p. 2. 708.

Sanicula myojotis alpina jtoribus albicantibus fere umbel-

laiis. Plukn. phyi. Iviij. f. 2 & T. ccxxij. f. 4.

Celle-ci eft aufli tendre & délicate, que la précédente

eft dure & robufte : elle a fes feuilles pointues; avec des

groftes dents en petit nomibre ; fes pétales font pointus,

lancéolés & tachetés en dedans ,* quant au refte elles ont

quelque rapport ; elle eft beaucoup plus rare que la pré-

cédente; on la trouve fur les Alpes les plus élevées, quel-

quefois fur les montagnes moins hautes
,

toujours dans

des endroits froids & humides, le long des eaux ,
ou

dans ces grottes où le foleil ne pénétré pas , au haut du
pont d’Allevard

, à Sept-Laux , au Grand-Charnier ,
dans

rOyfans
,
en Valgaudemar , &c. Vivace.

Obf. J’en ai vu une variété à Chamouny en Savoye

,

qui avoir les feuilles obtufes , & les tiges plus baffes.
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* * EJpeces à feuilles charnues
, Jucculenies.

5. SAXÎFRAGA cotylédon. Vol. I. 282. Scop. Carn.

4S5) Gefn. Schmied. Drff. IL Tab. xij. n. 27.

SaxifrAGA iôliis radicalibus aggregatis lingulatis car-

tillagineo ferratis, caule paniculato. lÀnn.fpec. 570.
Saxifraga fedifcUo angujliore Jenalo. T. iiift. 252. Seg.

ver. I. 448. T. X. f, I.

Fhyllon îheligcnum Dalech. Lugd. i Ed.fr. IL p^.

B. Cctjledon minor foUis Jubrotundis ferratis. Bauh. pj//.

285. prod. Schmied. Tab. vi. n. 28.

C. Sedum ferratiim jlore albo midtijiorum. Dod. pcmpt. Iip.

mem. de l’acad. T, 4. p. ^505. Œd. Fl. Dan. Tab.

241. Schmied. Tab. 17. n, 28.

On trouve une infinité de variétés de cette plante

,

Barrel. icon. 7p2 , en a fait repréfenter cinq j on en trouve

par-tout, cà &. là clans les auteurs: on peut les rapprocher

toutes par leurs feuilles oblongues , charnues en fpatule ,

excepté la variété C gravée dans les mémoires de l’aca-

démie
,
qui les a pointues 6c vertes comme celles de la

grande Joubarbe 5 je crois comme Haller
,

qu’elle doit

faire une cfpece diflinéle. Toutes font ciliées par des

petites dents tournées vers la pointe : la plupart font blan-

châtres en defius
,

par les écailles en forme de petits

croifTants que M. Scopoli a très-bien obfervées ; la tige

fe ramifie plus ou moins : les pétales font blancs , ob-

longs 6c obtus , fouvent tachetés de jaune à leur bafe :

la capfule efl biloculaire, à deux pointes, Elle vient fur

les rochers
,

par-tout,

6 . SAXIFRAGA mutata Spec. 570. Gefn. fafc. n. 2p.

Tab. vj.

Saxifraga foliorum ora cartillaginea , rariffime den-

tata
,

petalis maculofis. Hall. hif. n. p/p. T. XVI.
Saxifraga foliorum limbo cartillagineo integro

y fpica longa

Jioribus purpura croceis. Hall. Enum. 402. n. p. T. p.

Seg. ver. fupp, ipp. Scheuchz. it. IL IJ4.

Je ne Jais fi j’ai véritablement la plante de M. Haller.

Tt 4
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La nôtre , il efl: vrai , a la marge de fes feuilles plus

entières ; mais fes fleurs ne font pas véritablement jaunes

,

mais d’un blanc jaunâtre , avec des taches jaunes foncées

à leur bafe intérieure ,* les feuilles font velues ou lanu-

gineufes à leur bafe
,
blanchâtres & écailleufes dans le

relie de leur étendue : les fleurs font fouvent dif-

pofées en corimbe ; les pétales font plus grands & plus

pointus que ceux de la précédente j la tige e(l gluante

à fa partie fupérieure principalement. Elle vient fur les

pierres
,
parmi les montagnes, & dans les fentes des rochers

les plus élevés
, à Sept-Laux , au Lautaret , &c.

ObÇ. Quoique nous ayions en partie les caraéleres de

la plante citée
,

je crois que ce n’efl: qu’une variété in-

termédiaire entre la première & celle-ci. En comparant

ces deux plantes & leurs variétés nombreufes , on ne peut

s’empêcher de voiries gradations imperceptibles quipalTent

de l’une à l’autre j fl la derniere efl cueillie bien haut

dans les Alpes , on la croit differente
,
parce que fes fleurs

font plus grandes
, la plante plus petite , & fes tiges

plus graflfes ; mais fl l’on regarde à coté ou un peu plus bas

,

on voit la couleur jaunâtre des fleurs devenir blanche ,

les feuilles s’alonger , & les pétales fe raccourcir.

* * * Efpcces a feuilles ohlongues,
/

7. SAXIFRAGA androfacea. Linn. Syji. II. 510.

Saxifraga foliis lanceolatis , obtufls, pilofls
,
gaule

nudo biflcro, hmn. fpec. 57 1.

Saxifraga alpina , habita androfaces villofa. Hall, norib.

T. 1. f ^ opufc. 292.

Saxifraga foliis hirfutis ellipticis & tridentatis caale pau-

cifloro. Hall. hijl. n. 984.
Elle efl fort petite , fes feuilles courtes

,
obtufcs

,
ve-

lues , entières
(
rarement tridentécs ) , reflTemblent à celles

de ïAndrofaces villofa. Linn, d’où elle a tiré fon nom ;

fes tiges n’ont que deux à trois pouces ,
ôc fe terminent

par une ou deux fleurs inégales; les pétales font petits

& blanchâtres, mais le fruit devient alTez gros. Elle vient
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far les montagnes élevées , expofées au nord , à Brande ,

en Oyfans
,
au Noyer ,

dans le Champfaur , à Orciere ,

à Chaliol-le-vieux
,

à la Moucherolle en Lans. Vivace.

8. SAXIFRAGA cæfia. Linn. Syft.M. ^10. Scop. Carn.

n. 495. T. 15. *

Saxifraga foliis linearibns fubtus pundatis aggregatis

recurvatis ,
caule nudo multifloro. Linn. 57 1.

Gefn. Schmied. Fafc, II. T. xj. n.

Saxifraga foiiis crajfis , daris recurvis , Jubtus fulcatis bafi

ciliatis. Hall. hijî. n. 983.

Saxifraga alpina minima foiiis cafis deorfum recurvis, T.

injl. 253. H. ficc. Seg. ver. I. 449. T, ix, f. 2. bona.

Saxifraga pyrenaica minima foiiis denfjjime congeJUs, Tourn,

injî. 253. ex fid. herb. fcc.

Sedum minimum alpinum mufçoides. Park. theaîr. ']^ 6 . III.

Cluf. Pann. 488. five ix. hijl. Ixi. bona.

Sedum alpinum minimum , foiiis cinereis , fore candido.

J. B. III. p. 2. 602. *
(

îco/i. tranfpof. 592. )& Rai

h’f. 1040. * Scheuchz. it. alp. 141. Tab. xxj. f i.

Cette efpece très- petite reffemble par fon port , à la

Diapenfia helvetica. Linn. Ses feuilles font dures , blan-

châtres , entières ,
avec quelques pores enfoncés fur la

furface fupéneure : elles font entaffées les unes fur les

autres
, & forment des gazons folides ; les petites tiges

ont un ou deux pouces de haut ; elles font fimples

,

droites , velues , & portent deux ou trois folioles plus

étroites que celles d’en bas, avec deux ou trois fleurs

blanches, aflez grandes, à leur partie fupérieure ; le

fruit eft comme dans les autres efpeces. Elle vient fur les

montagnes élevées , expofées au foleil
,
parmi les fentes

des rochers & des précipices ; elle efl rare : je ne l’ai

vue ici qu’à la montagne des Hayes près de Briançon
,

& fur le col de l’Echauda en Vallouife. Vivace.

9. saxifraga brioides. Linn. Syft. II. ^12, Mant.

38_j. ^ Scop. Carn. 497. T. ly. optima.

Saxifraga foiiis ciliatis inflexis imbricatis «aule
(
fo-

liofo
j

unifloro. Linn. 572.
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Saxifram foUis lanceolatis dliatis compaélis , caule unifloro.

Hall. hijl. 969.
Sedum mujcojum. Tourn, herb.ficc. ( An rfedum minîmumjî-

riacum luteolofiorefaxifraga alb<t. J. B. III. p. 2. 695. )

Scheuchz. it. II. 142. T. 21. f. 2. T.

Saxifraga pyrenaica minima lutea mufco fimilis. T. înjî. 255.
Elle forme des petits gazons arrondis par des petites

feuilles oblongues
,

pointues & rapprochées par leur

extrémité; ces feuilles font un peu ciliées , d’un vert jau-

nâtre 6c luifant
,

les tiges s’élèvent à un pouce ou deux :

elles font garnies de petites feuilles alternes, rapprochées

de la tige qui eft terminée par une ou deux fleurs aflez

grandes en étoiles , à pétales oblongs
,
pointus ,

blancs

,

avec des points jaunes. Elle vient fur Tes fommets des mon-

tagnes, dans l’Oyfans, le Champfaur, Valgaudemar, 6cc,

Vi^'ace.

Obf. Cette plante qui eft très-petite
,

6c paroit n’avoir

pas d’odeur étant fraiche, en acquiert une aflez forte 6c

aflfez agréable
,
étant confervée dans les herbiers,- elle eft

toute couverte deglandes jaunes, de couleur d’or
,
quifont

peut-être les organes fccretoires de cette vapeur odoriferente

qu’elle répand dans les herbiers pendant nombre d’années.

Nous avons trouvé fur le Mont-Cenis 6c fur les mon-
tagnes voifines de nos frontières

, la Sa.x\fra.g. mufeoides , de

M. Allion. Flor. n. 1528. Tab. 61 . f. 2. Seg. fupp. p. 205.

T. y. f. mais fans l’infpeélion de la plante , 6c la cer-

titude du lieu natal, à peine aurions-nous pu croire qu’elle

fût la même ; la nôtre a des tiges d’un ou deux pouces

,

garnies à leur bafe d’un gazon confidérable de feuilles

elliptiques, oblongues, velues, par faifeeaux ,
6c de deux

ou trois feuilles très-petites , linéaires, velues fur la tige;

les fleurs font blanches , au nombre d’une ,
deux , ra-

rement trois , ouvertes
, à pétales oblongs ,

toujours un

peu éciiancrés à leur extrémité : caraélere fingulier que

les figures de ces deux favans n’expriment pas : ce

qui prouve que la plante varie confidérablement ,
ou

quelles ont été deflinées fur des échantillons fecs 6c mal

eondicionnés. Vivace.
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10. SAXIFRAGA afpera. Linn. Spjf. II. 515.

SaxIFRAGA foliis caulinis lanceolacis altcrnis fpinofo

ciliacis ,
caule interne procumbente. Linn. fpec. 575.

Gefn Fajl. il. Tab. vi. n. 27.

Saxifraga foliis duris ciliatis caule paucijioro. Fiall. hijt.

n. P70.
Saxifraga alpinafoliis crenalisafperis T, injl. 2. Scheuchz,

it. II. 140. T. 20. t.

Sedum alpinum hijpiduniferefpinofum , flore pallido. J. 3. III.

p. 2. icon.

Sedum minimum alpinum villofum afperum. Park. theat.f^i.

Elle s’élève un peu plus que les précédentes ; fes téuilles

linéaires font pointues & garnies de cils en forme d’épine :

fes fleurs font blanches
,
en étoile Elle vient fur les rochers

& fur les débris des rochers
,
dans les endroits fecs &

élevés
,

fur toutes nos alpes. Vivace.

Obf Les tiges de cette plante portent fouvent des faif-

ceaux de feuilles à leur partie inférieure , 8c les plus

extérieures de ces feuilles qui fervent fouvent d’enveloppe

aux autres
, font fouvent blanchâtres 8c delfechées.

1 1 . SAXIFRAGA autumnaîis. Linn. SjJl. IL ^16. Scop.

Car/?. 49^. T. 14. Jacq obf. 240. * Œd. T. 72.

Saxifraga foliis caulinis linearibus alternis ciliatis .*

radicalibus aggregatis. Linn. 575. nia/ir. 387.
Saxifraga caulibus foliofis racemofs

,
petalis flavis croceo

vunâatis. Scop. Ann. II. 50. *

Saxifraga augujiifolia autumnaîis , flore luteo gutato Breynii,

Kai hijl, 1048. *
Sedum alpinum J/oribus luteis maculofis. Tourn. herb.ficc.

Ceum angufUfolium aulumnale fore luteo guttato. T. injî.

252.

Sedum alpinum flore pallido. Park. theat. 737.
Ses tiges font longues de fix pouces

,
garnies de feuilles

linéaires
,
d’un vert foncé

, 8c un peu ciliées fur les

bords : les fleurs viennent à leur extrémité ; les pétales

oblongs
, d’un jaune foncé , verdâtre ou obfcur

,
font li-

néaires
, dillinds 8c féparés jufqu’à la bafe ; le germe eft
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entouré à la bafe par un cercle orangé. Elle vient dans

les montagnes , le long des ruifleaux & des fources vives

où elle fe propage , fe multiplie en rampant de tous

côtés, defcend même jufqu aux habitations dans le Cham-
pfaur. Vivace.

12. SAXl¥RAGA. oppofiiifolia. Linn. SyJI. II.
*

SaxiFRAGA foliis caulinis ovatis oppofitis imbricatis ;

fummis ciliatis. Linn. j'pec. 57^. Fl, lapp. 27p. Gefn,

Fafc. II. Tab. ix. n. 52. 35.
Saxifraga alpina ericoïdes pwpurafcens. T. injl. 257. Seg.

ver. 1
, 450. T. ix. £

Sedum alpiniim ericoïdes caruleum , nonnullceque alice fedi

fpecies. C. Bauhini. J. B. III. p. 2. 694,
Cette plante eft très-petite ,* elle forme des gazons

touffus, d’un vert noirâtre, qui pendent comme une

niouffe , ou comme une petite bruyere d’où la plante

a tiré fon nom d’Ericoides ; ces gazons fe couvrent de

belles fleurs rouges ou purpurines qui font un très-bel

effet fur les tnontagnes au printemps .• les feuilles font

oppofées deux à deux , ciliées à leur bafe , & fi rap-

prochées les unes des autres, qu’elles préfentent la tige

qui en efl couverte comme un prifme tetragone , ré-

gulier, Elle vient fur les rochers humides, dans les Alpes

& fur les montagnes élevées , dans le Champfaur, aux

environs de Grenoble, de Briançon, &c. Vivace.

SAXIFRAGA bifiora. Allion. Flor, n, 1530. Tab.

XXL f. I. AuRar. n. 115. *

SaxiFRAGA folûs imbricatis ovatis
(
obtufis ) ,

caulibus

reptantibus bifloris. Hall. bi/i. n. 981. Emend. III,

n 188. * Mifcell. Taurin. V. p- 86.

Cette efpece a le plus grand rapport avec la précé-

dente ; fes feuilles font ordinairement oppofées
,
égale-

ment d’un vert noirâtre
,

mais plus clair-femées 6c ob-

tufes : fa petite tige n’a que deux pouces , 6c fe termine

par une ou deux fleurs d’un beau rouge. Elle vient dans

la vallée de Cervieres, dans le Briançonnois ,
leQueyras

& le Piémont. Vivace.
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14. SAXIFRAGA retufa. Gouan. illuji. 28. Tab. xviij.

Fig. I. Sax. purpurea. AU. n. 155 1. T. zi. f. 2 .

SaxiFRAGA propaginibus prortratis , foliis oppofitrs

quadrifariam imbricacis, pundatis, triquetris acuti#

piano extancibus : floribus terminalibus geminacis.

Gouan. 1 . c.

Saxifragœ oppofitifoliœ varietas ^ apicibus foliorum carti~

lagineis) Linn. lapp- p. 142. Tab II. f. i.

Elle différé peu des précédentes, mais fes feuilles font

très petites ,
fermes & pointues

,
plus dures quoique moins

épaiffes, féparées
,

repliées ou applanies à leur extrémité

fupérieure qui eft obtufe ôc pointillée ; ces feuilles font

d’un vert plus noir
,
& n’ont pas de cils à la marge ;

les fleurs portées fur des pédoncules qui s’élèvent d’un

pouce, font pour l’ordinaire deux enfemble; les cils des

feuilles de l’efpece précédente , femblent être refervés

pour les calices <Sc pour les deux feuilles florales de celle-ci :

ces dernieres font épaiffes , oppofées & d’un blanc jau-

nâtre; quant au refte , voyez la précédente. Elle vient

fur les fommets les plus élevés
,
parmi les rochers, auprès

des neiges éternelles des Alpes , où aucune autre plante

ne fauroit vivre : à Sept-Laux , au fond du Valgaudemar,

à Saint-Chriftophe, à l’Argentiere
,
fur le Vizo en Queiras,

au Lautaret , 5cc. Elleelt très-rare. Vivace.

**** ^ feuilles trifdes ou digitees à leur

extrémité.

I jf. SAXIFRAGA tndaéîylites. Linn. fyff. II. 3 ip. Scop.

carn. n. 500. * Gefn. Schmied. fafc. W.Tab. 1. n. 54.
SaxiFRAGA foliis caulinis cuneiformibus trifidis alter-

nis , caule eredo ramofo. hinn.fpec. yyS. fyft. ^05.
fl. fuec. 375.

Saxifraga foliis petîolatis trilobatis, caule eredo
, ramofo &

fbliofo. Hall. n. pS5.
*

Saxifraga verna annita humilior. T. inft. 2f2.
Paronicliia altéra Q Dod. pentpî. 1

1 3. ) rutaceofolio. Lugd,
1214. effr.ll, 112. BlackWel. Tab. zi2.
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Cette efpece eft fort mince & ramifiée j fa tige s’élève

à huit à dix pouces environ j fes feuilles un péu velues,

font divifées en trois à leur extrémité ,• les Heurs font

petites, blanches & obtufes. Elle vient fur les vieux murs
auprès des maifons^ de fur les vieux châteaux, à Gre-
noble , dans le Champfaur , Annuelle.

l6. SÂXIFRAGA Scopoli. Saxifraga triJaüilites. ? Gun-
ner. flor. Norverg. n. 544.* an eju fd. Saxif ag. petræa ?

n. 427. T. ix. fig. I. _5. Saxifraga hypnoides. Scop. carn.

2ç6. n. 4pp. T. 16.

Saxifraga petrœa Bï ) foliis caulinis palmato tri-

pamtis, laciniis lubtrifidis, caule ramofiflimo laxo.

Linn. fpec. 578 f

Sediim tradaéîilites alpinum pallide luteum. C. B. p. 284.
Tourn. infî. 252. herb. Jîcc.

An Sedum tridadilites alpinum majus album ? C. B. Rai.

hift. 1043. n. 22.*
Cette plante tient le milieu entre la précédente &

la S. petrœa L. > elle s’élève à fix ou dix pouces ; fes

tiges font fimples par le bas, & ramifiées à leur partie

fupéricure. . Les premières feuilles font entières
, & les

autres qui naiHTent fur la tige font toujours terminées par

trois ou quatre divifions, plus ou moins profondes à leur

extrémité ; elles font épailTes , un peu velues , & vif-

queufes en-deiïus; les fleurs nailTent deux ou trois fur

chaque rameau ; les pétales font d’un blanc pâle ou jau-

nâtre , obtus
, évafés , une fois plus longs que le calice

,

& trois fois plus grands que ceux de l’efpece précédente ;

le calice eft obtus , renflé
,
grand & velu ; le fruit eft

aflez gros , également velu. Nous l’avons trouvée fur

le Mont Vizo, dans le fond du Queyras, lur les fron-

tières du Royaume. Elle eft peut-être annuelle.

Obj. Cette plante me paroit
,
par la delcription de

Linné , être la variété B de la Fioia fuceica. n. 375.

Ed. II
,
ôc conféquemment S. petnea. Linn. fpec. plant.

578. n. 33 ; mais comme elle ne paioit pas être la S,
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petrœa Porta 0 ) >
^ donné lieu à cette dénomination

,

je ne lui ai pas confervé ce nom ; je n’ai pas non plus

laifTé à cette plante le nom de S. hypnoides que lui a

donné M. Scopoli, parce que la plante de Linné qui

porte ce nom, eft bien différente. La Saxifraga quinque-

fda de M. de Juffieu efl dans le même cas; la Saxif.

graminoides. Linn. Aman. IV, 27 1. Gouan. ülu/ir. 28, &c.

fe rapproche auffi beaucoup de la Saxifr. petraa L. , &
Gunner. Jlor'. Norverg. part. IL 80, n. 68p , dit qu’il

regarde la Saxifr. granlandica. Linn. 578 , comme une

variété de la Saxifr. petraa
,

tandis que la Saxifr, gran~

landica efl elle-même une variété de la Saxif. cœfpitofa.

Linn, Adantif. plant. & Gunner en convient lui-

même n. 689. Tab. vij. f i. Je conclus , c}ue pour

diflinguer ces efpeces trop voifînes , il faut des defcrip-

tions précifes
,
des figures exaéles , un examen réfléchi.

Des obfsrvations plus détaillées
,
des defcriptions répé-

tées même fur plufieurs individus, ont fervi de fonde-

ment 6c de bafe à ces phfafes 11 nettes 6c fi précifes

de Linné ; mais il faudroit être auffi confommé que lui

dans la fcience , 6c ne pas rencontrer d’autres efpeces

,

que celles fur lefquelles elles étoient calquées
,
pour les

trouver applicables à des efpeces des pays éloignés.

17. SAXIFRAGA pyrenaîca. Scop. carn. n. 498. * Tab.

16. Saxifr. cafpitofa. Gtartu. Jlor. norv. II. p.

n. 2047, Tab. vij. f. 3. 4. Gou. bot. 275.
Saxifraga foliis radicalibuss aggregatis linearibus intô-

gris trifidisque
,
caule eredo fubnudo fubbifloro.j|p?f.

pl. 578. mant. Jl.fuec. n. ^'q6. * Ger. prov. 422.
Saxifraga foliis integris trifdis , caulefubnudo paucifloro.

Hall. hijl. 988. it. helv. T. i.

Sedum ejufdem alpinum. IV. Col. eephr. II. 66. Tab. 6j.

Saxifraga foliis partim integris ^ partim trifidis. Seg. ver.

I. 451. T. ix. f. 4. Tourn. herb, ficc.

(i) Dejeriptio mont. Bald, apud Cluf, cccxxxvij. Gouan , illuftr.

bot, ag
*
Tab. xviij. f, j.
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Sanicula alpîna
^ feu Seduni alpinum. III. Fr, Gregorii Re~

gienfs fecunda varietàs. Col. Pluckn. p/îùogr. T. 222.

Sedum pyrenaicum pallidc luteum, pariint integris ,
pariim

vifoliis. Schol. bot. ^l.

Saxifraga fcliis ^ digimis obiufis fubiigidis annofis verticil-^

iaris. Sauvag. metliod. 208. n. 50. *

Sedttm minus XIIII. Cluf. hifl, Ixij.

Sedulum mofchatellina alpina lutea. Gefn. II. 2^. f. 2.

T. vj. n. ^ I .Jioribus odoris gratijfimis. faf. III. 762. ( I ).

Saxifraga mufcoja trifldo folio. T. plum. DelF. Mfcr. benè.

Elle lait des gazons folldes & nombreux qui s’éten-

dent fort loin
,

<Sc fe multiplient par les ftolones qui

partent du collet de la racine ,• fes feuilles font d’un verd

clair J les unes entières, oblongucs , étroites, glabres,

très peu velues
,
qui occupent la tige & la partie infé-

rieure des faifeeaux ou paquets de feuilles ,• les autres

prefque toujours divifées en trois à leur extrémité, tou-

jours obtufes ,
occupent le milieu , & en font le plus grand

nombre. Il n’eft pas rare cependant de les trouver toutes

entières ; la plante eft alors très-petite
, n’a qu’une feule

fleur fur une tige d’un pouce , ce qui femble d’abord

faire une autre efpece ou variété marquée. La tige porte

une ,
deux ou trois fleurs , fort rapprochées , à fon ex-

trémité ; les pétales font d’un blanc qui jaunit de plus

en plus en delfechant; ils font petits, ouverts
,
un peu

concaves, obtus & unis, ou très-peu rayés en-dedans j

la tige eft velue auprès des fleurs. Elle vient fur toutes

les montagnes élevées
, fur les rochers

,
parmi les pâtu-

rages ,
les bois élevés, & le long des ruilfeaux , dans

les Alpes, dans l’Oyfans, le Briançonnois , le Champ-
faur, aux environs de Grenoble, & ailleurs* Vivace*

18, SAXIFRAGA ccefpitofa. Scop. Carn. n. 4P4. T. I4,

Ann. hifi. mt. II. p. 51- *

Saxifraga gioenlaudUa ) fbliis caulinis palmato mul-

(i) Je préfurae qu’il s’eft gliflTc ici quelque faute , car cette

fldis
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tifidis fparfis ,
lacinüs acutis ,

caule ere£lo. Linn.

578. ex Gunn. Flor. norverg. n, 68p. T. vij, f. i.

Saxifraga foliis palmato trifidis , fuperne lineatis hirfutis ,

petalis triiurvofis.

Saxifraga Ç trifida ) foliis îinearibus trifidis quinquefîdisve ,

caule eteâo nudiujculo. Vandell. J-afc. 17. *

Saxifraga foliis petiolatis trifidis , caule foliofo vifcido. Hall.

hift. n. p8p. * A.

Sedum tridaâilites alpinum caule foliofo. Tourn. herb. ficc.

C. B. pin. 284.

Saxifraga hypnoides. Œd. Tab. 348,
Ses feuilles obfcures, velues , à fegments aigus, la dif-

tinguent de la précédente, au premier coup d’oeil 5 elles

ont en delTus une canelure profonde
,
en forme de raye

qui parcourt le milieu du pétiole
,
qui fe divife Sc fe con-

tinue fur chaque fegment ; ces mêmes feuilles font aufîî

plus divifées
,
très-rarement entières , même à la tige ,

où elles font toujours divifées en trois à leur extrémité ;

la tige varie, & par fa hauteur, par fes divifions
,
&

par fa fituation; elle ed dans les endroits maigres, extrê-

mement élevés, droite
,
peu branchue, haute d’un pouce

environ: celle efl la figure qu’en a donné M. Scopoli,

dans des, endroits moins hauts & plus herbeux , elle a

trois ou quatre pouces, & fes rameaux s’étendent davan-

tage ; dans le Queyras , fur le col vieux , elle a cinq à

fix pouces, elle efl inclinée, très-ramifiée, dcc. (i)elle

efl conllamment velue
,
un peu gluante : les Heurs font

d’un blanc verdâtre
,
rarement rougeâtre ; chaque pétale

efl en ellipfe raccourci
, avec trois lignes en dedans qui

lailTent entr’elles un efpace femi-ellipcique qui ne va pas

jufqu’a l’extrémité
,
elle ell moins commune que la pré-

cédente. On la trouve au deffus d’Allemond
, à la plaine

plante nous a toujours parue fans odeur. C’eft plutôt de la Sax.
hryoides que Geln. a voulu parler ; néanmoins fa figure con-
vient à celle-ci.

(i) On peut la caraflérifer par cette phrafe, Saxifraga hirfuta

foliis palmato-trifidis
j fioribùs ftriatis ramofc-fecwdis.

rom. m. Y V
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du M yraud, à Sepc-Laux , à Brandc, dans le Queyras

,

Vivace.

Obf. La Saxifraga quinquefîda. de M. de Judieu H. R. P.

eft très-voifine de cerre plante ; elle en différé par les

tiges plus dures, les feuilles arrondies cuneifbr-

mibus , Sc par les fleurs plus grandes
,
approchantes des

Sax. petrœa ou geranioides. Linn.

19. SAXIFRAGA exarata. Tab, XLV. prorp. p. 4-7.

Saxifraga caule alfurgente , f'oliis digitatis
,

feg-

mentis obtufis petalisquc fuperne exaratis, calicibus

hirfutis.

Cette efpece a le plus grand rapport avec la précé-

dente
, & peut-être en eft-elle une variété ? Ses feuilles

forment des gazons confldérables , d’où s’élèvent deux

ou trois tiges inclinées à la hauteur de trois ou quatre

pouces; ces feuilles font un peu velues, portées fur un

long pétiole applati , élargies Sc divifées en trois, quatre,

rarement en cinq digitations obtufes à leur extrémité ;

les pétales font blancs, médiocres, obtus, marqués de

trois lignes en defius ; le calice efl un peu velu. Elle

vient dans le Queyras, fur les hautes montagnes, au

defl'us de Riflolas éc ailleurs. Vivace.

Cette plante nous paroit différente de l’efpece de M.
Allioni Fbr. n. 1539. Tab. 88.1,2. qui porte le meme
nom i elle a plus de rapport avec l’elpcce précédente

,

comme nous l’avons déjà dit.

20. SAXIFRAGA hypmides. Tab. XLV. Linn. S^Jl. IL

321. (^1) an Allion ? Flor.n. 153S. Tab. 21.1.4.

Saxifraga caule eredo , apice ramofo , foliis acumb
natis digitatis fimplkibusque , furculis procumben-

tibus.

Saxifraga
(
ajugifolia

) foliis radicalibus palmaîo quînque

(i) Linné , dans cet endroit, paroit avoir confondu avec cette

plante les l'ynonymes de la Sax. cafpitofa & ceux de la Sax.

exarata
, tandis que parlant de ces dernieres

,
il leur a réuni la Sax,

pyrenaica.
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panitis f
caulinis linearibus îndivifis , caulibus adfcen-

dentibus multijions) Linn. .Amen, 4 . i'jï.fpec. 578.

Ger. prov. 424. n. il.

Saxifraga procumbensfoliis linearibus integris trifidisve. Linn,

Cliff. 168. Sauvag. 208. n. 92. Royen. 453. n. 5.

Saxifraga mufcefa trifido folio. T. injt. 2^2. herb. ficc.

Boherr. ind. ah. 223,

Sedum alpinum trifido folio. C. B. Rai hijî. 1047. *

Morif. III. S. 12. T. 9. f. 26. p. 479. Ainbrod phyt.

p. 49t.- icon.

Varietas S. hypnoidis. Linn. cum gemulis , in alis foliorum.

Hall. hiJî. ad n. 989.

Sedum alpinum laciniatum ajugce foliis. Park. tlieat. 73p.
Sedis afinis , trifulca alpina flore albo. J. B. III. 6^6.

icon. bonUd

B. Saxifraga pracumbens foliis linearibus integris trifidis &
quinquefidis. Royen. proJ. 454. Sauvag. 208. n. 91.

Celle-ci eft velue , mais elle a peu de rapport avec la

précédente ; fa racine pouffe plufieurs tiges rampantes

qui s'élèvent à la hauteur de cinq à Hx pouces lorfqu’elles

fleuriffent ; elle fe ramifie à fa partie fupérieure
, & fou-

tient plufieurs fleurs blanches , à pétales droits
,
un peu

pointus & alongés, un peu moins grands que ceux de

la faxifrage commune ou granulée. Ses feuilles viennent par

faifceaux
,
féparés des tiges : celles qui l’accompagnent

fe deffechent & tombent fouvent ; elles font divifées en

trois ou quatre, rarement en cinq lobes plus profonds,

plus écartés & plus pointus que ceux des efpeces pré-

cédentes ; d’autres feuilles plus petites viennent aux aif-

felles
, O,U . en dehoré des premières," elles font Amples,

linéaires, très-étroites & pointues, fouvent membraneufe$

& deffechées. Rai & J. JB. 1 , c. les ont décrites fous le

nom d'uiriculi glumofi f elles diftiuguent cette efpece fans

le fecours des fleurs qui , comme nous Veinons de l’ob-

ferver
, font très-differentes des deux précé-^ntes ; ce

n’eft pas une plante des pays froids. Ljle vient fur les

rochers les plus bas
,

près de la mer même , dans la

Provence & ailleurs ; je l’ai cueillie entre Toulon

V V a
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l^arfèiîlé fin* un rocher efcarpé
,

qu’on a coupé pouf

’y cbndruifô le chemin ; je l’ai cueillie aufli près de
Vienne en allant à Saint-Barrhelemi

,
fur un rocher ap-

pellé Rôche-Tailia. Vivace.
*

Ùbf. M. de Haller regarde cetre plante comme une

variété de la précédente, & en rapporte quelques fyno-

çymes à la pagç^ 4ÇJ , n. 989. B oti il dit varietas cum.

gemmuUs iri dlis ferUorum ; c’eft fans doute d’après lui que

M. Linn. vmnt. 384. parle d’une variété à ftolones

f
emmifcr,es

,
faxifr. hypnoïdes 1. c. &c. c’eft peut-être aufli

c cette plante que parle M. de Haller, à la fin du

n, 988,011 faxif cafpitofa. hinn. qmnà il ditflores- magnos

albos ai rupes maris mediterraneî . . . fimilis etiam
, fei magna

jlore diverfa. (Ederi rcon. 7 1 . Hall. 1 . c. mais il eft sûr qu’elle

fait une efpece très-diftinéte
, & nous ne croyons pas

qu’elle fê trouve dans nos Alpes
, ni dans le nord.

CÔTYLEDON.Linn.Gen.n. 628.
-'•J Le Nombril de Venus.

Sa fleur 'a ‘dix étamines
,
cinq pjftils : il diflère des

fedum par -fa corolle-monopétale, divifée en cinq parties,

COTYLEÏ)ON''u7Héi7/V«j. Linn. H. 378.

CoTYLEDôpî ïbliis çuculiato peltatis , ferrato dentatis

alternîs'^ cauié'ramofo, flonbus ereftis. ’Linn. fpec. 6iy\

Cotylédondnajor" C. B.’pm. 285. T. in/?. 90. Gand. 132.

l/mbilicus veneHs verus. Mach. Lngd. lôoS.iEd. fr.

47 ^'
'

'

,

'

Le nombril de Venus‘^ -nrié plante grafTe
,

ainft

appelléë, a cajufe de renfofi'cément'^qui eft aii -milieu de

fes feuilles qui imite un ombilic. 'Elle vient fur les murs

& les rochers dans les piys chiuds
,
aux environs de

Vienne. de Mbntêlimar 'dC'' ailleurs. Vivace.

462 *» w S'EDUM.,. Linn. Gen. n.
'

62 ^.

La petite- Joubarbe.

Le calice eft/endu en cinq cm fix parties ; la corolle eft
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pentapécale ou hexapétale , avec des écailles neétariferjes :

mais la Rhodiolan’a que quatre divifions & quatre pétales.

* A feuilles planes.
,

1, SEDUM telephium. Linn. Syfl. II. ^8o.

Sedum foliis planiufculis ferratis ,
côrymbo foliofo,

caule eredo. Unn. Jpec. 6 i 6 .

Anacampferos purpurea. J, B. 111 . 68'Z T.

Telephium florilnts purpureis. Lobel. fabaria. M^tlT.*Fuchf.

& telephium pwpurafcens,¥üchi. Lugd. Ed.

fr. II. 205.
'

La Joubarbe des vignes, oul’Orpin, efl une plante

grafie, haute de deux ou trois pieds ; fes tiges font droites

,

graiïes & fucculentes 5 fes feuilles font dentées , 5c fes

racines forment plufieurs navets. Il vient parmi les vignes

,

fur les vieux murs
,
aux environs de Grenoble , dans les

bois taillis du Gapençois
, 5c ailleurs , elle a quelques

variétés. Vivace.

2. SEDUM anacampferos. Linn. Sjfl. II. 380.
Sedum foliis cuneiformibus integerrimis

,
caulibus de-

cumbentibus
,
floribus corymbolis. hïnn. fpec. 616.

Anacampferos minor, rotundiorefoliofemper virens. J. B. HL
682. T. infl. 264.

Telephium minus femper virens. Lobcll. Lugd. ij 1 6 . Ed-

fr. II, 2o5.

Ses tiges font rampantes , 5c fes feuilles très-entieres.

Il vient iur les montagnes, fous les bois à l’ombre, au

Noyer, dans le Champfaur, à la Grande-Chartreufe , 5cc,

Vivace.

5. SEDUM rofeum. Scopoli Carn. n. ^ 60 .

Rhodiola rofea. Linn. Syfl. VL. 25q. Œd. Tab. 18^.
Linn. Aman. H. 2o5.

Sedum fexu diflinâum ; foliis ferratis : floribus denjlflime um-

bellatis. Hall. hifl. pJJ.
Rhodia radix. Lugd. ^82. Ed, fr. I. 8^ 6. C. B. pin,

286.
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L’Orpin-rofe eft une efpece de feium dont les racines

ont l'odeur de la rofe ; fes fleurs font mâles ou femeles

,

féparément fur diflerents pieds, fouvenc hermaphrodites :

elles n’ont que quatre pétales, ce qui d’ailleurs les dif-

tingue aflez. Il vient fur les montagnes élevées
,
parmi

les rochers , à la Grande-Chartreufe
, fur le mont Bo-

vinant & à Charmanfon >• à Revel, à Uriage , &c. Vivace,

* Â, feuilles plus épaijjes ou cylindriques,

4. SEDUM ce^aa, Linn, II. ^8r.
Sedum foliis planis, caule ramofo, floribus paniculatis,

Linn. fpec. 5 17.

Cepæa. Bauh. pin. 288. Cluf. hift. Ixviij. Zuing. theati

918.

Le Cepea efl; une joubarbe dont les tiges s’élèvent &
fe ramifient beaucoup : les feuilles font grafles

,
un peu

applaties : celles du bas de la tige tombent à mefure que

la plante avance en maturité ; fes fleurs font blanchâtres

,

rayées de gris. Elle vient dans les bois fablonneux
, dans

les terres froides
,

aux environs de Grenoble , allant à

Premol & ailleurs. Annuelle.

SEDUM düjyphyllum. Œd. Tab. ji, Linn, Syji. II,

582.
Sedum foliis oppofitis ovatis obtufis, carnofis ; caule

infirme, floribus fparfis. Linn. 6 \ 8 .

Sedum minus folio circinato. T, injî. z6y Garid. 427.
ÀiioondaiyphyllumD'dlechzmpû. Lugd. I Ed. fr. IL

54-
, .

Elle efl très-petite , fes feuilles oppofées font prefque

coniques, courtes, ramaffées , d’un verd de mer. Elle

vient fur les vieux murs 5c fur les maifoos des montagnes.

Vivace,

6. SEDUM Guetardi. (i) Tab. XLV.
Sedum foliis teretibus obtufis, bafi folutis acutis , ca-

(i) M. Guettard a trôuvé aux environs d’Eftampes ,
depuis

l'jinpreffioi> de fon ouvrage
,

cette efpece de Sedum annuel , à
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licibus terecibus petalis lanceolatis , caule corymbofo

dychotomo.

An Sedum minimum non acre
, flore albo ? Rai fyn. III.

270. Tab. 12. f. 2. Hill. Flor. 2g6. * Sedum an-

glicum î Hudf, Flor. 1^6. *

7, SEDÜM reflexum. Linn. Syfl. II. J82. Œd. Tab.

Sedum foliis^ fubulatis fparfis bafi folutis, inferioribus

recurvans. \Ânn. fpec. <5 18. *

Sedum foliisfentiteretibus acutis ariflatis , caule fuperne mul-

iifîdo umbellalo. Hall. hifl. n. ÿ6~j. *

Sedum minus luteum folio acuto, C. B. pin. 28^. T. infl.

263.
Ses feuilles prefque cylindriques , vertes , amincies ,

pointues
,

fînilTent par une pointe courbée en hameçon ;

les rameaux de la fleur font réfléchis : la corolle eft jaune ,

ouverte & à fept pétales pointus & oblongs , à quatorze

étamines à la première & principale fleur , à fix pétales

& douze étamines aux autres. Il vient au bas des mon-
tagnes

,
près des bois

,
fur les colines. Vivace,

S. SEDÜM nipefîre. Linn. Syfl. II, Œd .? T.

lix. Allion. tlor. n. 1745.
Sedum foliis fubulatis quinquefariam confettis bafi fo-

lutis , floribus cymolis. Linn, Jpec. <5 18. *

Sedum minus narbonenfe glaucum ramulis înflexis Jïore albo

flaminibus luteis. Schol. Bot. 2p. Rai fuppl. ^6^. *

Sedum Tupeflre repens
,
foliis comprejjts. Dill. Elih. 54^.

T. 256,

Ses feuilles font oblongues, un peu comprimées
,
plus

fleurs blanches, aiTez femblable au précédent; la tige eft grele ,

d’abord rampante
,
enfuite haute d’un pouce , terminée par deux

rameaux égaux <3c ouverts, chargés de fleurs axillaires : les feuilles

font cylindriques
,
pointues à leur bafe ; les feuilles du calice font

cylindriques
,

plus courtes que les pétales qui font pointus &
lancéolés. Ce n’eft pas le Sedum. annuum de Linné .qui eft plus

grand ôc qui a les fleurs jaunes , &c.

V V 4
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rapprochées
,
plus gralTcs

,
plus courtes que la précédente

efpece, elles font aiguës, difpoféesen 5 ou 7 ferles fpi-

raies
,
glauques, couvrant une tige longue de ^ à 4 ,

ou 5 pouces
,
les pétales blanchâtres

,
pointus

,
ne font

jamais ouverts horizontalement
,
mais élevés ; les étamines

d’un blanc jaunâtre font au nombre de 10 à 14. Il vient

dans les pâturages . fur les colines & les rochers , aux

environs de Grenoble & ailleurs. Vivace.

On le mange en falade en Hollande, comme les plantes

potagères. Linn. Amœn. I. iii. II. 25). & 12p.

p, SEDUM ochroleucum. Chaix Vol. I. 325. *

Sedum
(
hifpanicum

)
foliis teretibus acutis ,

radicalibus

fafciculatis , cyma pubefcente.P jpec. 5i8.

Sedum hifpani.um , folio glauco acuto
, flore albido. Dill.

Elth. ^42. T. 2^6. Boerrh. ind. ait. 287,

Il diiTere certainement des deux précédents; fes feuilles

ovales
,

pLines par delTus
, convexes par deiïbus

,
fort

épailles
,
g-'îauques

,
pointues, fort rapprochées ,

font ar-

rangées en cinq lignes fpirales
,
à la bafe d’une tige haute

d’un pied , diviféc en quatre rameaux qui fe fous-di-

vifent le chacun en deux ; les feuilles du calice font ob-

tufes
,

il y a (ix pétales à la fleur, blancs, obtus
,
planes

& carinés; 12 étamines. Il vient fur les rochers & les

colines à l’abri , aux Baux , à la Roche
,
Gap , &c. Vivace.

10. SEDUM arifatum. Tab. XLV.
Sedum foliis terenbus utrinque acutis bafi folutis

,

petalis ariftatis.

Cette efpece ell plus petite que les précédentes,- elle

n’a que deux ou trois pouces : fes feuilles viennent éga-

lement par faifeeaux fpirales , tournées à gauche ; elles

font charnues , cylindriques
,
pointues aux deux extré-

mités,- les fleurs font en corymbe, blanchâtres
,
peu nom-

breufes , dans un calice court , à cinq divifions
,
portant

cinq pétales lancéolés , terminés par une pointe en arête.

Elle vient aux environs de Sigoyer, je ne l’ai pas trouvée

ailleurs. Vivace.
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11. SEDUM album. Linn. Syft. II. 383. Œd. Tab. 66.

Sedum foliis oblongis obtufis teretiufculis Teffilibus pa'-

tenribus
,
cyma ramola. Umn. Jpec. 6ip.

Sedum minus teretifolium album. C. B. pin. 283. injl. 262.

Aiioon minus. Math. Lugd. 112p. Ed.fr li. 51.

La petite joubarbe ou trique-madame ,
efl plus petite

qr.e les précédentes ; les feuilles font obtufes & poin-

tillées de rouge, fes fleurs font blanches. Elle efl; com-

mune furies vieux murs, par-tout. Vivace.

12. SEDUM rubens. Linn. Spec.dip. * Matusk. Silef.

n. 412. *

Sedum calice breviflimo
,

floribus pentandris ,
rair.is

quaternis, interne alternatim floriferis ,
foliis feflî-

libus.

Sedum caule hirfulo , ramis firnpücibus , floribus in alisfef-

filibus. Hall. hiji. n. p6o. ^

Sedum foliis fufîfbrmibus fub deprejjis : infinis quaternis
,

cyma fubquadrifda floribus pentandrisfaminibus rejlexis.

Spec. plant. 6ip. *

Crajfula. Mant. ^88. Mun. ff. 13. 2^5. * Ed. 14.

60f * fjf. iveich. I. 774.
Sedum arvenfe flore rubente. B. pin. 2Sfprod. I32. Vaill.

Bot. 181. * Seg. ver. l. y6i. * T. inf. 26

f

Sedum foliis cyliniricis obtufis , alternis caule ereSlo , cyma

liorifontali. Gèr. prov^ 42S.
Sedum minus teretifolium alterum cepmæflore. Schol. Bot. 70.
Cette plante relTemble un peu à h petite Joubarbe

,

ou au .Sedum album ; mais fa tige ne traine point ; elle

s’élève à la hauteur de trois ou quatre doigts 5
elle efl:

Ample vers le bas
, divifée en trois ou quatre rameaux

un peu velus 5c ouverts à fa partie fupérieure ;
les feuilles

font grifâtrcs
,

obtufes & cylindriques ; les inférieures

tombent après que la plante a donné des fleurs ; celles-ci

font compofées d’un calice très - petit , à cinq divi-

fions obtufes ; les pétales font pointus
,
au nombre

de cinq, blancs par deflTus , & rouges en deffous à la

caréné ; les étamines font en pareil noinbre ,
de même
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que les piftils qui deviennent autant de capfules pointues

,

rougeâtres & écartées, qui repréfentent un fruit étoilé,

tel que Magnol l’a fait graver
\ ces fleurs font fi-

tuécs à l’aiflélle des feuilles alternes des rameaux , &
regardent toutes du même côté ; les rameaux font au

nombre de quatre , & même plus fi la plante fe trouve

dans un tcrrein fertile; ils s’éloignent alors, comme l’a

remarqué M. Seguier. Elle vient dans les endroits om-
bragés & pierreux, au pied des montagnes

,
fur le che-

min de Premol , dans les bois , à Auriol , à Bouvante

,

à Venos
,
en Oyfans & ailleurs. Annuelle.

Ohf. Elle a quelquefois dix étamines.

SEDUM attratum. Linn. Syfi. II. ^S6. * Alliom

Flor. n. 17^0.
Sedum caule corymbofo ereélo, petalis obtufis paten-

tibus , calice erecto acute quinquefido.

Sedum caule ereâo floribus corymbofis faJHgiatis. Spec.pl.

app. 16-]^. * fyll. 12. 517.
Sedum caule foliofo ereâo , umbellato f humillimo foUis tere-

îibus. Hall. hifl. n. * Emend. I. n. 105. *

Sedum minimum montanumJiore purpurafeente parvo , femine

Jîellato. Kai hifl. 6^2. * Scheuchz, alp. y 18. *

Sedum hematodes. Scop. Carn. n. 554. *

Sedum faxatile atroruhentibusjlonbus. Bauh. pin. 284. prod.

132. Rai Scheuch-{. it. I. 48. T. 6. f.^. 4. ii. IL 142.

Sedum montanum coris cerulem folio. T. Schol. Bot. ^o.

infl. 26^.

Il n’a qu’un ou deux pouces , fa tige ell droite &
très-ramifiée

, eu égard à fa petitclTe , mais les rameaux

en font rapprochés, & fe terminent à la même hauteur,

& repréfentent une pyramide renverfée, comme l’a très-

bien dit Haller,- toute la plante elt rougeâtre
,
à 10 éta-

mines, y piftils Elle vient fur les fommets des mon-

tagnes les pli’S froides & les plus élevées, dans le Cham-
pfaur

, fur Chaliol-le-vieux , fur Auroufe & ailleurs. An-

nuelle,

(c) Bot. monfp, T. 237.
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Ohf. Une parcie des fynonymes du Sedum rubens. Linn.

fpec. 61Ç, appartiennent à cette plante j elle porte cinq

petits neûars bifides
,
placés entre les pétales & les éta-

mines } les P “taies font fouvent refiexes
,
tandis que le ca-

Jiçe eft relevé,

14. SEDUM fexangulare.tAan. Syjî. IL 384. * Scop.

Carn. 558.
Sedum foliis fubovatis adnato felfilibus gibbis erec'-

tiufculis fexfariam imbricatis. hinn. fpec. 620
Sedum minimum luteum non acre. J. B, 111 . 6p5. T. inji.

263.?

Sempervivum minimum. Cam. Epit. 8y 5 . ex Linneo.

Ses tiges font baffes, en partie droites & rampantes,

hautes de deux à trois pouces ; fes feuilles font cylin-

driques, égales (3c rapprochées : elles fonnent par leur

difpofition fur la tige , fix angles affez réguliers ,
mais

fouvent contournés ; les fleurs font jaunes ,
en étoile ,

& la plante a un goût aflringent , un peu acerbe , fans

acreté. Il vient fur les vieux murs, fur les terrcins fecs,

dans le Champfaur. Vivace.

ly. SEDUM acre. Linn. Syfl. II. 384.
Sedum foliis fubovatis adnato feffilibus gibbis erec-

tiufculis alternis, cyma trifida. \Ànn. fpec. 6jp.
Sedum parvum acre flore luteo, J. B. III. T. injii

z6^.

An Sempervivum minimum ? Cam. Epit. 8^6.
Illecebra S. fempervivum teitium. Dod. pempt. izp.
Ses feuilles font plus larges que celles du précédent,

& elles font un peu applaties ; fes fleurs jaunes forment
une étoile régulière

,
à cinq rayons pointus : toute la

plante a un goût d’abord aflringent
,
& enfuite âcre &

mordant
,
plus ou moins fort , à raifon des endroits plus

ou moins fecs
,
plus ou moins élevés. Elle vient fur les

pierres, les vieux murs, les terreins fabloneux , au bas
des montagnes, à Grenoble & ailleurs. Vivace.



684 oire des Plantes de Dauphine.

16. SEDUM annüum. Chaix Vol. I. 32^, * Linn.

Syjl. II. 385. ad Hall. lin. Vol. II. 68. * Allion.

Flor. n. 1753.
Sedum caule ereélo folitario annuo

,
foliis ovatis fef-

filibus gibbis alternis cyma recurva. Linn. Jpec. 620.

niant, ^8p. *

Sedura rnontanum perpujîllum luteum ? Lob. illujl. 100. Rai

jiippl 364. *

Cette efpece relTemble beaucoup au S. fexangulaire y

mais il eft annuel, plus petit, & fes feuilles l'ont rou-

•geâtres ; nous ne l’avons pas obfervé.

17. SEDUM alpejfre. Vol. I. 273. 32^. fed. Ànnuunh

Flor. Delph. 44. kd. faxatile. Allion. F/or. n. 1749.
Tab. 6y. f. 6.

SedüM caule ramofo proftrato
, foliis teretibus re-

motis , floribus longe felTilibus. Hall. hijl. n. 964.
Emend. I. 1 06.

Sedum faxatîle
( 1 )

teretifolium
,
jlofculis luteis ,

concepta-

culisfeminum Jlellatis viridantibus . Sz\\e.nch.z. itin. 518.

Cette efpece eft très-diftinde de toutes celles qui

précédent
,

quoiqu’elle ait été confondue avec le Sed,

stratum
, & avec le Sed. Kubens. Linn.

; fes feuilles font

charnues
,
cylindriques : la tige s’élève à trois ou quatre

pouces, & fe termine par des rameaux inégaux qui portent

en deflus des fleurs jaunes
,

alternes
, à pétales obtus

,

dans un calice compofé de cinq feuilles charnues
,
cylin-

driques, aflez femblables aux feuilles de la tige II vient

dans nos Alpes , le long des torrents
,
dans l’Oyfans ,

le Valgaudemar & ailleurs. Vivàce,

18. SEDUM villofum. Linn. Syft. IL 3 8^. Œd. Tab. 24.

Sedum caule eredo ,
foliis planiufculis

,
pedunculifque

fubpiloüs. Linn. fpec. 620. fyft. 12. 317.
Sedum palujlre fubhirfwLum purpureum. C. B. p'uu 283,

T. iiyl. 263.

(i) Je n’ai pas confervé ce nom de Saxatile que Scheuchzer & .

M. Àllioni avoient donné à cette efpece ,
attendu que C, Bauhin

l’avoit employé précédemment pour le Sed, attratum L.
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Sedum minus III. [eu paluftre. Cluf. lix.6,

Seium purpureum pratenfe. J. B. III. p. .2.^ 6ç2.

Gecte efpece effi plus élevée que les précédentes : fa

tige eft foible ,
droite ,

élevée de cinq à fix pouces 5

toute la plârite eft velue & fort tendre-: les feuilles font

un peu applacies , de couleur gris-rougeâtre ou obfcur ;

les fleurs font rougeâtres ou de couleur de vin, dans

un calice plane j
divifé en cinq parties chargées de poils

glanduleux. Elle vient dans les prés humides ,
dans les

montagnes ,
parmi les orchis , les carex , ôcc. au Yillard

de Lans 5c ailleurs. Annuelle-

463. SEMPEB.VIVUM. Linn. Gen. pl.

i
n. 667. Grande Joubarbe.

La grande Joubarbe ne différé de la petite
,
que par-

ce que, fes feuilles font plus grandes , 5c fes fleurs ont.

douze étamines 5c douze piftils.

SEMPERVIVüM teSîorum. Linn. Syft. II. 45p. Scop.

Carn.

SEMPERVn^U.M foliis ciliatis
,
propaginibus patentibus.

Linn. fpec. 654.

Sedum majus vulgare, C. B. pin. 283. T. inji. 262.

Seniperviviim majus- alterum. S. barbajovis. Y)od..pempt, 1 27.

Ai-^oon majus. Lugd. II 2p. Hî. fr. II. 70.

' Les feuilles de la grande Joubarbe commune reffem-

blent allez aux écailles ouvertes d’une tête d’artichaut ,*

mais elles font plus pointues
, 5c ont des petits poils

roides en forme de cils fur leurs bords. Les tiges font

(impies , ôc fe ramifient à leur extrémité
,
où elles por-

tent des fleurs de couleur de chair , 5c velues. Elle vient

fur les toits 5c fur les montagnes. Vivace.

Obf. M. de Haller
,

hift. n. 949 , a compté 20 , 28
5c 29 étamines , 5c M. Chaix 24 à la grande efpece,

2 . SEMPERVIVÜM montanum. Linn. S^Jî. IL 45 i .

SEMPERVIVÜM foliis
(
linearibus

)
integerrimis

,
pro-

paginibus patulis. hmn. fpec. Ed. i. pnv.

4 “P-
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Sedum rofulis fenii patuîis hirfutis
,

petalis novenîs fub hir-

futis. Hall. hiji. n. pj'i.

Sedum alpinum rubrum magno flore, C. B. pin, 284. T.
infl. z6i.

Cotylédon altéra IL taurica Cluf, pann. 481. *
Gerce efpece eft moins commune que la précédente :

fes feuilles font plus étroites
,

plus velues en deiïus ,

un peu gluantes; toute la plante a moins de confiftance;

les pecales font d’un rouge de rofe
, ainfi que les filets.

Elle vient fur les montagnes , aux Hayes près de Briançon ,

aux Baux & ailleurs'. Vivace.

SEMPERVIVUM arachnoïdeum. Linn. Syfl. II. 4^0.
Scop. Ann. hifl. nat. IL 51. *

Sempervivum foliis pilis intertextls, propaginibus glo-

bofis. Linn. 66^. tnant. ait.

Sedum petalis novenis connatis , rofulis araneojis , calvef-

centibus. Hall. h'fl. n. P52.
^

Sedum montanum tomentofum, Bauh. pin. 284. T. infl.

262. Ger. prov. 42p.
Sedum rofulis foliorum tomento conjundis. Hall. Gott. 1^4.

Enum. 2p^.
Celle-ci eft très-convmune. Les feuilles font rapprochées

,

par des filets cotonneux ,
femblables à de la toile d’a-

raignée ; ce qui lui en a fait donner le nom. Sa tige eft

moins haute que celle des autres : fes fleurs font grandes

,

d’un beau rouge. Elle vient fur les montagnes , fur les

rochers, par-tout. Vivace.

Obf Je n’ai pas fu diftinguer le Sempervivum globi^

ferum. Linn. 1. c. du S. montanum du même auteur ; nous

avons plufieurs individus qui femblenc rapprocher les deux

efpeces.
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Classée XI. POLYANDRIE.
Plantes qui ont plujleiirs étamines de 20 à

îCOy éC plus^ ^ attachés au réceptacle , ou

arbres amentacées , ou autres arbres élevés ,

dont la fleur ou le flruit -élevé en jorme de

cone^ approchent du réceptacle des renoncules .

464. CHELIDONIUM. L. Gen. n. 703.
La grande Chelidoine.

Calice diphylle caduque ; corolle tétrapetale ; capfule

en forme de filique linéaire uniloculaire.

Section Fruit unique a une capjule, ou

à un Jeul piflil-

I. CHELIDONIUM majus. Linn. Syjl. II. 569. Allion.

Fbr. lodi. Scop. carn. 6^4. Math. Lugd. 1250.
II. 14J.

CHELIDONIUM pedunculis umbellatis. Linn. fpec.~j2q.

Chelidonium majus vulgare. C. B. pin. 144- L. inlt. 2^1.

Garid. 10^.

B. Chelidonium majus foliis quernis. Bauh. pin. 144.

Zinn. 724.
La grande Chelidoine ell une plante commune par-

tout ; fes feuilles Ôc fes tiges fraiches donnent un fuc

jaune
, très-âcre ; fes fleurs font jaunes , & Ion fi uit ell

un filique femblable à celles des plantes crucifères, avec

lefquelles la Chelidoine a quelque afiinité. Elle vient le

long des murs, dans les vieu.K failles & les jardins. Vivace.

Cette plante efl; apéritive
,
propre pour la jaunilfe 6c

pour les maladies du bas ventre , mais il convient de rem-

ployer avec modération
,
6c en décoction mitigée avec

d'autres plantes
,

à caufe de fon âcreté.

X CHELIDONIUM glaucium. Linn. Syjl. II. $^9 '

Allion. n. 1062.

Chelidonium pedunculis uniflori? , folfis amplexi-
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caülibus finuatis ,• caule glabro, Linn. fpec 724^
Glauciuin fore luteo. T. injf. 254. Scop. carn. 6^5. ^

Aliionc nicens. lli.

Le Glaucium ou pavot cornu, a fes feuilles finuées

,

velues, épaiflfes & cendrées ; fes fleurs font gt'andes &
jaunes ; fon fruit eft épais & biloculairc ; fes femences

font reniformes
,

ovales. 11 vient dans les pays chauds,

parmi les pierres, le long dc5 rivières, à Laureol
^ le

long de la Drome , à jMontelimar
, le long du Buech,

depuis Serves jufqu’à la Durance , 6ce. Annuel ou Bi-

fannucl.

CHELIDONIUM. hybridum. Lirïn. Syjl II. yyo.

CHI.IDONIUM pedunculis unifloris
,

foliis pinnatifldis

linearibus, caule lævi , filiquis tnvalvibus. Linn. fpec.

724. Ger. prov. 372.
Glaucium flore violaceo, T. infl. 254. Garid. 20p.

Cette efpece efl plus petite : elle a la fleur violette

ou purpurine : elle vient parmi les bleds
,
dans les par-

ties aullrales de la province , à Orange , Saint-Paul-

Trois-Châteaux , &c. Annuelle.

PAPAVER Linn. Gen. n. 704. Le
Pavot.

Calice diphylle :
quatre pétales ; le fruit efl: une cap-

fule fermée par un couvercle en forme de couronne.

I. PAPAVER argemone. Linn. A/?. II. 571. Allion.

n. loôé.

Papayer capfulis clavatis hilpidis, caule foliofo mul-

tifloro. Linn. 725. Ger. prov. 373.

Papaver erraticum capiie longiore liifpido. T. injl. 238.

Garid. 348.

Ce petit Pavot différé du commun par fes feuilles moins

découpées; la plante eft plus petite; fon fruit eft velu

& allongé. Il vient dans les champs maigres
,
parmi les

bleds, par-tout. Annuel.

2.
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2. PAPAYER alpinum. Linn. fyjt. II. 572. Allion„

n. 1067. Scop. carn n. 677.

Papayer capfula hilpida , fcapo unifloro nudo hifpido,

foliis bipinnatis. Linn. fpec, 726. mant. ait. 401.

Papaver inulicaule foUis pinnatis
,
pinnis integris & divifis ^

capitulis fubrotundis hifpidis. Hall. hijî. \o6z. *

Papaver alpinum faxadle coriandrifolio. T. injf. 279. Seg.

ver. I. 416. T. iv. f. 4.

Argemone minor pence. Dalech. Lugd. 17 14.

Le Pavot des Alpes cd une petite plante toute velue,*

fes tiges font nues & fiinplcs, avec un Lifeeau de feuilles

à la bafe ,• fes feuilles font ailées ; les premières & les

dernieres folioles font lîinples, & celles du milieu plus

grandes
,
fouvent trifides. La fleur ed jaune , rougeâtre

ou blanchâtre ; le fruit qui lui fuccede ed velu
, oblong

& pentagone à fa partie fupérieure. Il vient fur les hautes

montagnes pierreufes
,
expofées aux vents & dépouillées

d’herbe
,
dans l’Oyfans , le Queyras, le Champlâur

, fur

le Mont-Ventoux , Vivace.

7. Px\PAVER dubium. Linn. II. 777. Allion. n.

10(55.

Papayer capfulis oblongis glabris, caule multidoro,.

fetis apprelTis
,

foliis pinnatifidis incihs. Linn. fpee.

'jz 6. Ger. prov. 777.
Papaver erraticum capite Icngijfimo glabro. T. inJf. 278^,

Rupp. Hall. 79. Vaill. bot.
^

Argemone capitulo longiore glabro. Morif. prcelud. 277,

'Ce Pavot a fon fruit glabre, long d’un pouce & demi

il deux, ; fes feuilles & fes fleurs font un peu plus petites

que celles de l’efpece fuivante. Il vient dans les terres

froides & dans les pays chauds parmi les bleds. AnnueL

4. PAPAVER rbœas. Linn. fyjl. 572. Allion. n. io6S. ^
Scop. carn. 6jS.

Papayer capfulis glabris globofis
, caulê pilofe mul-

tifloro , foliis pinnatifidis incifis. h'mn.fpec. 72(5. Ger,

gallopr. 777.

TmAll, Xk
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Papaver erraticum majus C, B. pin. 17 1. T. înft. 2^8.

Le pavot fauvage efl; afTez connu ; on l’appelle co-

quelicoc. )11 vient dans les vallées parmi les bleds qu’il

rnfeéte à caufe du grand nombre de femenccs qu’il pro-

duit, & qui le multiplient à l’infini. Annuel.

Les fleurs de cette elpece font employées comme dia-

pliorétiques 5c fudorifiques,- il paroit môme qu’elles par-

ticipent un peu de la vertu anodine de l’opium ; mais Ci

ces qualités les rendent précieufes pour les douleurs re-

belles
,
rhumatifmales

,
pour les flu.xions, les tranfpira-

tions fuppnmées , on ne fauroit trop l'c tenir en garde

contre les dangers qui l’accompagnent , lorl'que ces fleurs

font employées fans faignée , fans préparation
,

infufées

au vin , 5c au commencement des maladies. J’ai vu nom-

bre de cas où de fimples fievres éphemeres fe font

changées en délire avec tranfport , faute d’avoir pris ces

précautions.

PAPAVER fomniferum. Linn. jyft. II, 574. Le
Pavot blanc.

Papaver calicibus capfulisque glabris, foliis ample.ti-

caulibus incifis, Linn. Mat. mei. 1^4. Hall. hijî.

ïo6^.

Papaver hortenfe femine albo. C. B. pin. 170. Crantz./^.

p. 138.

Le Pavot de jardin eft très-connu par-tout ; on le

cultive à caufe de la beauté de fes fleurs
, 5c pour l’ufage

qu’on fait de fes têtes dans la médecine ; mais un point

de vue 5c d’utilité plus prochaine, feroit de le femer d^ns

les terres légères , à l’abri du froid 5c des vents
,
pour en

recueillir la femence qui eft propre à faire de l’huile bonne

pour la lampe 5c pour d’autres ufages.

n. 699.466. CAPPARIS. Linn. Gen.

Le Capprier.

Calice tetraphylle , coriace
;
quatre pétales : étamines

fort alongées : le fruit efl: une capfule à écorce charnue,

uniloculaire 5c pédonculée.
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CAPPARIS fpinofa. Linn fyft. II. J. B. II. 6^.
Allion. n. io6^. Forsk, ctgypî. pp.

CappARIS pedunculis unidoris folitanis, flipulis fpino-

fis
,

folüs annuis
,
capfulis ovalibus. Linn. mat. med.

Hall. n. 1077. Gmel. fibir. iv. 17p.

Le Capprier n ed; pas indigène dans la province} mais

on en trouve autour de k ville d’Embrun
, au Buis 6c

ailleurs. Ses farments font épineux & trainent par terre;

On en ramafle les boutons à fleur avant leur épanouif-

fement, qui
,
confervés au Vinaigre font fervies fur les

tables comme le verjus, ôc pour le rcmpla'^er.

A-CTÆA. Linn. Gen. n. yco,

l’Herbe de St. Chriftopne.

Calice tetraphylle : corolle tetrapétale ; le fruit ed une

baye uniloculaire
,

renfermant une femence hémiiphe-

rique.

ACT/E\ fplcata. Vol. I. 7^(5. Liiln. fyj?. IL ^ 6-j. Scop.

cani. n. 6-^j, Allion. n. 1070. Spielm. 11.^

ACTyEA raccir.o ovato, fructibusque baccatis. Linn,

fpe.c. 722. Ger. prov. 774.
Chnjlophoruma, Cluf. hijî. Ixxxyj. Gilib. varier. 77,

*

Ckrlffophorima vulgaris , racemofu & iwuoja. T. ùji. 2pp.
L’Herbe de St Chriltophe cil une plante ramiliée ,

haute de deux pieds environ,- les tiges ioat gl.ibres, dures

& tortues; fes feuilles font décompolées d’une maniéré

irrégulière, & fes folioles aiguës, dentelées ou découpées

profondément
,

font ovales ou cordlfunr.es ; les fleurs

forment une grappe qui fort de l’ailielle des pétioles, 5c

ecrmine la plante ; à ces fleurs fuccedent des bayes .noires

dlfpofées de même. Elle vient dans les forêts à l’ombre.

•Vivace.

Cette plante efl véaéncufc 6; fufpecfe.

V V ->
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9O. CISTUS. Linn. Gen. n. 728. Le
Gifle.

Le calice efl: compole de cinq feuilles , donc deux
plus pentes ; les pétales égaux & en pareil nombre :

plufieurs étamines & un piÜil : le fruit ell une capfule

prefque ronde
, uniloculaire.

* EJpeces en arbrijfeau.

1. CISTUS monfpelienfis. \Ânn. fyft. II. ^p2.
CiSTUS arborefeens exflipulatus

,
foliis lineari lanceo-

latis ,
feflîlibus utrinque nervofis mnerviis. Linn.

fpec. 737. cliff. 205. Ger. prov. 357. 12. Allion.

niceenf. l'j6. n. 2.

Cijius ladanifera vionfpelienfium. C. B. pin. 4^7. T. injî.

260. Garid. 114.

Ledum
(
Dalech. Lugd. 230. )

v. Cluf. hijl. 79.
Il efl haut de deux à trois pieds ; fes feuilles étroites

à trois nervures, font noirâtres, gluantes & velues; elles

' font glabres en-delfus, un peu repliées en-de(fous vers

leur bord ,• fa fleur efl: blanche. On en trouve à Orange

,

6c ailleurs dans les pays chauds j il cil rare en Dau-
phiné.

2. CISTUS albidus. Linn. fyjt, II. 5^3.
CiSTUS arborefeens exflipulatus, fohis ovato-Ianceola-

tis tomentofis incanis, feflîlibus fubtrinerviis. Linn.

fpec. 738. Mant. 403. Sauv. Alonfp. 150. Ger. gallopr.

n. 15 Allion. nie. \j6. n. i.

Cijhis mas folio oblongo incano. C. B. pin. 4^4. T. inft..

25p. Garid. 114.

Il efl de la hauteur du précédent; fes feuilles font

plus larges
,
prefque rondes 6c entièrement blanches par

leur duvet ; fes fleurs font rouges. Il vient à Orange
,
à

V'ourteifon , 6cc.

3. CISTUS falvifûlius. Linn. fyji. II. 59 -*

CiSTUS arborefeens exflipulatus , foliis ovatis pe*
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tiolatis utrinque hirfutis. Linn. fpec. 738. mant. 403 *

Uûl.hijl. 1091.*

Cijlus fctmina folio falviæ
^
Bauh. pin. 4 <54 « )

fupina humi

fparfa. T. injf. 260.

Il s’élève moins qne les précédents , mais il s’alonge

quelquefois davantage en trainant par terre ; fes feuilles

noirâtres ou vertes lont velues & fouvent prefque rondes ;

fes fleurs font blanches ou jaunâtres. Il efl; plus commun
que les deux précédents

,
les rochers des environs de

Vienne en font couverts , on en trouve à Crefl; parmi

les fables & les petits bois le long des chemins & ailleurs.

** Sous arhrijjeaux avec des JUpules au bas

des jeuilles.

4. CISTUS helianthemum. Linn. fyjl. IL do^. Scop.

carn. n. 649. *

CiSTUS fuffruticofus procumbens,- flipulis lanceolatis,

foliis oblongis revolutis fubpilofis. Linn. fpec. 744.

fyjl. 12. 368.

Helianthemum vulgare flore luteo. J. B, II. 15. T. inji.

248. Garid. 223. Vaill. Parif. pd.

B. Helianthemum alpinuin majus , folUy planis cllipîicis ,

fer'e glabris.

C. Foliis laîioribus. Hall. n. 1033. tom. 2, p. 3.

Helianthemum alpimim vulgari fimile latioribiis foliis. Seg,

fiipp. 193. T. vj. £ I.

An Ciftus grandifiorus ? Scop. carn. n. dqS. T. 25.

D. Ciftus. helianlhemoides. Crantz. fafc, II. 101. T. vj.

£ 2 .'

L’Herbe d’or ou l’Heliantheme varie beaucoup ; fes

tiges font ligneufes j dans les pâturages expofés au i'oleil,

elles font plus rouges
,
plus tendres & plus élevées dans

les prairies des Alpes. Les feuilles
,
dans celle-là , font

plus étroites, plus pointues, roulées en-deflous à leur

marge
, ôc répondent à la définition Linnéene; dans celle-

ci , ou la variété B , elles font plus obtules
,
planes &

glabres en-delfus
, fes fleurs font aufli plus grandes. La

Xx J
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figure de M. Scopoli peut h peine fe ra'pprocher de notre

plante; mais celle de M. Seguier, dont je ne doute pas,

nous en rapproche. La variété D connue de Crantz,

fait prefqu’une efpece ; les tiges herbacées i'ont couchées

parterre, fes feuilles, de lorme elliptique, font hérilîées

de poils rudes & droits, & fa fleur efl: plus petite. La
première variété fe trouve par-tout, dans les montagnes
du Champfaur & ailleurs; la fécondé dans les pâtura-

ges gras des Alpes; é: la troilieme, à la Mouchcrolle

en Lans
, éc a la grande Chartreufe.

CîSrUS hhfutiis.

CiSTUs luftruricofus flipulatus ereélus
,

florihus racc-

mofis, pilis calicinis è glandula natis.

Heliantliemiim pve Cijhts hitmüis folio fampluchi , caphulis

valdé hirfutis. T. inJL 249. Vaill. Parif 96. J. B. II.

20. * Magn. bot. hon. jS. Gouan. bot. 269. Ger,

prov. 99(J.

An Ciflus foliis villofis lanaolatis axillis foUofis ,Jlipu\is

fubiilûtis? Sauv. Monfp. 14S.

An Cijlus pilofus. Linn fpec. 744. ? oé (ÿnonimiçim
, ron

vero ex Mant. ait. 404.
Celui-ci rellemble un peu au précédent, il en a la

grandeur & la figure ; mais il en différé par le port

,

le tiffTu 6c la couleur ; fes tiges ligneufes
,
d’abord rami-

fiées vers leur halé, s’élèvent enfuite perpendiculairement

â fix ou dix pouces environ ; elles font garnies de feuilles

elliptiques, rudes velues, obfcures
,

repliées fur leurs

bords
, avec deux ffipules à leur origine ; elles font plus

étroites cjue celles de la précédente efpece. Il vient dans

les pays chauds
,
parmi les rochers expofés au midi

, à

Kions , à Die
, à Solaure

, 6c ailleurs.

La fynonimie de cette plante efl embarraffante
, &

ne peut foucenir la définition que Linné a donné an

C. pilofus ; il a cependant adopté le nom de J. B. dont

îa figure 6c la defeription me paroiflent allez bonnes.

JM. Linné a été l'uivi de MM. Gouan 6c Gérard, mais

te tiwrnier réunit cette cl'pcce avec le C. polifolius & la
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C. appenims ; 5c ces deux derniers font fûrement une

eipece particulière.

6. CISTUS thymîfolius. Linn. fyjl. II. 602. Gouan.

Monfp. 26

y

n. 16.

CiSTUS fufTruticofus procumbens Hipulatus, foliis ovali-

linearibus oppofîtis congeftis. Gou. hon. 257. Linn,

fpec. 743,
Cijius humilis

(
(îve Helianthemum folio thymi incano. J.

B. IL ip. T. inft. 24p. )
Magn. hon. 68. bot. 5p.

An Cijius glutinofus ? Linn. manu 246. Ger. gallopr,

3P4. n. 7.

Cette efpece efl: plus petite que la précédente ; fes

feuilles font plus étroites 5c difpolees par failceaux ; fes

fleurs font jaunes , aufli plus petites , & en plus petit

nombre. Elle efl velue comme la précédente ; mais fon

tiflu efl plus ferré, ce qui la rend blanchâtre 5 fes poils

ne font pas portés fur une glande. Je ne l’ai pas trouvée

gluante 5
j’ignore fi elle peut le devenir , 5c par-là fe

rapprocher de l’efpece de MM. Linn. 5c Gérard. On
ne peut mieux comparer fes feuilles qu’à celles du Thym,
quoiqu’elles foient moins dures 5c un peu plus blanches.

Elle vient aux environs de Nions , a Veronne, à Mi-
rabel, 5c ailleurs.

7. CISTUS polifolius. Linn. fpec. 74^. fjl. II. 604.
ed. 12, 368. niant. 404. Gérard, ^py.

CiSTUS foliis cralîis tomentofis ellipticis linca exaratis*

Hall, hijl.n. 1076. * Vlwài. Jlor. 234.

Helianthemum Jlore albo folio angiijlo hirfuto ? J. B. cha-

mœcijhis foliis thimi incanis ? C. B. Rai hiji. 1014.

Cette efpece efl très-remarquable par fes tiges cou-

chées , fes feuilles blanches , cendrées , 5c fes belles fleurs

de couleur de neige. M. de Haller qui ne l’a pas vue

fleurir chez lui , l’a mieux décrite qu’aucun auteur. 11

me paroit aulfi qu’il a bien fait de réunir à cette ef-

pece , le Cijius appenninus. Linn. 5cc. par les fynonimes

de Mentiel , de Rai 5c de Pluknet. Je ferois tenté d’eu

Xx4
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rapprocher encore le Ciflus pilofus, Linn. avec M. Gérard

i

rnais ce dernier , d’après Sauvages & Linné , a quelques

variétés qui font peut-être des efpeces. J’en ai féparé le

fynonime de J. B. pour le rapporter à notre Cijï. hirfutus ,

qui
,
par l'on plus grand nombre de fleurs jaunes

,
plus

petites (Sc moins ouvertes
, en différé beaucoup. Les pé-

tales de celui-ci font blancs & délicats
,
fouvent plillés

& un peu dentés autour ,• delfecbés dans les herbiers ,

ils deviennent fi minces & fi tranfparents
,

qu’on a de

la peine à les conferver & à les voir ; il vient dans les

pâturages écartés ,
au pied des montagnes , dans les

vallons & même les pays chauds On le trouve au Noyer

,

dans le Champfaur, à Gap, à Grenoble, à Septême ,

près de Vienne de ailleurs,

* * * Les efpeces fiiivantes ont point de

Jlipides au bas des feuilles.

8. CISTUS marifolius? Linn. S)p. II. 5^7.
CiSTUS fuffruticofus exflipulatus

,
foliis oblongis pc-

tiolatis planis fubtus incanis. Linn. /pec. 741. jfiy?. 12,

36S.

Çijius caulibus duris procumbentibus
,

foliis ellipticis hir-

futis inferne tomentofis petiolis confenis imilioris , cü-

licibus tomentofis. Hall. hijl. n. lo^y. *

Ciflus pufdlus folio candido flore liiteo. J. B. IL lÿ.

Ciflus (feanus Vol. I. zS 2. f) fuffiuticofus exjlipulatuspro~

cumbens foliis oppofitis obovatis villofis fubtus tomentofis

foribus fubumbellatis. Linn. /pec. 740. Ger. Gallop.

5P7. La Tour, chlor. 15. ^

Heiianthemum foliis mjrthi rninoris fubtus incanis. T. inft,

249.
An B Ciflus tomentofus ? Scop, carn. n. 6q5. T. 24.

Scs tiges font ligneufes , rampantes
, & ne s’élèvent à

quelques pouces
,
que pour fleurir 5 les feuilles font rap-

prochées de la tige, lancéolées
, velues ou cotoneufes, &

d’un verd obfcur ; les fleurs font jaunes & petites: elles

lormeut une ^pccs d’ombelle
, ou grappe de çrois ou
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cinq fleurs
,
qui termine le rameau ; le calice eft velu ,

& les pecales d’un jaune pâle ou tirant fur le blanc

,

font fouvent un peu échancrés. Elle vient fur les mon-

tagnes arides, parmi les rochers
,
fur celle appellée Néron,

près de Grenoble & ailleurs.

Obf. C’efl fans doute cette efpece que M. Scopoli dk

lui avoir été envoyée par Schreber. M. de Haller décrit

la même plante
,

<Sc joint le fynonime de Linn. au fien ;

mais M. S^opoh rapporte cette plante fans héfiter , à

fon C toimn-oi'u’ donc la figure relTemble cependant peu

à la notre; Ün trouve également dans Gérard & Jacquin,

le Cift. car.us ,
avec les fynonimes que d’autres rapportent

au C. marijoUus Linn., il paroit donc qu’on peut réunir

ces deux plantes fous une feule efpece
, M. Linn. rwanr.

403 ,
lui rapporte encore fon C. italicus L, qui différé

peu de l’elpece fuivante.

9. CISTUS aliindicus. Fl. Delph, 54 -
* Linn. /['/?. II,

59S. * Gou. illujf. * an C. hirius) La Tour.

clilor. 15,

CiSTUS fulTruticofus procumbens exflipulatus foliis op-

pofitis oblongis utrinque glabris
,

petiolis ciliatis ,

petalis emarginatis. hmn. Jyfi. 12. ^<^7.

niant. 407. *

Cijius caulibus duris procumbentibus
, foliis fubhirfutis cJli-

pticis conjugatis petiolis unifloris confettis , calidbus to-

mentofis. Hall. hiji. n, 1 074. * idem ibid. add. p. 187. *

aptius.

Helianthemum Jerpilli folio , Jlore minore aureo odorato. T.

inji. 249. Ger. Gallop. 796. *

Charnæcijius II. Cluf. hifl. 7J. III. pann. 63.

Cijius alpejiris Scop. carn. n. 645. T. 27. * Jacq. obf.

248. * Crantz fafe. li. io_^, T. vi. f. i.
*

Helianthemum foliis ad caulem ovalibus , inferioribus longe

ellipticis. Hall, enuin. 759. n. 2. *
Panaces clüromum minus. C. B. math.

Les tiges de cette efpece font dures, rougeâtres &
ligneufes

,
ramifiées

,
couchées par terre ; fes feuilles font



fpS Hijloire des Plantes de Ddiiphine*.

petites
,
d’un verd noirâtre

, avec quelques poils longs

qui manquent quelquefois en deflus, mais jamais en delTous,

ni fur les côtés de leur pétiole, ce qui les fàitparoitre

ciliées à leur bafe ; elles font planes , avec une goutiere

cndefTus
,
qui eft faillante , en forme de caréné en deffous;

leur forme varie beaucoup , nous les avons communément
vues d’une figure linéaire , lancéolées , étroites & poin-

tues à leur extrémité , ce qui les éloigne beaucoup de

la figure de M, Scopoli ; dans les endroits plus mon-

tueux & herbeux ,
elles font plus obtufes

,
plus larges

& d’un verd plus clair; enfin elles varient fous tant de

formes, qu’il efl aifé de s’y tromper & de prendre fes

variétés pour des efpeces ; fes fleurs jaunes
,
petites , à

pétales tronqués ou même échancrés , forment d’abord

une efpece d’ombelle, telle que M. Gérard la décrite;

mais celles du centre qui n’étoient pas développées , s’élè-

vent dans le temps de la frudification , ôc forment une

grappe fort alongée ,
telle que la repréfente très-bien

la figure de Clulius,

Obf. J’aurois pu me difpenfer de cette defeription ;

M. Gouan ayant très-bien décrit cette plante ; mais

,

outre qu’elle varie beaucoup, j’ai cru devoir rapporter

ce que j’ai obfervé dans ce pays.

lo. CISTUS /«mana. Linn, fyjl. II. 595. Scop. carn.

n. Ô44. Willich. obf. 26. *

CiSTUS fuffruticofus procumbens exftipulatus
,

foliis al-

ternis linearibusmarginefcabris, pedunculis unifloris.

Linn. yjy?. 12. ^67, * fpec. 740. mani. 403.

Cijius foliis duris confettis linearibus petiolis unifions , cfl-

licibus glabris. Hall. hiji. n. 10^2. *

A Helianthemum tenuifolium glabrum luteo flore
,
per humum

Jparfum. T. inji. 24p.

B. Chamo'ciffus erica folio luteus elatior C. B. pin. ^ 66 .

huius meminit. Hall. n. 1032. Fabric. hort. helmJl.W.

ip5. ipy.

C. Idem parvo flore.

Cette efpece paroit entièrement glabre, ce qui eft
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rare dans ce genre ; les tiges font ligneufes , couchées

par terre
, & ramifiées dans la variété A , droites , hautes

d’un pied , & plus fimple dans la variété B , couvertes

de feuilles dures
,

folides & cylindriques , aflfez femblables

à celles du Sedum fexangidare Linn. , les fleurs font jaunes ,

grandes
,

fes petales font obtus , & s’entretouchent les

uns les autres ; ils font plus petits de la moitié , dans la

derniere variété , & d’un tiers feulement dans la fécondé j

le calice efl: glabre, à cinq feuilles inégales ,
dont deux

petites
, charnues 5c ouvertes ,

les autres cordiformes ,

rayées de rouge ,
rapprochées en cône, 5c un peu con-

tournées en vis. Elle vient dans les montagnes baffes ,

expofées au foleil, parmi les rochers 5c les vignes. La
petite variété eft la plus commune ici , les deux autres

le trouvent à Vienne, au Buis , à Saint-Paul 5c ailleurs.

Obf. Les deux dernieres variétés meriteroient peut-être

de faire uneefpece qu’on pourroit appeller (7.

elles ont les unes 5c les autres , leurs feuilles très-fem-

blables à celles du Coris , 5c croifl’ent pèle 5c mêle au

Buis , toujours très-diftindes, fans variétés intermédiaires

,

fur-tout avec la première. La grandeur des tiges, leur

port tout droit
, le calice plus grand

, 5c les petales

toujours plus petits, fembleroient autorifer cette diflinc-

tion ; mais je n’ai pas eu occafion de répéter afléz fouvent

cette obfervation
,
pour me décider à en adopter le réfultat.

II. CISTUS guttatus. Linn. fyft. II. 599.
CiSTUS herbaceusexllipulatus, foliisoppofitislanceolatis

trinerviis, racemis ebradeatis. Linn. fpec. 741. mant.

403. *

Cijîus foliis oblongo acuminatis non JHpulatis , caulejlorali

racemofo. Guett. jîamp. II. l8l.

Ciftus annuus flore guttato. J. B. II. 14. Ponæ. Cluf.

hifl. cccxxvij.

Sa tige efl droite
» 5c s’élève à un demi pied environ :

fes feuilles font fimples, velues 5c étroites : fes fleurs ter-

minent la tige par une grappe alongée : chaque petale

a à fa bafe près de l’onglet
,
une tache d’un noir rou-
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geâtre
,
qui feule peut caradérifer refpece. Elle vient

furies fables & parmi les petits bois, le long du Rhône,
depuis le Pont jufqu’à Lyon

,
aux environs de Crell où

il cft un peu plus grand, & ailleurs. Annuelle.

Obf. M, Chaix a trouvé dans la garene de Montfaleon

,

un Ciftus médius qui approche beaucoup du C, agyptiacus

Linn. fyjl. II. 600. Comme nous n’avons pas eu occafioa

de l’examiner
,
nous nous contenterons de l’indiquer ici.

469. NYMPHÆA. Linn. Gen. n. 709.

Le Nénuphar,
Calice à 4 ou 5 feuilles, corolle polypetale, fon fruit

eft une baye charnue ,
multiloculaire & tronquée.

NYMPHÆA lutea.Umr\.fyff. II. 579. Scop. carn. n. 6'^Ç).

Nymphæa foliis cordatis integerrimis , calice petalis

majore pentaphyllo. \d\x\r\. fpec. 729.
Nymphæa luteaQ Camer. epit. 695. ) C. B. pin.

injî. 26 1\ Vaill. bot. 145.
Le Nénuphar jaune a de grandes feuilles lilTes

,
lui-

fantes
, en cœur

,
qui flottent fur l’eau ; la longueur de

fes tiges
, leur épaifleur & la longueur des pétioles , font

proportionnées au volume d’eau qu’elles font obligées de

traverfer pour parvenir à refpirer l’air ,• les fleurs font

jaunes
,

plus petites que celles de l’efpece fuivante, ren-

fermées dans un calice à cinq feuilles. Il vient dans les

eaux flagnantes
,

les marais profonds
,

les petits lacs , à

Premol, dans les terres froides & ailleurs. Vivace.

Obf. Les étamines font plus épaiflcs que les anthères ;

elles font fé[iarées du germe qui ert ovale ,
obtus, ter-

miné par un enfoncement en forme d’ombillic.

2. NYMPHÆA alba. Linn. (V?. II. 578. Scep.n. <^40.

Nymphæa foliis cordatis integerrimis ,
calice quadri-

fido
, Ç fpec. 729. ) petalis minore.

Nymphæa alba
(
Cam. epit, ^94*

') \âill. 145*

T. injl. 261. C. B. pin. 19.9-

Le Nenuphac blanc eft une belle plante de marais ,
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appellée lis d’étang
, à caufe de fon lieu natal

,
5c de la

blancheur de fes fleurs ; toute la plante eft plus grolTe

que la précédente : fes petales rangés fur deux ou trois

rangs
,

font une fleur feini-double ; le fruit n’eft: pas fi

conique que dans l’autre efpece ,
mais plus applati. 11

vient dans les marais
,

les bords des lacs, les mares, aux

environs de Grenoble , (
à Gieres

) ,
dans les terres froides,

à Virieu , à Paladru , 5cc. Vivace.

Obf. Dans cette efpece , les étamines font réunies fur

le piitil Q Gynandra Linn. ^ font fort courtes 5c épaiflTes :

la capfule efl arrondie.

Leurs racines 5c leurs fleurs font mucilagineufes 5c an-

tiaphrodifiaques.

Sccliori n. Fruit à plujieurs capfides.

470. PÆONIA. Linn. Gen. n. 732.
La Pivoine.

Calice pentaphylle
,
cinq petales fans ftile : deux ou

trois capfules polyfpermes.

I. PÆONIA offidnalis. Linn. f\Jî. II. 5bp. Scop. carn.

n. dyo. *

Pæonia foliolis oblongis. Linn. fpec. 747. fyfi. 12.

570. mat. med. z6~j.

Paonia famina, Cam. epit. dy8. Fuchf hijl. 202. Lob.
ic. 602. priôr. Lugd. 856. 857. ed. fr. 1

. 744.
Pæonia tenuius iaciniata fubtus non pubefcens. Garid. T. -yp,

Pæonia radice glandulofa foliis duplicata pinnatis : pinnis

elliptids & trilobis. Hall. liiJI. 1187. *

La Pivoine eft une plante renommée à caufe de fes

vertus contre l’épilepfie
, M. de Haller a déjà dit qu’on

l’a trouvée en Dauphiné ; nous l’avons vue au bas des mon-
tagnes 5c dans les plaines

,
près de Ribiers ; elle vient

naturellement 5c en abondance au delTus de Saint-André
près d’Embrun. Vivace.

Cette .plante 5c l’efpece à fleur double des jardins

,

font vermifuges 5ç anti-épileptiques.
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471. DELPHINIUM. Linn. .n. 786.
Le Pied d’Allouette.

La corolle a cinq pecales , & fe termine poflérieurement

par un nectar en forme de cornet droit
,
& ce tube co-

nique renferme deux autres petales en tonne de languette.

1 . DELPHINIUM cenfûlida. ’Lïnn./yfl. II. 61 1. Scop.

carn. n, 6^1. *
Delphinium nedariis monophyllis, caule fubdivifo.

hinn. fpec. 74S. /v/?. 12. 570.
Delphinium unifiliquum , caule brachiaio diffufo , Jîoribus

/parfis. Hall. hiji. 120^.

Anthémis eranthemosfive conjolida repolis Fuchfii. Lugd. P70.
ed. fr, I. 845.

Cette efpece a fa tige ramifiée
, haute d’un pied ,• fes

feuilles font découpées très-finement
,

d’un verd foncé j

fes feuilles bleues viennent à l’extrémité de la tige moyenne,

& fur des rameaux latéraux. Elle vient dans les champs,

parmi les bleds du Champl’aur , aux environs de Grenoble

,

de Gap & ailleurs. Annuelle.

Obf. Nous ne parlons pas du Delph. uyacn
,
pied d’a-

louette cultivé
,
quoiqu’il fe trouve dans tous les jardins.

2. DELPHINIUM elatum. Linn. fyjl. 614. Gmel.

ftb. IV.tab. 75. 7^- 77-

Delphinium neétarüs diphyliis labellis bifidis apice

barbatis foliis incifis caule ereéto. Linn. fpec. 74p.
manu 405. MatufK. filef n. 497.

Delphinium trifiliquum , foliis femiquinque lobis acute fer-

ratis
,
petalis interioribus quaternis barbatis. Hall. hiJl,

1201 .
*

Aconitum lycoâonum ^ I. Cluf. pann. 404. )
fore Delphi-

nii l. filefiacum. hitl. rarior. xciiij.

M. de Haller a décrit, on ne peut mieux , cette belle

plante >• il n’eft pas étonnant que les anciens lui aient

donné le nom d’Aconit
,

parce qu’ils connoifloient le

napel fous ce nom
,
auquel elle rclTemble ; fes feuilles



ClnfJeXl.Secl. i.M-onogymt. Polyandrie, yo^

font diviféesen cinq lobes profonds
,
qui font eux-mêmes

fous-divilês par découpures inégales ,• la tige fimple fe

termine par un épi très-alongé & garni de belles fleurs

irrégulières , ôc d’un bleu foncé tirant fur le noir ; le

nedtar e(l rempli de rides tranfverfales. Il vient lur les

montagnes du Queyras, au mont Vizo & ailleurs. Vivace.

472. ACONITUM. Linn. Gen. n. 757.
L’Aconit.

La fleur efl irrégulière
,
polypetale ,• fa partie fupé-

rieure eft arrondie en forme de cafque , & contient en-

dedans deux neûars en forme de cornets roulés à leur

extrémité.

I. ACONITUM lycoâomm. Linn. fyjl. II. 61y Scop.

carn. n. 6y^.
AconitUM foliis palmatis multifidis villofis. Linn.y^^r.

750. A/?. 12.371, Gmel. IV. 188.*

Aconitum lycoâonum luteum. ^3Li\h. pin. i 03 T.inJI.^iy

majus Lugd, 1 74 1

.

Aconitum reiiculala radice ,jïore fulfureo albicante latifclium,

Barel. icon, 599. bona.

B. Aconitum reticulata rad.
, &c. AnguJlifoUum . Barrel, icon.

600.

C. Varieras fubhirfuta Jubcœruleo jîore. Gmel. L. C,

L’ .Aconit jaune fe diflingue non-feulement par fa cou*

leur, mais encore par la partie fupérieure, ou le cafque

de la fleur qui efl; plus étroit, plus alongé & cylindri-

que ; fes feuilles font larges
,
palmée? comme celles du

platane
,
moins fines que celles du Napel. Il vient dans

les bois
,

les forêts ombragées du Champfaur
,
parmi

les fapins , les melezes du Briançonnois
,
du Gapen-

çois
, &c. à Lans , la grande Chartreufe en abondance ,

& ailleurs. Vivace.

Obf. Cette plante ell très-vénéneufe ; il feroit même
dangereux de chercher à en introduire fulage dans la mé-
decine. Voyez Mdl. didî, I. 3J. DslIq. pluirm, 197. Linn.

Amten. L 11 y.
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2. ACONirUM amhora. Scop. carn. 6^^, \_nm. fyjli

II. 6 1 (5 ,

Aconitum floribus pentagynis, foliorum laciniis li-

nearibus. fpec. 751.

Aconitum foliis linearibus profundijfimè iripanitis , lateralibus

lobis bipartitis incijis , inediis duplicata trilobatis. Hall.

hift. n. lipp.*
Anthora vera flore luteo. Barrel. icon. 60p. bona. Dale.

pharm. 1 98.

L^’Antore ou Antora eft une elpcce d’Aconit à fleur

jaune , blanchâtre, beaucoup plus large que celle du pré-

cédent , avec des feuilles quatre fois plus fines, plus étroi-

tes & plus décompofées ; fes piftils font au nombre de

trois
,
quatre ,

rarement cinq. Elle vient fur les monta-

gues baffes expofées au foleil
,
dans les endroits à l’abri

,

parmi les pierres ,
les fentes des ro.:hers 5 on en trouve

à Grenoble
,
dans le Champfaur

, 6c en abondance à

Solaure près de Die
,

6: ailleurs V'^ivace.

Obf. Il ne faut point compter fur les vertus falutaires

tant vantées de cette plante, fa racine efl vermifuge
, mais

vénéneufe ; elle purge par haut 6c par bas
,
avec des

anxiétés 6c des rellerrements inexprimables 5 elle fait

promptement vomir les cochons
, 6cc. enfin

,
elle feroit

dangereufe pour l’homme
,
quoique plulieurs perfonnes

de ma connoiffance l’aient employée contre les vers
, la

colique, la fievre quarte, 6cc. à petite dolé.

ACONITUM napellus. Linn. /r/?. II. (5 iy. Scop.

n. Gilib. rarior. n. 550.^ BiW. Aman. il.

255 -
,

Aconitum foliorum laciniis linearibus fuperne latio-

ribus
,
lineâ exaratis. h.inn. Jpec. çyi.

A Aconitum fefquipedaie rigidum foliorum fegmentîs linea-

ribus Jloribus caïuleis iiniformibus.

Napellus verus. Lob, hifi. 387.
Napellus minor. Qvatl. prœf. xcix. * Calceolar. it. bald,

SS5 -

B. Caulis crajpor
,
galea elatiori , cokri viridijftmo.

C.
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C. Caulis quadripedalis anguhfus , feliis latioribus obtufis

,

galea anticcz mucrone abruto.

Aconitum napellus autumnalis. Cluf. xcvij. Rai. hijî.

702. 4.

Aconitum caruleum feu Napellus. I. C. B. pin. l8^.

Napellus xvij. C. B. in math. jôS. Math, valgr. 10^4*

Napellus prior. Math, Lugd. 1745. 174^. ed.fr. I.

& 600.

D. Caule ramofo
, fpicis denfis nutantibus hirfutis.

A. B. C. D. Aconitum caule fimplici ,fpica denfa , petioHs

uniflorisj cafjîda breviter mucronata. Hall, kiji. n. 1 197.^

Enum. 312. 2,

Le Napel ou l’Aconit eft une plante âiïez rare dans

la province ,
mais très-aifée à connoitrc,- l'a racine pouiTs

deux ou trois navets noirs & coniques
,
d’où fort une

tige de deux
,

trois
,
jufqu’à quatre pieds , dans les bons

terreins; les feuilles font divifées & fous-divifées en feg-

ments linéaires ,
d’un vcrd noirâtre

, finilfant tous lur

une circonférence arrondie j les fleurs font d’un beau bleu,

formant un ou plulîeurs épis fur des pédoncules limples.

11 vient au Villard-de-Lans
,
dans les bois du Verccrs,

au-deflus de Bouvante
,
fur les montagnes de Die , de

Greffe; je ne l’ai pas vu ailleurs. Vivace.

Obf. Les variétés dont nous avons parlé fe trouvent dans

les jardins
, & peut-être aufli dans les campagnes

,
quoi-

que nous neles ayons pas rencontré; elles ont les tiges plus

élevées} les fleurs plus grandes
,
d’un plus beau bleu,

velues; les feuilles plus larges, occ. ;
mais toujours leur|

fegments font linéaires & circonfcrits
, ce qui diflingue

aifément cette plante de la fuivante, qui a les feuilles lar-

ges ,
les pédoncules ramifiés ,

les fleurs verdâtres , &c.

Les bergers du Vercors redoutent les effets de cette

plante fur leurs animaux ; ils la connoiflent fous le nom
de Thart. La chevre

,
animal vorace , meurt une heure

après l’avoir broutée 5 elle n’efl; pas moins funefle aux
autres animaux, moins cependant pour le cheval. Voyez
Linn. Amæn. I. i ly. Hall, bibiiot. bol. II. 597. Gmel, iv.

189 ,
&c.

Tom. IIL y y
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4. ACONlTUMca/nmflr«m. Idmn.fyjl. II. 6 \^. Allion.

fior. n. 1500. *

Aconitum floribus fubpentagynis
,
foliorum laciniis

curxeiformibus incifis acuris. ]^\an. fpec. 75 j. main.

405-
Aconitum caule ramefo paniculaîo

,
petiolis multijioris , cajji-

di mucrone longiori. Hall. hijî. n. 11^8.

Aconitum Stockii. Barkauf. fpec. 18. ÜcfaufT. voy. aux

Alp. I. 298.

A Foliorum fegmentis diflantibus
,
gaka compreja

,
con-

torta.

Aconitum VI. Math. valg. 1089.

B. Aconitum lycodonum tauricum. Cluf. hijf. xcv. pann.

406.

An Acononitum vij. lycodonum autumnale ? Cluf. xcviij.

Parkinf. theat. 513.
C. Foliorum fegmentis incifis , caule flexuofo ,

galea coin-

prejfa , fpica nutante.

Aconitum lycoctonum III. Cluf, pann, 408. S. neubergenfe.

hiJî. xcvj.

D. Foliorumfegmentis incifis confiuentibus , cajfidis mucrone

eminente , caule fiexuofo.

Aconitum caruleo purpureum dore maxinto. S. napell. iv.

C. B. pin. 183.

Aconitum lycodomum judenbergenfe. vj. Cluf. hifi. xcvj. pann.

412.

E. Aconitum caule duro flexuofo , folior. fegmentis feirato

incifis conjluentibus galeæ admodum hiantis mucrone re-

f.exQ.

Aconitum lycodonum x
, thora italica Cluf hifl. xcviij.

pann. 414. Bai hifi. 70^.
F. Aconitum napelli fore in cœruleum langiiente. Pontxd.

ccmp. 99.
Il feroic facile de rapporter d’autres fynoniiTies à cette

plante , ceux que nous avons cru pouvoir exprimer fes

variétés , nous ont paru feuls nécelfaires ; en général fa

racine efl plutôt hbreufe ou fulilbrme & chevelue, qu’en

-navet j fes tiges fouvem nombreufes ,
s’élèvent à quatre

,
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cinq jufqu’à fix pieds .• elles font fermes

, anguleufes

,

fouvent courbées en zigzag , & toujours plus ou moins

ramifiées à leur partie fupéneure ; les feuilles font plus

ou moins larges
,
mais leurs fegments s’élargilfent toujours

manifeftement vers leur extrémité
,
& les intermédiaires

Ibnt toujours prominents au milieu de la feuille, de ma-
niéré que fes fegments ne fe bornent jamais fur une cir-

conférence arrondie comme dans la précédente elpece ;

les fleurs font plus grandes
,

plus courtes
,
fouvent ver-

dâtres
,
portées fur des épis & fur des pédon^uies rami-

fiés ; enfin, les capfules font fouvent au nombre de ^inq,

ce qui efl: plus rare au napel. Le Cammarum vient à
Uriage

,
à la Grande - Chartreufe

,
dans rOyfans

, à

Taillefer, k Lans
,
Corranfon, à Chaudun près de Gap

^

à Allevard & ailleurs. Vivace.

Plu fleurs favans botanifles fe font difputés pourfavoir

quelle étoit l’efpece dont M. Stork s’étoit fervi pour faire

l’extrait d’Aconit ,
mais cette difpute m’a paru peu elfen-

tielle, attendu qu’elles paroilfent avoir les mêmes vertus ;

l’une & l’autre font âcres ,
mordantes & ftupénantes;

appliquées fur la langue après les avoir écrafées, elles

produifent un tremoulfemeut ,
un picottement femblable

a celui que laiflfent les piqûres d’orties
, ou une légère

brûlure. Idextiait du napel efl; plus noir
,

plus brun ;

celui du cammarum cil un peu rouflâtre ; 1 un dc l'autre

mêlés à 11 dofé d’un quart ou d’un fixieme de grain,

dans du fucre
,

provoquent la. tranlpiratioii
, divifcnt

,

atténuent les humeurs lymphatiques, fixées dans les glandes

ou les articulations
5
ce remede achevé quelquefois de

détruire les refles des virus arthritiques ou vénériens j étant

combiné avec de très-petites doies de mercure j mais il

efl: bon d’avertir qu’il fait fouvent cracher le fang
; qu’il

irrite l’eflornac ,
les inteflins

,
occaflonne l’infomnie, la

fiüvre
,
quelquefois des hevres lentes. Ce n’efl pas avec

de fembl-ibles remedes que les jeunes médecins doivent

cherchera lé famiharifer
,

il convient de les laiîTcr à des

gens plus exercés dans leur art, aufli capables de fentir

rinfulfifuiee des autres moyens, la gravité de la ma-
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ladie
,
que de réfifter à l’enthoufiaime de la nouveautcj

ce l'ont des poifons enfin qui doivent être réfervéspour

les cas les plus graves & entre les mains les plus prudentes.

473 - AQUILEGIA. Linn. Gen. n. 741.
Ancholie.

Ses neêlars font recourbés en forme de corne
, & feS

capfuies font diflindes.

J. AQUILEGIA vulgaris. Linn. Syll. II. dip. Scop.

carn. n. 6^6.

Aquilegia neélariis incurvis. Linn. 752. manu

405. Ger. prov. ^p2.
Aquilegia fihejlris. Bauh. pin. 144. T. injl. 428. Garid.

58. r 9.

L’Ancholie fe trouve par-tout , les fleurilles en cul-

tivent dans les jardins plufieurs variétés qu’on peut voir

dans les freres Bauhin
,

ôc mieux gravées dans Barrelier ;

nous ne parlons ici que de la fauvage qui fouvent varie

à fleur blanche, fouvent aufli les petales s’alongent, &
les feuilles fe raccourciffent à proportion

, &. par là ib

rapprochent un peu de l’efpece fuivante ; je l’ai vue aufll

avec la tige plus baffe , à une ou deux fleurs
,
gluante

dans fa partie fupérieure : ce qui me fait douter de

VAquilegia vifeofo Linn. mant. 77 ,
qui n’a été trouvée qu’à

Montpellier. Elle vient par-tout ,
dans les montagnes ,

les petits bois. Vivace.

2. AQUILEGIA alpina. Uinn.Jpff, II. 620. Mill. dicî. I,

297. * Plum. dejf. mjlr. iv.

Aquilegia neélariis (fubreélis
)
petalo lanceolatcr( di-

midio ) brevioribus. Linn. 752. * fyjl. 12.572.

Aquilegia foliis trilobatis , lotis tripanuis linearibus
, caule

paucijlûro. Hall. hiji. n. 1196.

Aquilegia montana magno Jîore. Bauh. pin\ 144, p/ad. 75.
Bauh. hiJl. III. 480. Rai hiJi. 707, herm. Lugdb. ^6.

T. injl. 428.

Elle efl: aifée à diflinguer de la précédente
,
par fe>-
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fleurs une fois plus grandes ; d’une couleur plus vive

,
en

plus petit nombre, & par fes feuilles plus petites, plus

Amples
, & à fegments linéaires , d’un verd glauque ,

finilfant par une pointe obtufe ; cependant cette efpece

varie par la grandeur de fa fleur
,

par la courbure de

fes nedars
(
qui ne font jamais parfaitement droits

) , &
par les feuilles qui décroiflent à mefure que la fleur efl:

plus grande. Elle vient fur les hautes montagnes
, fur

Cheitive
,

dans le Champfaur à la coche de Vodcnc
,

près les mines d’argent d’Allemont , à Brande , en

Oizans , &c. je l’ai aufll trouvée en quantité près le

mont Ventoux , fur une montagne du Buis
,

appellée

Bluys , M Charmeil l’a trouvée en Queyras , à trois

ou quatre fleurs
,
avec fes pédoncules gluants & vifqueux-

Vivace.

474 - NIGELLA. Linn. Gen. n. 742.
La Nielle.

Les neélirs ne fe terminent pas en cornet comme dans
l’Ancliolie

, & fes capfules font adhérentes entr’elles,

NIGELLA Linn. Sy fl. II. 621.
Nigella floribus involucro foliofo cindiis. Gcv.prov

59®. Linn. diff. 215.

Nigella augufiifolia Jîore majore fvnplid cœruleo. C. B. 7m.
145. T. injî. 258.

La Nielle de damas efl conque des fleurifles , fes fleurs

font frangées & d’un beau bleu. Elle vient naturellement
dans les pays chauds

, à Orange
, à Saint-Paul

, &c.
Annuelle.

NIGELLA arvenjîs. lÀmi. fjjî. II. 621. Scopol. carn,

^S1‘
Nigella piflillis quinis, petalis integtis capfulis tur-

binatis. Linn.y^^c. 753. Ger. 390.
Nigella arvenfis cornuta. C. B. pin. 145. T. injl. 2J S.

Garid. 328. T. 71.
Melanthum filvejîre alterum, Camer. epit. 557.

Y y 5
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Sa fleur eft jaunâtre & régulière
,
beaucoup plus petite

que '.elle de la précédente ; elle n’efl; pas recherchée des

fleuriftes Elle vient parmi les bleds, dans les pays chauds

plus rarement que la précédente.

41 \ • ATRAGENE. Linn. Gen. n. 755.
Clématite des Alpes.

Calice de quatre feuilles: douze pétales linéaires : fe-

mences terminées par une arête en barbe de plume.

ATRAGENE Linn. Syfl. il. 640. Ailicn. Flor.

n. 1082.

A^T.'tA.GElNE foliis duplicato ternatis ferratis. Umn.fpec
Ed. 1.542. petalis exterioribus quaternis fpec. Ed. ir

7(54. fyft. 12. 376. Hall. hij}. 1145.

Atragene cleinaîides. Cranz. /i^. II. I2~j.* T, V. f. 2.

3 ’ 4 * ^ 5 *

Clematis alpina geranifoUa. C. B. pr'/t. 500, prod. 135. T.

inji. 2p4. Elall. ad Scheuchz, app. iv. 70. *

Clematis auciata alpina
,
ponæ Clul. cccxxxv.

L’Atragene différé peu des Clématites , fon calice efl:

à quatre feuilles , fa fleur a plufieurs pétales de couleur

bleue, difpofés en cloche : fcs tiges font dures, li-

gneufes
,
grimpantes : fes feuilles font vertes

,
d^ifpofées

trois à trois fur trois pétioles particuliers Elle vient fur

les hautes montagnes
,

dans les fentes des rochers
, &

parmi les bois. Arbrifl'eau.

CLEMATIS. Linn. Gen. n. 754.
Clématite.

Calice nul
:
pétales quatre ou cinq , femences termi-

nées en barbe de plume.

I. CLEMATIS vilalba.Scop. Carn. 66^.\_\nn. Syjl. II.

64J. Allion. Fl. n. 1075). Forfk. cegipt. 212. *

Clematis foliis pinnatis ,
toliolis cordatis ; caulcfcan-

dente. \d\ï\i\ fpec. 766. niant. 406. Ger. prov. ^81.
Hall. enum. ^74.
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Clematis fUveJIris latifolia
, foliis non incifis. T. injl. 2^^.

B. Clematis füvejlris latifolia dentata. J, B. II. 125.

La clématite ou l’herbe aux gueux , ell une plante

farmenteufe qui vient dans les hayes aflez communément ;

les feuilles font ailées
,
quelquefois entières

,
d’autres fois

dentées , ou même divifées par lobes ; fes fleurs font

blanches, à quatre pétales courts, oblongs & petits,- ils

tombent d’abord , & lailfent un grand nombre de pillils

lanugineux qui s’hérilTent & forment des bouquets ronds

ôc foyeux , d’un blanc de neige.

2. CLEMATIS Jîammula, Linn. Syjt. II. ^43. Allion.

n. 1080.

Clematis foliis inferioribus pinnatis fcandentibus laci-

niatis ; fummis fimplicibus integerrimis lanceolatis.

Linn. fpec. ']66.

Clematis five flammula repens. C. h. pin. ^00. T. injf. 2p^.
flammula Dodoncei. pempt. 404. Lugd. l lyl. Ed. fr. II,

70. Dale phami. 178.

Cette efpece ell plutôt rampante que grimpante : fes

tiges font petites , remplies de courbures & circonvo-

lutions ; les feuilles font auflî beaucoup plus petites que
celles des autres efpeces ; fes fleurs font blanches. Elle

vient parmi les hayes
,

dans les pays chauds , à Saint-

Paul, au Buis , &c. Vivace.

3. CLEMATIS èredla. Linn. Syjl. II. ^44. Scop. n. ôô-f.

Clematis fohis pinnatis, foliolis ovato lanceolatis in-

tegerrimis caule ereélo . . . Linn. fpe. 76Ô.

Flammula Matliioli:^SS.Ch\Cpann. 2^6. hijl. 124. Camer.

Epit. 6p8. Lugd. 1171. Ed. fr. II. 70. >

Celle-ci ell droite : fes feuilles font grandes
,
dures

& entières ; fes tiges ont quatre à cinq pieds de haut.

Elle vient dans les endroits médiocrement chauds , le

long des ruilTeaux & parmi les vignes , à Veynes près

de Gap, à Oze & ailleurs. Vivace.

Toutes ces efpeces font âcres
, corrofives , enflamment

la peau
, & en féparent l’épiderme comme les cantha-

Y y 4
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rides; on peut les employer à cet effet , lorfque les can»

tharides manquent
,
ou lorfqu’elles font contre indiquées

par quelque maladie de la velTie,

477 - THALICTRUM. Linn, Gen,

n. 755. Rue des prés.

Les fleurs ont quatre pétales en rofe
,

petits & entiers

,

qui tombent promptement
,
plufieurs étamines & plufieurs

lemences nues,

1. THALICTRUM anguJ}îfollvm.\^\nn. SyJt.M. <^47*

Scop. Carn. 676. ^ Allion. n. 1075.
Thalictrum caule fulcato, foliisque linearibus fli-

pulatis fpica flinplici.

Thaliârum foliis adfcendentibus linearibus
,
panicula ereéla.

Hall. hîjî. n. 1197. *

Thalidrum foliis lanceolato linearibus integerrimis. Linn,

fpec. 7^5^.

Thalidrum pratenfe anguJUJfimo folio, C. B. prod. 1^6. T.

injf. 271.

B, Thalidrum pratenfe anguJHfolium. C. B. pin. 7.

Thalidrum hagenbachianum Hall. hifl. ad n. c. T. II. p. 57,
enum. ^08. n. 2.

Sa tige droite
,
Ample , fes feuilles linéaires & Amples

font foutenues par des flipules membraneufes comme les

ombelliferes , ce qui le fait aflfez connoirre ; fes fleurs

forment une grappe qui termine la tige ; elles font jau-

liâtres; les pétales & les étamines ont quelque peu de

purpurin dans la variété B. Il vient dans les prés ma-

récageaux des montagnes
, à Saint-Etienne de Poligni en

Champfaur
, au Lautaret &, ailleurs

, à Varces près de

Grenoble. Vivace.

2. THALiCTRUxM Jlavum. Linn, Syft. II. 648. Scop.

Carn. 67^. * Allion. n. lojô.

Thalictrum foliis eredis
, lobulis acute dilobis

, fpica

adfcendeute. Hall. hijl. 1158. *

Thalidrum caule foliofa fulcato , panicula multiplici ereda.

Linn. fpec. 770.
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B. Thaliéîrum nigricans Scop. cam. 6~j^.

Thaliéirum nigrius caule & femine Jîriatc. J. B. III. 48 (5.

Pigamtm Dodon. Lugd. 1080. Ed. fr. I. P45 ”

Pfeudo rhabarbarum Dale. phami. 12 ^'

Sa tige eft épaifle & cannelée ,
haute l’un pied & demi

environ: fa racine efl; très-jaune ,
fes feuilles font larges,

ôc fes fleurs pâles. Il vient le long des champs & parmi

les prés humides, dans les prés, aux environs de Gre-

noble & ailleurs. Vivace.

On prétend que les racines de cettî efpece font pur-

gatives.

3. THALICTRUM aquilegîfoUum. \J\nn. fyjl, II.

Allion. n. 1077.

ThaLICTRUM foliis triplicato pinnatis patulis , obtufis

trilobis, flipulis ovatis, paniculis umbellatis. Hall.

hijl. II4I. *

Thaliéirum officinarnm. Dale, pharm. 12^,

Thaliéirum fruélibus pendulis trianguiaribus reélis , caule

tereti. Linn. fpec. 770.
Thaliéirum ma/us Jlaminibus florum purpurafcentibus. C. B.

pin. 357. T. injî. 270.

Aquilegia mufcofa , filiqua angulofa. J. B. font. bail. 22^.
Cette efpece s’élève à la hauteur de trois à quatre pieds ;

fes feuilles relfemblent fi bien à celles de l’Ancholie ,

qu’on a de la peine à les diftinguer lorfqu’elle n’eft pas

en fleur; fes fleurs font blanches , nais on voit rarement

les pétales qui font très-fugaces ; les étamines qui per-

fiftent forment de beaux panaches d’un blanc de neige

ou purpurins
,
auxquelles fuccedent des graines pédun-

cuiées
, triangulaires & pendantes. Il vient dans les haies

& les bois des montagnes, par-tout. Vivace.

4. THALICTRUM minus. Linn. fyjl. II. 646. Scop.

carn. 674. Allion. n. I074.
ThaLICTRUM foliis patulis, irais obtufe trilobis, fu-

premis acutis
,
paniculis diffafis floribus nutandbus.

Hall. hijî. 1 15^. *
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Thaliârum foins fexpartitis , cernuis. Umn. jpec. n6o. Gôr.
prov. 578.

Hypecoum. Ligd. loSi, ed. fr. I. 94j;.
Thaliârum mitus. Dod, pempt. 58.
Thaliéirum aîp.num minus Jaxatile rutafolio Jîaminibus lu-

tels. Seg. ver. 1
, 471$. T. xj.

B. Latifblium. La Tourr. chlor. 15,

Sa tige eft duie & ramifiée, haute depuis deux juf-

qu’à quatre pieds; fes feuilles font divifées en trois ou
en cinq lobes , d’in verd blanchâtre

, & velues en-defï'ous,

avec une marge à leur pétiole ; les fleurs pendantes vien-

nent fur des pédoncules fort ramifiées; les pétales font

rougeâtres ; les étamines au nombre de 24,3 anthères

pointucs.il vient fur les montagnes bafles & pierreufes,

à Grenoble, au Noyer, dans le Champfaur & ailleurs.

V^rvace.

THALICTRUM fætilum. Linn.
fyjî. II.

Allion. n. 1073.

Thalictrum caule ramofo flexuofo , foliolis 3-5 fidis

vifeofis obfcuris
,
petiolo marginato.

Thaliéirum minimum fcelidijjhnum. C. B. pin. ddl- P>'od.

147. Plum. iejf mfer. III.

Sa tige
,
quoique moins haute que la précédente , cfl

plus épailTe , tortue & velue j fes feuilles font plus ob-

tufes
,

plus grandes
,
à trois ou cinq découpures , d’un

verd cbfcur
,

rouflTâtres , velues
,
gluantes

,
portées fur

un pétiole membraneu.x fur les côtés ; elles ont une odeur

forte & défagréable
,
qu’on ne peut fupporter ,

mais elle

ne m’a pas paru reflémbler à celle du Géranium Rober-

tinium. La tige fe ramifie & porte des fleurs jaunâtres

qui ont de huit à douze étamines. Cette plante eft rare;

nous l’avons trouvée fur le mont Ventoux ; en Vallouife,

à l’Argenriere, &c. Vivace.

6 . THALICTRUM
Thalictrum caule ramofo patulo, foliis argutè 5-

y incifis, utrinque cinereis.
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Thaliârum minimum fatidijimum) C. B. prod. 147. J.

B. III. 488. T. in/i. 271. ex D. Guetlard.

An. Thalif^rum fibiricum. Linn. fpec.

An ThaLidrum alpinum minus füxaiile ruiŒ folio , Jlamini-

bus luteis : Tic. it. alp. 15). non vero Seguieri. ex

D. c haix.

Thalidrum foiiis patulis pubefcemibus trilobis
,
petalis fub-

hirjulis , ; oribus nuianübus. Hall. hijî. n. l ] 40.

Cette eipece eil la plus petite de toutes celles que

notre province nourrit ; fa tige eft haute d'un pied en-

viron
, fouvcnt moins; elle le ramifie beaucoup; fes

feuilles font petites
,
divifées en trois ou cinq lobes aigus

,

elles font d’un verd glauque ou cendré en-dellus ôc en-

delfous , «5c ont une odeur forte ; les fleurs forment une

panicule conic|ue
,

ramifiée qui termine la tige ; elles

font d’un blanc jaunâtre
,
un peu pendantes ; les étami-

nes
,
au nombre de vingt , ont leurs anthères obtufes &

non pointues comme celles du Taliél.m/nw qui lui relTem-

ble beaucoup. Il vient fur les hautes montagnes, dans les

endroits pierreux expofés au foleil , dans le Champfaur,
aux environs de Gap & ailleurs. Vivace.

Obj. Il n’efl; pas aifé de diftinguer cette efpece du
Thaï, minus , fi ce n’efl: par fa madvaife odeur & par

fa grandeur quatre fois moindre. Ces deux elpeces ont

entr’elles notre Thalic. fatidum , qui peut-être n’en différé

pas beaucoup ; M. de Hall, leur réunit encore le Thaï,

alpinum de Linné.

478 • ISOPYRUM. Linn. Gen. n. 759.
LTfopyrum.

L’Ifopyrum a cinq pétales en rofe
,

fans calice ; à

chaque pétale répond un nedar évafé en cornet ; le fruit

eft à plufieurs filiques.

ISOPYRUM thelidroides. Lmn. II. 670. Scop. carn.

n. 695. *

IsoPYRUM fUpulis ovatis, petalis obtufis. fpec.

1 ^ 2 ' J 2. 980. FL carn. Ed. I. 555.
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Ranunculus nemorofus thalidri folio. Bauh. p//i. 178. Rai.

hiji. 584.* Camer. hort.

'Àquilegia minor. Dalechampii Lugd. 821. ed. fr. I. 710.
Ulfopyrum eft une plante cendre & délicate qui paroît

au printemps , & difparoic pour le relie de l’année ; les

racines coniques forment un paquet d’où forcent les fibres

inférieurs. De cette racine fort une feuille tendre ,
donc

le pétiole fe divife deux fois en trois ; les fécondés divi-

fions foutiennent des folioles cendrées , à deux ou crois

lobes oblongs & obtus , aflez femblables aux dernieres

divifions de la Fumeterre bulbeufe. La tige s’élève à

un pied environ ; elle ell garnie de deux ou trois feuilles

alTez femblables aux radicales
, mais moins compofées >•

elle fe divife en deux ou trois rameaux ouverts qui ont

des flipules blancs au bas des pétioles ; les pédoncules

nuds font terminés par une petite fleur blanche compofée

de cinq pétales & de cinq neélars , de trente à trente-fix

étamines, & de trois à quatre pillils qui deviennent chacun

une capfule univalve qui contient deux ou trois femences.

Il vient près de Grenoble, à Varce dans les bois, à

Eybens près du château , au Ponc-de-Beauvoifin , dcc.

Vivace.

479 • HELLEBORUS.Linn. Gen.n. 760.

L’Hellebore noir.

Cette plante a la fleur en rofe
,

perfillante comme
le calice, & colorée comme des pétales; elle a en-de-

dans cinq neélars en forme de cornets tubulés ; le fruit

efl fait de plufieurs capfules, renfermant plufieurs femen-

ces chacune.

I. ELLEBORUS nîger. Linn. fyjl. II. 6ji. Scop.

carn. 6^6 .

Elleborus feapo nudo unifloro, foliis pedatis. Linn.

fpec. f)Jl. 12.

Elleborus niger angujUoribus foliis. T. inji. 2J2. Bâcher.

mem. des hopit. II. 43 8 i
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Sa racine eft grofle , charnue & noirâtre j elle efl gar-

nie de plufieurs fibres également noires & nombreufes ;

fes feuilles font pétiolées } les folioles au nombre de fepc

à neuf, glabres, épailTes & folides
, lancéolées, rarement

dentées : la tige eft plutôt une efpece de pédoncule qui

part de la racine
, & porte une ou deux fleurs à fon ex-

trémité ; ces fleurs font d’un verd jaunâtre avec un peu
de rouge fur le bord fupérieur des pétales. Je ne l’ai

vu qu’à Grenoble & à Prémol dans les jardins : on le

dit fpontané dans le Briançonnois. Vivace.

Il paroît que c’eft avec la racine de cette efpec-e que
M. Bâcher 1. c. compofe fes pilules toniques 5c hydragognes.

qui ont produit de bons effets.

2. ELLEBORUS vhiàis. Linn. fyjl. II. 6-j2. Scop.
carn. 6^~j.

Elleborus caille multifloro foliofo, foliis digicatis.

Linn. fpec. 784.
Elleborus foliis multipartitis ferratis , caule paudjloro. Hall.

hijl. I jp 2 .
*

Elleborus niger hortenfis flore viriJi. C. B. pin. iSf T.
injî. 272.

Elleborus niger. III. Mathioli , Lugd, 16^y ed. fr. IL
500.

Sa racine eft moins grofle 5c moins noire que celle

du précédent ; fes feuilles font plus étroites
, plus fréquem-

ment dentées 5c moins épaiffes ; fa tige porte plufieurs

fleurs vertes
,
fes nedars font en cornet évafé. M. Chaix

l’a trouvé lur la montagne de Rabou , appellée Tava-
netj nous ne l’avons pas vu ailleurs. Vivace.

J. HEI.LEBORUS fatidus. Linn. Syft. II. 6jz.
Helleborus caule multifloro foliofo, foliis pedatis

Linn. Jpee. 784. fyjl. 12. ^80.
Helleborus caule ramojo multifloro foliis multipartitis fer-

ratis ; Jîipulis ovato lanceolatis coloratis. Hall. hijî. j
*

Enum. 517. 2. *

Helleborus niger fmidus. C. iSj. T. inf. 272.
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Helleboms niger adulterinus filvejlris Luffd. 16'^'f

Ed.fr. Il S 02.

HelleboraJIer maxinius & femine pragnans. Lob. obf 587.
Dale. pharm. 15)4.

*

Helleborus niger fylvtfris adulterinus etiani hieme virens.

J. B. III. 880.

Cette plante dl très-commune dans les vallées, le long
des chemins, elle s’élève même afTez haut dans les bois

& fur les montagnes ; fa racine ell totalement ditièrente

des deux précédentes ; elle Ibrme un gros tronc oblic|ue,

QUI fe trouve garni de fibres irrégulières qui le diminuent

infenfiblement ; fes feuilles font noirâtres
,
dentées 6c plus

étroites,- la tige fe ramifie, 6c elle ell plus épaifie à fa

partie fupérieure où elle cft tendre
, moëlleufe

,
qu’a

l’inférieure où elle eft plus dure ; elle ell parmi fes rameaux

garnie de bradées blanchâtres & élargies
,
qui finilTenc

tout-à-coup par deux ou trois digitations lacéi'ées fes

Heurs font vertes , 6c en très-grand nombre ; leurs nedars

forment des tubes égaux, un peu recourbés ; les pétales

perfillent comme dans les autres elpeces,

Obf. Toute la plante a une odeur virulente 6c défa-

gréable, qui approche de celle de l’urine de chien ;

l’ul'age intérieurement ne doit être tenté qu’à très-petite

dofe : tous les animaux la rejettent , excepté la fourmi

qui s^’en nourrit en hiver les médecins vétérinaires de

ce pays, font avec les troncs de fes racines, des fêtons

au fanon des bêtes à corne malades
,

ce qui produit un

engorgement confid érable , 6c fouvent de bons effets ;

ce feton fait un effet fi confidérable
,

qu’il occafionne

quelquefois une tumeur de quinze livres en moins de

vingt-quatre heures; on fearifie alors cette tumeur 6c l’ir-

ritation morbifique eft attirée au dehors par ce moyen
, 6c

le virus dompté par les forces vitales. Les Anglais pré-

tendent que les feuilles en infufion ,
ou à très-petite dofe

6c en poudre
, (

de un à crois grains } , font un excellent

vermifuge laxatif 6c fondant pour les enfants.
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480. TROLLIUS Linn. Gen. n. 758.

Trolliiis.

Le Trollius a le port de la renoncule , 5c les cara£leres

de 1 ellébore ,• fes pétales en rofe font au nombre de douze

à quatorze fans calice
;

plufieurs neétars alongés en lan-

guette ,
entourent les étamines, 5c plufieurs liliques uni-

valves à plufieurs femences , forment le fruit.

TROLLIUS europaus. Vol. I. 28^. Linn. Syjl. II. (J6S.

Scop. Carii. n. 694. *

Trollius corrolis conniventibus
,

neéiariis longitu-

dine ftaminum. L.\nr\.fpec. 782. jTv/?. 12. ^8o. Gmel.

IV. 190.

Trollius Hall. /»'/?. 1189. * Etntm. ^18. 4.

Helleborus niger ranunculifolio Jîore giobofo ,
majore T. inf

272. fcrrar. 18^. *

Ranunciilus flore globoj'o. Lugd. 107^. Ed. fr. I. 902.

aconitifolio . Bauh. pin. 182.

Eanunculus fextus Camer. Epit. 385. opiima icon.

Sa racine noirâtre 5c fibreufe relfemble à celle de l’el-

lébore noir ,• fes feuilles font découpées en cinq ou fepc

lobes , comme celles des aconit , fur une circonférence

pentagone
,

5c font fous-divifées par les cotés ; la tige

haute d’un pied à deux, efl prcfque toujours firnplc
, ra-

rement à deux fleurs; elle efl; fans feuille fous la fleur,

où elle fe dilate
, comme Camerarius l’a très-bien repré-

fentée ; la fleur efl grande , jaune , formant un globe de

douze à quinze pétales courbés en deda,ns , ôc appliqués

les uns fur les autres.

La grande aflînité de cette plante
, avec les ellébores

,

la forme de fa racine
, 5c fa couleur noire

,
me font pré-

fumer qu’elle pourroit être employée pour les pillules de
Bâcher

, 5c autres remedes où l’ellébore noir efl; né-
ceflaire

, attendu qu’elle ed très-commune par-tout
,
au

lieu que l’ellébore e.d afiez rare ; déjà les R ufl'es emploient
cette plante pour leurs maladies douceules 5c opiniâtres.
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481. CALTHA. Lînn. Gen. n. jSii
Populago Scop. Cara. 69^.

Souci de marais.

Le fouci de marais a une fleur en rofe
, à plafieurs

pétales fans calice
, mais il n’a pas de nedar ; fon

fruit eft également coinpofé de plulieurs filiques po-

lyfpermes.

CALTHA palujîris. fpec. 'jS^. JÿJi. 12. 380, Hall.

1188. Ger. ^Sj. Gilib. rarior. 84.

Populago flore majore T. infl. 275. Tab. icon. ~j$o.

Ses racines font blanches
,

groflfes & fibreufes ; fes tiges

s’élèvent & fe ramifient j fes feuilles font grandes
, rondes,

glabres, crenées autour, & réniformes ,• les fleurs font

en rofe
,

d’un beau jaune. Elle eft commune dans les

prairies humides des montagnes
,
auprès des fontaines où

elle fleurit de bonne heure au printemps. Vivace.

Les animaux ne touchent pas à cette plante
,
quoiqu’elle

foit prefque la première qui fe montre dans les prés hu-

mides des montagnes au printemps , ce ne font donc pas

fes belles fleurs jaunes qui donnent leur couleur d’or au

beurre de mai, comme le rapporte Linné
,
Aman.l. iiy.

Je doute aufli fi les boutons à fleurs préparés comme
les câpres peuvent être agréables au goût, & ne pas

être plutôt fufpeds & purgatifs. Dalc. pharm. pré-

tend que toute la plante eft âcre & purgative.

ANEMONE. Linn. n. 752.
L’Anemone.

Fleur en rofe polypetale ; le calice pour l’ordinaire

eft un invülucre d’une, de trois ou de plulieurs feuilles

,

qui fouvent s’éloigne de la fleur, excepté dans l’hépatique ;

les femences font nombreufes, en forme de cône, ap-

platies
,
ianugineufes ou terminées par une longue queue

en barbe de plume.
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^ A feinences nues.

ANEMONE hepatica. Linn. S _/?. IL 6^\. Scop.' Cavn.

658.

AnemonE folii's erilobis integfis V.hm. fpec. 758. Ger.

Gallop. 379. Hall. hiji. n 1136

Ranuneulus tridenta is venms pore jimptid cænileo. T. înjl,

285. Garid 397. T. 8j.

Herbu Trinilatis Mdth Lugd. 1274. Ed. fr. II. 166.

L’hépàriqtié eft une petite plante printanière qui varie

beaucoup, on la cultive dans tous les jardins, elle Vi iC

naturellement dans tous les bois médiocrement froids ;

On la trouve à fleur rouge & à fleur bleue
, celle-ci elt

ordinairement plus grande, & fe change aufli en blanc.

Elle vient au.x environs de Grenoble, à Gap, à Die,
à Embrun , dcc. Vivace.

M. Chaix
,

vol, i. J 3 <5 . m’auroit fuggéré de faire un
genre particulier de cette plante

,
fi mon ouvrage avoic

eu pour objet l’établilTement des genres
, éc fi je ne m’étois

fait une loi de fuivre ceux de Linné autant qu’il efl

poflîble j d’ailleurs le calice a trois feuilles , s’éloigne

quelquefois un peu des pétales
, & je n’ai pas vu de

neélars fut ces derniers, comme fur ceux des renoncules,"

le filet des étamines s’épaiflit vers fon extrémité, comme
ceux de Ÿifopjrum , & l’anthere efl latérale comme dans

le paris
,
quoique placée à 1 extrémité.

2. ANEMONE ranunculûïdes. Linn. Syft. II. 6^8. Scop,

Carn. 661.

Anemone feminibus acutis ,
foliolis incifis petalis fub’

rotundis, caule fubbifloro L.inü. fpec. -jôi.

Ranuneulus nemorojus luteus. Bach. pin. 178 T. injl-

245. J. B. III. 4»J. Park. ilieat. 323
Ranuneulus 1111 . Fuchs. uaeus

,

Lugd. 10^0. Ed. fr.E
898.

Sa tige efl foibîe & débilé, haute d’un pied environ;

les feuilles inférieures tombent fouvent, celles du milieu

font tendres
, vertes & délicate? ; fes fleurs jaunes au nombre

Tom , IIL Z Z
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de deux , font nues & fans calice. Elle vient dans \ei

prés de Grenoble , dans les bois , à Rabou près de Gap ,

à la montagne appellée Cuculle

,

& ailleurs. Vivace.

ANEMO'SE nardjîjlora. Einn.SyJî. IL Crantz. /â/è,

n. 638. * T. III. f. L
AnemoNE feminibus nudis rotundis

,
planis , foliis

feptifidis imbricans hirfutis
, floribus umbellatis. Hall

hi^. n. 1155. * Enum. 330. 4.
*

AnemoneJloribus umbellatis
, feminibus deprejfo ovalibus nudis.

Linn. fpec. 'j63.mant. ^06. JfJf. 12.575. Ger.prov.

581.

Aconitum candidum a,‘'^div\o'j Dalech. Lugd. 1785’

Ed. fr. II. 595.
C’eit une des plus belles plantes de nos montagnes :

fi racine ell grolfe 5c flbreufe i la tige efl: haute d’un

pied environ; les feuilles rondes, velues, portées fur de

longs pétioles , font découpées en cinq ou fept lobes

/ profonds qui s’entretouchent 5c même fe cachent les uns

fous les autres; la tige limple porte un involucre à fa

partie fupérieure
,
qui eft compofé de trois feuilles pro-

tbndémenc découpées , d’où riailfent trois, cinq , huit ou

plufieurs pédoncules fimples, velus, fans feuilles , terminés

le chacun par une fleur blanche k cinq pétales
, un peu

ronge en dehors; les piftils deviennent des femences larges

5c applaties
,
bien gravées par Barrellier

, Ç icon. 494 _).

Elle vient fur les hautes montagnes
,
dans les prairies

5c les pâturages, àOrcieres,au Lautaret, dansl’Oyfans , à

Saint-Hugon , à Allevard , 5cc. Vivace.

Obf. Cette plante varie beaucoup , M de Haller a

connu 5c bien déterminé toutes fes variétés ; on en peut

voir quelques-unes dans Clufms hift. pannonic, 363. ^66.

568. & hijh rarior. 363. Scheuch-^er. itiner. alpin. 1 . IV. VI.

p. 47. 559. 518. les a obfervées en partie. Tournefort,

voyage au levant III. 92 ,
en a une que M. Linné a ap*

pcllé Anem. fufciculatu : mais elle paroit être la même
plante.
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4. ANEMONE nemorofa. Linn. SjJi. II. ^37. Crantz»

aujîr. I 2

1

.

Anemone feminibus acucis ,
foliolis incifis, caule uni»

flo^o. Linn. fpec. 762. Fl. Juec. 485. mat. med. I4i<

Dalib; parif. 161. Gmel. IV. ip8.

Anemone nemoroja flore majore. C. B. pin. 17 5.

Cette efpece e(l foible & débile
,
fa racine fimple &

Fbreufe donne une feule tige garnie d’une
, rarement de

deux feuilles à fa bafe, qui font biternées ou décompofées ^

& trois autres fur la tige ; la fleur eft blanche
,
penchée,

peu ouverte à l’extrémité de la tige. Elle vient dan es

bois ,
aux environs de Grenoble

,
à Briès , aux environs

d’Allevard
,
du Pont de Beauvoifin , à la Tour du Pin, à

Tullins
, dcc. Vivace.

Obf. M. Prunelle de Liere m’en a donné un échan-

tillon
,
dont un des pétales eft à moitié changé en feuille

verte dentée & lancéolée. Linné
,
Aman. 1 . i ij

,
prétend

que cette plante eft nuifible au bétail
, & lui caufe

le piflement de fang , ce qui paroit peu croyable.

* * Semences lanugineufes

.

5. ANEMONE haldenfls.Tdo. XLIX. Vol. I. 300. Fie

Delph. 55. Ketz. /a/c. 11 . 19

Anemone feminibus lanaris, fbliis caulinis ternatis
,

triplicato trihdis, lobulis lanceolaris acute trifidis &
bifidis. Hall. hifl. n. 1151. Emend. 1 . n. 60.

Anemone alpina. Scop. Carn n. 662. * T, 2 (5 .

Afiemone fragifera. J'dcqmn. Aîurr.
jÿfl. 14. 4I0.

Puifanila apii folio minor. Berard. iheat. 1
. 970.*

Sa racine traçante & peu ramifiée ie termine par des

filets; fes feuilles font vertes
, tendres, ciliées à leur bafe,

glabres dans le refte de leur étendue ,• elles fe divilenc

en trois fegmencs pét o és
, chacun defqucls fe fous-di-

vife en trois autres
,
encore fous-divifés par les lobules

planes & lancéolées
,
au nombre de trois à cinq lur

chacune' qu’ils terminent. La tige eft haute de quelques

pouces J fon involucre eft de trois ieui ies diiiinéteb, allez

Z Z Æ
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femblables à celles de la première divifion des pétioles.

Une fleur médiocre la termine ; elle eft compofée de

lix ,
fepc jufqu’à dix pétales lancéolés & obtus , d’abord

rougeâtres, enfuite blancs avec une teinte de bjeu im-

perceptible ; ils font d’abord relevés , enfuite ouverts ,

& enfin réfléchis fur le péiuncule où ils perfiflent long-

temps. Les femences forment un cône arrondi j elles ne

font terminées par aucune queue apparente
,
mais en-

tourrées à leur bafe d’une efpece de laine qui appartient

au réceptacle Elle vient fur les hautes montagnes, fous

les balmes humides des rochers & auprès des neiges
,

dans le Champfaur , au Glandaz près de Die , à Brian-

ç-on ,
dans le Queyras & ailleurs. Vivace.

Obf. 11 femble que l’An, baldenfis L. & C. B. efl: plutôt

notre A. alpina ; mais nous avons laifl'é ce nom à celle-

ci, d’après MM. Allioni, Haller, Retz, ôcc.

* * * femences terminées par une queue

JoyeiiJe en barbe de plume.

6. ANEMONE vemalis. "Linn. JpJf. U. 6^2. A.fulfu-

rea. Allion. n. 192 1.

AneMONE fbliis pinnatis , fbliolis trifidis acutis
,
pe-

tiolis membranaceis
,

petalis fericeis perfiflentibus.

Anemone pedunculo involucraio , foliis pinnaus
, Jlore ereâo.

hum. fpec. 759. Ger.‘379.

Pulfutiüa apii folio vernalis Jlore majore. Bauh. pôr. 177.

T. injl. 184. Helv. pulf. T. p.

Pulfadllu alpina flore purpiirafcente hifpidior & nutante.

Scheuchz. Hall, append. iv. 8p. 71. *

Ranunculus ad deciinani fpeciem. Cord. hijl. 1 2 l

.

B Anemone tubis caudatis ,
involucris multijidis

, foliis pin-

natis ,
pinnis lads lobatis. Hall. hijî. 1147. T. xxi.

Pulfatilla lutea apii hortenfis folio. C B. pin. 177. T. injî.

284. Hall. Énum. 332. T, \j. Scheuchz. it. II. 13p.

Pulfatilla 11 . alpina Dalechainpii , Ln^d, Sjl.ed.fr. 1 .

7 ^P-
Cette efpece efl: précoce , ce qui lui fait donner le
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îîom de printanière ; fa racine dure
, traçante

,
rouflatre

& chevelue , fe ramifie peu j elle eft acre & mordante ;

fes feuilles font ailées
,
couchées par terre 5 les folioles

font velues ,
trifides , d'un rouge noirâtre

, & obfcures

comme celles de la fuivante
,

mais moins découpées j

la tige ôc l’involucre font beaucoup plus velues que les

feuilles >• leur duvet s’étend même à l’extérieur de la

fleur ,• celle-ci eft en forme de cloche renverfée, obfcure ,

rouflatre & cotoneufe en-déhors
,

purpurine , blanche

ou jaunâtre en- dedans. Elle vient parmi les prairies des

montagnes, au Noyer, dans le Champfaur, & ailleurs.

Vivace.

Obf. J’ai vu à la Mure , dans l’endroit cité par Da-
lechamp

,
la variété B à fleur jaune , très-bien gravée

& décrite f)âr M. de Haller. Je ne comprends pas pour-

quoi M. Linné le» a féparée» après les avoir réunies.

La définition qu’il a donnée de fon Anem. fulphurea. Mant.
pl. 78 ,

ne convient pas à celle-ci
,
mais à une variété

de l’Anem. alpina ou inyrrhidifolia ,
dont nous parlerons

plus bas.

7. ANEMONE Hidleri. Allion. rlor. n. if)22. Tab,

So. 2.

AnemonE foliis pinnatis foliolis multifidis.

Anemone tubis caudatis involucris multifidis
,
foliis hirfutîs

pinnatis
,
pinnis aaitè lobatis. Hall. hijl. n. 1148.

Cette plante a beaucoup de rapport avec la précédente,

mais elle eft plus élevée
,
fes feuilles font plus découpées

èc fes pétales plus ouverts 5 fa tige a de huit h dix pou-

ces J fes fleurs font - gris bleuâtre ; toute la plante eft

velue. Elle vient fur les montagnes
,
en Vallouife

,
à

Briançon, dans le Queyras, à la Salettc près de Corp,
aux Baux de ailleurs. Vivace.

8. ANEMONE pulfatilla. Vol. 1 , 30S. 7^5. Linn.yi/?.

II. 6^3. Scop. cant. n. 66 ^.

Anemone pedunculo involucrato ,
foliis bipinnatis

,

petalis redis. Lnm, fpec. 759 f)Jl. 12. 57^.
Z Z 3
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Anemone tubis caudatis involucris mifoliis multifidis , folîis

Unearibus hirfutis duplicata pinnatis
,
pinnis îripartith 6*

quadripartitis. Hall hijl. 1146
Pulfatilla. Math. 020 . vulgaris. Lob. obf 145J. Park. theat.

341.

p. ANEMONE fylvejlris. Tourr, chlor. 15.

Anemone pedunculo involucrato
,

pecalis apice re»

flexis, folîis bipinnacis, Linn. fpec. j6o. Ger. gallop.

580. Hall. L.G.
Puljdtilla flore minore nigricante. C. B. pin. 177. T. infl.

284.

La PulfatiUç ou herbe au vent n’eft pas commune
en Dauphiné ; nous l’avons vue à Briançon

, à Saint-An-

dré dans les bois
, à Cremieu près de Lyon ; & M.

Chaix l’a trouvée près de Gap , à Rabou , aux Baux.

Ses feuilles deux fois ailées imitent celles de certaines

ombelliferes
,

fur-tout des Sefeli ; mais elles font plus

larges, velues , 6c leurs fegments font canelés. La racine

porte fouvent deux ou trois fleurs qui s’éloignent de

l’involu.re en s épanouiflfant; elles font foyeufes en-déhors,

à pétales pointus 6c rapprochés
,
d'un rouge purpurin

en-dedans. Vivace.

Obf. Ces deux efpeces different en ce que les feuilles

font plus larges
,

la fleur plus grande , bleuâtre dans la

huitième ; au lieu quelles font petites 6c noirâtres dans

la neuvième.

10. ANEMONE alpina. Vol. I. 287. Crantz. fafe. lî,

124. * r. III. f. 2.

Anemone foliis decompofitis, foliolis petalisque dif-

tantibus
, tubis patentiflîmis.

Anemonefoliis cauiinis ternis connatis fupradecompofilis mul-

ti^dis
, feminibus caudatis. Linn fpec. 760,

PulfatLla ore aibo. C. B. pin. 17 .T. infl. 284.
Anemone fflve(ïris II. Cluf. pann. 787. hifl. 245.
Puifatiua alba Park ikeat. 341. Lobellü. icon. l^Z.Lugi.

84p. fr, i. 737.
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Pulfatilla difior bianco. Pon. hal. 188.

Elle différé à peine de la fuivante quant aux carac-

tères,- mais elle mérite d’être dillinguée
,
foit qu’on veuille

la prendre pour efpece , ou pour variété éloignée ; elle

efl plus petite de la moitié fes feuilles font moins gar-

nies & plus étroites : fes fleurs font blanches , ou un peu

purpurines ,
jamais jaunes ici ; les pétales font étroits

,

oblongs
,
un peu lancéolés

, & tombent promptement :

les femences font au nombre de quinze à vingt, leur

queue s’épanouit & s’ouvre en s’éloignant les unes des

autres. Elle eft très-commune dans nos montagnes , on

la trouve par-tout , le long des torrents. Vivace.

Obf. Tous les modernes l’ont confondue avec la fui-

vante, peut-être quelle efl: l’A. balJenfis) hïnu. main. jS.

peut-être auffi que le nom d’Ànem. alpina alba miiwn

Hall. enum. C. B. prod. pq. lui convient mieux qu’a

toute autre ,
du moins à en juger par la delbription

de C. B. qui ta compare à la fuivante
,
qui la dit ve-

lue
, 5cc. ce qui ne peut convenir à l’A. baldenfis.de Hall.

Allion. &c
j
quant aux femences C. Bauhin les foupçonne

plume ufes.

II. ANEMONE Vol. I. XLIV. XLIX.
z6j. 25p. Flor. Delph.

Anemone foliis triangularirer decompofitis
,

laciniis

confluentibus petalis acutis tubis reélis.

Anemone burferiana ? Scop. carn. n. 55q.
Anemone alpina alba major. Bauh, pin. prod. pq,
Pulfatilla alba. J. B. III. 410. *

' Pulfatillafolio crajjtori& majoreflore. Scheuchz. it. IV. 55p.
'

Pulfatilla alpina fore albo d.aud aut pafinaeœ fylveflrisfû-

liis. Mich. Till. pif. 140.

B. Flore ftavo. Hall. hift. IL 5^. n. 114p.
Anemone tubis caudaiis

, foliis omnibus diiplicaîo pinnatis ^

pinnulis confertis luteo fore. Hall, Enum. 332. 5 .

Pulfatilla I. alpina Drtlechampii. LugJ, 850. Ed. fr. î.

75p. certo
, ex loco natali.

An Anemone apii folia Scop, carn. 55 ».

Z Z 4
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PulfatiUa lutea pafUnaca filvejins folio. C. B pin. I77.

r. inf}, 284.

PulfatiUa alpina hifpidior. C. B. pin. I77. T. injl 284.

Rariffima planta flore lutep Ranunculi
, &c. Gcfn. Epijl. 8p.

& p, b.

Il me paroit que cette efpece difiere un peu trop de la pré-

cédente pour en faire une variété ; celle-ci efl; plus grande ;

fes feuilles font très-larges
, 5c femblables à celles de

quelques cerfeuils ; la tige eft haute d’un pied 5c demi

à deux : l’involucre eft de trois grandes feuilles trian-

f
uhires 5c décompofées’, a HTez femblables aux autres; la

eur eft très-grande
, a pétales larges, lancéolés, donc

les bords font fouvent imbriqués les uns fous les autres.

Elle vient fur les hautes montagnes
,
dans les prairies (i),

à Saint-Hugon
, à l’Auc du pontd’AUevard

,
dans l’Oyfans,

à Orcieres
, à la Mure

,
fur la montagne de Marcieu

,

où elle eft jaune
,
blanche , bleuâtre 5c jaune pâle en

même temps ; les femences font en très-grand nombre

depuis quarante jufqu’à cent, 5c la queue qui les ter-

mine , regarde le ciel Vivace.

Obf. Tous les auteurs ont confondu cette efpece ave-

I4 précédente , 5c quelques-uns ont fait une efpece de

k variété à fleur jaune ; nous avons vu varier la fleur

,

& pafler à la couleur blanche
,
par des nuances imperc

ceptibles
,

d’ailleurs ces plantes font très-relTemblantes

par le port, la figure, la grandeur, 5cc. M. Chaix

à qui cet ouvrage doit plufieurs excellentes obfervations ,

a femé cette plante pour conftater fon efpece , 5c a obfervé

que les deux cotylédons elliptiques
,
adhérents par leur

bafe, reftoient ifolés
, 5c que de la partie inférieure de

leur fupport ou tige
,

nailToic la première feuille radi-

cale par côté
,
comme dans la Berardia ou Arélion Da-

lechampii, gravée dans notre ouvrage n 27 y ; mais cette

(i) Ceci paroit encore prouver la différence de cette plante,
car la précédente fe plait parmi les pierres

,
le long des tor-

rents, pirmi les cailloux & les précipices, comme Clnlius , hifl,

345,1’avoir déjà obfervé.
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obfervation trop rapprochée des premiers lineamens de

la plante ,
n’a pu fervir à conftater Ton efpece.

RANUNCULUS. Linn. Gen,

n. 757. La Renoncule.
Calice pentaphylle, fleur pentapetale en rofe; chaque

pétale a un nectar à la bafe
,
qui eft tantôt une écaille , i )

,

tantôt un cornet évalé en languette (2), rarement un

pore imperceptible
,
en forme de coup de poinçon Q).

* A Jeuiües Jîmples , à fleurs jaunes.

I RANUNCULUS xhora. Linn. Syjl. IL Scop. Carn.

n. 685 *

Ranunculus foliis reniformibus fubtrilobis crenatis,

caulino felTili : floralibus lanceolatis
,
caule fubbi-

floro. Linn. fpe . 31 ^ J^cq. objflj.

Ranunculus foliis duris venofis reniformibus rotunde cre-

naiis J convexiiate letufa acute ferrata. Hall. /;//?. II78.

Ranunculus cyclaminis folio afphodeli radice major. T. injl.

28^.

Thora'valdenfium ; Aconitum I.Diofcoridis Gefnero. Lugd.

17^5. Ed. fr. 11
. 589

B. Ranunculus cyclaminis folio afphodeli radice minor. T.

inJl. zS6 ,

Thora minor. Cara. Epit. 8 25. Hall Enum. 927.
Le Thora des Vaudois elt une plante de fix ou huit

pouces, droite & ferme
, fes feuilles font dures, rondes

& larges, en forme de rein deux petites fleurs jaunes

terminent la tige. Elle vient fur les montagnes élevées

,

à Saint-Nizier près de Grenoble
, à Charmanfon près

de la Grande- Chartreufe
,
dans leQueyras, &c. Vivace.

(1) Dans le plus grand nombre
(2) Dans celles à fleur blanche.

(3) Dans celle à feuille de Rue ou de Fumeterre , dans le Ran.'

ficaria L. Ces différences fourniflent d’excellents caraéleres pour
diflinguer les efpeces.
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2. RANUNCULUS/cana. Vol. I.. 5 . Linn.jy?. IL

6^6. Hudf. Flor. 244. Scop. cam. n. 684. * Hall.

hifl. 1160. *
Ranunculus foliis cordatis petiolatis angulatis. Linn,

Jpec. 774. Mat. med. 274.

Ranunculus vernus rotundlfolius , major, minor 6* macu-

lotus. T. injf. 28^.

La petite chelidoine efl une plante rampante , très-

commune au printemps , dans les prés humides , & le

long des eaux ; fes feuilles ondées font gralTes , lui-

fantes , en cœur, avec une tache noire au milieu pour

l’ordinaire ,* la fleur ell jaune : fon calice n’a que trois

feuilles; c’eft pourquoi M. de Haller en a fait un genre

particulier
,
ainfi que Dillen

,
Hudfon

, &c. Ses racines

ont à leur collet plufieurs grains ramafles
,
qui imitent

des glandes conglomérées
, tuméfiées , c’eft à cette dif-

pofition de ces racines
,
qu’elle doit le nom d’herbe fcro-

phuleufe, Sc la prétendue vertu qu’on lui attribue contre

leshumeurs froides. Voyez Crolli us fi^naturis plantar. 4p.

Porta de phytogn. 225.

7. RANUNCULüSy7aw2mu/a. Linn.ij^. II. Sçpp.

Carn. 682.

Ranunculus foliis ovato lanceolatis petiolatis , caule

declinato. Linn. fpec. 772,
Ranunculus caule declinato foliis elliptico lanceolatis fub~

Jerratis. Hall. hijl. 1182.

Je ne fais fi cette cfpece efl: une variété de la fui-

vante , comme la plupart des modernes l’aflurentj mais

l’efpece dont nous entendons parler
,

paroit differente ;

fa tige part d’une grofle racine à fibres verticillées ; elle

s’élève perpendiculairement h un pied environ : elle efl:

peu ramifiée, garnie de feuilles, dont les premières font

cordiformes comme celles duParnaflia, les autres ovales,

celles du milieu de la tige ,
elliptiques ou lancéolées

,

6c celles d’en haut linéaires ; elles font peu den-

tées
, glabres , liffes 5c unies

,
portées fur des pétioles

d’autant plus longs
,

quelles nailTent plus bas fur la
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cige ; celle-ci fe termine par deux ou trois fleurs jaunes,

une fois plus grandes que celles de la fuivante. Elle vient

dans les fbfles , aux environs de Valence êc ailleurs.

Vivace.

Obf. Nous avons trouvé entre Toulon & Hieres, une

plante approchante de cette cfpece
,
que nous avons vu

dans les deflîns du cabinet du Roi
,
fous le nom de Ra-

nuncuLus lefbius paluflris ophiogiojfi folio. Tourn. Cor. 20.

Comme il ell pofllble qu’elle fe trouve aux environs

d’Orangc ,
le long du Rhône , comme d’ailleurs la plante

a échappé aux botanifles de Provence , nous avons cru

devoir la faire ccnnoitre.

4 RANUNCULUS ophiogloJlfoUus

.

Tab. XLIX.
RanuncULUS foliis integerrimis obtufis, imis cordatis,

caulinis ovato lanceolatis fupremis linearibus, caule

eredo.

Sa racine eft chevelue comme un petit oignon ; fa

tige efl: droite, haute d’un pied ; les feuilles font lifles,

un peu charnues ; les fleurs font jaunes
,

petites
, à pé-

tales luifants ; les femences forment un bouton arrondi

,

alTez petit.

7 RANUNCULUS reptans. Linn S^fo. IL 653. fpec.

113
Ranunculus caule reptante , foliis lincarinus fafci-

culatis. Hall. hijl. n. 1183. *

Ses tiges font toujours rampantes, clics font noueufes

& jettent de nouvelles racines à chaque rrcncl : ce qui

fait des marcottes naturelles,- les feuilles font d’un verd

foncé , étroites deux ou plufieurs oppoféc?
,

par

paquets 3 chaque nœud; la fleur eft petite & jaune.

Elle vient le long des fofles près de Grenoble : elle efl:

plus petite le long des lacs de Laffrey
,
& très-petite

,

affez femblable à la figure de Linn. f Fl. lapp. T. 3. fi y. )
au lac blanc, dans l’Oyfans

, à Brande, près du bois de
Saint - Laurent en Champfaur , à la Fraifllnoufe , &c.
Vivace.
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6. RANUNCULUS lingua. Linn. Sj^. II. 6^^. Scop.

Carn. 68^.
Ranunculus foliis lanceolatis cauie ere£lo. \Ànn. fpec.

'PIS- 407.
Ranunculus longifolius palüjlris major. T. injl. 2^ 2 ,

Lingua Plinii. Lugd, 1037. Ed. fr. I. po6.
Ranunculus lanceolatus major. Tab. icon ^8.
Celle-ci eft droite, haute de deux, trois, à quatre pieds :

fes feuilles font en forme de ruban , relevées en haut ,

avec des ondulations ou de petites dents irrégulières fur

les bords latéraux ; trois ou quatre belles fleurs jaunes

terminent la plante. Elle vient dans les marais , entre la

Gallochcre& Tancin, près de Grenoble, à Valence &
ailleurs, dans les marais. Vivace.

7. RANUNCULUS gramineus. Vol. I. 524. Linn,

Syjl. II. (^54 " mant. 407. * Gouan. illujt. 74.
|IanunCULUS foliis lanceolato linearibus feflilibus ,

caule eredo, radice bulbofo. Linii.^^^^. ’PJS.SyJÎ. 12.

578. Cliff. 228. Ger. Gallop. 584.
Ranunculus gramineo folio bulbefus. C. B, pin. iSl. T.

injî. 2p2.

Ranunculus gramineus flore luteo Jîmplici, Park. tkeat. \2\f
Ranunculus phceniceus miconi. Lugd. 1076. Ed.fr. I. 904.
Sa racine eft bulbeufe, revêtue d’une écorce cheve-

lue, aflez dure, mais feche & fragile ; fa tige s’élève

à un pied environ , 6c fe termine par deux ou trois belles

fleurs jaunes ; les feuilles font dures
, vertes

,
étroites ,

allez femblables à celles d’un chiendent ; cette plante eft

peu commune , nous l’avons trouvée près de Sifteron ,

M. Chaix aux Baux près de Gap, dans les pâturages

au deflfus du bois de M. Mondet. Vivace,

Obf. L’écaille nedarifere eft un peu tubulée dans cette efpece.

* * EJpeces àj'euillesfunples ,
afleurs blanches.

8. RANUNCULUS pyrenctus. Vol. I. ^5;. Linn.

Syfi. IL mant. 248. *

Ranunculus foliis linearibus indivifis , caule credo

ftriato fubbifloro. Linn. Syfl. 14. 515.
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Rqnunculus radicibus fafciculatis ,

imo caule reticulato , fo-

liis grainineis. Hall. Mft. n. 1180. *

Ranunculus radiculis teretibus obttifis , graminîfolius albo

flore. Enum. htlv. 322. i.
*

Ranunculus montanus folio grammeo. C. B. Schol. Bot. 14. ,

Garid. Tourn. 2^2.

Ranunculus gramineus. Tab, icon. ^ l. ex J. Bauhini.

Ranunculus pumilus gramineis foliis. J. B. III. S66.

B. Ranunculus montanus aller
,

planîaginis folio longiori.

D. Berard, Joncq 107.

C. Ranunculus foliis plantaginis , laceris , furcatisque.

B. Hall. A//?. IL p. q%.abiftis feparare non pojfuni plan-

tain rarifltmani

,

&C.

M. de Haller a bien décrit cette plante
, fa racine

efl; chevelue & bulbeufe : les fibres inférieures font pleines

de rides tranfverfales ,
comme celles de l’ellebore blanc ;

la tige n’a pour l’ordinaire que deux fleurs,- mais quel-

quefois elle en porte jufqu’à fept ou neuf ; elle acquiert

alors la hauteur d’un pied & plus
, au lieu de trois ou

quatre pouces quelle a d’ordinaire j les pétales font blancs

,

un peu plifTés fur leur furface : ce qui les rend dentés

6c comme rongés fur les bords le neélar efl; en forme

de languette ou de demi cornet pointu i le fruit devient

fouvent cblong. Elle vient en abondance fur Laut de
Gras

, à Charoze 6c au Glandaz près de Die ; dans

l’Oyfans
, à Septiaux , à Briançon, Orcieres

, à Bure dans

le Devoluy , aux Baux
, à Durbon

, 6cc. Vivace,

Obf La variété G n’eft pas rare ici , M. Chaix l’a vue
fouvent à la Grangette près de Gap

5 dès que cette plante

qui fe trouve fur les fommets
,
defeend dans les prés gras

des montagnes , elle dégénéré 6c fe rend méconnoilTable.

Berard fut trompé deux ou trois fois, en décrivant fes

variétés pour des efpeces ; nous avons vu fes feuilles aufli

larges que longues à Charoze , 6c elles finiflbient par
deux ou trois avances fingulieres 6c informes

, c’efl: fans

doute celle donc parle M. de Haller.

p. RANUNCULUS pamaflifolius. Linn. Syfl. II.

R.ANÜNCUI.US foliis fubovacis nervofis
,

petiolatis in-
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tegerrimis. Linn. fpec. 774. * floribus umbcllatis.

S^î. nat. 11. 57S.

Ranunculus montanus graminis pamajfi folio. Hort. R, Parif.

153. T. injl. 286.

Ranunculus alpinus
, foliis graminis parnajjî. Berari. theat.

Cette efpece eft rare
,

je ne l’ai pas rencontrée dans

la province , je la rapporte d’après le témoignage de
Berard qui l’a trouvée au mont de Lans en Oylans ,

dans un endroit appellé Piemeyan , où je l’ai cherchée inu-

tilement, àinlî que MM. Prié, la Biüardiere, Liottard, &c.

Sa tige e(t grofle , mais baflTe
,

n’ayant que trois ou quatre

pouces : Tes feuilles font épaiffes , ovales , nerveules

,

glabres , avec quelques poils à leur bafe ; les fleurs blanches

avec une teinte legere de rouge, forment une elpece

d’ombelle qui termine la plante : elles font au nombre

de quatre à fix , alTez grandes ,
renfermées dans un ca-

lice un peu velu & coloré comme les pétales. Vivace.

* * * Efpeces a feuilles divifees en trois ou

plujleurs lobes , à fleurs blanches.

10. RANUNCULUS platanifoUus. Linn. SyJÎ. II. 6^^,
Syfl. 12. 379.

Ranunculus foliis palmatis levibus incifis, caule eredo

bradeis linearibus. Linn. mant. 79. *

Ranunculus montanus aconitifolio albus flore majore. T.

infl. 290. C. B. pin, iSz.

Ranunculus (j albis floribus ) tertius > foliis magnis platanis ,

circa larices Gefn. hon. 275.
Ranunculus albus apenimus , fanicula majoris folio. Juif.

Barrel. icon. 88. 581,

Ranunculus flore albo alpinus major. J. B. III. app. S60. *

Rai hijl. 589. n. *

Ranunculus montanus maximus albus. ParK. theat. l'^6.

Ranunculus IV. C. B. Math. 45 Camer. Epit.

Montanus albus fimplici flore. 460. Lob. obf. ^Sl. aco-

nitum bairachioides Lob. adverf. 300.

B. Ranunculus foliis palmatisfubhirfulis ,
ramis eredis ,

brae-

îeis linearibus. Chaix,
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C’eft une belle plante qui s’élève à la hauteur de

trois à quatre pieds 5 fes feuilles font découpées en cinq

grands fegments qui font eux-mêmes irrégulièrement 6c

profondément découpés , la tige fe divife en quelques

rameaux droits & relevés, garnis de quelques folioles

fimples ,
linéaires & blanchâtres , & fe terminent chacun

par une ou deux fleurs blanches ; le calice eft blanchâtre

,

velu, & tombe promptement ; les pétales font d’un

blanc de neige ,
un peu oblongs , leur neélar eft une

écaille pointue évafée en languette , avec une folTete

dans Ion milieu 5 les femences font allez grolTes
,

forment un bouton arrondi , 5c font au nombre de dix

à douze. Elle vient dans les bois ombragés 5c fur les

montagnes ,
à Allevard ,

dans le Champfaur , à Embrun

,

à Gap , à la Grande-Chartreufe où elle fe confond avec

la fuivante ,
5: ailleurs. Vivace.

II. RA.NUNCULUS aconitifolius. Vol. I. 287. Emn.
fyjl. II. 658.

RaNUNCULUS foliis omnibus quinatis lanceolatis incifo

ferratis. Linn.
fyjî. 12. fpec. pl. j-j6. Mant.

407. *

Ranunculus montanus aconitifolius , albo flore minore. T. injl,

2^0. C. B, pin. 182.

Ranunculus albiis fimplici jïore. J. B. III. 85p. Rai hifî.

n. 2. *

Ranunculus montanus albus minor fimplex. Park. theat. 735.

fg. Lobellii.

An Ranunculus albus
,
Battachium album 5 Tab. icon. 47.

Ranunculus alius
(

albis fioribus
)
magnus lads foliis , in

humtdis moiuium
,

qui florce multiplici in bonis colitur.

Gefn. kort. 275.

B. Ranunculus folio aconiti fiore albo multiplici. T. in/l.

2po. C. B, pin. 17p.

Ranunculus albus flore denfo, J. B. III. 85o.

Ranunculus niveus polyanihos. Lob. icon. lô-j.

C. An Ranunculus montanus albus hirfutus î J. B. III,

85'l. purpurefeente flore ^ C. B. pin. l 8 z.



Hijioire des Plantes de Dauphiné.

Ratmnculus moiUanus. iij C luf. hiji. 2^6? Dale. pham. I74.'

Elle s cleve à la hauteur d un pied, rarement plusj

dans les Alpes elle n’a fouvent que quelques pouces ;

fes feuilles divifées en trois ou en cinq lobes, ont tou-

jours celui du milieu féparé des autres par un pétiole

particulier
,

elles font glabres ; les rameaux de la tige

s’écartent à angle droit, fe recoubent même quelquefois,*

fon calice un peu velu & blanc
, a toujours un peu de

rouge en-déhors plus fenfible avant l’épanouiflement des

pétales,- ceux-ci font ordinairement plus petits que ceux
de l’efpece précédente. Elle vient fur les hautes montagnes

dans les prairies & toujours auprès des eaux
, a Allcvard

,

à Saint-Hugon
,
dans l’Oylans

, à la Grande Chartreufe

,

fur le col de Charofe près de Die
, & de Laut de Gras

où la variété B ,
commune dans les jardins

, fe trouve

naturellement double ôc femidouble.

Obf. M. de Haller, hiJl. n. Ii^q, Scopoli , n. 180.,’

Gérard , , & avant eux M, Linné, dans fes premières

éditions , réunilfoient l’cfpece précédente à cette derniere,

mais elle eft une fois plus balfe j elle a des feuilles plus

découpées
,

des rameaux plus ouverts ,
une fleur rou-

geâtre & plus petite , & elle vient conftamment le long

des eaux. Cependant je l’ai trouvée à la Grande Char-

treufe
,
au grand Son, de deux pieds 6c demi

, avec fes

rameaux relevés à angle droit 6c fes feuilles palmées

,

au point que je ne favois à .laquelle des deux elpeces

rapporter ces individus.

12. KANUNCULUS alpeflris. Vol. L 2S7. Scop.

carn. n. 679. Linn, fyjl. II. 661.

P. ANUNCULUs foliis radicalibus fubcordatis obtufis

tripartitis, lobis trilobatis, caulino lanceolato inte-

gerrimo, cauie unifloro. Jpec. 778. /j-y?. 12.

579. manu 408.

Ratmnculus unijiorus
, foliis Icevibus femitrilobis munde fer-

ratis caulinis lingulatis. Hall. btjl. I 1 6j.

Ranunculus alpinus humilis aibus
, folio fubrolundo. Seg.

ver. I. 489. ^ T. xij. f. 1.

Ranunculus
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Raminculus albo flore minimus. Gefn. hon 275.
Elle n’a que deux ou trois pouces ; les racines fibreu-

fes & nombreufes font fouvenc plus longues que toute

la plante ; elles font très-acres & fe prolongent dans la

fente des rochers ; les feuilles font glabres 5 celles de
la tige ne font que des efpeces de braèlées fimples ; le

calice & les pétales font blancs; ceux-ci font obtus &
même échancrés ; il n’efl pas rare de les trouver plus

grands & même fur un double rang. Elle eft commune
fur les fommets de la Grande Chart.reui’e, à Saiat-Ni-

zier, à la Moucherolle, en Lans. Vivace.

12. RANUNGULUS Seguieri. PL XLIX. Flor. Delph,

58 R Columnœ. Allion. n. 149^. Tab. 67. (i).

RanunculUS foliis palmatis orbiculatim multifidis

,

caule proflrato multifloro.

Ranunculus alpinus apii folio, flore albo magno. Ponted.

compend. 117 Seg. ver. I. 490. T. xij L IL 111 .

An Ranunculus minor rutàfolio
, flore fimplici , grumofd

radice J italicus ï Barrel. icon.

Elle reilemble un peu à la précédente ; fa racine bul-

beufe fournit plulieurs fibres fimples , épaifies ôc très-

longttes ; la tige s’élève peu
,
mais fe prolonge fouvent

en fe traînant par terre & faifant de gros nœuds
, en

changeant de direction à chacun ; les feuilles radicales

font gralîes
,
épaÜPes 5c un peu velues,, divilées en trois

grands lobes dont les deux latéraux font tous divifés en'

deux un peu moins profondément, ce qui fait cinq folio-

les ou lobes lancéolés Sc rapprochés fur une circonférence

arrondie ou réniforme. Le calice ell à cinq feuilles blan-

ches
, concaves

,
velues en-déhors

,
quelquefois un peu

rougeâtres ; les pétales ouverts forment une circonférence

,
(i) La figure de Columna

,
Ran. aker faxatills afphoddt raàice^.

Ecphr. 312, que M. Ailiori rapporte à cette plante, différé de
tous nos individus par Tes racines bulbeufes, par Tes feuilles ,alon=
gées velues

,
par fa tige droite velue , & par Ion fruit alongé &T

polylpertne.

Tom, ilî,' A a a'
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arrondie d’un pouce de diamètre
,

qu’ils occupent ert

entier ,
ils font obtus ou un peu échancrés en cœur j

leur neilar n’eft point coloré
,

il paroit double en ce

que l’écaille élevée en demi cornet , a en-deflus un pore

ouvert ou fécond neftar ; les étamines font jaunes } les

piftils deviennent 5,7 ou p femences dures , un peu

cendrées, plus grofles & plus écartées que celles d’au-

cune autre efpece. Elle vient fur les montagnes calcaires,

parmi les débris des rochers , & les graviers mobiles le

long des torrents ; à la Moucherolle , à Cornafion en

Lans ,
fur le Glandaz près de Die , 5c fur celles du

Champfaur, au Noyer, 5cc. très-abondamment. Vivace,

Obf. Cette plante peu connue des botaniftes
,

cil très-

curieufe ôc mérite une place entre la précédente 5c la

fuivante ; fa fleur blanche, fon calice
,
fes nedfars reflfem-

blent à celle-là j l’épaifleur de fes feuilles , leurs der-

nières divifions charnues ôc obliques
,
partant de finuo-

fités courbes comme celles de la glaciale, les rapprochent

de l’une ôc de l’autre ; mais fa tige couchée , ramifiée

ôc comme brifée
,
portant des noeuds à chaque bifurcation,

fait un caraélere dirtindpour cette efpece.

15. RANUNCULUS ^ladalis. PI. XLIX. Unn. fyft.

IL 661.

RanunculUS foliis ternatim decompofitis ,
foliolis

carnofis intermediis fimplicibus
,

caule multifloro.

profp. 50.

Ranunculus foliis pulpofis repedto trilobatis y calicibus villo-

fis. Hall. hijl. n. 1

1

66. *
Ranunculus calicibus hirfutis ,

caule bifloro , foliis multifi-

dis. Linü, fpec. 777.
Ranunculus montanus purpureus ,

calice villofo ,
felicis pla-

teri. J. B. III. app.S6z.* Scheuchz. it. alp. 13p.

T. XX. f. 1. ôc 53p. T. /n/?. 28p.

Ranunculus alpinus foliis crithmi crajjtoribus ,floribus albis

vel carneis. Schol. bot, 12.

Ranunculus caule multifloro y foliis mullifidis ,
calice Jloris

albi villofo. Hall. Enum. 326. n, lO.
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Ranunculus ( opifXin XlcL\,^o^v\y benè.

Ranunculas alpinus rqfeus albus t calice hirfuto. Rudb. 99.

Linn. lapp. 25 T. y
La Renoncule glaciale eft une plante curieufe , non-

feulement parce qu’elle eft rare
, difficile à cultiver,

mais encore à caufe de la beauté de fes fleurs j fa ra-

cine très-acre
,
grofle & charnue

,
en forme d’oignon

,

poulfe plufieurs fibres longues & épaifles ; en fe pro-

longeant ,
elle fournit la tige

, & s’atténue à mefure

qu’elle s’élève; les feuilles font alternes, elles fe divi-

fent en trois pétioles particuliers dont chacun fe fous-

divil'e une fécondé & même une troifieme fois, pour

finir par des folioles planes, glabres, charnues & lan-

céolées ; les latérales font plus petites 6c fouvent une

fois plus divifées ; la tige haute de trois à fix pouces ,

fe termine par deux ou plufieurs rameaux , fouvent juf-

qu’à neuf, même à quinze, qui ont chacun une feuille

fimple à leur bafe
, 6c une belle fleur à leur extrémité

^

celle-ci eft renfermée dans un calice de cinq feuilles con-

caves 6c obtufes
,
couvertes de poils roufiTâtres ou mi-

nimes ,
hénlfés en-déhors ; les pétales font dilpofés en

rofe, rarement blancs, ils ont prefque toujours une teinte

rouge , vineufe oai purpurine très-agréable >• ils font au
nombre de cinq à lept 6c même plus

,
aftez grands 6c

larges
, relevés , 6c perfiftants même long - temps

avec le jeune fruit; celui-ci fait un gros bouton ovale,

arrondi
, compofé de quarante à cent graines plus peti-

tes que celles des autres efpeces. Elle vient lur toutes

les montagnes élevées auprès des neiges
, ce qui lui fait

donner le nom de glaciale. Il me paroit que cette plante

aime autant les glaciers des montagnes granitiques quô
la précédente, ceux des montagnes calcaires. Cepen-
dant la Ran. glac. a Ibuvent pris la place de celle-là

,

6c je n’ai jamais vu la R. Seguieri parmi les granits. On la

trouve aux environs de Grenoble
,

en Oyiàns
,
dans Iç

Briançonnois
,

le Queyras
,
Orciere, le Vaigaudemar ,

le Champfaur
, le Dévolui, 6cc. Vivace.

f. j’ai d’abord fut peu de cas du nom de Carlins

A a a â
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ou de Caralline
,
que les payfans de Mollines en Champ-

faur avoient donné à cette plante ; mais ayant retrouvé

ce nom donné à la même plante en Valgaudemar

,

Oyfans ,
Briançonnois , Maurienne ,

Piémont , &c.
,

j’ai

cru qu’il talloit s’y arrêter } ils s’en fervent tous pour

provoquer la lueur dans les pleuréfies , les rliumatif-

mes , la prennent en décodion à l’eau. Leur méprife feroic

funelle s’ils ne la prenoient étendue dans beaucoup d’eau j

ces bonnes gens avalent le poilbn fans le connoître
, leur

bon tempérament lui réfifte , & ce fait apprend aux ma-

giflrats ôc aux médecins le cas qu’il faut faire des poifons

donnés de cette maniéré ; mais il ne faut pas imiter ces

ignorants ni les amateurs des poifons ; tôt ou tard ils

font pernicieux.

14. RANUNCULUS rut'afoUus. Fior. Delph. 57. Linn.

Flor. Alp. Aman. II. ipb. R. Berardi pl. XLIX,
RanüNCULUS foliis pinnatim decompofitis , caule uni.

floro. Profp. 50.

Ranunculus foliisfupra decompofitis , caulefimplicifimo uni-

folio unifloro ,
radice tuberofa. Linn. Jpec. 777. niant.

407. Svjf. II. 660,

Ranunculus caule unifloro , foliis imbricatis pinnaiis
,
pinnis

lobatis y lobis oètufe palmatis. Hall. hijl. iiby. *

Ranunculus rutaceo folio , flore fuave rubenie. T. in/f, 28p.

C. B. pin. 181. Morif. II. 448. T. ji. f. ^4. Seg.

Veron. I. 486.

Ranunculus alpinus fumarice folio. W. 1^. Par. Berard.

II. IG05. r. inll. 28p.

Ranunculus nemorojus rutaceo folio. Park. theat. j '^6. icon.

Clufii.

Ranunculus pracox. I. rutafolio, Cluf. 2J2.
Ranunculus alpinus coriàndri folio clufto : rutesfolio Ponæ

Cluf. hift. cccxli. & ex eo Ranunculus coriandri fo-

lio
y flore albo purpurafcente. Barrel. icon. 45 b.

Celle-ci a fa racine plus mince , moins fucculente ,

quoique bulbeufe , elle efl recouverte de quelques blets

chevelus
, & jette des fibres jaunâtres par le bas

,
qui
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partent de differents points ; les feuilles radicales au

nombre de deux ou trois , ne font pas oppol'ées , mais

i’une part de la racine
, & l’autre d’un peu plus haut ;

elles font planes ,
deux fo-is ailées

,
glabres quoique cen-

drées, 5c aifez femblables à celles de la fumeterre bul-

beufe fa tige haute de trois à quatre pouces, en a une

plus petite vers fon milieu, 5c fe termine ordinairement

par une fleur blanche
, au delTous de laquelle on trouve

fouvent des bradées aflfez femblables à celles des Yfopyrum ;

le calice relfembie aux pétales
,

il efl: blanc 5c compofé

de cinq à fix feuilles un peu plus courtes
,

les pétales

au nombre de fix à neuf, longs , étroits 5c peu fem-

blables à ceux des autres efpeces
,

ont à leur bafe un
pore rouflTâtre ou rougeâtre

,
plus apparent par cette cou-

leur
, que par fon enfoncement qui ell à peine fenfible.

Elle vient fur les hautes montagnes , fur celle d’Auroufe ,

ou de Bure dans le Devoluy, 5c celle du Villard de
Lans en Oyfans; elle eft rare. Vivace.

Obf. Cette plante mériceroit peut-être d’être féparée

des renoncules, pour en faire un genre particulier, elle

n’a aucune âcreté : fes feuilles ailées relfemblent à celles

de la fumeterre
,
font repliées en dedans

(
redmata phil.Z;u/.

)

comme celles des Tlulidrum
,

des Yfopyrum Linn. fes

nedars font très-peu fenlibles
,

5c fes pétales oblongs

font en plus grand nombre que ceux de ce genre ; les

femences font en petit nombre
,
de cinq à neuf, afl'ez

greffes j elle efl; peut-être l’efpece extrême des renoncules

,

5c qui tend à fe rapprocher des Yfopyrum Linn f La fleur

n’eft jamais rouge chez nous
, 5c j’aurois eu de la peine

à croire que ce fût le K. ruiaceo folio ftore ruteme des

auteurs, fi je n’avois vu la plante du mont Baldo
, 5c

celle de Clufius
, cueillies Ifir les Alpes autrichiennes

,

dans la colledion du célébré ivl. Seguier à Nîmes
; je

l’ai reçue aulfi de Turin , 5c les figures de Jacquin icon,

rarior. ne laifTenc aucun doute à cet égard
;

je ne doute
pas non plus que \tVi..foliisfumariœ Berardi Ju/icç. Tournefôcc
ne foit notre plante

, ni une variété de celle de Clufius

,

qui efl: plus baflc
,
plus fucculente

,
5c qui a fes pétales

A a a ^
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rougeâtres , elle prend quelquefois trois feuilles fur la

tige
, & autant de fleurs à l'on extrémité

, lorfqu’elle eft

cultivée dans les jardins où elle réuflit facilement,

* * * Renoncules à Jèuilles divijees en trois

ou pliijieurs lobes y
B. à fleurs jaunes,

15 ,
RANUNCULUS nivalis. Linn, II. 66

1

. Scop.

Carn. CS6. *
Ranunculus fbhis radicalibus quinque partitis orbi-

culatim multifidis , caulinis palmatis integris fefr

fîlibus : caule unifloro.

Ranunculus calice hirfuto , caule unifloro , foliis radicalibus

palmatis
, caulinis muhipartitis fejfilibus . YÀnu.fpec. 77B.

dyjl- 12.319-
Ranunculus caule unifloro , foliis glabris renforrnibus , femi-

quinque lobis. Hall, hijl 1 1 68 .

B. Ranunculus tenuifolius montanus luteus, J. B. III. 416 .

T. injî. 2Ç1 Hall. 1 c.

Sa racine eft fibreufe ôc un peu traçante; les feuilles

radicales font glabres
, luifantes

,
élargies en forme de

rein , divifées en cinq fegments
,
dont les deux latéraux

font moins profonds : chaque fegment s’élargit en forme

de coin , 6c finit par quelques divilions obtufes 6c peu

profondes ; les feuilles du milieu de la tige font au nombre

de deux
,
prefque oppofées , fefliles 6c découpées jufqu’à

la bafe
,
en trois ou cinq fegments linéaires ; la tige haute

de quatre à fix pouces
,

finit par une belle fleur jaune >

le calice eft blanc 6c velu ; les pétales une fois plus longs

que le calice, finiflent par une extrémité arrondie, le

fruit n’a rien de particulier. Elle vient fur les prairies

élevées
,
parmi les pâturages des hautes montagnes , dans

le Champlâur
,
aux environs de Gap, à Briançon, au

Lauraret, 6cc Vivace.

Obf Elle a deux ou trois fleurs dans les endroits plus

gras 3c moins élevés ; c’eft alors qu’elle fe rapproche de

la figure de J. B. que M. de Haller rapporte ici comme
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variété ; M. Chaix l’a fouvenc trouvée à fleur femidouble

aux montagnes de Durbon.

16. RANUNCULUS lapponicus? Linn. éjy?. II. 662.

Ranunculus foliis fubhirfutis tripartitis incifis , caule

fubbifloro.

Ranunculus foliis înpartitis lobatis obtujis ,
caule Jub nudo

unijloro. Linn. fpec. 778. Fl, Juec, 2. 507. * El. iapp.

251. T. J. f. 4.
*

Elle reflemble un peu à la précédente ; fa racine efl:

fibre ufe & oblique ; les feuilles qui partent de fon Ibmmet,
font divifées en trois lobes égaux , un peu pointus &
peu velus, découpés par quelques incifions aiguës & peu
profondes, mais inégales fur les côtés; les feuilles de
la tige font divifées en trois fegments linéaires ; la tige

fc termine par une ou deux fleurs jaunes
,
moins grandes

que celles de la précédente > le calice ell peu re-

marquable
, chaque pétale efl: en forme de coin en tête

arrondie; ils ont à leur bafe & près du nedar, une
tache d’un jaune luifant & plus foncé (^r) , & une écaille

nedarifere
, obtufe , convexe en deflus (2) , un peu

échancrée à fon extrémité. Elle vient fur les prairies des

hautes montagnes
, à Brande , en Oyfans

,
fur le Glandaz

près de Die , fur le mont Genevre & ailleurs. Vivace.

17. RANUNCUEjUS monfpeliacus. Linn. /ÿ/?. H- 662,

Ranunculus foliis reniformiter trilobatis hirfutis ,

caule fimplici fub unifloro.

(1) Cette tache d’un jaune plus foncé & comme vernie , rap-

proche cette plante du Ran. ucris, & les autres caracleres ne s’y

oppofent pas; l’on voit cette derniere dimit\^r le nombre de fes

fleurs
, retrancher infenfiblement les deux ti^ de la longueur de

fa tige à mefure qu’elle vient fur les montagnes plus élevées ; de
forte que notre plante peut bien être différente de celle de Linné.

(2) Cette convexité du neélar s’obferve plus ou moins dans

toutes les renoncules à fleur jaune
;
ce qui les rend encore plus

différentes des efpeces à fleur blanche
,
que la couleur de la ^feur :

celles-ci ont pour l’ordinaire leur neélar concave & alongé en

languette.

A a a
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Ranmculus faxatilis magno flore. C. B. prod. ^6. T. infl.

2pi.

An. Ranunculus folils tripariiris crenatis
, caule fimplici

villofo fubniido unifloro) U\nn. fpec. 778. ScLüv. monfp.

181.

B. Ranunculus villofiflimus monfpeliacus. C. B. prod. ç6.

pin 182? Magn. bot. 217. T. infl. 291.

C. Ranunculus faxatilis foliis fubrotundis. C. B. prod. p5.

pin. 182. Mag. 217. T, 271.
Celle-ci différé peu de la fuivante : je ne garantis

ïnême pas refpece ,• mais ne fùt-elle qu’une variété , elle

mérite d’être connue,* fa racine eff greffe & traçante,

elle fe prolonge quelquefois à un demi-pied ; du tronc

principal naiffent des fibres de tous côtés qui gagnent

le deffous pour s’infinuer dans la terre parmi les lentes

des rochers où elle fe plait ; les feuilles font arrondies,

très velues, elles font divifées en trois lobes très gros &
très-rapprochés ; la tige ne porte qu’une ou deux fleurs

jaunes qui varient en grandeur j elle efl; toute velue &
prefque lanugineufe aufli bien que le calice ; elle efl;

haute de fix a huit pouces ; elle vient dans les monta-

gnes, dans les pays chauds
,
parmi les rochers, au Buis,

à Nions, &c. Vivace.

iS. RANUNCULUS auricomus. \Ànn. fyfl II. ^^7.
Ranunculus foliis trilobatis incifo ferratis

,
fummis

digitato linearibus
,

flylis reflexis, Chaix flirp. vap.

mfer.

Ranunculus foliis radicalibus reniformibus crenatis incifis ,

caulinis digitati s linearibus
,

caule multifloro \f\nn. fpec.

775. mant 407. Ger. prov. 385. _Gou. bon. 265.

Ranunculus foliis radicalibus integris & femi trilobatis ro-

tundè crenatis , caulicis muîtipariitis linearibus integerri-

mis. Hall. A//?, n. 1177.
Ranunculus I. fylveflris Fuehjîi

,
auricomus Dodonæi. Lugd.

1028. Gall. 1 . 8p8.

Ranunculus rotundifolius vernus fylvaticus, J. B- Ch^br.

feiagr. 4^7. Rai. hijl. 584. n. I. *
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Ranunculus auricomus dulcis Tragi. 5)7. Lob. ic.

La Renoncule dorée n’eft point acre ; fes tiges droites

,

hautes d’environ un pied & demi, font accompagnées

à la bafe par quelques feuilles radicales
,

portées fur

de longs pétioles, divifécs en trois lobes , le chacun irré-

gulièrement denté en dents de Lie, un peu velues avee

des. taches pâles au bas des éthanLrures, Vers le milieu

de la tige le trouve une feuille prefque femblable aux

radicales, mais plus brièvement pétiolée : celles de Fin-

fertion des pédoncules qui font cilindriques & non ftriés
,

font felTiles, divifées en trois ou cinq fegments linéaires,

ordinairement très-entiers les fleurs font d’un jaune d’or

très-luifant ,
alTez grandes ,• les ililes font réfléchis

,
per-

flftants
,
& rendent les femences crochues. Elle vient dans

les bois, à la Grande-Chartreufe
, à Durbon, à Rabou,

aux Baux
, dcc. Vivace.

Obf Les angles formés à la circonférence des feuilles

,

par les lobes, s’accordent peu avec la rondeur, que la

plupart des auteurs attribuent aux feuilles de cette plante ;

les figures qu’ils en ont données, font peut-être plus

julles que leur expreflion.

ip. RANUNCULUS lanuginofus. Vol. I. 281. Linn.

Syjt. II. Scop. n. 691. *

Ranunculus foliis trilobis incifis hirfutis
:
germinibus

hamatis flavefcentibus.

Ranunculus coule foliofo , ramofo , ereélo j foliis femiîrilo-

baîis f feiratis hirfutijjtmis , vaginis fericeis. Hall, hijl,

1 172. *

Ranunculus montanus fubhirfutus latifolius . C. h-pivdr. ^6.
icon. T. ex Hall. Scop.

Ranunculus montanus fubhirfutus geranii folio. C. B. pin.

182. T. injl. 2pi ?

Ranunculus montanus latijjîmo folio hiifutus. C. B. V. Cluf,

Schol Bot. I y
Ranunculus montanus lanuginofus , foliis ranunculipratcnfs>

C. B. prod. P 6. n. vij.

Ranunculus montanus V, Clufii Rai hijî. 584 ?
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Ranmculus g. foliis tripartitis acute finuatis tomentofis,

Linn. Zinn. Gctt. i^o. Gouan. Monfp.

Ranunculus magnus valde hirfutus flore luteo. J. B. III. 4I7.

Ranmculus tomentojus calicibus retrofiexis , foliis radica~

libus tripartitis lobis incifis , caulinis multipartitis fljjl-

libus. Ger. Gallop. 387. n. 14. Linn. mant. 408.
Sa racine eft traçante , fibreufe , longue & tubercu-

leulè ,* fa tige molle & fiftuleufe s’élève à la hauteur de

trois à quatre pieds : elle cil un peu velue
,
droite & ra-

mifiée : fes feuilles font grandes , velues , dirifées en trois

grands lobes qui font eux-mêmes irrégulièrement dé-

coupés en cinq ou fept divifions aiguës & moins pro-

fondes ; les pédoncules au nombre de fept à dix , ne

font point canelés (i), mais droits, velus & cylindriques :

la fleur jaune eft grande , fes pétales obtus font luifants

en dedans dans toute leur étendue j le calice n’a rien

de particulier ; les piftils fe terminent par un crochet jau-

nâtre & recourbé en dehors
,
qui perfifle jufqu’à la par-

faite maturité du fruit. Elle vient dans les bois ombra-

gés , à la Grande-Chartreufe , à Durbon , à Loubet

près de Gap
, &c. Vivace.

Obf. Son calice velu & membraneux fur les bords

,

ne convient pas moins à la précédente qu’aux deux fui-

vantes ; celle-ci a moins d’âcreté que la fuivante
,
mais

un peu plus que la 21. ou K. polyanthemos Linn.; elle

eft peut-être le palTage du R., faxatilis ou R.umV, comme
le R. polyanthemos de celui-ci au R. repens Linn, F Son

nedar eft tronqué & boifelé à fa bafe , fa racine eft fi-

breufe.

S.O. RANUNCULUS am'r. Linn. Syft. II. Scop.

Carn. n, 6^0,
RanunCULUS calicibus patulis ; pedunculis teretibus

,

(i) Ce caraftere me fait douter de la defeription de C. B, ; fa '

figure, prod. 96 , convient à cette plante : mais quand il a dit que
les tiges étoient canelées , n’auroit-il pas entendu parler de notre
21’ eipece qui reffemble à celle-ci?
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foliis tripartito mukifidis fummis linearibus, Linn,

fpec. 7’p. Syjl. 12. 979.
Ranunculus foliis hirfutis femi tnlobatis lohis lateralibus bi-

partitis
,
foliis cauliuis femitrilobis.W^M. hifl.n. ll6ç,

Ranunculus pratfnfis erfâus acris, C. B. pin. 178. T,

injf. 28p.

La renoncule âcre eft très - commune dans les présj

fa tige un peu velue , droite & filluleufe ,
s’élève à la

hauteur de deux pieds environ ; fes feuilles inférieures

font divifées en trois grands lobes , dont les deux latéraux

font fous-divifés en deux plus petits ce qui forme cinq

lobes dont les extrémités ifolées repréfentent les cinq

angles d’un pentagone régulier; chaque lobe eft fous^

divifé en petits fegments par les côtés ; la tige porte

plufieurs fleurs jaunes
,
d’autant plus petite que la plante

eft plus grande , mieux nourrie
,
qu’elle vient dans un

endroit gras , & qu’elle en a davantage ; elles font doubles

dans une variété cultivée dans les jardins , appellée bouton
d’or

, fes feuilles font auffi plus décompofées.

Obf La petite variété des Alpes , dont parle M. de
Hall. hift. T, II. 72, n. ii6p à tige fimplc de trois

pouces , &c. eft peut-être celle que nous avons appellée

R. lapponicus n. 16.

21. RANUNCULUS polyanthemos. Linn. Syft. H.
66:^.

Ranunculus calicibus patulis, pedunculis fulcatis

,

caule Q fub ') ereélo foliis multipartitis. Linn. fpec.

779. Syf 12. ^79. ï\. fuec. n. ^66. Somn. plant.

Amcen. II. 1^2.

Ranunculus caule ramofo multifîoro y foliis femifeptilobis

,

lobis triientatis acutis. Hall. hift. II71. ^

Ranunculus polyanthemos fimplex. Lob, icon. 666, T. inft,

289.

Ranunculus pratenfis ereflus iulcis. Bauh, pin, I79.
Sa tige en partie rampante

, eft longue de deux pieds
environ

, fouvent nue & ramifiée ; elle fe termine par
plufieurs rameaux qui finiflent par un pédoncule un peu
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canelé, & par une fleur jaune médiocrement grande»

les feuilles font un peu velues
,

fouvent marquées de

taches noires au difque , & pâles au bas des échancrures,

font divifées en trois lobes dont les deux latéraux en
forment quatre autres plus petits, & celui du milieu efl:

prefque pétiolé : chaque lobe fe fous-divife en des lo-

bules linéaires & profonds ; les pétales font obtus ,
luifants

en dedans dans toute leur étendue , comme ceux de la

fuivante ; mais ils font plus grands. Elle vient dans les

bois avec l’efpece précédente
,
même plus communément ,•

elle n’a pas d’âcreté fenfible. Elle fe trouve à l’ombre

,

à la Grande-Chartreufe & ailleurs. Vivace.

Obf. Les racines, les feuilles, les tiges & les fleurs

de cette plante , ont un rapport fenfible avec les mêmes
parties de la plante fuivante j cependant la grandeur des

feuilles 6c leur tiflii ont quelque rapport avec l’efpece

précédente : rapport plus fenfible encore par les piftils

crochus ,
jaunâtres 6c perfiftants fur les graines

,
quoique

moins recourbés.

22. RANUNCÜLUS repens. Linn. SvJi.W. 661. Scop.

Carn. 68p. * Will, cbf. 24. 45. *

RanuNCULUS calicibus patulis, pedunculis fulcatis

,

farmentis repentibus ,
foliis compofitis. Linn. Jpec.

119 - 319 -

Jlanunculus caule replante radicato , foliis femitrilobatis cir~

cumferratis lobis peüolatis. Hall. hijl. 1173.
*

RanuncHlüS praienfis repens Itirfulus. C. B. pin. l/p. T.

inft. 2.8p.

Rammculus hortenfis 1 ,
Dod. pémpt. 425*

B. Ranunculiis repens
, foliis fmiplicibus ftavicantibus

,
Çore

dimidio minore.

La renoncule traînante efl; très-commune dans toutes

les terres humides 6c sraflTes; fa racine forme un tuber-

cule blanc , d’où nailfent des fibres longues 6c pro-

fondes ; les feuilles font divifées en cinq lobes donc

(i) J’ai connu un médicajîre de campagne qui failoit le charlatan

£c l’enchanteur au moyen de quelques fimples ,
il employoit
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les trois du milieu font plus avancés , & les deux latéraux

diftantscfur un pétiole particulier; elles font glabres ou

velues , vertes ou tachetées de noir, ce qui paroit venir

de l’humidité du terreïn où la plante croît , & qui rend

leur couleur plus foncée
,

lait tomber leur poil , &
les rend plus compofées ; les tiges prefque toujours ram-

pantes s’élèvent quelquefois : elles tracent & pullulent

en produifanc une nouvelle marcotte à chaque nœud :

elles fe ramifient 6c s’étendent ainli à l’infini
,

au pré-

judice des plantes utiles ; les fleurs font jaunes 6c portées

fur des pédoncules canelés ; chaque pétale ell obtus

,

d’un jaune luifant en dedans
,
dans toute fon étendue.

Ellen’ellque tropcomraunedanslesjardins, lesvignes, 6cc.

Vivace.

La variété B efl finguliere
:

je ne l’ai vue qu’au Pont

en Koyans , dans les champs,

2^. RANUNCULUS bulbofus. Scop. Cam. n. 6^2. ^

Linn. SyJI. 11 . 662.

R.\NüNCULUS calicibus recroflexis pcdunculis fulcatis

,

caille ereclo foliis compoficis. Linn. fpec. -778. Syjl.

319
Ranunculus radice fubglobofa foliis hiifutis femitrilobis , lobis

peiiolaiis acute feiraiis Hall. hi/f. 1174. *

Ranunculus pratenfis radice veriicilli modo toiunda. C. B.
pin. 179. T. inft. 289.

La renoncule bulbeule forme un tubercule arrondi,

qui n efl peut - être que le nid d’un inleéle , ce tu-

bercule qui efl dur 6c rabotteux'
, devient creux 6c fe

flétrir par face roi ffement de la tige ; il naît Ibuvent
à côte du bulbe qui efl la vraie racine; celui-ci pouffe
plufieurs tiges clievclues , beaucoup plus m.inces

,
plus

courtes & en plus petit nombre que celles de l’efpece

cette racine en ûlanne peêforale qu’il cliloit excellente pour faire
cracher les matières les plus tenaces de la poitrine

; j’ignore les
luccès du remede. Deux de fes malades m’ont alluré n’en avoir
éprouvé aucun mal être.
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précédente ; Tes feuilles velues font divifées en cinq lobes

moins didincls ; les tiges font droites & ne rampent pas ;

les pétales font jaunes & ont un luifant en dedans qui

finit par un tubercule verdâtre à leur onglet. Elle vient

par-tout, dans les campagnes. Vivace.

Obf. Je me fuis fouvent fervi de cette efpece, au lieu

de mouches cantharides qui
,
quelquefois manquent dans

certains endroits reculés où j’ai pratiqué la médecine ; leur

effet efl moins prompt ,
mais aulfi fur

,
pourvu qu’on fe

ferve de la racine ; elle efl: plus active dans le printemps

,

& il ne faut alors la laiffer que quatre ou fix heures ,

fi on la lailTe plus long-temps, elle attaque la peau,

occafionne une plaie durable ; il n’efl pas rare auffi de

voir la plaie s’élargir
,
avant même qu’il fe foit écoulé

aucune lérofité ; il commence à mordre fur les bords

,

avant que d attaquer le milieu , où la peau fe trouve

encore entière au bout de vingt-quatre heures
,

tandis

que les bords même au-delà de la partie que couvroit le

corrofif, fe trouve couverte de flidaines le meme jour.

24. RANUNCULLJ> fceleratus. Linn, Syjl. II. 6y 8 .

Scop. Car/}, 6S8 .

RamUNCULUS foliis inferioribus palmatis, fummis di-

gitatis , fructibus oblongis. Linn. Jpec. 776. Sj;/f. 12.

^7p. Ger. prov. ^85.

Ranunculus palujli'is apii folio lavis. C. B. pin. 1 8 O. T.

injl. 291.

Ranunculus
(
palujîris Cord. hiji. l 1 9. * )

JylveJiris I. Dod.

pempt. 42^. Camer. Epit. 380.

La renoncule de marais ell haute d’un pied environ ;

fa racine ell fibreufe
,

fa tige ell droite ,
tendre 5c creufe ;

fes feuilles font glabres
,
d’un veri jaunâtre , divifées en

trois lobes obtus qui font fous-divifés en d autres plus

petits ; fa fleur jaune efl plus petite qu’aucune des pré-

cédentes ; fon fruit alongc efl compolé de plufieur» fe-

mences très-fines qui tombent ailément. Elle v^ent dans

les marais & les foiiés limoneux, près de Grenoble , de

Lyon & des autres villes ; elle ue le trouve pas dans les

montagnes. Annuelle,
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25. R ANUNCULUS pafUdior. Chaix. Vol. I. 535. *

RanuncULUS annuus , fbliis fubvillofis trilobis pal-

lidis , caulinis cernacis
, calicibus reflexis. Ch. 1 . c.

Ranunculus réélus foliis pallidioribus hirfutis. J. B. III.

417, Kai. 582. an Ran.fardous ? cr.

Nous n’avons pas vu cette efpece : nous la devons aux

recherches laborieufes de M. Chaix ; elle approche de la

précédente , mais elle a les feuilles plus larges , velues

,

& la fleur plus grande. Elle vient dans les pays chauds

,

dans la haute Provence & ailleurs. M. Guetcard avoir

noté la Ran, palujlris lanuginofus , &e. aux environs de

Montelimar. Annuelle.

26. RANUNCULUS arvenfis. Linn. Syll. II, 66^,

Scop Carn. dp?.

Ranunculus l'eminibus aculeatis foliis fuperioribus

decompofitis linearibus. Vimn. fpec, /8d. Syji. 580.

Gérard ^88.
Ranunculus arvenfis echinatus. C B. pin. 17p. J. B. III.

55p, T, inf. 28p. Garid. ^p4*
Ranunculus arvenfis ad quintam fpeciem. Cord hif. >120,

Sa racine eft Ample & fibreufe ; fa tige droite s’élève

à la hauteur de fix à huit pouces : les feuilles radicales

font glabres
,
divifées en trois lobes oblongs <5c droits ,

fendus en deux ou trois grolfes dents à leur extrémité ;

celles de la tige font plus étroites & plus décompofées ;

fes fleurs font petites, d’un jaune pâle ; fon fruit eil

compofé de quelques femences garnies de piquants fur

les côtés. Elle vient dans les champs
,
parmi les bleds

,
dans

toute la partie auftrale de la province. Annuelle.

27. RANUNCULUS muricatus. Linn, Syf. II. 666,

Ranunculus feminibus aculeatis foliis fimplicibus lo-

batis obtufis glabris
,
caule diflufo. Linn. fpec. 780.

Syft. 12, 380. Cliff. 22p. Ger. 38S.

Ranunculus palufris echinatus. C. B. pin. l8o. prod,

J. B, III. 858. T, inf, 286.

Ses tiges font gralfes ,
épaiflfes , anguleufes , courtes

& couchées par terre ; fes feuilles font glabres & peu dé-
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coupeès j‘ la fleur efl: un peu plus grande que celle de l’ef-

pecc précédente : fes femenccs l'onc pareillement épi-

neufes; elle ell rare en Dauphiné,* nous l’avons trouvée

près de Beaureprire
, à Orange , dans les marais. An-

nuelle,

2S. RANUNCULUS üliricus. Linn. II.

RaNüNCULUS foliis radicâlibus trifidis , lobis cuneatis

incifis holoiériceis.

Ranmciilüs lanuginofus angujfifolius grumofa radice major f

Bauh. pin. 18 1. Magn, Bot. 218.

Ranunculus üliricus Linn. ) foliis ternatis integèrrimis

Idnceolatls. Linn. Jpee. 77^. Fl. fuec. 500. Gouan.'

monfp. 269. Ger. ^ 85.

Sa tige efl; haute d’un pied environ , elle efl droite &
velue jr ramfliée à l'a partie fupérieure

,
terminée par trois

rameaux & trois fleurs; les feuilles radicales font divi-

fées en crois lobes étroits longs d’un pouce environ
,
qui ,

en s’élargiflTant par des lignes droites
,

finilfent par une

extrémité tronquée, & découpée allez avant
,
par trois

ou quatre incifions éloignées & aiguës ; les caulinaires

font plus étroites ; elles ont leurs fegments linéaires &
pendants ; elles font toutes très-blanches & foyeufes par

le duvet qui les recouvre ,
ainli que le relie de la plante.

Elle vient dans les pays chauds , aux environs du Bui's

& ailleurs. 'Vivace.

29. RANUNCULUS charophyilus.hdL Tourr. Chlor. lÿ.

Linn. Syjl. II. 66^.
RanüNCUJLUS foliis compofitis ,

lineari multifidis
,

pe-

dunculis fulcatis calicibus;reflexis,cauleere£lo. Guett,

Jlamp. 275. Dalib, 166;

Ranunculus montanus lepiopkyllos
,

afphodeli radia. CoL

Eephr. 312,

Cette efpece reflemble plutôt à une ombellifere,- ou

à une anemone par l'es feuilles décompofées , linéaires

jÔc velues 3
elle fait des toulfes conlidérables

, & fe mul-

tiplie de cayeux ; je n’ai vu la fleur que leche , elle m’a

paru'
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paru jaune, rougeâtre ; Columna dit qu’elle efl jaune

,

& que la plante efl; âcre comme les autres efpeces. Elle

vient fur les coteaux , aux environs de Lyon, Vivace.

.ap, RANUNCULUS hederaceus. Linn. Syjl. II. ôoy.

Allion. Flor. n. 1467.
Ranunculus foliis fubrotundis integerrimis

, caule

repente, hmn. fpec. 781.
Cette efpece cil très - petite , rampante comme un

Liere ; fes feuilles font reniformes
, ilolées & en petit

nombre ; les Beurs font petites
,
folitaires , de couleur jaune,

fur des pédoncules axillaires. Elle vient fur les bords

des inarais
, aux Avenicres près le Pont de Beauvoifin.

Vivace.

30. RANUNCULUS aquatiUs. Linn. S'Jl. II. 66'è.

I.a Tourr. Chlor. 1 6.

RanunCULUS caule Huitante petiolis unifloris, foliis

capillaribus
,
keiniisdivergentibus. Hall. hiji. n. 1162.

Riinunculus foli‘ s omnibus capillaceis
,

circumfcripiiono va^ù

brevionbus. Linn. fpec. 782. Hall. Enum. J28. LudW.
ad Hall. /irr. Vol. II. 16y *

Ranunculus aquatious albus fœnicuti folio. Barr. Lo/i. ^66.

B. Fanicuium aqmlicum cornutum. C, B. prod.j^. J. B. ill.

7 S 4. Hall. hijt. 1 , e.

Ses tiges fouvent très-longues font toujours dans 1 eau ,

elles font blanches , un peu gralfes de flexibles ; leur

diamètre ne diminue pas en raifon de leur longueur
,

ni du nombre de rameaux t]u’ellcs fournilTent
i

i
) j

les feuilles noirâtres
,

fines comme des cheveux ,

forment un pinceau écarté j elles font courtes
,
ca-

pillacées en Dauphiné i la fleur elt petite : elle

(1) Cette obfervation feroit croire que la plar.te abforbe fa

fioui riture par les pores
,
out.e les racines axillaires qu’elle fournit.

(2) Nous avons vu dans les folTés du Languedoc fa variété

félon Linn, & l’efpece félon Hall, ,‘dont les feuilles flottantes

font entières ; fa fleur eft un peu plus grande, les feuilles ifloins

vertes & moins Anes. Je crois qu’elle peut fa re une efpece parti-

cuiieie & qu*e!le fe trouve clans le bas Da-pldné.

Tout. iil. B b b
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eft jaune dans le milieu, & blanche fur fes bords ,• f.s

femences forment un bouton arrondi. Elle vient prelque

dans toutes les eaux dont le cours ed lent & tranquille
,

on en trouve aux fofles de Grenoble , à 1 étang de Fel-

leoticr, & dans les montagnes. Vivace.

RANUNCULUS falcatus. Linn. S ji. II. 666 .

KanUNCULUS foins filiformi - ramolli, feminibus fai-*

catis : fcapo nudo unifloro. Linn. 781. Sjjl. 12.

580. Ger. prov. 38B,

Ranunculus ceratophyllus
,
femiuibus falcatis in fpicam adaciis.

Motif, prcelud. 2pp. hiji. II. 440. T. 28. f. 22. T.

in/i. 28p.

Melampyrum petpufillum luteum. Lugd. 42 1. Ed, fr. I.

^71. minimum C. )d>. pin. 2^4. Lob. icon. ^7.
Cratœogonumpumilum luteum abfinthiifolio hijpanicum. Barrel.

icon. 575.
Il a fallu la fagacité de Morifon

,
pour faire entrer

cette plante dans le genre des renoncules
,
dans un temps

fur-tout où le nedar propre à les caradérifer
,

n’étoit pas

connu ; fa tige ed petite , haute de deux ou trois pouces,

& ramifiée vers fa partie inférieure ; les fêuilles font ra-

mifiées en fept à huit fegments prcfque oppofés
,
un peu

velus, & aulfi étroits que leur pétiole j le pédoncule part

près de la racine; fa fleur ed jaune, tres-petite, & fe

change bientôt en un gros fruit alongé
, compofé de

plufieurs femences difpofées en forme d’éj i , & qui fe ter-

minent par une queue alongée ôc recourbée en dedans

en maniéré de faucille, ce qui lui a fait donner ce nom.

Elle vient dans les terres cultivées & parmi les bleds ,

dans les pays chauds , à Gap , à Vcynes, ôcc. Annuelle.

ADONIS. Linn. Gen. n. 756’.

Œil de Perdrix.

L’adonis reffemble à l’anemone par fa fleur , & à la

renoncule par Ibn fruit; fes pétai ‘s font difpofésen rofe
,

longs, étroits, & fans noliar comme dans l’anemone ;
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fes femenccs portées fur un réceptacle plus ou moins

alongé ,
forment une efpece de grappe comme les grains

de la renoncule.

1. ADONIS autumnalis. Vol. I, Scop. Cam. n <^77.

Linn. Syji. II. A. flammea AU. FL n. ipi8. Jacq.

Flor. T. ^55.
Adonis floribus oélopetalis, fruélibus fubcylindricifc

h\nn. fpec. 771. Ger. Gallop.

Ranunciilus arvenfis foins chainameli flore phaniceo^ T.

f/7/?. 2511.

Adonis radiee anima
y flore oélopetalo. Hall. hifl. Il y 8.

Anémone unuifolia. Qoïà. hifl. 151.

Les feuilles font fines & d’un verd foncé , comme
celles de la camomille ; fa tige eft droite

,
ramifiée &

haute d’un pied j fes fleurs font d’un rouge jaune de

flamme ; les pétales varient dans leur nombre & dans

leur grandeur ; ils ont toujours une tache noire fur

l’onglet ^
comme ceux du coquelicot , les étamines font

pareillement noires comme celles de cette plante j la partie

fupérieure du pétale eft fouvent plus jaune ; le fruit eft

toujours cylindrique dans les bons terreins. Elle vient

dans les champs, parmi lesbleds du Champfaur& ailleurs;

je l’ai vue à douze pétales dans le Queyras. Annuelle.

2. ADONIS œftivalis. Linn. Syft. II. 650. A. miniata

Allion. n. 1917. Jacq. Fl. auflr. T. 254.
Adonis floribus pentapetalis fruélibus ovatis. Linn.

fpec. q-ji.

Cette efpece différé de la précédente par fa fleur plus

rouge
,
plus petite

,
par les rameaux de la tige plus

ouverts
, & par fon fruit ovale. Elle vient dans les pays

chauds
,
à Montclus ,• nous la devons aux recherches in»

fatigables de M. Chaix. Annuelle,

B bb 2
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Section III. Sexes feparés.

485 • SAGITTARIA. Linn. Gen. n. 1164/

La Flcche d’eau.

La fléché d’eau a des fleurs polygames : elles font

en rofe
,

à trois pétales & trois tèuillcs au calice ; les

Tupérieures font mâles ,
les inférieures femelles ; ellesforment

un épi dilpofé par étages ; elle a plufieurs étamines

,

plufieurs piflils comme la renoncule
,
mais fes femences

font ailées & raboteufes.

SAGITTARIA Linn. Syft.YY. 155*^
SagITTARIA foliis fagittatis acutis. Linn. fpec. 1410.

A. Sagitta maJcriScop. Carn. i iSi. * LaTourr. Chlor. 28.

Saglüa foliis a.uminaùs. Hall. hijî. 11S5. ^

B. Raiiunculus palujhis foliofagiitato angu/iiori.T. injt. 2^ 2 .

Sagitta aqtialicu minor anguftifolb. B./»//?. I94. T. icon, 74^.
Sagiita Cord. Iiijî. 87 J. B. III. 78p.
Plüeos mas fîi^o anguJU/blia

,
Jissbo theophrajli

(
l

)
Lugd.

ioi 5 . Ed. fr. 1 . 88 (5 .

(1) La fagacité de Dalechamp ne liilîit pas pour établir que

cette plante efl: le C^AiCOç Theoph. 1 . vj. c. v. qui a une feuille

charnue divifée en pluâeurs parties, plufieurs branches, pluiieurs

racines peu profondes
,
qui pouffe apres le zo d’avril

(
cura vcrfi-

liis I. e. plciaiihns). Le phleon eff une plante épineuie félon Gefn.

hifi. pl. iSS. Scalig. fur Theoph. p. qzS, croit que le ÇAîCùr;

n’eff pas différent du crcLf l
^ qui eff une plante ligneufe

, p. 4^6

de la claffe des cypsnis
, Sic. Il faudroit parcourir la patrie de ce pere

de la botanique
,
pour pouvoir déterminer les plantes dont il a parlé.

Ses écrits font d’un taconifmc décourageant pour des botaniffes

auffi éloignés de fa patiîe que de Ibn ffccle. Ils laiffent entrevoir

quelques caraélercs vagues
,

tirés du port de l’enfemble de l’ana-

logie des plantes
,
qui décelent un coup d’œil de maître & une ha-

bitude, une fagacité peu communes, mais qui ne faurcient raffu-

rer nos doutes fur la déterminaticn desebeces.
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Ses feuilles en fléché , & le lieu natal
,

caraétérifent

refpcce. Elle vient dans les marais^ dans les eaux flag-

nantes des terres froides, à Moretel, à Vczeronze, ôic.

Vivace. /

Les Rufles nous apprennent que les Kalmoucs des en-

virons du Wolga, mangent les racines de cette plante,

tSc Ofbek dit qu’on la cultive en Chine
, à cer efiet.

Voy, en Perf. III. 276.

>0. MYFJOPHYLLUM Linn. Gen,,

n. 1163. Volant d’eau.

Le calice a quatre feuilles fans corolle ; la fleur mâle

a huit étamines
, & la femelle quatre piflils auxquels

fuccede un pareil nombre de femences; les unes & les

autres font axillaires
,

formant un épi interrompu par

étage mâle à fa partie fupérieure,& femelle à fa partie

inférieure pour l’ordinaire.

I. MYRIOPHYLLüM fpiciitiim. Linn. SyJJ. IV. 154.

Scep. n. ii8c. * x\ll. Jrlor. n. 1028.

MyrioPHYLLüM floribus mafculis interrupte fpicatis.

Linn. jpec. 140p. niant, qpy.
Pentapteris fpica nuda. Hall. hijî. n. * Etnim. 201.

n. I. *

Potainogeton foliis plnnalls. T. infl. 2^7. Ger. prov. 72.
Ses feuilles méritent le nom de Pinuées par préfé-

rence , car elles ont une cote miBce & commune , fur

laquelle font implantées des folioles latérales , droites §c

minces comme les barbes d’une piuiue
, ou- comme les

dents d’un peigne 5 la tige eft longue d’un pied
,
char-

gée de cinq ou fix feuilles à chaque nœud
,
terminée

par un épi également verticillé par les fleurs. Elle vient

dans beau, aux environs de Grenoble très-communément,

Vivace,

2. MYRIOPHYLLÜM venidllatum. Lmn. Syft.. IV.

T 5 4. Allion. Fier. n. 102p.
My^iophylLUM floribus omnibus verticillatis

(
foliofs)

Ltïnn. fpe:. 1410. niant. 4PS. Ger. prov. 72,
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Pentapteris Jlorlbus alavibus. Hall, hiji, n, Enum.
202. n. 2. * fynon.

Cette efpece reiremble à la précédente, mais fcs feuilles

font moins fines & diflindes : fes fleurs viennent parmi
elles, au lieu d’en être féparéesj fes tiges font aulTi

plus longues, & fortent moins hors de l’eau. Elle vient

dans l’eau , à Grenoble , à Lemps
,
à Paladru, &;c. Elle

eft plus rare que Tautre. Vivace.

487 • CERATOPHYLLUM.Linn.Gen.
n. 1162.

Les fleurs font à pétales axillaires
,
dans un calice di-

vifé en plufieurs fegments : les mâles ont une vingtaine

d’étamines fans filet , les femelles n’ont qu’un piftil &
wne capfule qui renferme une feule femence.

J. CERATOPHYLLüM demerfum. Linn. Syjî. IV.

159. Scop. n. 1179, ^

Ceratophyllum foliis dichoiomo bigeminis frudibus

trifpinofis. Linn. Jpec. 1409.
CerawpfiyUum foliis fubfpinofis , capfula tricorni. Hall, hijî,

n. I 599 - * Enum. 202. *
Hydroceratophyllum folio afpero quatuor cornibus armato.

Vaill. aél. 1719. p. 21. T. 2. f. I. Rai fyn. ll^.

Cette plante efl toujours dans l’eau
, mais l’extrémité

de fes branches nage à fa furface ; fes tiges font rondes

,

entourées de feuilles verticillées huit à huit ,
divifées en

deux, & rapprochées de la tige par leurs pointes fupé-

rieures, plus ou moins dentées ; les feuilles d’un verd fale

& limoneux
,
verdilTent un peu hors de l’eau ; elles portent

outre les" fleurs qu’on voit raiement, de petits globules

arrondis à leurs aiffclles, qui font le commencement des

îeunes branches. Elle vient à Grenoble bailleurs, dans

les foliés , fous les eaux dormantes.

2. CERATOPHYLLÜM fubmerfum, Linn. Syll. IV.

153. Matusk. filef 91^.
CERATOPHYLLÜM foliis dichotomo trigeminis

,
frudibus

mutids. Linn. fpec. 140^.
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Hjfdroceratophyllum folio lævi oâo cornibus armato. Vaill.

ad. 1 . c. T, 2. f. Z. Hall. lif. pojî n, 1599. *

Cette efpece eft plus épaiffe que la précédente ; elle

m’a paru rampante au fond des eaux , au lieu de s’élever

comme elle à la furface ,• elle efl: aufîî plus blanchâtre

par une efpece de vernis limoneux qui la recouvre Elle

vient dans les folTés près du pont de Beauvoifin , dans'

les terres froides , &c.

Seclion Arbres élevés ^ amentacés ^ au moins
le plus grand nombre.

R
• SALIX. Linn. Gen. n. 1201.

Hoffm, Salie, p. 17. Le Saule.

Les faules forment un genre nombreux
, dont plufîeurs

efpeces très-voifines fe trouvent dans la province ; la pre-

mière efpece s’élève jufqu’à quarante pieds
,

tandis que
la feizieme a à peine un pouce. La grandeur & le port

ne font pas les feules variations que parcourent les

faules; la grandeur particulière des feuilles, leurtiffu,

leur figure
,

leurs dentellures font encore des moyens
favorables à l’extenfion des variétés , & à l’embarras des

efpeces. Ce genre a intrigué plufieurs botanifles ; Linné

commence par en décrire & en faire graver 23 efpeces

dans fon Flora lapponica
,
ce qui ne l’a pas empêché de

dire près de trente ans après
,
que ce genre étoit très-

difficile, & qu’il falloir le reprendre à neufGX Haller

n’avoit jamais pu le débrouiller (^2) ; & M. Scopoli avoue

fon infuffifance à cet égard
( 3 ) ;

fi ces grands natura-

lifles n’ont pu promettre que de vains efforts ,
le public

doit être indulgent
, & favoir bon gré à ceux de leurs

fi) Spec. pl. p. 1449;

(2) Emendation, III, n. 86,

(3) In cxtricandis fpeciehus , infdkem me agnefeo.

252.

Bbb

Flor, carn, II,

4
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éleves qui eu profitant de leurs travaux , ont tenté de

les lurpaifier.

Le genre confifte dans des fleurs dioïques , contenues

dans des chatons cylindriques en épi, compofés d’écailles

fimp’es qui renferment deux, trois, jufqu’h cinq étamines

fur les individus mâles j & un piflil à deux ftigmates ,

pofé fur un germe ovale fur les femelles j les unes & les

autres ont un ncélar en forme d’écaille, fimple ou double,

fpuvent tronquée , à leur bafe.

* EJpeces dont les feuilles unies ^ fouvent ar-

gentées J approchent de celles des Saules

communs

.

I. SALIX a\ha. Linn. Syfi. IV. 234. Scep. n. 1212. *

Hoffm. 41. * Tab. vi] & vüj,

SaLIX foliis lanceolatis acuminaiis ferratis ^utrinque

pubefeentibus : ferraturis infimis glandulofis. Linn.

fpec. 144p. fuec. Dalib. parif. 25)7, Ger.

5f9- H-
Salix arborea foliis ellipticis , lanceolatis fubtus fericeis ,

dentibus crajfefcentibus. Hall. hijt. n. * Enum.

152. n. 6. *

Salix maxima fragilis alba hirfuta. J. B. I. p. 2. 212.

Rai hijL 141p. * Jyn. 447.
*

Salix alba perticalis vulgaris. Lugd. 275. Ed, fr. I. ZJ2.
Salix vulgaris alba aiborefcens

.

C. B. pin. 473. B. injl.

5po. Garid. 41p.
Le faule blanc efi; commun par-tout , fon écorce eft

lifle & cendrée
, fouvent verte ou rouge fur les jeunes

rameaux; les feuilles font oblongues, très-doucesau toucher,

quoique couvertes d’un tiflu Ibyeux ,
mais couché & ras

fur chaque face
,
elles font pointues 5c dentées; les chatons

font jaunes ,
oblongs

,
clairfemés 5c flexibles ; chaque

écaille contient deux étamines
,

elle efl pointue 5c rouf-

fâtre à fon extrémité ; il vient de bouture le long des

eaux
,

auprès des maifons ,• il fert à faire des perches

pour foutenir les vignes dans les plaines
,
fournit du bois
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pu du fourrage par le moyen de fes branches & de fes

feuilles dans les montagnes j fon bois eft blanc, leger &
fragile

,
je ne connois pas fon lieu natal.

Obf. Son écorce intérieure ed arnere , vermifuge &
fébrifuge : elle donne une couleur rouge ; on regarde

fes feuilles comme tempérantes éc rafraicliilî'antes. Linné

Amæn. î. 129. dit qu’il faut préférer les mâles pour les

allées des promenades
,
à caufe du duv'ct des chatons fe-

melles qui incommode les paifants.

2. fragil'iS. Linn. Syjl. IV. 225. Chaix Vol. I.

^72. Saule rouge.

SalIX fbliis ferratis glabris ovato lanceolatis
,

petiolis

dentato glandulohs, Linn. fpec. 1445. Flor. lapp.

§. 949. T. viij. f. B.

Salix perficæ folio auriculato (i) Hall. Enum. lyl. 2. hijî.

n. 16^6.

Salix folio lato fplendente fragilis. Rai hif. 1430. fyn. III.

448. Cat. caniabr, 14J.* Caî. angl. II. 261.

B. Salix foliis ellipiico lanceolatis utrinque glabris ferratis y

appendicidatis. Hall. Euum. 152. 3. an S. purpurea

Lmn. Hudf. Flor. r\2-j.

Salixfolio utrinqueglaucoy
viniinibus ruhris. R ai cantabr. I42. *

Cette efpece s’élève également comme la première ;

les feuilles en font très-grandes
, elles ont jufqu’à trois

& quatre pouces
,
font liffes

, ovales
,
avec une pointe

prolongée comme celle du pêcher j fesiameaiix font plus

ouverts, jaunâtres, fragiles lorfque l’arbre eft élevé;

rouges & pliants lorfqu’il ed jeune
,
ou tenu bas pour

en tirer des oziers ; fes chatons font jaunes & clairfemés :

ils ont quelquefois trois & même quatre étamines ;
il

ell cultivé dans les vallées des montagnes , fous le nom.

de faille doux ; il eft fpontané près du Villard d’Arène
en Oyfans

, où il fe rapproche du S. pentandra
,
par la

grandeur de fes fouilles.

(i) C’eftfur les jets de la première année que pon trouve les

ftipnles que Haller nomme ici des oreillettes.
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La variété B, tient le milieu entre les deux efpeces

précédentes; elle s’élève moins; fes jeunes rameaux ont

une écorce liffe, noirâtre ou rouge
, les feuilles font moins

grandes que la fécondé , mais un peu velues & appro-

chantes de celles de la première
, à laquelle on peut la

rapporter ; il eft très-commun aux environs de Gap &
ailleurs.

Obf. Au relie
,

j’ai cru devoir abandonner la fyno-

nymie des anciens
, comme étant très-incertaine ,

mais

ce qui prouve que cette efpece ell bien le S. fragile de

Linné
,

c’eft qu’il dit
,
Amæn. III. p. 6-j. que cette ef-

pece ell la proche parente de la ^ermana foror. S.

alba f &c.

SALIX vitel ’ina. Linn. S f. IV. 224. Hoffm. Sal,

57. T. xj. & xij. Ozier jaune.

Salix foliis ferratis ovatis acutis glabris
,
ferraturis car-

tilagineis
,
petiolis callofo punélatis. Linn. fpec. 1442.

Gnett.Jiamp, I. 206. *

Salix lento vimine & Jquama florali flavis , foliis elliptico

lanceolatis fubtus fericeis. Hall. Enum. 1J2. n. 7. *

hi/L n. 1635. B. *

Salix lutea tenuior, fativa viminea. J. B. I. 2, 2I4. *

Salix fativa lutea crenata. T. herb, C. B. 473.
B. Salix foliis elliptico lanceolatis , fubtus glaucis

,
lento

vimine 6* fquamis floralibus flavis. Hall. Enum. lyj. 8,

Cette efpece ell remarquable par fa belle couleur jaune;

on la cultive de préférence pour les corbeilles , les liens

& les panniers ; elle ell très-pliante & très-fouple ; on

.
la cultive dans les vignes & les jardins ; je ne l’ai pas

'' vue fleurir ni s’éle;^er, parce qu’on la coupe près de terre,

Obf. Hall, Emeni. ASl. Helv. V. 307. n. li. fon dif-

ciple , M. Zinn Mort. Cot. p. 6. Linneus
, J. B. &c.

doutent fl elle différé du faule blanc commun.

.

—
— 4. SALIX triandra. Linn. Syjl. IV. 223. Hoffm. Sal.

43. ^ Tab. IX. & X. Scop. n. 1214. *

Salix foliis ferratis glabris, floribus triandris. Linn,
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fpec. 1442. Hudf. tlor. 425. * Gorc. ïngr. 156.

Salix foliis glabris elliptico lanceolatis ferratis , JUpulis den~

lads P
iuiis gracilibus triandris. Hall. hijl. n.

Emend. III. n. 89. * V. n. 15. olitev & VI. n.lo *

Salix folio arnigdalino utrinque aurito & conicem abjicienso

Rai.'^ 448. Bauh. 7W. 472. T.inf.^gi. herh.ficco.

Salix foliofplendenteauriculatojîexiliso^àx cantabr. I44. *

hijf, 1420. ^ Syn 111 . 448- *

Salix purpurea nigra viminalis'i Lugd. 276. Ed.fr.l, 2.^^.

Salixfragilis ? Bauh. prod. 159. ex Berardo theat. mfcr. (i)

Celui-ci forme un arbrifl'eau de cinq à fix pieds ;

l’ccorce des troncs eft grifâtre , celle des branche efl: mê-

lée de noir , & fur les rameaux elle efl toute noire ; fes

feuilles font fermes
,
dures, dentées, oblongues & poin-

tues : elles ont deux ftipulcs dentées
,

taillées en demi

cœur à leur bafe
,
de même couleur que les feuilles >• les

chatons font oblongs ,
affez garnis

,
de couleur jaune ,

ayant trois étamines fous chaque écaille. Il vient le long

des eaux , à Grenoble ,
fur les graviers duDrac, à Mon-

telimar , à la Roche, à Veynes, 6cc. le mâle fleurit dans

le mois de mars ou avril.

Obf. Nous avons'trouvé des pieds femelles dans le Cham^
pfaur & à Montelimar

,
qui fleurilTent beaucoup plus

tard ; leur bois eft plus ftagile
,
les feuilles moins larges

& avec des veines latérales
,
parallèles

,
glabres de deux

côtés : elles font plus dures , &c. il ne fleurit qu’en juin
,

dans le Champfaur
, & fur la fin de mai, à Mon-

telimar
;
jUgnore fi ces pieds peuvent appartenir à la même

efpece ?

y. SALIX amigdalina. Linn. SjJt. IV. 224. Fl. fiiec.

n. 881. * La Tourr. Chlor. 29.

Salix foliis oblongo lanceolatis ferrulatis, intidis , in-

ferne glaucis , ftipulis crenatis reniformibus.

(i) Berard
, contemporain de C. B.

,
décrit le Svd. fragilis dans

fon ouvrage
, & dit l’avoir trouvé à Grenoble. La delcription de

C. B. ne lui répugné pas non-plus
; mais M. de Haller prend pour'

tel une variété du Sal, viminalis L. Voyez enum. 155. n, 22. hill.

n. 1641.
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Cette efpece a beaucoup de rapport avec le S triandra
,

au point qu’il efl aile de les confondre ; fon tronc s éleve

à fept à huit pieds ; fon écorce efl rouge noir fur les jeunes

rameaux; les feuilles font oblongues
,
minces, quoique

fermes
,

lifles des deux cotés
,

glauques en deflous
,

ayant à leur bafe deux llipules reniformes
,
c’ed-à-dire

,

plus larges que longues
,
petites, avec des crenelures lé-

gères fur leur bord; les feuilles font légèrement dentées

& terminées par une pointe lancéolée ; je n’ai pas vu

les fleurs. Elle vient le long du Rhône , aux environs

de Lyon & en Suifle
,
dans le Vallais «5c ailleurs.

Obf. Je foupçonne que cette efpece efl le n°.

Hall., car elle exifle en SuilTe près du Rhône
,

à Saint-

Maurice , «5cc. mais il efl impolfible d’en débrouiller les

noms dans les auteurs ; comme je n’ai pas vu la fruéli-

fication
,

je ne puis en garantir l’efpece
,
mais fi elle fe

rapprochoit du S. triandra
,
comme les deferiptions de

Rai cat. cantabr. p. 145. citées par Linné, Hudfon, &c.

le feroient préfumer , elle en feroit toujours une variété

trop didinde
,
pour ne pas être remarquée.

6. SALIX pentandra. Linn, Syff, IV. 22^. Flor. (Econ. I.

128. Amæn. III. 88.

SalIX foliis lerratis glabris , flofeulis pentandris. Linn.

fpec. 1442. Lapp. ^70. T. 8. f Z. Fl. 87p. *

Gmel. fibir. I. 155. T. 34. f. i. Matusk.Ji/ty.' paj-

Ger. prov. ^26. n. i.

Salix foliis glabris ovato lanceolatis
,

petiolis glandulofis ,

Jloribus exandris. Hall, liijt. n. i6j^. * Enum. lyz.

n- 4-

Salix mentana niajor foliis Icurinis. H. R. P. l6c. P.

inji. ypi. Herm. Lugdb. 534.
Cette efpece ell très-aifée à connoitre par fes feuilles

larges
, vertes des deux côtés ,

un peu vifqucufes , régu-

lièrement dentées à dentelures aiguës
, 6c par les éta-

naines au nombre de cinq dans chaque écaille ; fon tronc

ne s’élève qu’à huit h dix pieds; fon écorce efl grife fur

les troncs, cc verte fur les rameaux; les chatons font
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jaunes
,
minces, longs d’un pouce, & odorants :'les feuilles

font un peu gluantes (i). Il vient dans les montagnes,

le long des ruiiTcaux , à la Grande-Chartreufe , au Villard

de Lans, à Orcieres, dans l’Oyfans près le Villard d’Arène

tx ailleurs.

7. SALIX daphnoïdes. T. L. n. 7, profp. $ 1 .
^ Fl.

Dt'lph. 109. *

Salix ibliis elliptico acuminatis fubferratis, inferne glau-

cis, fuperne nitidis iulis brevibus denfe tomen:ofis.

An Salix la ifoita non hirfuta cu;n gallis ? J. B. 1
. p. 2.

Zï6. ( 2}
Cette clpece tient un peu au Salix caprcaa Linn, par

le tiii’u des feuilles
,
mais fon tronc s’élève à plus de trente

pieds ; fon éa)rce cil; très-grofl'e , brune & crevacée ;

celle des branches efl verte, fouventavec une pouifiere

très-fine, d’ui blanc bleuâtre ou cendré, mais glabre;

fur les jeunes rame.iLi.'C elle eft rouge , fbuvent tirant fur

le jaune mêlé de vert , avec des velliges de poils dans

les bois; les feuilles font grandes, fermes, très-verces

& luilantes en denus, un peu cendrées, &. quelquefois

velues en dclfous : leur ngure efl en ellipfe lancéolée,

avec une pointe courte, s'élargiiTant fouvent un peu au-

delà de leur partie moyenne ; leur bord eft épais
, légè-

rement denté , avec une elpece de glande fîr le bord

de chaque dcnticulo ; les chatons font des plus courts (^} ,

(i) CcIui-ci abonèe de caratlercs
, tandis que les autres en

manquent. Ses feuilles de Laurier un peu gluantes , régulièrement

dentées; fes étamines cinq à cinq , Tes chatons jaunes, minces
,

alongés
,
&c.

,
font autant de marques diftinéles & propres à cette

efpece. J’ai vu cependant à Lautaret le Sal. n. 3 , s’en

rapprocher au point de ne pouvoir les diftingucr que par la vd-
cofité des feuilles propres au Sel. pentandru.

(i) A caufe des g.des très-fréquentes hir les feuilles de notre
efpece : elle ne fe trouve pas à Lyon aujourd’hui

, mais elle eft

très-commune dans le Haut-Dauphiné.

[3] Moins cependant que ceux du Sa), hélix L. ;
ils ont de fix

lignes à un pouce dans cette variété
: je ne parle pas des ft'pules

qu’on trouve rarement en demi coeur oblique
,
avec des dents

glanduleufes
, parce cpPlls tombent promptement & manquent la

plupart du temps.
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trcs-ierrés ,
épais & cottoneüx j ils ont un duvet grifâtrè- •

qui llirpaffe les écailles ; celles-ci font obtufes ou en lo-

zange, noirâtres, à deux étamines j les chatons femelles

font plus longs 6c moins ferrés ; ils ont des feuilles ve rtes

à leur bafe
,
qui perfiftent

,
au lieu que les mâles n’en

ont que deux tranfverfales
, & qui tombent avec eux j

lescapfules font ovales
,
oblonguesou cordiformes6c com-

primées
,
d’un blanc luifant ,

mais glabre
, 6c leurs deux

battants fe roulent en dehors comme dans les autres efpeces.

Une variété s’élève à fcptàhuit pieds, 6c rient pré-

cifément le milieu
,
par la grandeur 6c la proportion de

fcs parties
,
entre cette efpece & la fuivantej; la première

ell commune dans tout le Champfaur
,
leDevoluy, le

Valgaudemar où les habitants la cultivent fous le nom
de Çaule noir ; fa variété efl commune au Villard d’Arêne

,

en entrant fur le Lautaret en Oyfans , on en trouve dans

le Vallon froid
,

à l’extrémité du Valjofrey
,

6cc.

8. SALIX pentederce. Tab. L. n, 8.

Salix foliis duris
,

oblongo-lanceolatis
, ferrato glan-

dulofis, inferne glaucis
,

iulis oblongis, bafi foliofis.

Salix pumila alpina iiigricans folio oleagino ferrato. Ponted.

compcnd. iq.8. * 6c iqp-

Cette efpece reûTemble beaucoup à la précédente , il

eil même polfible qu’elle en foit la variété originale 6c

primitive >• elle s’élève à deux ou trois pieds , 6c a le

port d’un petit laurier: fes feuilles font larges, dures,

fermes, un peu velues en delTous, avec des dentelures

reélangulaires
,
éloignées

(
i ) ,

fes chatons femelles font

longs de un à deux pouces : fes capfules font auffi plus

grolfes du double ; je n’ai pas vu la fleur mâle. Il vient

fur les bois les plus élevés de la Grande-Chartreufe

,

au fond du Valgaudemar
,
fur le Vizo

,
le col Lagnel

,

en Queyras, 6cc.

(i) Ce caraiflere, joint à ce que les feuilles font velues & jamais

vifqueufes
,
préfentent des difiérenccs frappantes qui éloignent ces

efpeces du Sal. peniandra qui a auiii les feuill^j du Laurier, mais

lancéolées
,
lilTes, vifquei f;s

,
6c
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^ 9. SALIX monandra. Ard. mem. p. 6-j, * T. II. Hoflfm.

fai: 18. * Tab. I & T. V.

Salix (hélix) foUis ferraris glabris lanceolato linea-

ribus : fuperioribus oppofitis obliquis. Linn. fpec.

1444. Ger. prov. 527. n. 5. Royen prod. 83. n. 4,

Dalib 299.

Salix monandra , foliis glabris lineari lanceolatis ferraiis ,

fuperne conjugatls iulis toinentofis. Hall, hijl. n. 1640.

Emend. III. n. 93. * Enum. 153. n. 9. *

B Salix foliis elliptico lanceolatis integris Jubius Jericeis ,

ameiitis brevibus ? Gmel. I. 162. *

Salix purpurea} L,inn. fpec. 1444. (l) 498,

V. 21(5. * & III. 87. ^ Scop. n. 1209. *

L’ozier blanc forme un arbrifleau de crois à quatre

pieds, l’écorce des vieux troncs efl cendrée, celle des

jeunes rameaux eft rouge ou très- rarement verdâtre, tou-

jours très-lilTe ; les feuilles oblongues font prefque op-

pofées entr’elles : ce qui diflingue particulièrement cette

efpece ; les chatons naifienc avant les feuilles ; ils font

courts ,
très ferrés & cottoneux ; leurs écailles ne portent

chacune, qu’une étamine d’abord rouge, enfuite jaune,

6c enfin noirâtre ; cette étamine en vaut deux, en ce

qu’elle eft quadrivalve ou quadriloculaire ; il borde tous

nos torrents & rivières, & n’eft pas inutile pour les con-

tenir , tant par l’entrelafiemcnc naturel de fes racines

,

que par les digues 6c autres travaux qu’il fert à conftruire ;

fon écorce intérieure ell très-amere , flomachique 6c fé-

brifuge
,

j’ai tenté fon ufage avec quelques fuccès.

JO. SALIX repens. T. L. f, 10 Linn. Syji. IV. 231.
Scop. n. 12 IJ. * S, deprejfa HofFm. 63. * T. 13.

6c 16, (2)

Salix foliis incegerrimis lanceolatis utrinque fubpi-

lofis , caule repente, L'van. Jpec. 1447. *

(1) M. Adolphe Murray
,
difciple chéri de Linné, m’a affuré

que c’étoit l’efpece démontrée à Upfal ious ce nom , & Haller réu-

nit le lynonyme de M. Arduin
,
que Linné rapporte.

(2) Ce n’eft lurement pas le Sal. depref'a L. que ce dernier rap-
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Salix humiiis angujUfolia. C. B. pin. 474. T. herb. ficc,

Salix alpina pumila rotuniifoliarepens , inferne fubcinerea.

C. B. pin. 474. Rai fyn. 448.
Salix pumila linifolia incana. O B. 474* Jonfl:. T. I25.

Salix pumila latifolia. I. Cluf. hiji. I. p. 85.

Salix latifblia folio utrinque g^abro
, fuperne Jplendenîe. Rai

hijl, 1422. n. II. *

Cecte el'pcce cil très-baffe j fes tiges Ibnt longues d’un

pied ou deux
,
ordinairement couchées par terre & ram-

pantes 5 les feuilles inférieures font oppofécs
, les autres

alternes ont quelque rapport avec celles de i’efpece pré-

cédente : leur pétiole cil très-court 5 elles font longues

d’environ di.x à douze lignes
, & larges de quatre ; lan-

céolées 6c oblongues
,

très-enticres
, légèrement velues

par delfus, 6c glauques ou cendrées en deflbus parle

velouté foyeux qui les recouvre ; les rejettons de l’année

font aufli un peu velus ; il eff diandre ; 6c lès chatons

font fort petits
,
elliptiques

,
prefque fcfiiles

, avec deS

écailles noires , courtes & obtufes ; à leur bafe naiflent

deux ou trois petites feuilles. Il vient fur la montagne
de Bayard près de Gap

,
6cc.

Obf. Hudfon Flor. Angl, 419. réunit les S. fufca & S.

rofmarinifolia Linn. à cette efpece j les deferiptions de

Linné n’y répugnent pas.

II. SALIX cœfia. Tab. L, f. l r.

Salix foliis elliptico lanceolatis glabris
, inferne cæfiis

,

integerrimis.

An Salix glauca) Linn. f\Jî.
iv. 229, fpec. 1448. ^

Flor. lapp, §. 70^. T. vij. f. 5. <5c T. vu], f p.

Cette efpece s’élève à la hauteur de trois à quatre pieds;

fon port
, les rameaux 6c fes feuilles ont un tel rapport

avec l’ozier commun
, (

S. lidix
,
ou S. monandra n. 9. )

,

que nous avons cru qu’il en étoit une variété
, jufqu’à ce

porte au Sal. lanata : ils font l’un & l’autre très-voifins du Sal.

capraia : l’écaille qui enveloppe les -bourgeon; le prouve
,
puii-

qu’elle eft échancrée dans teue efj cce. Vide Linn. h iuec. n. 899.

que
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due les parties de la fructification nous ont fait connoitre

les caraâreres ,• fon bois eft fouple & dur : fon écorce eft

cendrée , liffe ,
rougeâtre , brune ou verte fur les jeunes

rameaux ; les feuilles font oblongues
,

elliptiques , lan-

céolées
,

lilfes ,
très-entieres

,
glauques ou bleuâtres en

deifous ,
très-unies en defliis ; leurs veines latérales font

très-fréquentes & très-ouvertes dans cette efpece , carac-

tère fingulier ! les chatons font petits
,
elliptiques , fou-

tenus par quatre ou cinq feuilles Ünéaires
, légèrement

velues; leurs écailles font un peu velues, ainfi que les

capfules. 11 vient furie Lautaret , le long des ruiüeaux,

je ne l’ai pas vu ailleurs.

Obf. Les figures du S. glauca de Linné , reflemblent

un peu à cet arbrifièau , & ce nom lui conviendroit
, mais

l’efpece de Linné a les feuilles lancéolées , velues
,

les chatons très épais
,
très-fournis , tandis que le nôtre

a conftamment fes feuilles lilfes, elliptiques , fes chatons

affez grêles & cylindriques ; il fe foutient dans les jardins

,

& prend de bouture comme les autres efpeces.

12. SALIX myrfinites. Tab.jL. f I2. A. B. 227.
Salix foliis ferratis glabris ovatis venofis. Linn.

1445. Lapp. T. vij. f. 6. & viij. f F. Fl. fuec. 885.-

Ger. prov. 528. n, 6,

Salix myrtilli fimilis. Hall. Eniend. III, n. 9Ô. * IV.

n. 17. Enum. n. 12. p. 153 *

Salix foliis ovato lanceolatis
, venofis ferratis, iulis tomen->

tofis. Hall. hift. n. 1645. *

B. Varietas ? foliis lanceolatis integerrimis , inferne hir~

futis. CO
Salix pumila folio utrinque glabro. Tournef. J. B. I.

p. 2. 217. (2) I. R. H. 591.

(1) Son écorce & fes feuilles font exaélement les mêmes qûanf

à leur ftrufture,' mais ces dernieres font plus velues en delTous.

Je leur rapporterois volontiers les n°’. i & K de la fab. viij du fl.

lapp.; mais M. Linné rapporte ces figures au Sal. myrthilloides

,

fpec. I446,jefpece très-voifinedu Sal. retufa L. , & qui a fes feuilles

glabres , comme nous le dirons ailleurs.

(2) La fig. de J, B, ne rend pas exadjinent notre plante.' les

Tom. lilj C c c
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J’ai vu cette efpece s’élever à la hauteur d’un homme

,

quoiqu’elle n’ait fouvent qu’un pied ou deux ; fon écorce

eft dure , d’un vert rougeâtre , ou grife tirant fur le

jaune ; celle des rameaux eft un peu velue ; les feuilles

font dures , lancéolées , courtes
,
prefque rondes , fou-

vent très-entieres , d’autres fois avec de petites dents; les

chatons font oblongs & cottoneux , ainfi que les cap-

fules. Il vient fur les hautes montagnes
, à l’Alp près

Venos enOyfans, fur le Lautaret , le long des ruiffeaux,

fur le mont Vizo , le col Lagnel , le col Vieux
, &c.

en Queyras.

Obf. La variété B a fes feuilles très-entieres , ôc elle

efl: très-petite :
j’ignore fi elle peut faire une efpece dif-

férente.

15. SALIX myrthilldides. Tab. L. f. 15.

SaLIX foliis lanceolatis fubferratis glabris , inferne

glaucis , iulis oblongis , capfulis lævibus.

Salix foliis ferratis glabris lanceolatis utrinque acutis. Linn.

Fl. lapp. ^60. T. 8. m. (1)

Salix foliis ovato lanceolatis obfcure ferratis venofis. Hall.

hijî. n. ip4<5.

Salixfoliis integris glabris ovatis acutis. Umn.fuec. n. 8Sp.

Fl, lapp. 557. T. 8. £ K,

Cette elpece eft tendre
,
petite

,
haute d’un pied

, fou-

feuilles en font trop petites & trop nombreufes
; il peut fe faire

qu’elle appartienne au Sal. myrihilloides L. , & que Tournef. fe

fût trompé ,
car la plante de fon herbier eft bien la nôtre.

(1) Je foupçonne qu’il y a eu fur cet article entre Linné & Dil-

lenius ,
quelque équivoque occafionnée par le changement des

plantes ou de leurs étiquettes. Le dernier L. C. dit que l’échan-

tillon envoyé a les feuilles entières, un peu velues fur les bords,

tandis que Linné affirme de nouveau que toutes les feuilles adultes

font dentées , & qu’il a dit précédemment qu’elles font liftes,

comme fa figure les repréfente , ainfi que le font celles des deux

numéros 352 & 556 qu’il a reunis à celle-ci comme variétés , &
qui vraiment n’en different chez nous que par leur feuille plus

grande ,
élargie vers l’extrémité , &c.

;
quant au tilTu

, au*

dentellures , au port , elles s’en rapprochent e.xtrémement.
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Vent rampante & femblable à un Myrthille ,• fes feuillet

font lancéolées, tendres, vertes, liifes
,
un peu glauques

en deflous ,
ayant peu de nervures relevées

, & quelques

dentellures vers le milieu du bord de la léuille ; fes chatons

font d’un pouce à un pouce & demi i
ayant des feuilles

à leur bafe ; les capfules Ibnt liifes & très-nombreufes.

Il vient fur les Alpes, au Lautaret, au col d'Arcines,

au Vizo & ailleurs , dans les pays les plus froids.

ïq. SALIX arbujcula. Linn, Syji. IV. 227.

Salix foliis obovato lanceolatis ferratis glabris, cap-

fulis Ixvibus.

Salix foliis . . . fubdiaphanis fubtus dailds . caule fuffru-

ticofo. Fl. fuec. n. 88 (5 .

Salix foliis ferratis glabris verticaliter ovatis. Fl. lapp. n. 75 aj

T. viij. f. e.

Salix arbuti folio. Dill. Fl. lopp. 1 . e.

Salixfoliis ovato lanceolatis tenensferratisJlipulis lanceolatis.

Hall. n. 1647 *

Cette efpece s’élève à un pied ; fes rameaux font bruns ,

ou rougeâtres ; fes feuilles font minces , en ovale ren-

verfé
,
c’ell-à-dire

,
plus larges vers leur partie fupérieure,

dentées fur les côtés , & pointues ; les chatons ont un
pouce de long, &même un pouce & demi fur les pieds

femelles; ils partent d’un faifceau de petites feuilles lan-

céolées
,
glauques en delfous ; l’axe du chaton eft velu

,

les écailles des mâles le font très-peu ,
mais les capfules

ne le font pas du tout chez nous. Il vient fur les hautes

Alpes, dans le Briançonnois , le Queyras, le Valgau-

demari fur le Lautaret.

Obf. Linné Flor.fuec. & Flor. lapp. n. ^^6 , dit que
les capfules font velues & foyeufes

,
ce que nous n’avons

jamais vu en Dauphiné
,

ni Haller en Suilfe ; il n’eft

prefque pas poliibie cependant de douter que ce ne foie

bien la même efpece, à caufe des feuilles minces
,
prelque

tranfparentes
, &c. i’efpece précédente pourroit n’en être

qu’une variété ; mais elles different certainement de toutes

les autres.

C c c Z
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15. SALIX retufa. Linn. Syfi:. IV. 228.

A. SaLIX ferpillifolia. Scop. n. 1207. T. 61.*

Salix tbliis parvis utrinque nitentibus teneris
,
caule

cœfpitofo.

Salix putnila alpefîris repens
,
pyracanthæ folio lucido. Titae

Ab. foliis lanceolatis,

Salix alpiita anguflifolia repens. T. herb. (l)

B Salix retufa foliis apice obtufis fere emarginatis.

salix foliis fubjerralis glabris obovatis oblujijjîmis. Linn,

1445 •

Salix foliis glabris ovatis
,
nitentibus ,iulis paucijioris. Hall,

hijl. n, 164S. * Entend. III. n. p'y. * Enum. 1^4.

n. 15. * opufc. bot. p. 301. §. Ixxx. *

Salix alpina Jerpillifolio lucido, Bocc. muf. T, I. Rai den-

drotog. 1

2

*

C. Sûix foliis integris glabris ovatis acutis.
(
myrtkilloides

)

Linn. fpec. 1446. Hall. hif. i6i^6.

Salix alpina angujlifolia repens non incana. T. hetb. C. B.

prod. 156.1. R. H. 591,

Salix humilis repens. \uoh. adverf. 425. iccn.ll. IjS. {2)

Cette efpece fait une tige rampante & ramifiée
,

qui

forme des gazons étendus
, fans s’élever à plus de fix

pouces Q) ; fon tronc & Tes branches font tortus
, couverts

d’une écorce lilTe
,
mince , d’un verd noirâtre ,• fes feuilles

font petites & en très-grand nombre j elles'font d’un vert

foncé de chaque côté
,
minces & prefque tranfparentes

,

ayant des veines très-rapprochées de la côte
, & prefque

(1) L’on voit que Tournefort ne trouvant pas de nom parti-

culier à ces deux variétés ,
les avoit dillinguées dans l'on her-

bier en abrégeant la phrafe de C. B. pour celle-ci.

(2) Nous avons dit plus haut Sal. mirfmites L, , que le fyn. de

J. B. répété par Tournef. dans Ion herb.., ne convenoit à cette

efpece que parce que Tournef. l’avoit employée pour la défigner,

car la fig. de J. B. eft tirée fur celle de Lobel ; M. de Haller

dans fa première édition & dans fes opufcules
,
a crt», comme nous

,

qu’elle reprélentoit mieux le Sal, retu/a.

(3) Elle paroit s’élever un peu plus dans la vatiété C
,
ou le

Sal. myrthilloides L. ; mais cette différence paroit dépendre du loi

plus couvert, plus ombragé & moins aéré.
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parallèles ,

caradlere fingulier ! leur figure varie CO»
en général elles font un peu alongées

, obtufes ou lan-^

céolées, quelquefois légèrement dentées; les chatons font

nombreux ,
mais ils ont très-peu de fleurs. Il vient fur

les hautes montagnes , fur la Moucherolle
, & à Cor-

nafioja en Lans ,
dans l’Oylans

,
le Champfaur , &c.

16. SKLmiierbacea. l^inn.SyJî. IV. 228. Œd. T. cxvij.

bona.

Salix foliis ferratis glabris orbiculatis. Linn.jfp^c H45 -

Fl. lapp. T. 8. f H. & T. 7 f. 3. 4, p. 355. Fl.

fuec. 887. Royen prod. 82. Hall. Enum. 154. n. I4.

Salixfoliis orbiculatis ferratis glabris
,

iulis pauciforis. Hall.

hijl. n. 1^49. * Entend. III. n. 98.

Salix alpina alni rotundo folio. Bocc. Muf. T. I. p. 19.

Rai dendrol. 12. ^ fyn. 448.
Salix alpina pumila

,
pyrolae folio. T. herb. & Salix alpina

alni rot. fol I. R. H. 59 1.

Cette plante eft la plus petite de ce genre , & même
de tous les arbrifl'eaux ; fa tige n’eft pas entièrement

herbacée
, elle eft un peu ligneufe

, & s’élève à deux
ou trois pouces ; fon écorce eft verdâtre ou brune ;

les feuilles font liftes, prefcjue rondes
,
fouvent échancrées

à leur extrémité, minces ôc tranfparentes , un peu plus

grandes que celles de l’efpece précédente
,

mais en

très - petit nombre ; les chatons ne portent également

que deux ou trois
,
jufqu’à cinq fleurs , & autant de cap-

lulés; celles-ci font lilfes
,

alfez grandes, relativement

à la plante. Elle vient fur les fommets des montagnes

les plus élevées ,
dans le Briançonnois

, à Embrun ,
dans

le Queyras , le Gapençois , le Champfaur
, 6cc.

[i] Elles font fouvent un peu écliancrées dans les individus

femelles
, arondies dans les mâles

, lancéolées dans la variété a

,

ôc plus alongées ou dentées dans la derniere. Ceux qui avec
Haller donneront le nom de Sal. mynhilhides à la variété c

,
pour-

ront confulter notre n 13, auquel ce nom nous a paru convenir

de préférence
,
quoique ce n°. pulfle être rapporté aufli au Sal,

a) bufeula ^ comme nous l’avons dit,

Ccc 3
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* * Efpeces à feuilles plus larges^ d'un tiffu

plus épais 5 retiçulaires
, fouvent velues.

17 . SALIX caprea. Linn. S)JÎ. IV. 2^2. Scop, n. 120^."'^

Œd. T, cclv.

SaLIX foliis ovaris rugofis, fubtus tomentofis undatis,

fuperne demiculacis. Linn.jjp^c. 1448. Fl juec.^00,

V)ül\h, parif. 298. Gmel. I. 156. 10.

ÿalix foliis obfcure crenatis , utrinque villofis ovato oblongis,

Flor. tapp. T. VIII, £ s.

Sa/ix foliis ovaiis rugofis , fubtus reticulatis tomentofis ,

iulis ovatis
, flipulis amplexicaulibus ferratis. Hall. hif.

n. 1 (5^ 5 . * Enum. 154. n. 17. *

Salix latijolia rotunda. G. B pin 474. T. inf, Vaill.

PariJ. 1^6.

Le Taule marceau s’élève à dix ou douze pieds , &
même plus ,• Técorce de Tes branches eft verte

,
celle des

rameaux efl cendrée, velue, rarement noirâtre; les feuilles

font des plus épailTes & des plus larges ; elles font ridées

& peu velues en deflTus
,
toujours velues ou cottoneufes

en deffbus ; leur contour eft en ovale renverfé ,
c’eft-à-

dire
,
élargi au delà de fon milieu

,
pour finir par une

pointe plus ou moins fubite ; leur bord eft. peu denté

,

tO'ijours fron.é & recourbé fur la face inférieure ; les

chatons font oblongs , très-gros & cottoneux. Il vient dans

les pâturages aquatiques, dans les bois, fouvent dans

les pays fecs & fur les montagnes, à la Grande-Char-r

treufe
,
dans le Champfaur

,
&c.

Obf Son éwOrce fort aux Lappons pour la tannerie.

18. SALIX hafjta. Tab. L. n. 18. Linn. Syft. IV,

225, Alliou, Flor. n. ]^6z. *

Salix foliis atro viridibus ianceolatis ferratis calvef-

centibus , ftipulis fubpetioiatis acutis.

Salix foliis ferratis glabris fubovatis acutis feffüibus ,
fipulîs

fubcordaiis. Linn, fpec. 1443. Fl. y«^c. 882. lepp.Jfr\.

T. viij e.g.
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SclUx foliis glabris ovatis ferratis Jlipulis latijfimis. Hall.

hijf. n. 1^54. Enum. 1^1. *

Cecte efpece s’élève à cinq ou fîx pieds ; fon tronc

efli droit & cendré ; les jeunes rameaux font bruns
, noi-

râtres , très-peu velus 5c à leur extrémité feulement ; les

écailles des bourgeons font brunes 5c obtufes
,
fans ner-

vure
,

ce qui le diftingue des S. caprèa, 5c du S. lanata

Linn. Ses feuilles font dures , fermes , noirâtres en deflus

,

obfcures en deflous
,
un peu velues dans leur jeunelTe i

leur figure cft lancéolée ,
une fois plus longues que larges

,

dentées à dents de fcie, ayant à leur bafe, deuxftipules

ovales avec une pointe
,
des nervures 5c des dents laté-

rales ; la cote moyenne partage très-fouvent la feuille 5c

même leurs ftipules , en deux parties inégales ; les chatons

font bruns, diandres 5c cylindriques, très-fburnis, une

fois plus minces que ceux du S. caprea : ils font auflî

moins cottoneux; le nedar eft un peu échancré; leurs

capfules font ovales , velues , avec un col alongé. Il vient

fur la Mateyfine, à Nantes près de la Mure, dans le

Valjoffrey, leQueyras, à Lans, à Orcieres, Chantoulfel, 5cc.

le long des prairies humides 5c des ruiifeaux des Alpes j

j’ai vu la même efpece en SuilTe , le long du Rhône.

jp. SALIX appeniiculata. Tab. L. n. ip. La Tourr.

Chlor. 2p. (^i)

SaLIX foliis oblongo lanceolatis ferratis fubhirfutis
,

fli-

pulis acutis,

B. Salix Rudbeekii ?

Salix foliis obovatis ferratis glabris utrinque acutis ? Linn,

lapp. 348. Tab. viij. f. a.

C. Salix laurina La Tourr. Chlor, 2p. an S. acuminata?

Hoffm. fal. 5p. * Tab. vj.

Salix
(

philicifolia ) foliis ferratis glabris lanceolatis créais

undatis ) Linn. lapp. 550. Tab. viij f. c. 5c d.

[i] M. de la Tourrette ne préfente cette efpece que comme
une variété de la précédente; mais la différence des feuilles eft

trop confidérable
; les efpeces fuivantes en font d’ailleurs trop

rapprochées
,
pour ne pas mériter autant d’articles féparés.

C C C ^
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Cette efpece approche plus du S. caprea, que du S.

hajlata ; fon tronc s’élève à dix ou douze pieds : fes jeunes

rameaux font tendres, roulTâtres, gris & pulvérulents;

les feuilles font oblongues , minces , dentées & velues en

delTous ; leurs ftipules font pointues
, (

acuminato ovata
)

;

les fleurs different peu de celles du S. caprea Linn. Il

vient à la Grande-Chartreufe
,
parmi les bois.

La variété C. à feuilles de laurier, approche un peu

du S. hajlata , par fonnflu ferme
,
fon yert noirâtre; mais

la forme des teuilles très-alongées , le ramene avec ce-

lui-ci. Il vient dans l’Oyfans
,

le Valjofffcy & ailleurs,

dans les Alpes.

20. SALIX ulmifolia. Juif. Tab. L.' n. 20. S. aurita

Linn. S\Jl, IV. 230. Hoffm. 40. * T. IV. &
V. f. 3/

SaLIX foliis fubrotundoacutis crifpis, caudice proftrato.

salix ulmo minons jolio rugofo non crenato, Vaill. Bot.

B. salix ulmi minoris folio rugofo & crenato: Vaill. 176.

Salix foliis rugofis reticulatis integerrimis , inferne tomentofis

iulis ovatis. Hall, hijî. n. 16jz. Enuin. lyy. n. 17.

B. 450.
salix foliis rotundo , minore. Dill. Gi(f. ?8. fyn. III. 4<o.

Hall. Dill. nev. fpec. 37.
*

Salix aurita. \Jmn.fpec. 1445. Fl. yâ^r. Sp l. * Fl. lapp,

36p. T. 8. f. y.

C. Salix
(
cinerea

) foliis integris glabris , lanceolato ovatis.

Linn, lapp. ^58.
Salix caprcea retujo folio non aiiriculala. Sher. herb. Dill.

Fl. lapp. 1 . c.

Celui-ci eft très- petit ; fon tronc ne s’élève qu’à deux

ou trois pieds : il eft cependant de l’épailfeur d’un ponce

& même plus , il eft tortu , ramifié & fouple; fon écorce

eft d’un vert un peu gris & poudreux ; celle des rameaux

eft d’un noir purpurin; les feuilles font petites, rondes

avec une pointe
,
ridées

,
prefque glabres en dclfus , ve-

lues en deflous , un peu froncées fur fes bords
,
& re-

pliées en delTous 5 les jeunes branches ont deux ftipules
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prefque rondes ou irrégulières
,
mais également froncées

,

& prefque dentées; les chatons font épais, oblongs, ferrés

& cottoneux ; leur écaille eft obtufe ; les filets font très-

minces, quatre ou cinq fois plus longs que les écailles

qui les féparent ; celles-ci font noirâtres , lancéolées
,
très-

velues 5 le neâar eft oblong & pointu. Il vient fur les

montagnes
,
parmi les marais , à Petit-chat

, à Laffrey

près de Grenob le , ôcc,

2î. SPÎLW fpadicea. Chaix Vol. I, *

Salix foliis duris , ovato lanceolatis villolîs, ftipulacis,

iulis gracilibus.

Salix folio ex rotundilate acuminato ? C. B. pin. 474*
fyn. 449. *

Cette efpece n’eft peut-être qu’une variété intermé-

diaire entre le S. hajlata Linn. <5c le S. lanata', il s’élève

à fix ou huit pieds ; fon écorce efl brune & pulvéru-

lente fur les jeunes rameaux, verte fur les troncs; les

feuilles inférieures font rondes , entières , les fupérieures

ovales, pointues, légèrement dentées, velues en deflbus >•

les flipules font femi-circulaires
,
avec des glandes noi-

râtres fur le bord; les chatons font grêles & cylindriques.

11 vient dans le Champfaur près de Chabottes.

Z2. SALIX lanata. Linn. Syjl. IV. 230. (
l

)
Sal, ca-

prœa. Hoffm. 25. * T. III. & V.
Salix foliis utrinque lanatis fubrotundis acutis ? Linn.

fpec. 1446. lapp. ^68. T. 8 . f. X .

Salix foliis integenimis , ovato lanceolatis, fubtus fericeis

iulis ovatis. Hall. hif. n. 16^ Enum. 154.11. 1 (5 . B.

fi) M. de Haller a ainfi rapproché le iynonyme de cette efpece
,& il a entraîné Linné qui dans le flor. lapon, p. 294 , foutenoit à

Dillenius qu’elle étoit différente du Sal. capma, du Sal. iîeprejfa,

& même de toute autre efpece de Lapponie. Je laiffe à fes difei-

ples répandus dans le nord, à éclaircir cette difficulté : ce ne le-

roit pas la première fois que la vérité auroit cédé à l’erreur. Le
refpeél de Linné pour Dillenius

, l’a égaré quelquefois.
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Salix humilis latifolia ereda. Rai hijl. I425. n. 5. C. B.
pin. 474. & prod. 15p.

B. Salix deprejfu. Tab. LI. 22. Linn. Fl. fuec. n. 8pp. *
Jpec. 1445. n. 21. B. an S. cinerea) Linn. lapp. 358.
Hall. n. 1555. Emim. 155. i8.

Salix humilis repens rotundifolia. Rai hifl. I425. n. 4.
Cette efpece n’eft peut-être qu’une variété du S. ca~

praa ^ fon tronc s’élève à trois ou quatre pieds
( 1 ) ,

fes

branches font écartées, couvertes d’une écorce verdâtre

,

un peu poudrée,- celle des rameaux eft jaune-vert
,
prefque

laougineufe; les feuilles font légèrement pétiolées, fti-

pulées
, cottoneufes

, roulTâtres
, très-enticres

,
prefque

rondes, avec une pointe fort courte (2); les chatons font

beaucoup plus courts & plus renflés que ceux du S. ca~

praa , d’ailleurs femblables QD- vient dans les mon-
tagnes

, parmi les prés humides
,
le long des eaux

,
au

Noyer, dans le Champfaur, &c.

2^. SALIX hybrida. Scop. Carn. n, 1204* *
(4)

Salix folüs ftipulatis ovatis, fubtus tomentofis; fila,

mento femibifido. Scop. Fbr. Cam. Ed. 1
.
406. n. i. *

[1] La plante de Linné & notre variété ont à peine un pied

de hjwt; cependant l’écaille' qui contient le chaton avant fon dé-

veloppement
,

eft exaâement échancrée ou cordiforme dans la

nôtre, comme dans celle de Linné, ü.fuec. i\. 899. Elle a de plus

deux lignes dorfales qui lailTent un efpace triangulaire fur le dos ,

caraftere fingulier; & c’ell à la réunion de ces trois fegments que
fe trouve l’échancrure qui fe change enfuite en trois pointes ob-

tufes. Je penfe que le Sal. cinerea L. différé un peu de cette

variété,

[2] Celles des jeunes rameaux font moins velues & plus alon-

gées en automne
;

elles prennent des flipules & font légèrement

froncées fur les bords
;
ce qui les rapproche du Sal. caprxa.

[3] Leurs écailles font velues
,
pointues & noirâtres à leur ex-

trêmité. Le neélar qui leur eft oppofé eft oblong , tronqué & de

couleur jaune.

[4] M. Scopoli réunit ici le fynonyme de M. Haller, que nous

avons rapporté au Sal. caprea L.
,
parce que M. de Haller dit que

les deux filets des anthères font fouvent réunis. Il eft polfible que
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Celle- ci différé peu du Salix caprea j fon tronc efl: plus

bas
,
& fes feuilles plus rondes ; le filet des étamines eil

fimple ,
mais il fe divife aux deux tiers de fa longueur,

pour fe terminer par deux anthères jaunes ; ce filet efl

velu ou lanugineux à fa bafe
,
comme ceux des faules

blancs , ôt du S. vinunaiis Linn. ; M. Chaix l’a trouvé à

Chabottes ,
dans le Champfaur.

24. SALIX ïeticulata. Linn. Syjl. IV. 22p. Œd. Dan,

T. ccxij.

Salix foliis integerrimis glabris ovatis obtufis. Linn,

1446. Flor. lapp. 359. T. 8. fi 1 . & T. 7. fi I. 2,

Salix foliis rotunMs integerrimis fublus tomentofis , iulis gra~

cilibus longe petiolaiis. Hall, hijl, n, l6^o, Emend. III,

n. 102. * Enum. I54. n. I5. *

Salix pumila roiundifoiia. T. herb. injl. 59I. J. B. I. p. 2.

2I7. Scheuchz. iün. 43. 340. Rai I423. Monti in

Zannon. 194. T. 117.

Cette efpece efl très-balfe ; fon tronc n’a qu’un demi-

pied environ : il efl; tortu & couvert d’une écorce ridée ,

verdâtre ou cendrée ,• les feuilles font prefque rondes

,

ou un peu alongées fur leur bafe ,
finilîant toujours par

une pointe élargie
,

très-obtufe , ou même échancrée ;

leur furfàce efl inégale par la grande quantité de vaiffeaux

qui s’anallomofent de plufieurs maniérés
,
pour en former

fur elle un réfeau très-varié & très-agréable; le deffous

cft blanchâtre
,

plus ou moins velu
,
mais le deffus efl

fouvent glabre, & même d’un vert luifant ou noirâtre;

les chatons font grêles
,

portés fur de longs pédoncules

un peu velus , mais fans feuilles ,* les capfules font velues

,

ainfi que les jeunes feuilles. Il vient fur les hautes mon-
tagnes

,
parmi les rochers

,
dans l’Oyfans , en Lans , dans

le Champfaur, le Bnançonnois, &c.

cela s’obferve fur l’une & l’autre efpece. Nousy’avons ajouté qu’elle

a du duvet à la bafe de ce filet
; & le Sul. -caprea L. que nous

avons décrit, n’a ni l’un ni l’autre carafteie : d’ailleurs le Sal.

hybrida nous a paru plus petit
,
ainfi qu’à M. Chrdx,
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25 SALIX lapponum. T. Ll. £ 2^. an Linn ? S Jl. IV.

Salix foliis lanceolatis ferratis
,
utrinque hifpidis.

Salix foliis integris utrinque hirfutis lanceolatis: Linn. Fl.

lapp. ‘^66. T 8 f c.

Cette efpece s éleve à un ou deux pieds feulement ;

fon écorce eft brune
,

rougeâtre ou jaunâtre
,
un peu

velue à l’extrémité des jeunes rameaux ; fes feuilles font

rondes, fermes, quoique minces
,
parfaitement lancéolées

,

hériflees de poils qui n’empêchent pas de voir leur vert

pâle, ni leur nervure en delfous ; elles ont fouventdes

flipules aiguës à leur bafe; les veines latérales font plus

rapprochées de la côte moyenne, que dans aucune ef-

pece
,
excepté celles du S. tetufa Linn. ; leur moitié fu^

périeure a des dents très- fines ,
mais aiguës

,
ainfi que

l’extrémité qui les termine ; les chatons font minces
,

cylindriques , velus , ainfi que leurs capfules. Il vient fur

les hautes Alpes , à Malrif dans le Queyras
,
fur le col

Vieux, au col d’Arcine, près le Lautaret & ailleurs.

Obf. Ileft douteux fi cette efpece eftconnue de Linné ;

quant aux autres auteurs
,

je oal rien trouvé dans leurs

ouvrages qui puifie lui convenir ; le nom de S. lanceolata

que je lui avois d’abord donné
,

lui conviendroit peut-

être mieux relativement à la. forme de fos feuilles ,

mais ayant cru l’appercevoir dans la phrafe de Linné,

nous avons voulu lui conlërver fon nom ,* les deux

feuilles gravées de grandeur naturelle , montrent d’ail-

leurs une fi grande affinité avec celles du S, arenaria

de Linné
^

qu’il regarde comme une variété, du S. lap-

ponum
,
qu’on diroit qu’on a copié les nôtres fur la figure

notée q, à laquelle on a ajouté des dentellures qui man-

quent dans celles de Linné ; fon écorce fert en Rulfie

pour la tannerie. Voy. des Kulies I. 222.

z6. SALIX arenaria. Tab. LL n. zS". a. b. Linn. SyJI.

IV. 2J I.

Salix foliis integris ovatis acutis : fupra fubvillofis,

fubtus tomentolîs. Linn. fpec. 1 447. Fl. fuec. 8p4. *
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An Salix alpina) Scop Carn. n. 1208. Tab. 6 \.

Cette efpece fouvent très-pente , a néanmoins toujours

une certaine difpofition à s’élever ; fon tronc n’a chez nous

qu’un pied ou deux : fon écorce eft grife ou verdâtre ,

fur les rameaux elle eft jaunâtre
, un peu velue à leur

extrémité ; les feuilles font lancéolées ou oblongues ,

toujours pointues , fouvent très-entieres , vertes ou légé-

liement velues en de [fus , blanches & cottoneufes en

deiTous
( 1 ) ; les chatons font oblongs

, avec de petites

feuilles à leur bafc : leurs écailles font rougeâtres & ar-

rondies ; les capfules iont couvertes d’un velu luifant : cet

arbri’Jeau ell rare ; je l’ai vu dans le Queyras
,
près le

lac de Malrif, de fur le Vizo ; il exiftoit au jardin royal

en bon état , en 1 777 ,
fous le nom de Salix lappomm

Linn. dont il n’eft peut-être qu’une variété.

Le Salix arenaria qui écoic au jardin royal en 1777,
avoir fon tronc petit

,
incliné

,
fon écorce d’un rouge

jaunâtre: fes feuilles elliptiques avec une pointe courte ,

fouvent prefque rondes, tres-entieres, blanches & luifantes

de chaque côté ,
fans paroitre fenliblement velues , fes

chatons étoient courts , elliptiques
, avec des folioles à

leur bafe; les capfules oblongues, petites & velues 5 il

différé donc de notre S. iericea, i^. par fon tronc élevé,

2°. par la couleur de fon écorce : & du S. lapponum ,

par ce même tronc moins droit
, & par fes feuilles

blanches en deffus comme en delTous; enfin il. différé

de l’un & de l’autre
,

par la forme de fes feuilles plus

arrondies
,

par leur duvet très - fin 6c infenfible
,

par

fes chatons plus courts, plus garnis
, & par fes capfules plus

petites ; c’ell à cette efpece que je crois devoir rapporter

les fynonymes de Rai (2)

,

de Gmelia (3 ) , d’Œder
( 4 )

,

(i) Elles ont pris des ftipules lancéolées
, très-petites à leur

bafe, dans le jardin royal; ce que nous n’avons pas obfervé dans
nos Alpes : un terrein fertile occalionneroit à la plupart des faules

cette produéHon furabondante.

(2) Salixpumilafoins utrinque candicantibus&lanuginofis, fyn. 447,

(3) Flor. Sib. I. 164. T. 36. f. i.

(4) Sal. arenaria, fl, danica icon, T. cxcvij.
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de M. Gouan ( l ) , &c. mais je doute fi C. B. (2) &
Scheuczher Q) , n’oncpas entendu plutôt parler de notre

Salix fericea ,
fous les mêmes noms.

27 SALIX fericea. T, LI. n. 27. Flor. Delph. iio.

an S. lapponum f Linn,

Salix foliis ucrinque candidis
, lanceolatis întegerrimis

,

caule proftrato, iulis capfulisque cralfis iericeis.

Salix foliis integerrimis hirfutis lanceolatis ? Linn. lapp.

^ 66 . T. 8. f.li.fyfl. iv. 2^0. fpec. I447.

Salixfoliis crajjîs y elliptico lanceolatis integerrimis , utrinque

fericeis. Hall. hijt. n. * Entend. III. n.

iv. n. 18. *

[
An Salixfoliis utrinque candicantibus & lanuginofts) Scheuchz.

it. 427.
Cette efpece fait un arbrüTeau rampant , fort fingulier j

fon tronc elt gros ,
tortu, d’un vert cendré ,• fes rameaux

font courts
, leur écorce eft aufli verdâtre ou noirâtre fur

les jeunes rameaux , un peu velue à leur extrémité; fes

feuilles font lancéolées, très-entieres, entièrement blanches

par le duvet épais & couché, qui couvre leurs furfaces ;

les fleurs font portées fur un chaton oblong
,

à deux

étamines jaunes j la fleur femelle a dix-huit lignes &
relie cachée fous les feuilles ; leur chaton eli oblong

, à

capfules oblongues
,

velues , d’un blanc luifant
,
prelque

argenté. Il vient fur les rochers des Alpes
,
près le Sellon

à Molines , derrière le Rochas-roux , à Orcieres , fur le

mont Vizo, le col Lagnel en Queyras, &c.

Obf Selon les obfervations de M. Gouan. illujlr. Bot.

78, c’efl; le salix lapponum Linn. fpec. 1447. &c. mais

M. Linn. (4)2 toujours cité le fynonyme & la figure

du n. 1Ô42. de M. Hall, (yj, & il dit FI. lapp.p. ^ 66 .

(1) Salix arenarla illuftr. bot. 78.

(1) Salix foliis utrinque candieantibus 6* lanuginofs. Pin. 474.

(3) Itiner.alp. p. 427.

(4) Sppc. I. 1019. ed. 2. 1447. n. (liée.
3 50. n. 893. ed. i. n. 800.

( 5 ) £num. 1 '^’^. n, zi.T.v, liijt. jcirp. i . 14.11. 1642.
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que fa plante s’élève à la hauteur d’un homme
,
qud fa

tige elt glabre & rougeâtre ,
que les feuilles font ri-

dées ,
feulement cottoneufes en deflbus

, ce qui s’accorde

très - bien avec les defcriptions de Haller
, & ne peut

convenir à la nôtre
,

parce que, 10. elle rampe par terre,

2..' fa tige n’eft point rouge, 30, les feuilles font entiè-

rement blanches & cottoneufes de chaque côté, &c.

Il paroit donc que cette el'pece eft inconnue à Linné. A
l’égard du Sal. n. 1642. Tab. 14, c’eft une efpece to-

talement dilférente de toutes celles dont nous avons parlé;

nous ne l’avons pas encore rencontrée en Dauphiné,

mais noas l’avons vue abondamment fur le col de Balme
,

du côté du Trient, en entrant dans la Suiflb, par

Chamouny , & fur le Grand Saint-Bernard
, il eft pof-

llble qu’elle foit le S. lapponum de Linné, & que celui

que nous avons donné fous ce nom
, ne foit qu’une va-

riété du S. arenaria , fon voifin , comme nous l’avons

déjà dit; voici le nom qui nous a paru le plus conve-

nable , & la defcription de cette efpece.

2j * SALIX helvetica.

Salix fbliis lanceolatis, fuperne atro viridibus reti-

culatis , inferne niveis ; iulis oblongis bafî foliofis

,

capfulis fericeis.

Son tronc s’élève un peu plus que celui du précédent

,

mais il eft moins écarté , il a «un ou deux pieds
, fur

deux ou trois de large ,
fon écorce eft verdâtre

, jau-

nâtre fur les rameaux j fes feuilles font lancéolées
, très-

entieres , épaifles , réticulaires
, d’un vert noirâtre en

delTus , d’un blanc de neige en deftbus ; les veines font

néanmoins fenfibles à travers ce velouté qui eft très-fin ;

le delTus des feuilles n’en eft pas dépourvu
, mais il y

eft clairfemé & altéré peu leur couleur; les chatons

mâles font oblongs
,
diandres , d’un pouce environ ; les

femelles ont jufqu’à dix -huit lignes ; leurs écailles & les

capfulcs font velues
,
foyeufes , ainfi que dans le précé-

dent ,
mais le chaton femelle eft une lois plus mince dans

l’efpece Suifte que nous décrivons.
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Obf Cette efpece a quelque rapport avec les S, dne~

rea
,

lanata ÿ dépreffa ,
aurita, &c. par fes feuilles épaiiïes,

denfes
,
par fon réfeau veineux

, mais il s’en éloigne par

la figure lancéolée des feuilles
, par Igur duvet très-fin ,

très-denfe en delfous
,
par les chatons

, &c.

Le S. fericea ,
au contraire , fe rapproche du S, alba ,

par la figure alongée & pointue de fes feuilles
,
parleur

duvet long & foyeux
,
par leurs veines rapprochées de

la cote moyenne , & par leur fubftance mince
,

prefque

tranfparante malgré le duvet épais qui les recouvre des

deux côtés , au point d’en cacher tout le tifiu ; je dois

ajouter encore que le frere Gabriel , capucin
, qui avoit

des relations avec Linné , a laiflTé dans fes herbiers qui

font entre les mains de M. le Préfident de la Tour
d’Aigues , notre Sal. fericea , fous le nom de S. lapponum

Linn. ,
mais il refie à favoir s’il le tenoit de Linné , de

la haute Provence , ou même du Dauphiné.

^ 28 SALIX oleaefoUa. Tab. LI. n. 28. an S. elæagnos ?

Scop. n. 1210. an Sal. acuminata. Hoffm. Sal. *

Tab. vj.

Salix foliis oblongis fubintegerrimis fuperne fplen-

dentibus
,
inferne lanuginoüs iulis ellipticis.

Salix foliis oblongisfubtus villofs, Linn. lapp. ^ 6~j. Tab. 8.

f. U.

An Salix folio oblongo incano? C. B. prod. lyp.

pin. 475 n. viij. Hall. Enum. lyd. 23.

An Salix câprea acuto longoque folio } Rai jyn. III. 450.
Ed. II. 295. Ed. l.app. 2^8. Rupp.yVa. ^32. Hill.

Flor. 4pô.
Salix olea fylvejlris folio alpina. Rudb. l(fpp- 9^. ex Linn.

Salix latifolia , folio fplendente î Rai J/n. 111
. 4^0 catal.

angl. 263.

Ce n’efl pas ici le rang de cette efpece
,
relativement

au tifiu des feuilles qui ont plus de rapport avec le S.

(i) M. de Haller rapporte ce fynonyme au Sal. viminalis L. ; il

paroît mieux convenir à celui-ci: d’ailleurs cette maniéré de Haller

de l’envilager
,
prouve qu’il pouvoit être quellioa de cette efpece.

caprcea
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capræa y
mais elles font blanches en de (Tous, &. ont deux

ou trois pouces de long ,
fur huit lignes de large

, ce

qui le rapproche des deux fuivants fon tronc

s’élève à dix ou douze pieds , il ell couvert d’une écorce

grife ou brune ,
celle des branches eft d’un gris ver-

dâtre & pointillé de blanc ,
comme celle du Salix vi-

minalis Linn. ; fes rameaux font aulTi fort longs & rou-

geâtres (2), ou verts; ils font très-fragiles, il vient dans

les bois de Loubet , aux Baux , on en trouve aulîi dans

les bois d’ürtieres près de Tullins, auprès de Lyon,

dans la Combe de Lancey près de Grenoble
,
où il 1ère

de fujet pour greffer le Sal. vitellina.

2p. SALIX viminalis. Scop. n. 12II * Linn. Syfl.YV,

2^3. Hoifm. Sal. 22. Tab. II. & V. f 2

Salix foliis fub integerrimis lanceolatis linearibus lon-

gifîimis acutis fubtus fericeis ramis virgatis. Linn.

fpec. 1448. V\.. juec, poi.Amæn. I. 12p. Ger.pruv.

52p. n. 13.

Salix foliis pralongis obfcure dentatis Jubîus tomentofis &
albicantibus. Hall. hijî. n. 1541.* Emend. 111 . n. I03 .

*

Enum. 155 n. 22.

Salix folio longiffimo anguJHJfimo utrinque albido. G. ^.pin.

474. T. injf. 5pi.

Elæagnus Dalechampii, Lugd. 278. Ed. fr. I. 234.

30 SALIX vîrefcens. Tab. LI. n. 30.

Salix foliis oblongis fubtus margine recurvis incanis

,

llipulis fetaceis
,
vimine virelcente.

Salix folio longo & folio (S- vimine fub luîeo
,
non auri-

culata. Rai cantabr. 14<5 f’ii. 1 . 217. Ed. 111
. 4^0.

catal. angl. 1. 263.

(i) Il faut nécelTdirement fe départir du plan arbitraire & mé-
thodique

, dès que des carafteres plus fenbbles rapprochent évi-
demment deux efpeces que le iyftéme éloigneroit.

(2 11 femble que cet arbrifleau eft un hybride & tient lem.ilieu

entre le Sal. viminalis
, & le Sal. capræa L.

j
ic. ieuilles lont rou-

lées en déhors avant leur développement
, cemme dans la première.

Tom. 111 . D d d
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L’ozier noir^nnc un arbrifTeau de quelques pieds;

récorce du tronc ell brune , verte & pointillée
, celle

des jeunes rameaux qui font très-longs , ell d’un noir

luifant ; les feuilles font aulTi fort longues , de trois à

quatre pouces environ , fur lix ou huit lignes de large

,

avec des bords parallèles , mais roulés fur leur face in-

férieure , ce qui ell particulier à cette efpece , les chatons

font jaunes ,
oblongs &clairfemés (i). 11 vient par tout,

le long des eaux , fur les graviers près des nvieres qu’il

recouvre avec le Sal, hélix.

Le n®. ell une efpece ou variété, cultivée à caufe

de la longueur & de la fouplelfe de fes rameaux, elle

ell moins commune; fes feuilles font plus larges, plus

velues , fon bois ell plus fouple , moins dur, & fon écorce

ell d’un vert jaunâtre ; elle a d’ailleurs les mêmes carac-

tères ; c’ell peut-être la plus utile de toutes pour faire

.

des liens ôc des cerceaux. On la connoit dans le Champ-
faur fous le nom d’houlTme.

Observation.
Telles font les efpeces de faules que nourrit le Dau-

phiné ; les 3 premières ont une affinité marquée en-

tr’elles & avec la 27.*; la 4.^ & la 5.^ ont du rapport

entr’elles , & très-peu avec la 12.®, mais elles font très-

diffinéles de toutes les autres ; la 6.' ell très-ifolée ,
li

ce n’ell une relfemblance de ligure avec la variété des

Alpes de la 2.e; la y.e & 8.^ ont beaucoup de rapport,

mais elles font éloignées de toutes les autres ; la 5>.e
,

lo.e Sc I i.e ont du rapportt par leurs feuilles; la i^.e

& la 14.e en ont ainli que la cntr’elles »

par leurs feuilles lilTes
,
très-minces î la 17-®, 18. , ip.»

20. ,21., 22. & 23e. ont un tel rapport entr’elles
,
qu’on

trouve toutes les variétés intermédiaires , comme autant

de chaînons qui les uniiTent ; cependant les unes font

[1] M. Chaix a obfervé que les deux étamines font fouvent

portées lur un |filet finiple , lanugineux à fa bafe , & bifurqué à

la partie moyenne.
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lifles ,
les autres cottoneufes ; les unes à feuilles entières,

d’autres très-découpées , mais toutes ont un tiffli vei-

neux
,

réticulaire , une fubftance épaifle dans les feuilles

,

qui les rapproche ; la 24.6 & la 27. * fe rapprochent en-

core de cette divifion
J,
& même les 28., 2p. & 30.;

mais la 25.^ & 26.^ qui ne- font peut-être que deux va-

riétés du même , reftenc ifolées.

Nous croyonsque des efpecesde Linné, ilnenous manque
que le S. hermaphrodita

,
le S, cegiptiaca

,
le S. babilonica

,

& le S. incubacea ; car fon S. philicifolia rentre fous notre

S. appendiculata n. ip. ;
fon S. purpurea fous notre S. mo-

mndra n. p ; le S. gluuca fous le S, repens n. 10. félon

Hudfon
,

ainfi que le S. fujca , & S. romarinifolia

y

&
même le S. aremria du jardin royal

,
que nous avons dé-

crit après le n. 26.

11 paroit démontré que le Dauphiné renferme la plus

belle colleélion de faules
,
qui ait jamais paru : nous pou-

vons même alTurer à ceux qui nous reprocheroient notre

indulgence, au fujet des n. 23., 26. & 30 ,
que nous

aurions pu trouver des efpeces de plus , fous les n.^' 2.

,

5., 7., ip. & 20.

MORUS. Linn. Gen. n. 1150.
Le Mûrier.

Les fleurs font mâles & femelles
, féparément fur le

même arbre , même fur le même chaton , t]uelquefois

fur de pieds differents ; le calice a quatre feuilles
, ce-

lui de la fleur mâle a quatre étamines
, & celui de la

femelle deux piffils j le fruit ell une baye conglomérée
& fucculente , compofée de plufieurs grains.

I MORUS alba. Linn. Syft. IV. 1^4. Scop. n. Il7<^. *
Morus foliis oblique cordatis

(
aut lobatis) lævibus,

Linn, fpec. Dalib. parif. 2po.
Morus foliis fcabris femitrilobis & cordatis. Hall. hif.

n. i(5 i I. *

Le mûrier blanc eft très-connu ; il s’élève plus ou
Ddd 2
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moins félon la culture & le fol qu’on lui donne ; fes

feuilles font le plus fouvent divifées en trois lobes
,
quel-

quefois même fousdivifés
, de maniéré qu’elles deviennent

linéaires; quelquefois elles font entières, comme le dit

Linné y fon fruit eft blanc
, doux & inlipide

, on le cul-

tive dans tous les pays de la province
, excepté fur les

montagnes.

Z MORUS nigra. Linn. Syft. IV. 1^4.

MoRUS foliis cordatis fcabris. Linn. i^pS.Dalib.

2po.

Morus fméîu nîgro. Bauh. pin. 45p. T. inji. 5p8.
Le mûrier noir eft cultivé pour les tables & pour

la pharmacie ; il différé du précédent
, en ce qu’il eft

plus gros
,

plus robufte , & que fon fruit eft noir &
acide; il aime les pays fecs ôc tempérés.

BETULA. Linn. Gen. n. 1147.
Le Bouleau 3 l’Aune, &c.

Ses fleurs mâles font portées fur des chatons oblongs

6c cylindriques ; les étamines font portées quatre à quatre

dans une corolle monophylle , divifé en quatre
,
pofées

deux à deux dans un calice d’une feule piece , à trois

divifions; la fleur femelle eft féparée fur la même plante,

dans un calice de même figure
, renfermant deux fleurs

de deux piftils la chacune , laquelle devient un cône

écailleux, renfermant un noyau fous chaque écaille.

I. BETULA alba. Linn. Syft. IV. izy. Scop. 1171.'*^

Betul.\ foliis ovatis acuminatis ferratis. Linn. Jpec.

IJP7. Hall. hi[l. n. 1628. Ger.

Betuia. l'rag. 1 1 ij. Math. 142. Dod. 836. Camer.

68. Lob icon. il. ipo. Tab. pS2. J. B. I. p. 2.

149. G. B. 427. Rai hijt. 1410. T. i/j/7
. ySS. Ponted.

AnthoL 200. 6cc.

Le bouleau eft un arbre de moyenne grandeur ; fes

jeunes rameaux font rougeâtres, très-pliants 6c flexibles,-

l’écorce des troncs eft très-blanche 6c coriace ; fes feuilles
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font fermes ,
luifantes , dentées ,

rondes & petites
,
avec

uue pointe alongée ; cette forme les rapproche beaucoup

d’un petit peuplier ,
mais elles ne font point tremblantes j

les femences font ailées dans cette eipece. Il vient fur

les montagnes ,
le long des torrents alfez communément,

& meme dans les plaines aérées^.

2. BETULA viridis.

BETüLAfoliis acute ferratis fubrotundis, caule arbuf-

culo.

Alnus alpina miiior. C. B. pin. 42 S. T. inji. 5 ^7 *

hiji. I410. Seg. fiippl. 286. Hall, hi/i, ad n. 1631,

variet. 9. p. JOI.
Alnus folio acuminato levi. Enum. helv. 15 7 - 3-

B. Alnus montana crifpo gluîinofo & denticulaio folio. Bocc.

muf I ^8. * T. g6.

Cette efpece d’aune ne forme qu’un arbrilTeau de

quelques pieds; fes feuilles font plus ou moins rondes,

& plus ou moins approchantes du Betula nana L inn.

,

mais toujours plus grandes ; fon écorce eft: brune ou poin-

tillée de blanc ; fes jeunes branches font très-pliantes ,

moins fortes cependant que celles de la précédente
,

quoique plus grolfes ; les pédoncules font tantôt fimples ,

tantôt ramifiés. Elle vient fur les hautes montagnes , fous

les glacières delà chapelle en Valgaudemar, en l’Oylans,

le Charnpfaur
, &c.

9. BETULA glutinofa. Linn. Syfl. IV. 127. Var. a.

Alnus foliis glabris rotundis rotunde crenatis , fpon-

giolis ad nervorum angulos. Hall, hif. n. 1630 *

Alnus rotundifolia glutinofa viridis. C. B. pin. 428. Hall.

Enum. 157. n, l. T, inf. 587. Linn. fpec. 1394,
Ponted, anthol. 200.

Alnus montana lato crijpo glutinofa folio feirato. Bocc. muf
138. * T. 9<5.

L’aune commun efi: très - connu de tout le monde ;

c’efl; urrarbre qui s’élève & qui croit très-vite ; fon écorce

eft épailfe
,
gercée & pointillée ; fon bois eft plus dur

que celui de l’efpece fuivante 5 fes feuilles font rondes

,

D d d 3
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üfTes en defTus
, & prefque toujours graflTes ou vifqueufes.

11 vient dans les plaines
, le long des rivières

,
par-tout.

4. BETULA incana. Linn. Syfl. IV. 127.
Alnus fôliis mucronatis acute ferratis fubtus lanugi-

nofis. Hall. hifi. n. 16^1. *

Alnus incana 6* hirfuia. C B. pin. 428. in Math.

J B. I. p. Z. 154. Hall. Enum. 157. n. 2. *

B. Alnus montana pallido glabro finuato ulmifolio, Bocc.

muf. 13p. * T. ç6. Duhamel arb. I. 42.

"Cette efpece efl: moins haute & moins robufte que
la précédente, fon bois efl moins dur, fes rameaux font

plus fragiles
,

plus relevés
,
& leur écorce eil cendrée ;

les feuilles font un peu alongées, découpées à dents ai-

guës, velues en deffous
, fouvenc même en delTus , ra-

rement un peu gluantes. Elle vient dans les montagnes

ou les pays froids
, le long des eaux courantes , aufîi com-

munément que la précédente vient dans les plaines ou

les climats plus chauds.

L’aune efl un excellent bois pour le chauffage & pour

le pilotage ; fes feuilles fervent de fourrage aux moutons,

pendant Thiver dans les pays froids
, &. fon écorce fert

pour la teinture noire & brune,

491 • POPULUS. Linn. Gen. 1228.

Tournef. Tah. 365. Le Peuplier.

Cet arbre efl dioïque; fes fleurs forment un chaton

alongé; chaque écaille efl lacérée & contient huit éta-

mines; la femelle contient une capfule bivalve biloculaire

qui renferme plufieurs femences mêlées de duvet.

I. POPULUS a/éa. Linn. jfjy?. iv. 262. Scop. n, 1222.*

Math. 1^6. Camer. epit. 65. Dod. pempt. 895.

PoPULUS foliis fubrotundis dentato angulatis fubtus

tomentofîs. hmn. fpec. 1454. Hall, n, 1694. * Enum.

J^6. * Ger. prov. 550,
Le Peuplier blanc efl ainfi appelle à caufe du duvet qui

couvre le deffous des feuilles qui efl d’un blanc de neige ;
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elles Ibnc d’une figure ronde étant jeunes, mais elles

deviennent anguleufes & même trilobées avec l’âge, li

vient dans les pays tempérés, dans les terreins fabion-

neux
, à Gap, aux environs & ailleurs s fies branches re-

prennent de bouture.

2. POPULUS tremula. Linn. fyjl. IV. 252 .

POPULUS foliis fubrotundis dentato angulatis
,

utrin-

que glabris. Linn. fpec. 1454. Hall. Enum. iy 6.

n. 2. Gron. virg. 194.

Populus libica. Math, 198, Camer. epît. 57, Cord, hijî.

c. Il O. Dod, 81 5 . Lugd. 87. ed. fr. i. 77. Lob,
icon. 194, Tab. icon. 978. Rai. kijt. 1419. *.

Le tremble eft une efpece de peuplier fauvage qui

a la feuille plus petite & plus ronde que le peuplier

commun ,• il ne fouffre pas comme lui la coupe de fes

branches, à moins qu’on n’en laifie pour le foutenir,

autrement il périt dès qu’on l’a étêcé entièrement. Il vient

dans les bois parmi les montagnes
,
par-tout; il eft fouvenc

très-bas & reftemble au Bouleau ,
mais l’efpece en eft

la même.

POPULUS nîgra. Linn.
(\Jî.

iv 25^. Scop. 1229.*
Populus foliis deltoidibus acuminatis ferratis. Linn.

fpec. 1454. Mat, med. 462. Hall. Enum. 155. n.

9. * hiji. n. 1692. *

Populus nîgra. Math. 197. Cam. Epit. 66. Lugd. 85 .

Ed. fr. I. 72. C. B. pin. ^1^,
Le peuplier noir , ou le peuplier commun , eft un

arbre fort élevé ; fes feuilles font plus grandes que celles

de l’efpece précédente
,

leur pointe eft plus alongée

,

& leurs dentellures font plus fines. Il vient par-tout,

le long des rivières
,
fes boutures prennent très-facilement,

je crois qu’il vient aulfi de femence, il fouffre la coupe ,

on peut l’étêter tous les trois
,

quatre ou cinq ans

,

félon que le pays eft plus tempéré ou plus froid ;

c’eft une reftource pour les gens des montagnes ,

qui nourriflent les moutons avec fon feuillage pendant

Thiver
, tandis que le bois fert pour leur chaulage.

Ddd 4
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Obf. Le peuplier d'Italie eft commun depuis peu
,

il croit plus promptement que le précédent ,
fes rameaux

& fes branches font plus relevés
,

plus rapprochés de

l’axe de la tige ; cette différence
,
quoique confiante

,
ne

paroit pas faire une efpece ; le bols de ce dernier efl

plus tendre & plus poreux ; l’un & l’autre fourniffenc

un mauvais bois pour le feu
, mais ils font propres à

d’autres ufages.

492. QUERCUS. Linn. Gen. n. 1 1 68.

Le Chêne.
Les fleurs font monoïques : le mâle efl un chaton com-

pofé d’écailles divifées en pluflcurs parties
;
parmi elles

fe trouvent de cinq à dix étamines ; la femelle efl pofée

dans un calice écailleux en foucoupe
,

dans lequel efl

implanté le gland connu de tout le monde.

I, QUERCUS Linn. i//?. IV. 16^ Scop. n , I184. *

Quercus foliis deciduis oblongis fuperne latioribus ;

finubus acutioribus ; angulis obtufis. Linn. fpec. 14T4.

mant. 4p6. fjJI. 12. 6^0. Bohem. Upf. 6po. Hall.

Enum. I^p.

Quercus foliis glabris femîpinnatis : pinnis obtufis fuperioribus

majonbus. Hall, hijî, n. 1626. *

Le chêne commun efl un arbre des plus communs
& des plus utiles,- fon bois efl fort gros & fort dur,

mais d’un accroiffement très-lent ; fes feuilles oblongues

,

obtufes, s’élargilTent à leur extrémité , & les découpures

latérales font plus profondes ; fes fleurs font pendantes

dans des écailles brunes. Il vient par-tout ,
dans les plaines

& les coteaux expofés au midi.

Toutes les parties du chêne font aflringentes
,

plus

utiles pour les arts & pour l’économie
,

que pour la

médecine ,* on emploie quelquefois le fuc des feuilles

,

& leur eau diflillée pour les hémorrhagies, la diarrhée

& les pertes ; les gales font aufîl aflringentes
,

moins

chez nous cependant
,

qu’en Italie
,
en Arabie , &c.
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2, QÜERCUS ilex. Linn. Syft. ÎV. 160. Scop. n, 1182. *

major. Cluf. 2J.
*

Quercus foliis ovato oblongis indivifis ferratisque ,

petiolacis fubtus incanis , cortice integro. 'L'inn.fpcc.

1412. Gouan. Hort. 49 1. Flor. 41j'.

B. Quercus foliis oblongo ovatis fubtus tomentofis ,
integer-

rimis. Linn. fpec. Ed. I. 994 Royen prod. 81. Ger.

prov 530.
Quercus

(
gramuntia

) foliis oblongo ovatis fnuato fpinofis

fejjilibus fubtus tomentofis ,
glandibus pedunculatis. Sauv.

Meth. 95. Gouan. Hort. 491. Flor. 415. Einn. fpec.

1413. Ger. prov. 331. * Allione nicaenf 2IJ.

Le chêne vert eîl un arbre de moyenne grandeur ;

fes feuilles font toujours vertes ,
fouvent entières

,
dès

que le tronc s’élève 5 toujours dentées , llnuées & épi-

neufesfurles jeunes pieds, fur les branches inférieures & les

laquais (i); elles font velues en delTous. Il vient dans

les pays chauds, à Montelimar, à Saint-Paul - Trc^is-

Châteaux
,

à Orange , &c.

3. QUERCUS coccifera. Linn. Syf. IV. l^î. Scpp.

1183. * Camer. Epit. 774. Cluf. hiji. 24. *

Quercus foliis ovatis indivifis fpinofo dentatis glabris.

Linn. fpec. I413. Gouan. Hort. 49I. Flor. 41 5. Ger.

531- *

llex aculeata 6* cocciglandifera. 'Bâuh. pin. 423. T. injl.

583. Magn. Hort. lo^.Bot. I40. * Garid. Aix. 245.

Le Kermès efl un buiflbn fort bas
,
qui n’a que deux

pieds environ de hauteur ; fes feuilles relîemblent un peu
à celles de l’efpece précédente

, mais elles font plus

petites
,
plus minces

, & vertes de chaque côté. Il vient

comme le précédent, dans les pays chauds.

Obf C’eft de cette efpece qu’on tire le Kermès, petite

gale rouge occafionnée par la piqûure d’un infeéte ap-

(i) On donne ce nom aux branches les plus baffes des arbres,
qui partent fouvent même du colet de la racine.
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pelle Coccus ilicis (^i), qui ferc à la teinture & la mé-
decine , voyez en l’hiftoire , dans Garidel Aix. 25^,
Reaumur inf. 4. T. Geoff. mat. vied. II. 782. &c.

493 • CORYLUS. Linn. Gen. n. 1172.

Le Noifettier, ou Coudrier.
Ses fleurs font monoïques : les mâles forment des cha^

tons oblongs
, chargés a écailles divifées en trois , con-

tenant huit étamines chacune j les femelles font plus

balles; le plus grand nombre avorte, celles qui relient

,

portent des noifettes
, (

fruit alTez connu), renfermées

dans un calice déchiré , dont les fegments font plus ou
moins longs.

I. CORYLUS avellana. Linn. Syll. IV. Scop.

n. II92. *

CoRYLUS llipulis ovatis obtufis. Linn. Iql'y. Ger.

599. Hall. Enum. 15p. ^

Corylus fepium Hall. hijl. n. 162^. *

Corylui filvejiris. Lugd. loi. Ed. fr. I. 85- ^ nux avellana

Math, valgr. 281.

Le noifettier ell un arbrilfeau de médiocre grandeur ;

fon écorce ell brune , roulfâtre , fes feuilles froncées font

larges
,
prefque rondes , avec des dentellures inégales

fur leur bord , & une pointe un peu avancée à leur

extrémité : elles font un peu velues en delTous , aufli bien

que les jeunes rameaux ; fon fruit ell des plus doux ; il

eft propre à faire de l’huile , comme les amandes douces

,

il ne leur cede pas en douceur' ni en bonté ; les noyaux

font également propres pour les émullîons. Cet arbrilfeau

ell trop commun pour lui alTigner un lieu natal de pré-

férence : on le trouve par-tout.

(i) Linn.yyy?. lO. 147, n. 4. ed. ta. infeâ. 740. n. 6 .
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494 * CARPINUS. Linn. Gen. n. 1171.

Le Charmille ou Charme,

de 'la Nat. II. 456.
Les fleurs font amencacées & monoïques : chaque

écaille efl: unique & ciliée
,
contenant vingt étamines ,*

les femelles ont des écailles plus grandes
,

divifées en

trois parties ; dont la moyenne efl: dentée ; le fruit efl

une petite noix couronnée par le calice , & renfermee

entre les écailles.

I. CARPINUS betulus. Linn. Syjî, IV. 1 <58 . Scop.

n. 1189. *

CarpinUS fquamis flrobilorum planis. Linn.jf^ec,

Ger. prov. 5J?. Gouan tlor. 4I7. Hort. 493. Royen
prod. 79, Dalib. 294.

Carpinus Hall. Enum. 168. hiJI. n, T. inji.

Camer. Epit. 7I. Math. I45.

La charmille efl un arbriüTeau & même un arbre d’un

beau vert & touffu , c'efl pourquoi on le préféré dans

les jardins
, pour faire des tonnes , des allées & des murs

de verdure j il fe façonne à merveilles par la tonte

,

ce qui le rend propre à differents ornements ; fes feuilles

font ridées & froncées comme celles de l’orme, mais

plus petites & plus pointues. On le trouve da^s les bois

taillis des environs de Grenoble , au Sapey , à Mont-
fleuri , à Saint-Geoire

,
dans les terres froides , où il

compofe avec le châtaigner
,
la plupart des bois taillis , &c.

495 - FAGUS. Linn. Gen. n. 1170.
le Hêtre & le Châtaigner.

La fleur mâle efl; un chaton pendant
, écailleux 6c

clairfemé de fleurs ,* chaque écaille efl divifée en cinq

parties
, 6c foutient 8 àl2 étamines; la femelle efl dans

un calice hérifle , divifé en quatre fegments ligneux qui

renferment deux femences pointues & triangulaires ,
ou

appiaties dans le châtaigner.
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1. FAGUS Jylvatica. Linn. Syjf. IV. 167.

Fagus folüs ovatis obfolece ferracis. Linn, Cliff. 447.
fpec. 1416. Amcen. 111

. 9^.
*

Fagus foliis ovato lanceolatis , cris undulatis. Hall. hijl.

n. 1622. * Enum. 160.

Fagus C. B. 4I9. Camer. Epit. II2. Duchoul. pilât.

^4 T. 70. Dod. 8^2. Lob. 160. &c.

Le hêtre ou le fayard eft un arbre fort élevé ; fon

bois efl: des plus utiles & des meilleurs pour le chauf-

fage ; fes feuilles font minces & légèrement dentées par

ondulations fuperficielles
, fur une circonférence arrondie ;

fon fruit connu fous le nom de faine ,
efl bon à manger

(
i )

,

mais il caufe l’ivreiïe
( 2 )

: on en tire une huile par

Exprefllon, qu’on mange en faladej l’arbre compofe une

grande partie de nos forêts.

2. FAGUS cajlanea. Linn. Syft. IV. 166.

F.AGUS foliis lanceolatis acuminato ferratis , fubtus

nudis. Linn. fpec. I415.

Cajlanea. Hall. Enum. l6b. foliis ovato lanceolatis ferratis
^

dentibus aduncis. hifl. ftirp. n, 1623. *

Le châtaigner ell allez connu 5 fon fruit fournit un

aliment farineux, très-nourrilfant ,
mais lourd; ce fruit

efl; pour le bas Dauphiné , & les terres froides , ce que

la pomme de terre efl pour les habitants des montagnes

&. du haut Dauphiné ;
la néceflité a par-tout réveillé l’in-

duftrie
, 6c l’homme protégé par un gouvernement fage

,

n’a befoin que de quelques lumières, du bon exemple,

pour exciter en lui cet aiguillon puilTant qui , en l’in-

vitant à jouir de fon fol, a fi fouvent mis plus de diffé-

rence entre un cultivateur 6c un autre
,

qu’il n’y a de

diflance entre les climats 6c les époques qui les féparent.

496. JUGLANS. Linn. Gen. n, 1169,

Le Noyer.
Les fleurs font monoïques ; les mâles font des chatons

[1] Linn. plant, æfcul. p. 95.

[2] Splelm. de venen. alfat., p.
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fort longs, bruns ou noirâtres, fort précoces, compofés

de plufieurs écailles qui renferment l8 étamines cha-

cune ; la fleur femelle paroit avec les feuilles nailTantes

,

produifant un grand germe ovale à deux ftyles , dans un

calice fendu en quatre parties.

JUGLANS re^ia. Linn. Syjf. IV.

JUGLANS foliolis ovalibus glabris fubferratis fubæqua-

libus. Linn fpec.pt. 1415.

Juglans foliis Jeptenis ovalo lanceolatis integenimis. Hall.

hift. 1624.

Nux juglans S. regia vulgaris. C. B. pin. 417.

B. Nux juglans frudu tnaxiino C. B. pin. 4I7.

G. Nux juglans frudu lenero &fragili puîamine. G B. ibid,

D. Nux juglans frudu ferotino. C. B. pin. ibid.

Le noyer ell commun dans notre province
, à l’exception

des endroits plus froids <Sc déferts ; on le cultive prefque

par-tout, mais en plus grande quantité dans la vallée de

Gap ; il ell à julte titre le roi des arbres
,
par la grofleur

de fon tronc, l'étendue & l’élévation de fes branches,

par l’utilité de fon bois, & principalement par l’excellence

de fon fruit : l’huile qu’on en tire
,
fupplée au défaut

de celle de l’olive , dans les lieux où l’olivier ne peut fub-

fifter ; il feroit bien à défirer qu’il fut moins hâtif ; les

froids du printemps lui nuifent fouvent j le public de-

vroit ,
comme en Suiffe

,
s’attacher à grelfer par préfé-

rence, la variété D. dont la noix ne fe développe que
dans le mois de mai ou de juin,

497 ’ ULMUS. Linn. Gen. n. 545.
LOrme ou Ormeau.

Le calice efl a cinq divifions fans corolle : cinq éta-

mines à deux piftils ; le fruit ed une efpece de baye
feche

, comprimée & membrane ulé.

ULMUS campejlris. Linn. Syji. I. 6‘^\.

Ulmus foliis duplicaco ferratis, bah insequalibus. Linn.

fpec. 225.
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L/lmus vulgciris. Park. îheat. I404.

B. Ulmus folio latijîmo. Rai fyn. 4^p.
L’ormeau efl un arbre très-connu ; il efî eftimé pour

l’agrément de fon ombre & à caufe de la folidité de
fon bois.

La variété B. fe trouve dans les montagnes
, à Saint-

Chriftophe en Oyfans
, à la Salettc près de Corp , à

Lans & ailleurs.

Il fe réveilla, il y a quelques années, une fermenta-

tion éphémère à proclamer l’écorce intérieure de cet arbre,

comme un remede infaillible contre les maladies de la

peau
,
& même de la poitrine 5 il fallut adhérer à ce

goût palTager ; les effets ne répondirent pas aux pro-

melfes, mais le remede ne fit aucun mal; il a paru même
que l’ellomac s’en trouvoit bien, au lieu d’en être affoibli.

498. TILTA. Linn. Gen. n. 717. Le
Tilleul.

Le tilleul a une fleur pentapetale ,
dans un calice à

cinq divifions, plufieurs étamines, un piftil
,
auquel fuc-

cede une baye feche à cinq loges, qui s’ouvre par fa bafe.

TILIA europaa. Linn. Syft. II. 584.
Tilia floribusneélariodeftitutis. î^'mn.fpec. 75 J. Hudf

angl. 271.

A. Tilia femina folio majore. C. B. pin. 426.

B. Tilia montana maximo folio. C. B. pin. 42 5.

Le tilleul efl un bel arbre commun par-tout ; la va-

riété à grandes feuilles fe trouve dans nos montagnes

,

à Lans, SalTenage, à Saint-Paul de Varces
,
& dans le

Champfaur.

499. FRAXINUS. Linn. Gen. n. 1275.

Tournef. Tab. 34^. Le Frêne.

Le calice a quatre feuilles
,
& contient deux étamines ;

la fleur femelle a un fcul piftil auquel fuccede un fruit

en forme de languette feuilletée.
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I. FRAXINUS excelfior. Linn. Bauh. 7m. 415 . T.

577. Garid I9I.

Fraxinus foliis ferratis, floribus apetalis. Linn. fpee.

1509. mat. med. 475*
Fraxinus , &c. Hall. hift. n. 528.* Enum. iCj. Trag.

hijl. II21. Math. 195. Camôr. Epit. 64. Gefn. colled.

77. Dod, pempt. Lob. icon. II. I07. Tab. I02I.

Lugd, 83. Ed. fr. I. 69. BlacKW. T. 328. Rai

hiji. I702. &C.

Le frêne ell un arbre très-connu ; il feroit inutile de

le décrire 5 on le trouve par-tout , même fur les montagnes

du Champfaur , expofées au midi >• cette expofîtion que
cet arbre femble rechercher pour devenir indigène

,
ne

l’empeche pas de réuflir dans les endroits humides, on
peut même le planter dans les marais & dans les endroits

froids 6c aquatiques
,
où tous les autres arbres fe refufent

,

on a vanté fon écorce pour fubftituer au Quinquina , dans

les fievres d’accès ,
mais il pourroit à peine remplacer

les gentianes qui lui font très-préférables en pareil cas ;

on a imprimé des merveilles aulTi , concernant l’ufage

théiforme de fes feuilles
,
pour les humeurs arthritiques.

5 OO» FICUS. Linn. Gen. n. i283.Tourn.

Tab. 420. Le Figuier.

Le fruit du figuier qui eft connu d’un chacun , efl

en cône renverfé
, creux en dedans ; dans cette cavité

, fe

trouvent des fleurs mâles pédonculées dans un calice à

trois divifions
,
qui contient crois étamines .• des femelles

en plus grand nombre
, donc le calice eft à quatre ou

à cinq divifions
,
portant un piftil divifé en deux à fa

partie fupérieure, appuyé fur un embrion ovale, très-

petit G).
i—

-

f i] La petiteflfe St la difficulté de voir ces fleurs , ont fait que
les botaniftes les ont ignorées pendant long-temps. Cordus , hijî.

fol. 184, en a parlé très-judicieufement ; mais on a négligé fes

obfervations
, jufqu’à ce que M. de la Hire les a mieux dévelop-

pées en préfence de l’Académie. Voyez fes mémoires, ann. 1712,

p. 270 & fuiv.
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I. FICUS carica. Linn, Syjl. IV. ^54. Scop, n. 1251.

Ficus foliis palmatis. Linn. fpec. 151^. H. Upf. so;.
mat. med. 478. Royen prod. 2II. Gou. Hort. 52I.

Flor, 455. * Hall. hijl. n. I^oy. *

Ficus communis. C. B. pin. 457. T. hift. 661. Magn.
Bot. 97. Hort. 77.

Le figuier efl; un arbre aflez commun dans les pays

chauds ; fon bois ell cendre
, & fon tronc eft peu élevé ;

fies feuilles font profondément divifées en cinq fegmencs

oblongs, velus & obtus, qui partent d'un centre com-
mun J elles font laiceufes (1); les fleurs font renfermées

dans une cfpece de calice commun , en forme de poire

qui ell la figue que nous mangeons. On en trouve à

Grenoble, furies rochers de Châlemont, à la Tronche, 5;c.

au Buis ôc à Moncelimar , dcc.

CELTIS. Linn. Gen. n. 1267.

Tourn. Tab. 38 3. Le Micacoulier.
La micacoulier efl; un grand arbre femblable à un

cerifier , fes fleurs font mâles ou hermaphrodites fur la

même plante 5 celles-là ont un calice divifé en fix parties

,

& celles-ci en cinq ; elles ont cinq étamines & les herma-

phrodites deux piftils , auxquels fuccede un fruit à noyau

rond , un peu alongé.

CELTIS aujîralis. Linn. Sj,Jî. IV. 324. Scop. Carn.

1252. *

Celtis fbliis ovato lanceolatis. Linn. fpee. 1478. lylî.

12. 668. Cliff. 79.
Celtis foliis feabris Jerratb ^ longijfîme lanceolatis. Hall.

hijt. n, 1619.

Lotus celtis arbor. Lugd. 747. Ed. fr. I. 29^.
Celtis frudu nigricante. T. injf. 612.

C’efl un arbre lorc élevé ; il efl commun dans la Pro-

(i) Le fruit vert fournit auflî de ce fuc propre en quantité
; il

ell très-âcre Ôc mordant
i
mais il s’adoucit ou le perd par le pro-

grès de la maturité.

vence



€la{fe^\. Seâ. 4. Arhres amentacés. 80

T

Vence 5c le Languedoc j on en trouve quelques pieds

aux environs de Moncelimart , à Pontbarec, &c. 5c au

Buis.

<02 • ACER.Linn.Gen.n. 1 266.TourneL

Tab. 343. L’Erable.

Le calice eft divifé en cinq parties , 5c contient cinq

pétales étroits & oblongs ; les étamines l'ont au nombre

de huit
,
quelquefois dix; le fruit ell compofé de deux

capfules ailées & adhérences entr’elles, qui renferment

chacune une femence.

I. ACER monffejfulanum. Linn. S\’fî. IV. 333, Scop.

n. 124^. * Lugd, Ed. fr. I. 80. * Magn. Bot.

3. Hort. 3.

Acer folüs crilobis integerrimis
,

glabris. Linn. fpe:.

14P7.
* Gou. Hort. 518. Flor. 280. Ger prov. 441*

Royen prod. 45p.
Acer trifolium. Bauh. /?m. 431. T. injl. 61^. Garid. y.

Duham. arb. I 28. T. 10. £ 8.

Le petit érable ou l’érable de Montpellier
,
a fes feuilles

plus petites que les autres efpeces ,* elles font limplemenc

à trois lobes entiers ,
fans lobules ni dents latérales ; fon

tronc eft aufti moins gros. Il vient fur les rochers expoies

au midi , à Grenoble , au mont de Lans
(
i)

,
en Oyfans,

près des Alpes, aux Baux près de Gap , 5c dans tous

les endroits plus chauds.

2. ACER Linn IV. 5^3. Scop. n. 1247.

Acer folüs lobacis obtufis emarginatis. Linn.j(p^c,«l4p7,

Fl. fuec. n. 925. * Ger. 44t.

Acerfolüsfemitrilobis ,
obtufis , lobis laleralibus integerrimis^

Hall. hiji. io2p, Enum. JUrp. 421. n. i, *

L’érable eft un arbre très-commun j fon tronc eft mé-

(i) Il eft étonnant qu’un arbre des pays chauds fe trouve ici à

deux pas des plantes des hautes Alpes. Le Mont de Lans eft un
pays froid & même expoié au nord.

Tom. lil. Eee
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diocremcnt gros, il cft couvert d’une écorce jaunâtre ÿ

toute crevaffée & fort épaiffe ,• fes feuilles font à trois

iobes ,
mais les deux latéraux font plus gros <Sc tronqués

ou échancrés à leur extrémité ; celui du milieu eil cri-

denté Il vient par-tout
,
dans les hayes, parmi les bois, &c.

cet arbre ell le moins nuifible aux révoltes parmi lef-

quelles on cultive la vigne en treillage.

ACER opulifoUuni. Vol. I. ajp. &: 5^5.
Acer folüs quinque lobis fubrocundis obeufe dentacis ,

frudibus cymolis.

Acer majiis folio rotundiore
,

minus laciniata >• an opulus

italorum F Kai hi/I. 1701. n. 5. * T. in/l. ûiy. Hall.

Enum. ^22. B. H21 exter. fs^inentis obiufioribus.

PlucKn. plijtog. 7.

'Acer brufeiim , intoniiis crifpum. SchWenckf ftlef. 7.

Acer montanum jlavum five crifpum. C. B. pin. 4^1. *

opulus montanus Lugd. 5)4. * Vaill. B01. 2. Volk.

norib. 7. Menz. Aluitiling. 4. Gefn. hiji. plant. 4.

Konig. veget. 270. *

An Opulus accris minima Jpecics ? Gefn. Hort. 16p. b.

Ovii. Alontalb. 66.

An Zigiafive oppio? Anguill. 79. BraiTavol. Exam. 4S2.

^9 -

Cette efpece forme un arbre do huit à dix pieds ; fon

tronc ell droit
,
couvert d’une écorce grifâtre

,
ou brune

6c poincillée,- les feuilles tiennent un milieu encre le pré-

cédent & le fuivanc
,

quant à la grandeur , mais elles

fe rapprochent de ce dernier ciuant à la forme j elles

font portées fur un pétiole rouge, d’un tilTu ferme, di-

vifées en cinq lobes obtus 6c peu profonds j chaque lobe

ell découpé par des dcntellures obtufes 6c peu profondes;

leur bord cil un peu froncé; le delTus ell vert , 6c le

delfous un peu blanchâtre ;
les (leurs font pendantes, à

pédoncules inégaux ,
mais tronquées en corymbe; le fruit

conl'erve la même difpolition ; les ailes des femences font

plus petites 6c plus rapprochées que dans les autres ei-
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peces ; fon bois defféché devient jaunâtre & veiné (^i).

11 elt commun aux Baux
,

patrie de M. Chaix , où les

Iiabitantsle nomment Ayart. Il vient aufli à Grenoble.

4. ACER ffeuio platanus. Linn. IV. p 531.

Acer foliis quinque lobisinæqualiter fer ratis , Boribus

racemofis. Lii^n fpec. 1495. Ger. prov. 441. Gou,

Hort. 518. Flor. 280.

Acer Jûliis quinque Icbis aciite ferraüs , racemis pendulis.

l'iall. hijï. 1029 Enum. 42 1.

Acer monranum
(
candiJum. C B pin. 4J0. T, injf, 6l^.

)

Lugd. 83. (2) Volck, nor 7.

Acer major. Dod pempt. 840. Gefn. Schmied, fafc. IL

T. viij. n. 18. Rai angl. IL p. 4. * J. B, 1
. p. 2.

i 58 .
^

Acer lalifolia, Cluf. hijî. lo.

Le faux platane (3)ellun arbre fort élevé ; fon tronc

cfl droit
,
couvert d’une écorce brune , rouiTe

,
grifâtre

t<. pointiiiéc ; fon bois eft plus tendre & plus blanc que

celui de l’efpece précédente,- fcs feuilles font grandes,

découpées en cinq lobes lancéolés & dentés à dent de

fcie ; fes fleurs forment des grappes pendantes & alon-

gées
,
dont la forme ne change point par la maturité,

il vient parmi les bois
,

fur les montagnes
, a Grenoble

,

à la Grande-Chartreufe , à Allevard , dans i’Oyfans , le

Cliampfaur
,
le Gapençois

, 6cc.

y, ACERplatanoidcs. Linn, Syd. IV. 232. Scop n.üqS."^

Munting. 55. T. injt. 615. Vaiil. 2.

Acer foliis qumque iobis acummatis, acute dentatis

glabris
,
tioribus corymbolîs. Linn. fpec. 1496. El.

Juec. n. 924. *

Acer foliis quinque lobis , dentihus acutis
,

intervaliis /ü-

(1) Il paroît parce caraftere que c’eft l’Erable madré Dale-
champ

, de J. B. , &c. Cet arbre eft peu connu des botaniftes ,

quoique quelques-uns l’aient cité,

(2) Les hgurcs de l’hiftoire de Lyon font tranfpofées ; cette

faute eft trop fra-ppante pour s’y arrêter.

(3) Gouan
, huit. Monfp. 518.

E e e 2
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naliSf racemis ereâis. Hall, hijf.n. I02p Enutn. 422?
n. 5.

*

'Acer major, Qoccner.Epit. 6^. optima icon. Gefn. Schmied-

fafc. II T. vij. n. 17.

Aceris majoris y alla varietas. J. B. I. p. 2. 16S. (l) Rai

hijf. 1701. n. 4.

Acer montanum tenuijfimis & acutijfimis foliis. Bauh.pi/r.

45 I. Rai exter. 4p.

Le faux fycomore (2) eft un arbre qui s’élève à peu près

comme le précédent; fon tronc eft grifôtre ou marbré

par les différentes couleurs de l’écorce ; le bois en efl

blanc & plus tendre ; les feuilles font plus minces , vertes

de chaque côté
,

fe terminant par cinq ou fept pointes

aiguës ,
ifolées & entières , dont les intervalles font comme

rongés par une feélion circulaire ; les fleurs forment un

bouquet en faufle ombelle ; le fruit conferve la même
difpolîtion. Il vient dans les bois , fur les montagnes

,

auprès de Grenoble , dans le Champfaur 6c ailleurs

,

mais il eft plus rare que le faux platane.

Seclioii K. Arbres Conifères.

503 • PINUS. Linn. Gen. n. 1175. Le
Pin, le Sapin, & le Meleze.

Les fleurs mâles forment un chaton nud 6c conique

par la réunion de leurs filets en un feul corps ; les femelles

forment un cône écailleux plus ou moins alongé qui

contient deux femences fous chaque écaille.

* Feuilles deux ci deux ou en plus grand nombre:

dans une meme paine: les Pins de Tournefort.

I. FISUS JylveJlris. Linn. IV. 172. Scop. n. Iip5.
*

(1) Quoique J. B. n’ait fait graver qu’une feuille de cette ef»

pece , & qu’il l’ait prife pour une variété de la précédente , cet

auteur mérite d’être cité, parce qu’il en donne une alTcz bonne
ciefeription.

(2) GoMWy hort, Monfp. 518,
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C. B. pin. 491. r. inji. 586. Garid. 361. Rai. exter.

240.

PiNUS foliis geminis
,
primordialibus folitariis glabris,

L.inn. fpec. 1418.

Pinus foliis binis, convexo concavis y conis mafculis folita-

riis , alaribus. Hall. hif. n. i 65o. * Enum. 14p.
n. I. *

Pinus fylveftris vuJgaris genevenfis & taJa. J. B. I. p. 2.

253.
Pinafer. Gefn. hort. 272, Lob. icon. II. 226. Wagn,

helv. 258.*
B. Pinus fylvefris foliis hrevioribus acutè rigidis pungen-

tibusque
, conis pendulis,

C. Pinus fylvefris Mugho. J. B. I. 2. 249. Scop. carn.

n. iip5.* Cl) Hall. Enum. 130. n, * hif. T.

ÏI. p. 31p. B.

Pinafer. Gefn. Vagn. helv. 258. *

Pinafer aufriacus maior , albus & niger. Cluf. J. B. I.

p. 2. 255.
Pinus fylvefris vulgaris genevenfis. T. inf. 586. Le Monn.

obf. ccxxxij.
( 2 )

D. Pinus fylvefris maritima , conis firmiter ramis adhe~

remibus. J. B. L p. 2. ^45. T. inf. 586. Garid.

361. Ger. prov. 546. n. 4*
On pourroic

,
de ces quatre variétés , faire quatre ef-

peces. La i"®. eft le Pin fauvage ordinaire; Ibn tronc

couvert d’une écorce épailTe, grifâtre & crevalTée , s’élève

à plus de 25 pieds
,
quelquefois jufqu’a quatre-vingt ;

fes feuilles ont d’un pouce & demi à deux , & fes cônes

(i) C’eft je crois le Pin. Muglius dont M. Scop .fait une efpece

féparée, à en juger par les auteurs qu’il cite : c’elf l’efpece la plus

commune fur les fommets de nos montagnes , mais la brièveté du
tronc, auffi bien que les autres caraéleres , s’évanouiflent à mefure

que cet arbre deicend plus bas ,
au point qu’on ne peut plus le

diftinguer du précédent.

(a) Je crois que c’eft de cette variété qu’entend parler M. le

Monnier, à cauie du bois très-réfineux de cet arbre , vk parce

qu'il le dit commun fur le Canigou,

E e e 3
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s’ouvrent facilement , de manière qu’ils reflemblent un
peu aux pétales d’une rofe double, par leurs écailles.

La 2 . s’élève beaucoup moins j fes feuilles Ibnt plus

courtes, dures, épailTes & piquantes, & fes cônes font

toujours pendants ,• elle vient dans les pays chauds. La
5'. ditfere peu de la ; elle efl plus balfe, fes feuilles

& fes cônes en font plus alongés & moins ouverts j elle

couvre toutes nos plus hautes montagnes. La 4®. c(l plus

blanche & a fes feuilles alfez femblables au P. cemhra L. ;

quant à leur longueur
, fon tronc s’élève peu

,
fes cônes

font un peu plus gros, & leurs écailles ouvertes font

planes en-dedans, au lieu que dans les trois autres elles

font convexes. Cette derniere ainfi que la fécondé fe trou-

vent au Buis , ôc ailleurs dans les pays chauds.

2. PINUS pinea. Linn. />y?. IV. 17J. Scop. n. 1197.’*'

P[NUS foliis geminis
,
primordialibus folitariis ciliatis.

Linn. fpec. 1419. Ger. prov. 547. n. 5. Gouan.
hort. 494.

Pinus [fadva. C. B. pin. 491. T. injî. ySy. ) Dod. pewpt.

85g. Camer. Epit. 47.

Le Pin domellique efl aifé à connoître par fes feuilles

plus longues que celles des cfpeces précédentes & par

fes cônes plus gros, plus fermes & plus lilfes. J’en ai

trouvé quelques pieds aux environs du Buis, mais, je

ne fuis pas bien alTuri que ce ne foit pas des variétés

de la précédente notée D
,
qui eft le P, maritima de M.

Ger. flor. 54Ô. n. 4. & qui fait fans doute une efpecc.

7 PINUS cemhra. lÂnn. fyff. IV. I77.

PiNUS foliis quinis triquetns. Hall. hift. 16^^.* Enurn.

150. n. 4.
*

Pinus fylvejh is montana tertia. C. P>. pin. 491. in Math.

104. T. injf. yS6.

Le Pin alviès ell fcmblable au pin domellique par

fes feuilles ,• mais elles naillent cinq à cinq ; fes cônes

font aulTi plus tendres
, & leurs écailles en font appla-

ties 6c s’ouvrent plus facilement 5 fon bois eft tendre ,
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flexible & très -blanc. Il vient fur les montagnes élevées

parmi les variétés du pin fauvage ; mais il ell beaucoup

plus rare.

Les pignons de cette efpece font bons à manger
ils fourniirenc quantité d liuile gralTc qui fent un

peu la thérébentine. Cette huile efl pedorale & diu-

rétique à caufe de cette portion réfineufe & balfamique

propre aux arbres conifères. On pourroit en préparer uns

certaine quantité dans les montagnes du Champfaur ;

mais une efpece de caiTe-noix (i) mange le pignon avant

qu’il foit mûr. Cet arbre cft appelié Eouve dans le

Champfaur, comme du temps de J. B. (2), ailleurs on

l’appelle Tinier, &c. Je ne me fuis pas attaché à con-

ferver ces noms
,

parce qu’ils changent fouvent dans

chaque village.

4. PINUS /anx. Linn, IV. 17J. Scop. n.

PiNUS foliis fafciculatis cbtufis. Linn. fpec. 1420.
Pinus foliis fafciculatis deciduis. Hall. hiJK 1658.* Larix

Enum. 14p. ^

Larix Cord. in Diofeorid. C. 27. Gefn. kort. 26^. Math.

105. Camer. epit. 4^;, Cluf. pann. 21. h'Jt. 54.
Blackw. 477. C. B. p/n. 4P3. in Math. loi &c.

Le Meleze efl; un arbre allez connu,- fon tronc efl

très-long
,
droit , ferme

,
égal , 5c fon bois e.fl gras

,

lourd 5c fort dur. C’efl le feul arbre réfineux qui perd

chez nous fes feuilles en hiver ; fes feuilles font plus

courtes 5c plus tendres que celles des arbres précédents

,

elles ne forment pas de pinceau la première année , mais

(i) Corvus caryocataÜes L, fyft. 12. I. 157. n. 10 Faun. fuec. n.

91 Gefn. av. 245. Il eli de couleur griie mêlée de noir & de
blanc, de la grofieur d’un Geay ou d’une petite corneille. Il a une
force & une adrefie incroyable pour cafTer les noix les plus dures,
€11 les airujettifTant avec l'es ferres fur la tête inégale d’un arbre ou
garnie d’afpérité , & un odorat fi délicat

,
qu’il ne s’amufe jamais

aux noix dont le noyau efl; altéré , vermoulu ou avorté.

(i) Pinus .... .fiye embro , in Gallia celtica alve ou alvo. Hifl.

pl. I. p. a. 251 *.

E e e 4
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à mefure qu’elles tombent & fe renouvellent; le bouton

particulier qui les foutient augmente
, 6c il en nait en

plus gririd nombre à chaque nouvelle année
,
jnfqu’à

ce qu’il tombe de vétufté. Les cônes ou fruits font petits,

c>b'us
, 6c les femences aulTi plus petites font ailées,

ün en trouve beaucoup dans le Champfaur , à Orcieres,

à Briançon
,

ôc ailleurs dans les hautes Alpes ; il aime

même à le féparer des fapins , 6c fe répand parmi les

gazons où ceux-là ne fe plaifent pas.

Obj. Il nait fur cet arbre deux produ£lions fingulieres

qu’on ne connoit pas encore aflez; ce font l’Agaric (i)

6c la manne de Briançon. Le Meleze produit encore la

thérébentine comme le Sapin, mais plus blanche 6c de

meilleure qualité; fes ufages font connus dans la mé-
decine 6c la chirurgie. A l’égard de la manne , il cft

bien étonnant qu’un arbre réfineux dont toutes les parties

font ameres
,
la fève des rameaux les plus tendres, l’eau

même qui a pafle une feule fois fur les feuilles, il eft

étonnant
, dis-je

,
qu’il produifc une matière blanche ,

concrète , fucrée 6c douce comme le miel le plus frais.

Cette manne eft rare à trouver , on ne la rencontre même
que par gouttes , 6c je ne doute nullement que la plu-

part de ce qu’on nous a débité de fes ufages ne foie

très-fufped, car il feroit difficile d’en ramaffier une livre.

J’ai demandé fur les lieux fi l’on n'avoit jamais appris

que quelqu’un en eût fait ramalfer pour en vendre, 6c

l’on a confirmé mes conjeétures
,

difant qu’on avoit de

la peine à en cueillir une livre de temps à autre pour

fatisfàire la curiofité des favants qui la demandoient. On
la trouve par gouttes blanches plus ou moins dures,

adhérentes aux feuilles , 6c très-rarement aux petits bou-

tons qui leur fervent d’appui; c’cll , à ce que je crois,

dos bourgeons que tranfude cette liqueur inicllcufe qui

devient concrète par le contad de l’air 6c fur-tout par

la chaleur du foleil. Nous avons fait quelques recherches

avec M. Guettard pour tâcher d’éclaircir nos douces à

(i) Nous en parlerons à la fuite des champignons.
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te fujec ^ mais nous n’avons pu nous facisfkire
,
quoique

nous rayons fouvenc rencontrée. D’ailleurs on nous a

dit que la iailon de 1775 étoit moins fertile en manne

que bien d autres : nous en avons trouvé au foleil levant

qui étoit prerque coulante ; d’autres gouttes étoient tom-

bées à rcrre
, 6: on pouvoir les ramafler fur le gazon

parfaitement feinblables à celles qui étoient reliées fur

l’arbre. Enhn nous n’avons pas été alfez heureux pour

trouver la nature lur le fait, & voir fortir la manne de

fes couloirs II leroit à iouhaiter qu’une perfonne intel-

iisîer '.e ‘uivlt cette matière pour en donner l’hiftoire dé-

iww que nous ne connoillons pas ; Garidel a donne

Uii mauvais mémoire fur cette manne j voyez fon ou-

vrage des pl. de Prov. p 268 ôc fuivantes.

Les R U lies ont encore trouvé fur le Meleze une

gomme foluble à l’eau
,
tant il e(l vrai que cet arbre

ell fertile en produdions fingulieres ; c’efl; fur les vieux

ceps où nous trouvons l’agaric
,

mais nous n’avons pas

rencontré cette gomme dans notre pays.

** A feuilles folitaires.

5. PINUS picea.Vmn. fyJi.W

.

175. Scop. i ipj.* (i).

PiNUS foiiis folitariis emarginatis. Linn. fpec. J420.

Ger. prov. 546.
Pinus foiiis folitariis , plants peâinatis emarginatis. Hall.

hifi. n. 1^57. Enum. 148. *

Abietes pilatiius. Duch. pilât. 89. *
(2). Gefn. lunar. 75'.

Abieiis particulcB. Camer. epit. 4p. optimè Bod. à Jiap.

170, ^

Le Sapin, proprement dit, a fon écorce blanchâtre;

fes feuilles couchées horizontalement lut les côtés , font

(1) Je ne fais pourquoi Linn, a ainfi tranfpofé les noms de
Tournef.

, en appellant picea l’efpece appellée ahies , & abies celle

appellée picea : comme il a été fuivi par M. Scopoli & par d’au-
tres botaniftes

, nous n’avons ofé rétablir ces dénominations.

(2) Duchoul & Gefner avoient déjà connu &. exprimé ce ca^

raélere eflentkl
,
de l’échancrure (les feuülest
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blanches en-defTous , un peu élargies & échancrées à
leur extrémité; les cônes font très-longs & regardent le

ciel. Il vient fur les montagnes de la province où U
forme nos forêts en grande partie.

6. PINUS ahies. Linn.j^y?. IV. 177. Scop. n. I ip4.

Œd. cxciij.

PiNUS foliis fubulatis , mucronatis lævibus, bifariam

verfis. \Jmr\. fpec. 1421.
Fims foliis folitanis tetragonis mucronatis. Hall. hif. n.

16^6. * Emim.

B. Picea pumila. Clul. pann. 20. hijî. 73. 34.* J. B,

I. P 2. 241. * (l).

La Pelle ou Serente a fon écorce rouffâtre, écaillée,

3c fes feuilles portées en tous fens courtes , vertes &
pointues ; fes cônes font pendants. Elle vient dans les

plaines & parmi les bois moins élevés.

Obf. De ces deux cfpeces l’on tire la térébentine &
la poix-réfine j la première fe trouve renfermée dans

des velfies ou petits facs formés dans répailfc\ir de l’écor-

ce, ou feulement fous l’épiderme, principalement dans

la f . cfpece ; dans la fixieme elle découle le plus lou-

vent le long de l’arbre
,

ce qui arrive aufii dans l’au-

tre
, rnais plus rarement j la réfine vient de préfé-

rence à l’endroit blefie par le choc des pierres
,
ou par

d’autres corps. Alors elle s’épaifiit & fe condenfe
, fe

rancit & devient par le contaél de l’air <5c la chaleur du
folcil

, ce que devient la thérébentine liquide quand on

en tire l’huile par la diftillation. L’une & l’autre forment

(i) Cette variété plus petite eft un avorton de l’arbre fufFoqué

des fon jeune âge par la piqûure du Chermes abietis L. Faun. ybec.

n. loii lyll. nat. 12. 73<>. n. 13, qui va dépofer fes œufs fur

l’extrêiTiité |dus tendre des bourgeons
,
ce qui les fait bourfouffler

par rextravaf,tion des fucs , les dilate
,
les rend charnus & fembla-

hles à des ftP i<es vertes, & arrête l’accroiffement de la plante. Ces
jnfeétes fortent .ailés de leur cellule particulière en automne , &
laifl'ent cette extrémité conique toute criblée de petits trous. On
en trouve fouvent dans les bois humides , à Préraol , à Uriage &.

ailleurs.

\
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ce qu’on appelle la poix- réfine ou le galipot , avec

cette dijférence qu’elle ed d’autant meilleure qu’elle a

éprouvé moins de chaleur. L’extrémité des jeunes bran-

ches cueillies au printemps avant que le bouton s’épa-

nouiffe
,

forme ce qu’on appelle bourgeons de fapin j

qu’on vante beaucoup pour les alTetdions fcorbutiques

,

les maux de poitrine , les érofons des conduits urinaires ,

les ulcérés par le traitement mercuriel , ôcc.

)
0 -4 * JUNîPERUS.Linn.Gen. n. 1240.

Tour, Tab. 361. Le Genevrier.
L’individu mâle porte un chaton de fleurs à écailles

blanches
, triangulaires

,
qui foutiennent trois étamines

chacune ; la femelle a un calice divifé en trois parties

,

qui devient une baye qui renferme trois femences.

I. JUNÎPERUS communfs. Linn. 5jr/?, *IV. 27S.
Amæn. liî. y 2. Scop. 122p. *

JUNIPERUS foliis ternis patentibus mucronatis, bacca

longioribus. Linn. fpec. 1470. Flor. juec. piy.Mat,
med. Hall Ènum. 1^6. *

Juniperus foliis convexo concavis arijiatis baccis alaribus

fejjîlibus. Hall. hijl. \66l. *

B. Juniperus vulgaris arbor. T.inft. c8S, Bauh. p//z. 488.
Loef. I32.

C. Juniperus minor montana folio latiore
, frubîu longiore.

Bauh, Tournef, Ponted. 222. Seg. Veron. II. 261. *

Juniperus alpina. J. B. I. p. 2. 301. * (l) Cluf. Pann.

~S 3 ^ Linn. Fl. fuec. n. piy. *
Le Genevrier eft un arbrilîeau très-commun, fes fouilles

font piquantes, toujours vertes : & fes bayes font d’un
noir bleuâtre (2); la variété Bnedilfere de la première

,

(i) Il dit l’avoir eu du Dauphiné.

^
(î) Les vertiges des feuilles du calice marquées fur ces baies ^

imitent le commencement d’un cône imparfait
;

ce qui prouve
bum le rapport dg cet arbrirteau avec les arbres conifères.
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que par fon tronc plus élevé , mais la fécondé notée C
cft tout à fait rampante , & fes feuilles plus larges font

t:ouchées fur les rameaux
,
ce qui femble devoir faire une

efpece particulière. Elle fe trouve fur les hautes mon-
tagnes

,
les deux autres font très-communes j il eil funefte

aux pâturages qu’il détruit. Linn. 1. c.

Obf. Le bois de genievre eft gras, huileux & aro-

matique : les anciens le fubllituoient au Gayac & aux

autres bois fudorifiques pour la guerifon des maladies fe-

cretes, pour les douleurs artrhiciques & rhumatifmales ;

l’cn ai tenté l’ufage dans des cas où les remedes ordi-

naires n’avoient pas réufli .* il fatigue l’eftomac , & af-

foiblit fenfiblement les malades j les bayes peuvent être

employées avec plus de fuccès , dans les maladies de

l’eftomac
, occafionnées par les glaires , la foibleife , &c.

chez les gens pâles & phlegmatiques ,* mais j’ai obfcrvé

que leur ufage produiibit chez les gens fecs & bilieux ,

des chaleurs , des tiraillements au cardia
,
des courbatures.

On les emploie en fumigation, pour corriger l’air des

hôpitaux
5

elles donnent un efprit ardent , une boiflbn

qui tient lieu de bierre.

2. JÜNIPERUS oxyceirus. Linn. Syft. IV. 278. Scop.

n. izi-j. Cluf hiji. 79.
*

JUNIPERUS foliis ternatis patentibus mucronatis bacca

brevioribus. Gouan. Hort. 509. Linn. fpec, 1470.

Ger, prov. J 44.
Juniperus major ^ bacca ruffefcente. C. B. pin. 4^9 *

injî. 589. Garid. 258.

Juniperus major MonfpelT. Lob. obf. 62^. & oxyarceutis

five acuta juniperus. AdverJ. 448* * Camer. Epit. yy.

Le grand gencvrier vulgairement appellé en provençal,

lou cade , eft un arbrilïeau plus élevé que le précédent ;

fes feuilles font élargies , & fes bayes font beaucoup plus

groffes
, de couleur rouge ou jaunâtre. Il vient dans les

pays chauds, à Mallilian
,
près d’Orange & ailleurs.

Obf L’huile de cade eft un huile empyreumatique,

tirée du bois de cet arbre par defcenfum , qui eft très-
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fétide ,
âcre , vermifuge & nauféabonde ; elle efl: bonne

pour guérir la gale des moutons , mais il faut la mêler

avec égale quantité d’huile d’olive
,
& l’employer chaude j*

fans quoi elle tache leur laine , & ne réufîit pas.

5. JUNIPERUS phcenîc-ea. Linn. Syft IV. 27p.

JUNIPERUS fbliis ternis obliteratis imbricatis obtufe

Gouan. Hort. 50p. Bot. i^p. Linn. fpec. 1471. Ger.

prov. 545.
^ ^ O .

Cedrus folio cuprejji major , fruélu flavefcente. C. B. pin'.

487. T. injl. 5 88. Magn, Bot. 56.

Cedrus phanicea media. Lob. obf. 6zj. icon. IL 221.

Sabina baccata adverf. 44"^. item cedrus phanicea

adv. 44^.
B. Cedrus lycia retufa bellonio diâa. J. B. I. 500. Rai

fyll. exter. po. *

Cette efpece diffère des précédentes , en ce que les

feuilles font couchées & adhérentes fur leurs rameaux ;

fes bayes font auffi rouges ou jaunâtres ; toute la plante

a une odeur de réline agréable. Elle vient avec la pré-

cédente à Orange , à Maffilian , 6cc.

4. JUNIPERUSfabina. Flor. Delph. III. Syjî. IV. 277.
JUNIPERUS foliis oppolitis ereétis decurrentibus

,
op-

pofitionibus pixidatis. Linn.j^w. 1.^72. Gouan. Hort.

510. Bot. 140. Ger. prov. $4j. Hall. hiji. n. 1662.

Sabina folio cuprejji. C Vt.pin. 4'^']. Garid. ..^78. T. 27.

Sabina. Dod. pmpr. 85..^. BlackWel. T. 21..^. Camer.

Epjt. SS
La làbine ou favinier ell un arbrilTeau toujours verc

comme les précédents >• fes feuilles font adhérentes aux
tiges comme dans la derniere ; mais elles ne font que
deux à deux; les fruits font noirâtres ou bleuâtres, durs

& petits î ils tiennent exaélement le milieu entre les bayes

& les cônes (i); toute la plante a une odeur forte, pé-

(1) Elles ont à leur bafe deux ou trois écailles imparfaites ^
qui (ont néanmoins caraélérifées

, & cachent intérieurement une
(emence chacune comme les conifères.
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nétrante & défagréable ; fur-tout cclîe qui vient natu-

rellement fur les rochers expofés au midi, 6c dépourvus

de terre
(

i
) > dans les jardins elle s’élève

,
perd de fon

âcreté ôc de fon odeur ; on h trouve fur les montagnes
à l’abri du nord , dans le Champfaur

, 6cc. nous en avons

une variété en arbre , à Saint-Clement près d’Erabrun.

Obf. Les ufages qu’on peut faire de cette plante, mé-
ritent quelque attention ; on regarde la poudre de fes

feuilles comme un très-bon efearrotique propre à nétoyer

les vieux ulcérés
,
à ronger leurs chairs luperHues

, à

faire tomber les cors, à guérir les chancres, les porraux

virulents, Sac. mais il ne faut pas s’en fervir intérieurement.

Sauvage dit qu’elle occafionne un rhumatifme d’une mau-
vaife efpece

,
6c M. de Haller dit avoir vu une fille de

mauvaife vie
,

qui
,
pour en avoir ulé , en fut punie par

un crachement de fang cruel (2) ; l’ufage extérieur qu’on

en fait ,
fait léul fentir les dangers où s expoferoient ceux

qui en prendroient intérieurement.

506. TAXUS.Linn. Gen.n, iiqi.Toiir.

Tah. 562. L’If.

Les fleurs mâles forment un petit cône qui a trois

écailles pour calice ; la femelle porte une baye rouge

,

tendre & fucculente , creulée à Ibn extrémité
, en ma-

niéré de foucoupe ou d’ombilic, laquelle contient dans cet

endroit , une feule femence chatonnée par la baye.

(1) Cette variété eft la plus commune ; fon âcreté efl fi forte ,

qu’elle fuftoqiie pour ainfi-dire
,
porte au nez & aux yeux quand

on marche deflTus. L’autre variété s’élève plus ou moins
,
perd de

fon odeur, & écarte un peu fes feuilles en les alongeant, elle doit

ces changements à la variété du fol ;
elle s’éloigne d’autant plus,

de la première
,
que ce loi eft plus humide & plus gras.

( 2 )
QttÆ prima inflituit teneros avdlere fatus ,

Malitia fnerat dï^na pente fiiâ

Htzc neqtie in anneniis tipres facere latebris
j

Perdere ncc fatus auj.: l. err.a fuos.

At temefe jaciunt ,fed non impune puella :

Sapé
} Juos utercque aecaî , ipf.i périt. Ovid,
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TAXUS baccata. Linn. Syji. IV. 275). Bor. Æcoii,

A’7usn'^\.

TaxüS toliis approâmatis. Uv:in. fpec i^'j2.Geï. prov

^44
Taxas (

bacdfira. Hall. hijt. n. 1661. Eniim. 146. *

Bauh.p/Vi. 505. Camer. Epit 8.^0. Dod. pempt. 859,

J B. 1 . p. 2. 2^1. Math. 1099. Lugd. 78. £i.

fr 1 6 6. Gefn, Hon. 2S7. hift. pi. 239. & fub fi-

milace 230. oper. pojlh. II. T. 13. n. 42. opt,

hijî. 14 \6. Diofcor. L. IV. C. 80. Plin. xvi.

G. 9 Tbeoph. hift. Lib. III. C. lo. £d. Bod. à ftap,

160. 175. 175. ôcc.T. injî. 589. Garid. ^55.
L’if cft uu arbre très-connu dans les jardins : il Ibuffre

facilement, la coupe , il prend toutes les formes qu’on

t^eut imaginer, ce qui joint à fa verdure permanente,

tait qu’on le cultive pour fervic d’ornement aux parterres ;

fon tronc ne s’élève qu’à dix ou douze pieds dans les bois ;

cepen^jant j’en ai vu à Quaix chez M. de RoHaing , de

plus ue jo pieds ; fon écorce ell rougeâtre , mince ,

6c s’en va par écailles feuilletées ; fon bois elt rouge ,

très-dur 6c compacte, prefque incorruptible ; fes feuilles

font d’un vert noir ,
aiî'ez fembiables à celles du fapin.

Il vient dans les bois
,
parmi les fapins, dans les endroits

ombragés 6c expofés au nord
,

dans prefque toute la

province; il reprend de bouture.

Obf. L’if ell un poifon dangereux pour les bêtes de

charge,- Theophralleavoit dit que les animaux ruminants

pouvoient le manger impunément
, mais nous en avons

vu périr quoique moins fréquemment & moins lubitemenc

que le cheval 6c l’âne; Gérard, R.ai, Lobel , 6cc. difenc

auiîî que les enfants mangent fes baies impunément en

Angleterre
,
mais je ifoferois en garantir l’elfai; il arrive

fouvent dans le Gapençois
,
que des juments , des ânes

ou âneflfes mangent une ou deu?: bouchées des feuilles

6c des extrémités des rameaux de cet arbre
, 6c qu’ils

en perifiTent un quart d’heure après
, fubitement

, fans

aucun fymptôme apparent ; ces animaux tombent ian-

guifiants
,
lans annoiiccr des douleurs vives , ils ne fom;
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enflés ni par les vents, ni par l’inflammation, mais meurenC

comme s’ils étoient abbatus par une efpece d’inanition

fubite,- fai vu des vaches en périr
,
d autres ont vomi ,

ont été très-malades , & ont langui long-temps pour en

avoir mangé ; fix ou huit moutons en ont également péri ;

•que devons-nous donc penferdcs écrits de tant d’auteurs

qui fe font élevés contre les anciens qui avoient obfervé

les mêmes chofesque nous ? N’ont-ils lait que fe répéter

en fe diflîmulant le danger P Ou la qualité du fol fait-

elle varier les qualités de l’if/ je lerois d'autant plus

porté à le croire
,
que j’ai obfervé que tous les ifs de nos

bois n’étoient pas également dangereux
j M. Guettard

qui avoir voyagé en Italie, me diloit que les ifs de ce

pays là répandoient une odeur très-défagréable en été

,

tandis que les nôtres ne fe font prefque pas fentir ; j’ai

prié M- Bredin ,
diredeur de l’école vétérinaire de Lyon,

& M. Henon
,

profeflTeur d’anatomie
,
de conftater les

mauvaifes qualités de cet arbre
,
par des expériences bien

faites fur des animaux ; les premiers elTais ont été funefles

fur un cheval qui a péri en moins d’une heure
,
& fur

un mulet qui a péri au bout de trois heures >• ils en avoienc

pris cinq onces chacun : le premier à jeun , le fécond après

avoir mangé ; ces deux favans ellimables décideront cette

queftion, d’une maniéré à prévenir le public contre cet arbre

dangereux ,
que tant d'ouvrages de botanique avoient dif

culpé mal à propos , & qui eft un fléau pour certaines

parties de nos montagnes où il abonde.

507. EPHEDRA. Linn. Gen. n. 1242.
Les fleurs font dioïques; les mâles font portés fur urî

chaton dans un calice bifide , à fept étamines fans co-

rolle ; les femelles font cinq à cinq ,
dans un calice bi-

fide , à deux piftils
,

qui devient une baye à deux fe-

mences.

EPHEDRA dijlachia. Linn. fv/?. IV, 280.

EpHEDRA pedunculis oppofitis , amentis geminis.

Gouan. Alonfp. 50. Hall. n. i 66
.f,

Tragum
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Tragum Camer. Hort. 171- T. ^6.

L’ephedra eft une petite plante prefque fans feuilles

,

qui reflemble un peu à un jonc ramifié , ou à un equifetum.

Elle vient fur les confins de la Provence, près de Sifteron,

& aux environs de Montelimar. Vivace.

Classe XII. DODECANDRIE.
Plantes a dow^e étamines.

ASARVM. Linn. Gen. n. 6^2.
Le Cabaret.

Calice à trois divifions
,
pofé fur le germe, très-près

de la racine ,
fans corolle ; le fruit eft une capfule char-

nue couronnée par le calice.

ASARUM europœum: Linn. Syjl, II. i. Will. obf. ly.

23. Gilib. rarior. 85 .
*

AsaruM foliis reniformibus obtufis binis. hinn.fpec. 533.
Mat, Med. 219. Gutn.Jîamp. 198. Mili. I.

AfarumB^Luh. pin. 197. T.inJÎ. 501. Garid. 43. Camer.

Epit. 19. bona Dale pharm. 8y.

L’afarum ,
le cabaret ou oreille d’homme, eft une pe-

tite plante qui
,

pour l’ordinaire n’a que deux feuilles

unies en forme de rein : fa fleur naît près de terre
,
près

l’infertion de ces deux feuilles j elle eft fans pétales, à

douze étamines, & un piftildans un calice d’une pièce

divifé en trois fegments fur fon bord. Il vient dans les

forêts balTes & ombragées
,

parmi les bois & les ro-

chers
,
à Saint-Laurent du Pont , dansl Oyfans, le Val-

gaudemar ,
le long des chemins X ailleurs. Vivace.

. Sa racine eft émétique & incifive 5 c’eft peut-être la

plante indigène qui approche le plus de l’ipecacuanha 1

509 ’ PORTUI-.ACA. Linn. Gen. n. 659.
Le Pourpier.

Le pourpier a un calice k deux divifions , une corolle

Tom. III. F f f
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à cinq pétales , douze étamines & une capfule qui s’ouvre

horifontalement.

PORTULACA oleraeea. Linn. II. 42^.
PORTULACA foliis cuneiformibus

, floribus felîîlibus.,

\J\nn. fpec. 638. Gev.prov. 425.
Portulaca angujîifolia fylvejlris. C. B pin. 168. T. inji.

536. Garid. 376.
Le pourpier eft connu de tout le monde. On le trouve

fauvage aux environs de Vienne
,
à Cremieu

,
près de

Lyon & ailleurs. Annuel.

)
I O. LYTRUM. Linn. Gen. n. 660.

La Salicaire.

Calice à douze divifions
,

portant fix pétales auxquels

fuccede une capfule biloculaire & polyfperme.

I. LYTRUM falicaria. Linn. SyJî.W. 426. La Tourr.

Chlor. i^.

Lytrum foliis oppofitis cordato lanceolatis, floribus

fpicatis dodecandris. Linn. fpec. 640.

Salicaria vulgaris puipurea foliis oblongis. T. injl.

Garid. 41p.
La falicaire eft une plante aquatique ; fes feuilles

étroites , oppofées
,
viennent fouvent trois à trois > les

angles de la tige font alors au nombre de nx , les fleurs

font rouges, à quatre pétales. Elle vient par-tout, le

long des eaux , & dans les bois humides. Vivace.

Z. LYTRUM hyjfopifolia. Linn. Syft. II. 428. Scop..

Carn. 5 55 .
*

Lytru.M foliis alternis linearibus
,

floribus exandris.

Linn. fpec. 6^2. mant. ait. 992. ^ Guett. obf II. I22.

Salicaria hyjfopifolio latiore. T. injf. 25^. Rupp. Hall.

147. T. 5 . f Hall. /i//î .n. 855. * J. B. 111
. 781.

Ses tiges rampantes font quelquefois longues de deux

pieds ; elles s’élèvent rarement
,
mais elles fe ramifient;

fes feuilles fouvent obtufes, font plus longues & plus,

larges que celles dç U fuivante ; elles ont un goût fort
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amer ; elle eft rare dans ce pays j nous l’avons vue le long

de l’étang de Courceizon près d’Orange. Annuelle,

LYTRUM thymifolia. Linn. Syft. II. 42p.
Lytrum foliis alternis linearibus, floribus cetrapetalis.'

Linn jpec. 6j\2 . Gouan. Hort. 228. Ger. prov. 45p.
Salicuria viinima tenuifolia. T. injL 254 -

HyjfopifoUa minor feu potius thlmifolia marithna. J. B. III.

p. 2. 781. Font. Bail ip4. Fig.

Ses tiges rampantes n’ont que cinq à fix pouces de

long : de leur centre s’élèvent d’autres plus petites qui

ont pluficurs rameaux alternes ; les feuilles fclfiles font li-

néaires, petites, pointues, d’un vert obfcur & noirâtre :

fon calice eft petit & anguleux : il n’a pour l’orduiaire

que quatre divifions , rarement cinq ; le nombre des pé-

tales répond aux divifions du calice , de même que celui

des étamines ; les fleurs font très-petites ôc rougeâtres.

Elle vient dans les endroits humides des pays chauds ;

on en trouve à Seufe près de Saint-Paul-Trois-Châteaux ,

& aux environs d’Embrun d’où M. l’abbé Blanc nous l’a

envoyée. Annuelle.

La première efpece eft aftringente & propre pour la'

dilTcnterie.

') I I. AGRlMONIA.Linn. Gen.n. 6«5.
L’Aigremoine.

Le calice eft à cinq divifions qui paroiflent fur un
double rang

, & porte cinq pétales ; il renferme deux
femences.

AGRIMONIA eiipatoria. Linn. Syf. II. 4po.
Agrimonia foliis caulinis pinnatis ; impari petiolato ,

fruêlibus hifpidis. Linn. fpec. 64^. Ger. 464.
Agrimonia offidnarum. T. inji. 381. Garid.

Eupatorium ( Fuchf. hijl. 244. Camer. Epit. 756. )
vemm. Math. Lugd. Ei. fr. II. 145.

î‘'aigremoine eft une plante velue, dont les tiges font

F f f 2
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fimples ,
hautes d’un pied environ ; fes feuilles font ai*

iées avec une impaire plus grande ; les fleurs viennent

en épi
,

fur deux ou trois rameaux qui terminent la

plante : elles font de couleur jaune , à cinq pétales en

Tofe
,

ôcc. à ces fleurs fuccede un fruit rude, femblable

à une petite poire couronnée par les relies du calice.

Elle vient dans les lieux herbeux & incultes. Vivace.

Cette plante efl: vulnéraire, apéritique & tonique;

elle participe des vertus des plantes rolacées. Vol. I. p. 4^,

^ î RESEDA. Linn. Ccn. n, 664.

Le Refeda.

Le calice efl; monophylle, à plufieurs divifions : les

pétales font frangés
,

le fruit efl trigone , uniloculaire.

1. RESEDA luteoîa. Emu. Jpec. ^43. Sjft. II. 4^1,
Will. obf. 22. n. .^o. * Linn. Amœn. I. 1 15.

ReseD\ foliis oblongis undulato crifpis
, integris , ca-

licibus quadrifidis.

Lutécia herba falicis folio. C. B. pin. T 00. T. irt/i. 41'^.

Anünliimum Tragi. Lugd. i^.^2. EJ. /r. II. 229.

L a gaude ou herbe à jaunir, fait une tige Ample ; fes

feuilles font oblongues, froncées, entières, & fes fleurs font

jaunes en épi ,
irrégulières comme celles du refeda. Elle

vient le long des foliés, auprès des villes & dans les endroits

gras. Annuelle.

2. RECEDA lutea. Scop. Carn. n. Emu. Syjl. 11 .

ReseD\ foliis omnibus trifidis : infenoribus pinnatia.

Emu. jpec. 6^^. Ger. prov.

Refeda vulgaris. E.inji. ^2^. Bauii.prn. loo. Garid. 59p.
Refeda crijpa. La Tourr. Chlor. l 3.

Le refedi jaune eft une plante glabre, de couleur

verte : fes feuilles font toutes découpées , Sc d’une ma-

niéré irrégulière: fes fleurs font jaunâtres, & fes tiges

droites. Elle vient dans les montagnes
,
parmi les terres

cultivées. Annuelle.-
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RESEDA phyteuma. Scop. Carn. 570. Linn. Syjl. II.

434 '

Réséda folüs integris trilobisque , calicibus fexpartitis

maximis. Limn. fpec. 64s- Ger. prov. 977,

Refeda minor vulgaris. T. injî. 42.^. Garid. 400.
Le petit refeda a fes fleurs blanches, fes tiges cou-’

chées
,
& fes feuilles moins découpées que IVl'pece pré i

cédente. Elle vient dans les terres & les campagnes.

Annuelle,

5^3 EUPHORBIA. Linn. Gen. n. 66$,

Les Tithymales.
La corolle efl; compofée de quatre ou cinq pétales (i)

portés fur le calice qui efl renflé 6c monophylle ; le

fruit efl une capfule fupérieure, tnioculaire 6c à trois

femences.

*Efpeces a fleurs axillaires,

I. EUPHORBIA chamcefice, \S\x\n.fyJl. II. 442. Bauh,

pin. 295. Cluf /ziy?.*clxxxviij.

EuphORBIA dichotoma folüs crenulatis fubrotund’s

glabris , floribus folitariis axillaribus , caullbus pro-

cumbentibus. Linn._/^rc. ^52. III. 115. Ailion.

n. io_jo.

Tithymalus exiguus glaber nummvlaria folio. T. inf. 87.

Cette efpece efl balfe ôc couchée par terre ;
fes feuilles

font prefque rondes 6c crenelées. Elle vient dans les

pays chauds
, aux environs de Montelimar 6c ailleurs.

Annuelle.

Toutes les efpeces de ce genre font âcres , laiteufes

,

purgatives
, fouvent drafliques.

(i) Linné, philofoph. bot. §. 90 , n’a pas lalfle échapper l’er-

reur deTournef.
, inJl. 8ç ,

qui prenant le calice 'pour les pétales ,

avoit placé les tithymales parmi les fleurs moncpetales campani-
formçs.

Eff î
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2. EüPHORBIA peplis. hinn. jyjf. 442. Allion.

n. 1091.

TiTHYMALUS peplis. Scop. carn. n. 58^. (l),

Euphorbia dichoroma , foliis integercimis femi corda-

tis, floribus folicariis axillaribus, caulibus procum-

bentibus. \J\nx\. Aman. 111 . I15. Allion. niceenf. 31.

Ger. ^rov. $36,
Tithymalus maritimus , folio oblufo. T. inf. 87.

Peplis. Math. 1160.

Peplion Dalechampii. Lugd. I<^5p. ei fr. 523.
Cette efpece eft rampante & très- petite j fes feuilles

repréientent une elliple : leur pétiole n’eft point

implanté au bout du grand axe, mais obliquement fur

la largeur de la feuille ,
de forte qu’elle eft plus torge

que longue ; Linné la compare à un demi-cœur. Toute

la plante eft rougeâtte ; il vient dans les pays chauds

,

fur les fables falésj a Saint-Paul-Trois-Châteaux &
ailleurs. Annuelle.

* * A fleurs en ombelle SC a trois divfions.

EÜPHORBIA peplus. Linn. fyji. II. 444. A\Y\or\.f!or.

10^7.
EüPHORBIA umbella trifida

,
djchoroma, involucellis

ovatis, integerrimis foliis obovatis periolacis. Linn.

fpec. ^57. niant, ait. ^p^.Ger. pmv. 53^. Linn. Aman.

III. 1 17.
*

Tithymalus rotundis foliis non eienatis. T. injï. 87.

Peplos five ejula rotunda. J, B. ill. 66g.

Le Peplus ou Reveille-matin des vignes s’élève à la

hauteur de fix pouces à un pied ; fes feuilles obtufes

font très entières ; la tige fe divife en trois rameaux
foutenus par trois feuilles femblables aux autres ; fes di-

yifions fe fous-divifent en deux plufieurs fois , & chaque

r ———
(i) Volkamer, f[. norii. 384, avoit déjà fenti qu’on ne pou-

voir réparer les Tithymales des Euphorbes : nous préférons le nom
de Linné

, connu de tout le monde, a celui de Tkhymale que lui

!>yoit donné Tournefort..
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divifion eft accompagnée de deux feuilles ovales ,• les

pétales fe terminent par deux filets apparents , & le

fruit lifle a fes angles faillants & fendus en deux. Il

vient auprès des villes & parmi les mazures, aux en-

virons de Grenoble , à Vertrieu le long du Rhône , où

il a plus d’acreté qu’ailleurs. Annuelle.

4. EUPHORBIA /a/catfl. lÀnn.fyJî. II. 444. Allion.

flor. n. 1034.
EuphoRBIA involucellis obliqué ovatis acuminatis

,

reflexis, caule ramofo refraélo, petalis arifiatis.

Euphorbia umbella trifida dichoîoma , involucellis fubcorda-

tis mucronatis
,
foliis lanceolatis obtufiufculis. Umn.jyjl.

12. ^‘^2. fpec. 654, mant. ait.

Tithymalus annuus fupinus y folio rotandiore acuminalo. T.

inf. 87. Barr. icon. 77 1

.

Elle eft fort balTe & très-ramifiée >• les feuilles delà

tige qui eft très-courte , tombent d’abord
,

l’on ne voit

alors que celles qui accompagnent fes bifurcations répé-

tées plufieurs fois , épanouies ôc réfléchies de maniéré

que toute la plante eft fort touffue , & a la forme d’un

petit buiffonj les pétales elliptiques ont deux filets peu

apparents, quelquefois qu’un; fon fruit eft lifle & un

peu alongé. Il vient dans les champs & les terres, par-

tout. Annuelle.

5* EUPHORBIA tenadna. Linn. fyf. II. 4415.

Euphorbia umbella quudrifida dichotoma , foliis al-

ternislanceolatis, retufis mucronatis. lÀnn.fpec. Ô54.
Tithymalus maritimuSj folio retufo terracinus. Barr. icon,

877.
Cette plante vient ^dans les bleds des environs de Gap;

les feuilles de la tige tombent promptement comme
celles de la fuivante i mais fa partie inférieure produit

des rameaux ftériles en automne où les feuilles font rou-

geâtres & échancrées à l’extrémité , enfuite elles devien-

nent arrondies, & les fupérieures finiflTent par une pointe

implantée au milieu de l’extrémité arrondie.

Nous devoir cette plante à M. Chaix. Annuelle»

Eff 4.
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6. EUPHORBIA exigua. Linn. /yjf. II. 444. hori. upf,

143. Trag. hift. 296. CEd. Tab. 592. Allion. 1055.
Euphorbia umbella trifîda dichotoma, involucellis

lanceolatis, foliis linearibus. Linn. fpec. ^54.
Tithymalus five ejula exigua C. B. pin. 291. T. injl. 85 .

Garid. 4^5. Tournef. Parif. 79. *

Tithymalus annuus Uni folio acuto. Magn. Schcl.b0t.i2~j,

Tithymalus leptophyllos. Cam. epit. p66.

Efula minima Tragi. Lugd. 16y 6. ed. fr.W. y 20.

An Peplis miner Dalechampii. Lugd. 1 6y^. ed.fr. II. ^27.
La grande reflTemblance de cette plante avec l’Efula

exigua foliis obtufis. Magn. bot. 25 S. f. i. qui fe trouve

pareillement à feuilles aiguës
, a fait confondre deux

plantes qu’il faut peut-être diftinguer. J’ai vu celle de

Magnol à Montpellier & à Toulon (i) avec plufieurs

tiges naiiïantes d’une feule racine dure qui me paroif-

foit vivace ; les feuilles étoient plus folides & d’un verd

plus foncé que celles de la nôtre ; toute la plante efl

plus dure & plus petite. La nôtre fait une tige fimple

6c tendre , haute de deux ou trois pouces ; fes feuilles

linéaires font d’un verd glauque & plus élargies à leur

bafe ,• les involucres font moins alongées
,

plus élar-

gies , <Sc taillées en cœur à la bafe ; lés pétales verdâ-

tres fe terminent par deux filets, & fon fruit efl lifle.

Elle vient dans les champs parmi les bleds. Annuelle.

7. EUPHOBBIA lathyris. Scop. carn. ^-jl. Linn. /jy?.

II. 445. Aliion. 103 5 .

Euphorbia umbella quadrifîda dichotoma; foliis op-

pofïtis integerrimis. Linn. fpec. 6y^. Ger. prov. y^6.

Tithymalus latifolius cataputia didus T. inf. 85.

L’Epurge efl haute d’un pied à deux ; fes jeunes

feuilles oblongues & cendrées, forment par leur difpo-

lîtion fur la tige , un prifme tetragone régulier. Elle

vient dans les jardins & le long des chemins. Annuelle.

[1] EfuU minor aculeata. Barr. icçn, 8p &
Bavdi. prod. 133. n. 11. ni.
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Obf. Il eft des plantes dont on ne fauroit trop recom-

mander l’ufage , telles font les mauves
,

les épinards , les

plantes potagères adouci (Tantes , & même les plantes vul-

néraires ; ce font des légères toniques
,

qui au moyen de

leur parenchime mucillagineux , otfrent tou)Ours un vrai

favon mifcible à nos humeurs & propre à les renouveller.

Il en eft d'autres qu’on ne fauroit trop s’empreT-

fer de profcrire
,
puifqu’elles jettent le trouble dans notre

machine
, allument la fievre en corrodant nos parties

,

& dont Tufage peut faire périr des perfonnes qui ont des

difpofitions aux maladies chroniques, tels font les Tiihym.

8. EÜPHORBIA leptophylla. Euph. graminîfolia. FI.

Delph. Q\')

Euphorbia folüs lineari gramineis , involucellis or-

biculatis
,

petalis. . . .

Tithjmalus leptiphyllos. Math, valgr. 1256. Ed. C. B,

865. phytop, 577. Lugd. \ 6^y. J. B, Font. Boll.

208. hijl. 111 . 66^. Tourn. Parif 1
. 79. Q2')

Cette efpece jette des tiges grêles, d’un pied environ;

Tes feuilles font étroites comme celles d’un chiendent ,

liftes
,

d’ un beau vert ; la tige fe divilé en trois
,
quatre

ou cinq rameaux qui fe bifurquent
, & portent à leurs

divifions des folioles rondes, très- difterentes des feuilles

de la tige ; le fruit m’a paru lilTe
,

je n’ai pu obferver
les pétales. Elle vient à Blueis près du Buis , & aux
environs. Vivace.

9. EUPHORBIA dulcis, Scop, Carn. 575. * Linn.
Syft. II. ^-^8. Hall, opufc. 61. *

Euphorbia umbella quinqueflda bifida
, involucellis

fubovatis; foliis lanceolatis obtufisintegerrimis. Linn.

[i] Je n’avois pas fait attention que Linné avoit une plante de
ce nom

, en le donnant à cette plante dans ce petit ouvrage.
[a] Tous ces auteurs ont rapporté cette fig. a l'Euph. exipua.

J. B. en preffentit la différence; mais ce qui eft étonnant, c’eft

que Tournef. rapporte la fig. de Mathiole qui eft bonne , à l’Euph,
t[ula qui en différé totalement,
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fpec. 6^ 6. mant. ait. Ger. prov. 5^7. n. 7.

Tithymalus montanus non aais. T. injl. 86. Bauh. pin.

2p2.

Tithymalusfoliis ellipticisfenatis,jUpulis umbellaribus quinisi

floralibus cordatisfruélu perafptro. Hall. hiji. n. 105I. *

ÉJula Tragi. Lugd. 1655. Ed.fr. II. J20.
Sa racine efl; noueufe & traçance : fes tiges font droites

,

fes feuilles obtufes, & fes fleurs rougeâtres. Elle vient

fur les montagnes
, dans les bois ombragés. Vivace.

Elle eft vraiment moins âcre , mais elle n’en efl pas

exempte tout à fait. M. Gilib. pl. rarior. p. 5p. a très-

bien obfervé qu’on en pourroit faire ufage.

10. EUPHORBIA Seguieri f Scop. Carn. 47^. T. 20.

Tithymalus foliis lineari lanceolatis acuminatis, ad
ramos linearibus

,
petalis truncatis

,
fruélu lævi.

An Tithymalus foliis linearibus ariftatis y imbricatis , jU-

pulis umbellaribus ovato lanceolatis i floralibus cordatis ?

Hall. hift. 1055.
An Euphorbia paralias Linn. .f’ fpec. 6^^j. Camer. £pir,

p5a. ? Spielm. Dijf. 23- AUion. 10^ z.

An Efula majorgermanica pena} Lugd. l 5^p. Ed.fr. II.

^ip.
An Efula minor Dodonai^ Pempt. 37../. Lugd. ?

& Euphorbia efula F Linn. mant. ait ? 55)^.

An Pityufa Cam Epit. ^6j.
An Tithymalus linifolio major italiens) Barr. icon.8ll.

an vero T. montanus efula folio minor , italiens ? icon,

822. Voyez Vaill. Bot. ip2. n. 7.

Cette plante cfl dure ôc prefque ligneufe ; elle s’élève

à la hauteur d’un pied environ : fes tiges font droites

ou un peu inclinées, & ne fe divilént pas ,
mais elles

produifent par côté , des rameaux flériles de la hauteur

de l’ombelle , ou même plus
,
qui font garnies de feuilles

plus rapprochées & plus étroites de la moitié
,
que celles

de la tige qui font lancéolées : les unes & les autres

font roides
,
pointues & un peu cendrées ; celles d’en bas

fe recourbent fouvent ,
celles d’en haut fe rappcochenc
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au contraire de la tige ,* les fleurs viennent en ombelle

a plufieurs rayons , ou quelquefois fur des rameaux fore

rapprochés & prefque confondus avec l’ombelle ; l’invo-r

lucre eft plus large que les feuilles , les partielles font

de deux feuilles lelfiles
,
concaves , fermes

,
plus larges

que longues, terminées par une pointe très-courte 3- les

pétales font tronqués fans filet
,
plufieurs avortent : le,

fruit eft lilfe. Elle vient le long du Khône , à Saletta

près de Lyon , à Vienne
, à Valence , &c. Vivace.

Obf, La figure de M. Scopoli , & fa defeription , me
paroiflent convenir à cette plante , mais la figure de M.
Seguier, qui préfente des involucres réunies, ne peut

lui appartenir j celle de Camer. la repréfente auflî , mais

elle appartient à une autre plante ; celle de Dod. enfin

la rend encore
,
mais elle a été donnée à une autre ef-

pece , de maniéré qu’en combinant le fentiment des au-

teurs
, & en rapprochant les fynonymes

,
le Tith. Seguieri ,

Scop. VEuphorhia paraîtas

,

& TEuphorbia efula Linn.

feroient une même plante , ce qui ne paroit pas probable.

Vaillant, dans l’ouvrage cité, s’eft trouvé dans le même
embarras j il faut donc avoir égard à la defeription

,

plutôt qu’aux fynonymes de cette plante.

II. EUPHORBIA taurinenfis. Allion. Flor. n. 104^.
Tab. 83. f 2.

Euphorbia umbella quinquefida, caule ramofo, foliis

lineari lanceolatis ,• fiivolucro univerfali tetraphyllo

propendente. Ail,

Cette efpece s’élève à huit ou dix pouces ; fa tige

eft fimple jufqu’à l’ombelle qui eft formée de quatre
rayons bifides j les feuilles font oblongues, un peu élargies

à leur extrémité , terminées par une arête courte ; les

involucres partielles font arrondies ; les pétales font au
croiftant

, le fruit eft liffe
,
un peu rude fur les angles.

Elle vient aux environs de Guilleftre , où elle a été
trouvée par Ignace Molineri

, botanifte du Roi de Sar-
daigne. Annuelle.
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12. EUPHORBIA fegetalis.\Jnm,SjP.\\ 450. /Wanf.

393 ’

TithimaLUS umbella 4fida bidichotoma ; involucellis

obtufe triangularibus
,

petalis lunato bifidis fruc-

tuum angulis afperis.

Tithymalus umbella quinquefida dlchotoma , involucellis cor-

dato rhombais
,
petalis lunaüs foliis fuperioribus latio-

ribus. Ger.prov. 538. \J\x\w. j\fl. 12. .595.
Elle eft haute de huit à dix pouces ; les feuilles de

la partie inférieure de la tige
,
tombent d’abord

, & il

nait quelquefois des rameaux ftériles au bas d’icelle ,

comme à ÏE. lenadna ; l’ombelle, chez nous, eft diviiée

en quatre
, & chaque rameau fousdivifé en deux, quatre

ou cinq fois ; les involucres triangulaires & obtufes
,

les

pétales terminés par deux filets courts
,

moins éloignés

l’un de l’autre, que dans les autres efpeces : le fruit eft

triangulaire
,
lifte fur l’entre-deux des angles , mais un

peu rudes fur deux lignes qui bordent ces derniers ; cette

plante eft annuelle. Elle vient dans les terres & parmi

les bleds
,
aux environs de Briançon

,
elle eft rare. Ann.

J^. EUPHORBIA helyofcopia. Linn. Syft. II. 450.

Q tithymalus id. ) Scop.'JCjr/z. yyp. C. pin. 291. T.

injl. %-j. Garid. 45(5. Math. Lugi 1 544 Ed. fr. II,

508. & Dodon. Lugd. 1648. Ed fr.W 512.

Tithymalus umbella quinquefida, trifida dichotoma:

involucellis obovatis, foliis cuneifbrmibus ferratis.

Ger. prov, 538. Linn. fpec. Ed. I 459.
B. Efula rotundifolia /errata carnofior. Barr. icon. 212.

Ses tiges font hautes comme celles de la précédente ;

fes feuilles vertes , arrondies , font plus larges & agréa-

blement crenées autour : les pétales font entiers , &
le fruit eft lifté. Elle vient dans les champs & les terres

cultivées
,
par-tout. Annuelle.

La variété B bien gravée par Barrelier, fe trouve en

automne
, ôc perfifte pendant l’hiver dans les pays chauds.

14. EUPHORBIAyérrara. Linn. Syft. II. 451. Dalech,

Lugd. 1649. Ed.fr. II. 515. L.

Tithyiüalus umbella quinquefida crifida dichotoma ;
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involucellis diphyllis
,
reniformibus

,
foliis amplexi-

caulibus ,
cordacis lerratis. Ger. prov. 5^9.

Tïthymalus cliaracias folio ferrato. C. B. pin. 2^0. T. inji.

87. Garid. 466.

Cette efpe:e efl haute d’un pied : fes feuilles oblongues

,

à découpures fréquentes & aiguës
,

le font connoître.

Il vient dans les pays chauds, le long des vignes, à

Embrun & ailleurs. Vivace.

I^. EUPHORBIA verrucofa. Vol. 1 . 262. Linn. SyJt.W,

4yi. Scop. Carn. n. 577. * Hall. hiji. n. loyj.

Enum. 191. 4.
*

Tïthymalus umbella quinquefida dichotoma, invo-

lucellis fubovatis , foliis lanceolatis ferrulatis
,
cap-

fulis verrucolis. Ger. prov. 5^9. lJ.nn.fpec. 658. mant.

393 -

Tithjmalus myrfmites
,

fru(Ru vcrrucœ fimili. C. B. pin.

291. T. i/j/?. 8 (5 . Motif. 111 . f. 10. f.

Je ne connois point de bonne figure de cette plante ,

tandis qu’une courte defcription peut fuffire pour la faire

connoître 5 fa racine grolTe
,
charnue, jaunâtre, ligneufe

dans fon milieu
,
pouire plufieurs tiges de huit pouces à

un pied
,
qui font fimples & prefque couchées parterre ,

en forme de gazon ; fes feuilles font larges, un peu ve-

lues & très-peu dentées ; fes ombelles font petites &
toutes jaunes ; les pétales font entiers

, & le fruit efl: tout

hérilfié de pointes groupées en forme de petits mamelons.

Elle vient dans les prés gras & fecs
,

le long des che-

mins
,
dans le Champfaur

, aux environs de Grenoble où
elle infede les foins. Vivace.

16. EUPHORBIA platyphyllos. Yol. I. 2^0. 261. Linn.

SjJi. 11 . 453. Amæn. 11 , lyi. Scop. Carn. 578.
Tïthymalus umbella quinquefida fubquadrifida di-

chotoma : involucellis primariis tetraphyllis foliis

ferratis lanceolatis lèflilibus Ger. prev. 540. (
Linn.

fpec. 660. ) capfulis verrucofis.

Tiihymalus foliis ovato lanceolatis fubhirfutis ,
involucra

^uinçiuefblio. Hall, Gott, 34.
*
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Tîthymaîus arvenfis latifolius germanicus} C. h.pin.2(fti
T. injt. 86. Hall. hijl. n. 1053. * Enum. ipi.

Ses tiges font hautes de deux ou trois pieds : fes feuilles

font un peu crenelées & velues ; fes Heurs naiflent aux
ailTelles des feuilles, & au lommet de la plante qui fe

ramifie beaucoup; les pétales font entiers, & le fruit hé-

rifie, eft divifé par trois lignes longitudinales, liHTes.

Il vient le long du Rhône
, & fur les bords de l’izere.

Annuelle.

Obf. Plufieurs auteurs ont pris cette efpece pour l’Euph,

verrucofa Linn. qui eft très- vi /ace
, couchée par terre ,

à ombelles jaunes , courtes & quatre fois plus balle. Vaill.

dans fon excellent mferit fur les inftit. de T. p. 15. die

que fes pétales font en croilfant, mais il aura mal vu,

examiné une plante feche, ou entendu parler d’une autre

efpece.

17. EUPHORBIA efula. Linn. Syft. IL 454.
EupHORBIA umbella multifida bifida involucellis fub-

cordatis
,
petalis fubbicornibus ,

ramis fterifibus, fi>

liis uniformibus. L,mn.fpec. 660. Mant. 594. *

Tithymalus foliis linearibus
,
petalis emarginaiis. Hall.

n. 1046. En. ip2. 8.

Efula minor. Dalech. Lugd. 1659. Dod. pempt. 374:

La grande éfule eft une plante dure ,
d’un vert glauque

qui s’éleve à un ou deux pieds; fes feuilles font linéaires

,

lancéolées ,
fermes , fouvent portées fur des rameaux la-

téraux qui partent de la tige , & qui s’élèvent plus quelle ;

l’ombelle a plufieurs rayons ; les involucres paitielles font

en cœur ,
ou réniformes ; les pétales font tronqués

,
peu

échancrés ; le fruit eft lilTe
,

petit , un peu cendré &
alongé. Elle vient le long du Rhône

,
à Vienne ôcaiL

leurs. Vivace.

18. EUPHORBlAcjpa/'i/Tîax. Linn Syft. II. 454. Scop.

Carn. 582. C B. pin. 2pi. J. B. 111 . 66^. T.injl.'

89. Garid. 466.

Tithym.ALUS umbella multifida dichotoma ; involu-»
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cellis fubcordatis ,
ramis fterilibus , follis fetaceis

fummis latioribus. Ger. prov. 540. Linn, fpec. 661,

Ed. l 461.

La petite éfule a fes feuilles très-étroites
, & d’un vert

foncé ; les involucres font jaunes ; fes pétales font ea
lune, & fon fruit ell rude. Elle vient dans les terres

cultivées , fur les montagnes
, le long des torrents 5ç

parmi les terres mobiles. Vivace.

ip. EUPHORBIA palujîns. Linn.fjy?. II. ^^6. La Tourr.
Chlor. 13.

Tithymalus umbella multiiida fubtrifida bifîda : in-*

volucellis ovatis
,

foliis lanceolatis
, ramis fterilibus.

Ger. prov. 541. n. 20. Linn. fpec. 662. *
Elle eft grande

,
haute de quatre pieds ; fes feuilles

font étroites
,
oblongues & obtufes ; fes tiges font ra-

mifiées , mais les rameaux latéraux font fteriles ; fes pé-
tales font entiers , & le fruit eft hérifte. Il vient le long
du Rhône, à Saint-Vallier & ailleurs. Vivace.

Obf. Je crains, malgré la différence très-grande en
apparence, que ce ne foitou une variété de l’Euph, pla~
typhyllos , ou de TE. amigdaloides ? Linn.

20. EUPHORBIA cAuraaW. Linn. Syft. II. /. Mant,
^ Math, valgr. 1250,

Euphorbia umbella multifida bifida , involucellisper-

foliatis emarginatis , foliis lanceolatis integerrimis

caule perenni. L'mn. fpec. 662. Tithymalus &c. Ger.
prov. ^42.

Tithymalus characias rubens peregrinus. T. inji, Sy. Garid.

465.
Characias Math, fecundus. Dod. Lugd. 1^42. Ed.fr. II,

507.
Cette efpece eft grande : elle varie fous toutes les

formes poffibles ; on la reconnoit toujours; i», par fes
tiges tuberculeufes

, rougeâtres , charnues , rampantes
plus ou moins velues; 2". par fes feuilles peu velues*
en fpatule , lancéolées & de mauvaife odeur; y”, par fes
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pétales noirâtr'es, Entiers , fon fruit lifle& obfcur. Elle vien^

dans les bois des montagnes expofés au foleil , dans les pays

chauds, à Saint-Paul-Trois-Çhâteaux , au Buis, le long

des chemins & des nvieres abondamment. Vivace.

21. EUPHORBIA fylvatica. Lien. Syft. II. Scop.

n. 572 *

Euphorbia umbella quinquefîda, involucellis perfo-

liatis lubcordatis acutiufculis foliis lanceolatis inte-

gerrimis. Linn. fpec.66^. Mant. 594. Zinn.

Tiihymalus fylvaticus
,

lunato flore. T. inji. 85. Bauh.

pin. 290. Motif, hijh III. 3^^. f. 10. T. i, £

Sa tige eft ici moins épailTe & moins fucculente que

celle de la précédente : fes pétales font en croiHant

,

ou rongés , & fes feuilles font velues. Elle vient dans

les bois, par-tout; on en trouve à Huberno, au de dus

de Moretel
,
aux Baux près de Gap , dans tous les bois

aux environs de Grenoble. Vivace.

22. EUPHORBIA pilofa ? Syfi. IL 4^2. Scop. ?

n. Tab. 21.

Euphorbia umbella quinquefida trifîda bifida, in-

volucellis ovatis petalis integris , foliis lanceolatis

fubpilofis ferrulatis. Linn. jpec.

An Euphorbia carniolicaf Allion. Flor n. 1048.

Cette el'pece elt plus bafl'e
,
plus velue que la précé-

dente ; fes touilles 6c fes pétales font entiers; elle nous

a été indiquée fur les confins de la Provence, par M,

Cliaix. V ivace.

2J. EUPHORBIA amigdaloides. Linn. Syjî. II. 457 *

Euphorbia umbella multifida dichotoma ,
involucellis

perfoliatis orbiculatis , foins
(
oblongis, glabris

)
ob-

tulis. Linn. Jpec. 6C2.

Celle-ci reflèmble encore à la ip.e, mais fes feuilles

font glauques
,

luilantes comme celles du Salix hélix :

elles lont oblongues
,

trcs-enrieres ;
je n’ai vu ni les fleurs

m les fruits. EUe le trouve aux environs de Vienne, Vivace.

Cl.asse
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Classe XIII. CRYPTOGAMIE.

Plan tes fans étamines apparentes.

Linné a donné le nom de plantes Cryptogames , à

celles dont les parties de la fruâification échappent a nos

yeux (i ). Que ce grand naturalifte ait voulu par ce moyen
nous difpenfer d’avoir recours à la loupe, aux micros-

copes
,

pour nous aflurer de l’exidence des fleurs des

plantes, ou que ces fleurs ne fuflent pas rigoureul'cmenc

démontrées, iorfqu il publia fon fyftême fexuel en 1797?
il n’eft pas moins vrai que les botaniftes ont fait la ire

des progrès étonnans à cette partie de rhilloire natu-

relle ,
depuis quelques années. Ces progrès Ibnc caulé

en partie , du retard de la publication de cette dernière

claflTe de notre ouvrage. M. Hedwig {2] a , fur-tout,

prodigieufement avancé la Cryptogamie. Je puis dire,

âc je lui dois cet aveu , ce tribut de reconnoilfance ,

que la fimple ledure de fes ouvrages
,
& l’application

d’une bonne loupe fur le dos roulé des fougères
, fur la

pouflîere des Equifetum

,

& fur le bourgeon écailleux (péri-

ihatium ) qui enveloppe la bafe du pédoncule de la plupart

des moufles
,
m’ont fait appercevoir diftindement des mer-

veilles
,
que vingt années de recherches iabcrieufés n’a-

voient pu me faire foupçonner. Je n'afpire pas au mérite

de l’invention ,
ni même à pafler pour un naturalifle cé-

lébré, mais j’ai tâché de décrire les plantes, comme les

Linné, les Haller, les Dillenius, ôcc. Je laifle à des hommes
plus éclairés que moi, à juger du mérite de ces obfer-

vations générales qui peuvent s’étendre fur un très-grand

nombre d’objets, ou de celui de celles d’un rigoureux

obfervateur qui voit tout , mais qui eft néceflairement

forcé de fe borner à un petit nombre de plantes, dût - il

(i) Planttz f. vegetabilia quorum fruBificationes oculis nojlris fe
fuhtrahunt. L. Gen. Crypt. <^^1.

(i) Voyet theoria generationis fruBlficationïs plantarum cryp-

togamicarum ef Peteisb. 1784 ; & deferiptio mufeorum
y &c. fol,

Upfia. ijSy. Gilib. demtnfr, tUm. Ul.

Tom, 111^ ^ ë S
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employer fa vie enciere à ce genre de travail. En gé-
néral , le genie choilic , & ne fe commande pas. Ce n’eft

même qu’en lui donnant beaucoup de liberté & de
moyens

,
qu’il eâ capable de prendre l’eflor. Nous pro-

fiterons donc de la marche commune Ôc favante des

Linné ,
des Haller

,
des Dülen , &c. & nous indique-

rons quelquefois les découvertes fubhmes & vraiemenc

étonnantes des HedWvig, des Micheli , &c. Nos lec-

teurs pourront alors apprécier l’une & l’autre méthode,

faire ufage de celle qui conviendra à la pofition & au

goût de chaque oblervateur. Nous penlons que celui

qui , comme nous , fera obligé d’examiner & de décrire

un grand nombre de plantes, fe rendra plus utile, en

fuivant la première méthode : celui au contraire qui fera

concentré dans un canton
,
ou qui ne voudra examiner

que peu de plantes, une ou deux clalfes particulières

,

pourra ,
comme un Hedwig, comme un Micheli

,
entrer

dans tous les détails , ôc employer la fécondé.

Section. I. EJpeces dont lefruit ef à Vextrémité.

514* EQUTSETUM.Linn.Gen.n.1284.
La Prele ou Queue de cheval.

La fruclification confifte dans un épi cylindrique
, com-

pofé de grains polygones
,
qui , en s’écartant

, lailTenc

voir en dei.bus & latéralement, une poulfiere verdâtre (1),

placée dans une loge correlpondante à chaque facette.

1. EQÜISETUM fylvaticum. Linn, Syft. IV. Flor.

lapp .n. , T'âb.hiji. ^62.

EquISETUM caule fpicato ,
frondibus compofitis. Linn.

fpcc. 1516. Leers. n. 77^. Hall. A//?, n. 1680. Rai
Angl. il. *

(i) Hedv. théor. cryptog. p. 33, a décrit & gravé des grains

verdâtres ,
entourés de quatre étamines qui fe déplo ent par un beau

temps ,
& fécondent ces grains qui font les capfules : on peut les

voir aiféinent avec la loupe fur un papier.
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Equifetuni fylvaticum tenuijjîmis fetis. C, B. pin. l6. iheat,

245. * Mapp. Alfat. 100. *

La prele des bois a fes feuilles ramifiées
,

plus douces

& plus fines que celles des autres efpeces. Elle vient

chez nous
,

parmi les bois
, & fur les montagnes

,

Lans & ailleurs. Vivace.

2. EQUISETUM arvenfe. Linn. Syft. IV. J72. Flor.

lapp. n, 390.

EqüisetuM fcapo fruélificante nudo
,

fterili frondolb.

Linn. Spec. 15 id. Hall. hiji. n. l6j6-. Linn. Aman. I.

Equijelum arvenfe longioribus fetis. C. B. p. 1 6.

Cette efpece
,

la plus commune , fait des tiges nues

au printemps, portant un épi à leur extrémité j celles qui

les fuivent en été ,
font garnies de feuilles articulées

,

quarrées & rudes. Elle vient par-tout , dans les endroits

humides
, elle indique les eaux fouterraines & les fources.

Vivace.

5. BQUISETUM pahjlre. Linn. Syft. IV. 573. FL
lapp. n. 392. Scop. n. I255.

Equisetum caule angulato Irondibus fimplicibus. Linn.

fpec. 1515. *

Equifetum caule laüfjlmo nonful'-ato , verticillis denfijftmis.

Hall. Enum. 144. 6. Rich fyll. ^

B. Equifetum minus polyftachion. B. pin. 16. prod. 24. Rai

fyn. 131 T. 5.

Cette efpece a fes tiges blanches
,
tendres

, fifluleufes

,

légèrement flriées
, & fes feuilles en rayons égaux ,

alongés & très-garnis. Elle vient dans les plaines
,
parmi

les marais
,
les ïbllés. Vivace.

4. EQUISETUM hyemale. Linn. Syft, IV. 374 FL
lapp. 394.

Equisetum caule nudo fcabro bafi ramofo. Linn. fpec.

1517. Fl. fuec. 0.931. mant. yo4.Xeers. n. 787. *

Hall. n. 167p.

Gg g a
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Cette efpece eft à tiges fimples, très-dures, angu-

leufes
,
peu ramifiées à leur baie. Elle vient dans les en-

droits maigres & pierreux.

Toutes les elpeces pafienrpour ctreaftringentes, bonnes

pour les hémorrhagies extérieurement, mais leurs feuilles

fervent plus utilement a polir les ouvrages de menui-

lèrie , même le fer. Linn. flor. æcon. 1 .

5 I
) • OPHYOGLOSSUM. Linn. Gen.

n. 1 287. La Langue de ferpent.

Son fruit eft porté fur un épi à double rang de cap-

fules, qui part de la partie interne de la feuille; chaque

caplule s’ouvre à cinq valves ou battans.

OPHYOGLOSSUM vul^aium, Linn. Svji. IV. 577. B.

pin. ^54. Morif. 111
. 5^5. S. 15. T. j. f. I. Camer,

Epit. ^<^4.

Ophyoglossum fronde ovata. Linn. fpec. 1518. FI.

fuec. n.

La Langue de ferpent eft encore appellée , herbe

fans couture
,

parce que fa feuille ovale en forme de

langue , eft fans nervure. Le caraétere générique fuffit

d’ailleurs pour la faire connoître. Elle vient dans les prés

humides, parmi les marais, aux environs de Grenoble,

& ailleurs.

OSMUNDA. lÀnn.'Gen. n. 1289.

La Petite lunaire & la fougere

fleurie.

Le fruit eft porté fur un épi ramifié , compofé de

grains fphériques
,
qui font des caplules qui s’ouvrent

par deux battans.

I. OSMUNDA lunaria. Linn. Syft. IV. 979.
OsMUNDA fcapo caulino fohtario, fronde pinnata fo-

litaria. "Linn. fpec. I5I9. \\.fuec. n. 9^2. Weiff. Crypt.

285. Scop. n.
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Lumria minor. Camer. EpU. 543. Lugd. 131^. Ed. fr,

IL 203.

Lunaria petraa. Gefn, lunar. 50.

B. Luncrice rarior fpecies. Camer. <^441

La jiecice lunaire eft une plante précoce, à feuille lifîe

pinnéc
,
portant dès fa bafe , un rameau terminé par

une grappe de grains ronds
,
plus ou moins compofée.

Elle vient parmi les gazons , fur les montagnes , dès le

mois de mai , dans les endroits -battus des vents , & mé-
diocrement herbeux, au col de Lare, à laGrande-Char-

treuïe , à St. Martin près de Grenoble , dans le Champ»
faut, le Briançonnois , &c. Vivace.

La difficulté de rencontrer cette plante fouvent rare

& cachée parmi le gazon , la fingularité de fes feuilles

fen croilTant
,

les rêves fuperfticieux de Mathiole
,

qui lui

a attribué des vertus furnatui'elles, tout concourt à la

Élire rechercher des philofophes
,
des guerifleurs, ama-

teurs de fecrets merveilleux , & de la pierre philofophale.

Elle eft fimplement vulnéraire, aftringente & un peu

mucilagineuie.

2. OSMUNDA regalis. Linn. Syft, IV. 381. Gefn.

Delunar. 36. icon.

OsMUNDA frondibus bipinnatls apice racemiferis. LInn.

fpec. I52I. 'il. fuec. n. 925. Dalib, 308.

La fougere royale , ou l’ofmonde, eft une belle plante

dont la feuille ailée , à folioles très-entieres
,

fe termine

par une grappe de folioles brunes plus petites, chargées

de capfules fur leur dos. Je ne l’ai pas rencontrée dans

la province
,
des botaniftes m’ont alTuré l’avoir vue dans

les marais , aux Avemeres 6c aux environs de b^int»

Marcellin.

* Le Jruît fur le dos des Jeiiilles.

517* ACROSTICHUM Linn. Gen.
n. 1290.

Les Acrofticum ont le dos des iêullles fupérieures

,
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couvert de capfules fines
,

pulvérulentes. Ces capfules

s’ouvrent avec élafticité , au moyen d’un anneau bien re-

préfenté par Tournef. , Tab. ^17. D. & 715. L.

I ACROSTICHUM y^/7tt’ntnena/f. Linn, Syfl.IV. 385.

AcrostichuM frondibus nudis linearibus laciniatis.

Linn. fpec. 1524. flor. lapp. n. 580. Weiff. 30I. Scop.

n. 1259.

Acrojliclmm caule bis bifurcato. Hall, hift. n. l-jl^Enum,

154-

Holojieum alterum. Lob, adverj, l-j

Cette efpece eft petite
,

à feuilles linéaires, longues

de trois à quatre pouces
,
terminées par deu.K

,
trois ou

quatre fegmens, couverts de pouffiere brune fur leur dos.

Elle vient fur les roches granitiques , au pied des Alpes ,

dans rOifans, le Valbonnois
,

le Valgaudemar, &c.

Vivace.

2., ACROSTICHUM fpicant. Ofmunda. Linn. Syji. IV.

587 (Ed. T. 99.
AcrostichuM

(
ofmunda ) frondibus lanceolatis pin-

natifidis, laciniis confluentibus parallelisintegerrimis.

Linn. fpec.^ 1522. fl, fuec. n. 93

<

5 .

Struthiopteris. Hall. hiji. n. 1687. '

Spicam. Trag. & germanor. Kupp, Hall. ^^6.

Cette plante s’élève à un pied environ ; fes feuilles font

ailées & toujours vertes. Les fruéliteres font plus étroites

& plus élevées
,
au point qu’elles femblent appartenir à

une autre plante. Elle vient parmi les bois, à l’ombre,

fur les montagnes
,
à Saint-Hugon , à Allevard & ailleurs.

Vivace.

4 ACKOSTICHUM crîfpum.{ ofmunda) Linn. SyJI»

IV 5 83 Flor. Delph. II4. * pteris crifpa Allion.

for. n. 2992.
AcrostichuM frondibus fupra decompofitis, ferti-

libus bipinnatis , foliolis femi teretibus , margine

reflexis.

Filix ramis duplicata ramofis ,
latijfiine divifis , pinnulit.

profundecrenaiisperfecundiiaiemintegris. Hall. Enum.
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Adiantum foins minutis inoblongum fcijjis pediculo viridt

C. B. pin. 755- Morif. hiji. III. 5 ^5 * 5*

f. 25. Tourn. herb. Rai hijf. 153 iyll. II I09. ^

Cette plante forme des gazons conlidérahles. Ses feuilles

inférieures font vertes, llériles, à folioles arrondies
,

aiTez

relTemblanres à celles du cerfeuil. Les fupérieures font

plus longues
,

plus fimples & plus étroites. Elle vient

parmi lesaf graviers des hautes Alpes, dans les endroits

froids & découverts. Vivace.

Obf On pourroit rapporter ici le Polypod. fivenfe &
même le Polypod fontanum , mais ils font plus petits ,

Scieur fruélification eft par points diftinéis, lur-tout au

commencement.

L’Ofmunda crifpa ,
employée en décoélion

,
oflfré un

excellent remede bechique & propre pour le rhume &
autres maux de poitrine. Ses feuilles fraîches ont un goût

âcre & piquant
,

qui dure peu d’inftahes & qui pfl:

prefqu’infenfible dans la plante feche. Cette faveur pic-

quante
,
incifive, jointe aux vertus bechiques dcapéritiyes

généralement reconnues dans toute la clalîc des fou-

gères
,

nous fit préfumer que cette efpece pourroit être

des plus utiles dans le médecine. J’en fisdfeffai avec pré-

caution , c’eft-à-dire , à petite dofe fur moi-même Ôc à

jeun. Peu de jours après, me trouvant enrhumé, j’en

pris abondamment, mon rhume fut relout & fe diiïipâ:

par la tranfpiration. J’ai répété vingt fois la même expé-

rience ' fur différentes perfonnes
,
toujours avec un fuc;..ès

marqué
, & toujours fans inconvénient II paroit feulement

qu’il ne faut plus y compter, lorfque les rhutnes avancés font

accompagnés d’expeéforation fréquente & facile' ; le

Kermès alors , avec la manne & même les fleurs de Ibuffre

mêlées au Kinkina , font les remedes fpécifiques. Ces
derniers employés plutôt , irritent , caulent la fievre ,

font cracher le fang
,
au lieu que le capillaire des Alpt-s,

délayé dans l’eau
,
dans le lait, édulcoré avec le firop,

les émulfions gommeufes
, . réfout le'rlnure

, ou hâte la

coéfion de l’humeur, étant employé dans cette premierç
période de la maladie.

Ggg 4
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Section II. Famille des Fougères.

POLYPODIUM. Linn. Gen. n.

1296. Le Polypode & la fou-

gère mâle , &c.
Le fruit forme des point» arrondis & diftinds fur le

dos des feuille».

* A feuilles pinnées.

I. POLYPODIUM vulgare. Linn. SjiJf. IV. 4I2. Lugd.
1229. Ed. /r II. 125. la Tourr. Chlor. 51.

PoLYPODfUM ftondibus pinnatiHdis, pinnis oblongis

füSrer>atisobtufis, radice fquamara. Linn fpec. 3544.
Mat. mei. 226. Hall. kijt. 16^6. Scop. n. 1266.

WeifT. 50J.
B. Poh'poiiumfaxatile majus foliis Jrrratis. Mentzel. pugill,

Barrel. /Von. 98.
Le Polypode eft une plante commune dan» les bois

,

parmi la moulTe
,
au pied du hêtre

,
du fapin , fur le»

pierres
, rarement fur le chêne

,
parce que cet arbre aime

les pays fecs. Ses racines font traçantes & fuperficielles :

les L'ciUes s élevent de quatre à huit pouce» , font ailée»

ôc to’.nours vertes.

Lc 5 ricines font douces ,
apéritives

,
peélorale» & lé-

geremme laxatives j on les croit audi vermifuges, mai»

elles font moins ameres que celles de la fbugere.

2 POLYPODIUM hnchitu. Linn. SjJl. IV. Œd.
Tab. 49'7,

POLYPOOIUM frondibus pinnati», pinnis lunulatis ci-

Ijaco ferratis decUnatis, ftipitibus iîrigods. Linn. fpec.

IfqS. Scop. n. 1267. Gronov. wrg, I23. Hall. I7II. *

lonchith afpera major. Math. 922. Lugd. 1220. Ed.

fr., il. I f6.

La Lonchite ,
ou Lonchitis , ell une fougere à feuiilci»

rades
,
toujours vertes , ailées ,

dont les folioles font poin-

tues, garnies de cils en forme d’épines
,
d’une oreillette

à leur bàie , qui accompagne la cote commune , & font
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recourbées vers le fotnmet de la plante. Elle vient fiir

toutes les montagnes , dans les endroits fi-oids & gras

,

parmi les pierres. Vivace.

* * A feuilles hipinnées.

POLYPODIUM thelipteris. Linn. Syjf. IV. ^21,

Allion Flor. n. 24T4.

POLYPODlUM fronde bipinnata
,

pinnis pinnatifldis in-

tegerrimis , fubtus undique polline teélis. Linn. fyft.

IV. P57- Ed. 13. 788. Flor. Dan. 760.

Acrofiieon thelipteris. Linn. fpec. I550. Will. obf. I.

Polypodium pteroides. Lamark. for. I. p. 18.

B. Filix minor palujîriî repens. Tab. Llîl. Rai fÿn. IL

48. Ed. 111 . 122. J. B. III. 740. Park. 1041. Plum.

Deffl Mfcr. (entre Lyon 6* Grenobie^ Tourn. herb. Rupp.

Hall. 342. Reich. Syllog. 94.
Cette efpece , comme W ilUch 1. c. l’a très-bien re-

marqué ,
appartient aux Polypodes dans fa jeunefle, &

aux Achroftiques dans l’âge adulte. Sa feuille eft verte

,

mince , bipinnée , à folioles très-entieres. Celles qui por-

tent le firuit , s’élèvent plus haut. Elle vient dans les

plaines, parmi les marais, à Grenoble près de Saint-

Martin , à Paladru] , aux environs du pont de Beau-
voifîn , de la Tour du Pin ,

de Lyon , &c.

4. POLYPODIUM pterioides,

PoLYPODiUM frondibus bipinnatis
, alis furfum ar-

cuatis
,

foliolis obtufis fubtus margine pundatis

,

fuperne venulis limplicibus novem percurfis.

Filix alpina glabra non ramofa elegans
,
pinnulis rètujis non

dentatis 6* juxta margines pulverulentis} Till. horupif. 6»,
Filix pyrenaica neque ramofa , neque demata , Tourn, herb.

Cette efpece eft élevée de deux pieds environ
, elle

n’a qu’une forte de feuilles bipinnées , à ailes relevées

,

dont les folioles obtufes , font pointillées en deffbus

,

très-près de la marge
, & marquées de neuf paires de

nervures Amples en defiTus. Elle vient à la Grande-Char-
treufe , à Allevard , en Savoye

,,
à Chamouni & ailleurs

,

elle ell rare. Vivace.
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5. POLYPODIUM filix mas. Linn S<ft. IV. 42 1.

Fougere mâle, Gilib. Demonjîr. JII, ^47.
PoLYPODiUM frondibus bipinnaris

,
pinnis obtufis

crenulatis, ftipire paleaceo. \,\nn. Jpec. I551. Flor.

lapp. J 85. Fl. fuec. n. P47. Hall. n. I70I. Enum.

^9 -

Filix mas
, Math. Ed. I. 522 . Lugd. 1222. Ed /r. II.

iip. Tab. icon. 5pi. Trag. ^45. Dale Pharm. 70.
B. Filix mas dentata non ramofa latifolia. T. herb, Vaill.

parif. T. IX. f. 2.

La fougere mâle eû une plante des plus communes
dans les bois & forêts ombragées

,
elle s’élève à un pied

environ. Ses feuilles bipinnées
, font vertes

,
planes

,
min-

ces
,
prefque tranfparentes. Leur tige inférieure ell un peu

recourbée & chargée d’écailles minces. La racine ell noire,

en gros gazon compofé des anciens pétioles des feuilles

,

& d’une partie noire , fibreufe ou chevelue. C’ell de ces

deux parties pilées enfemble
,

qu’on tire la poudre de
fôugerç

, excellent vermifuge , 5c qui entre dans lacom-
pofition du fpéçlfique de la dame Nouffre

,
achetée par

le Roi , il y a quelques années. On la donne à la dpfe

de deux dragmes
,

qu’on lait fuivre d’un purgatif

drallique une heure après.

5 . POLYPODIU.M carthufiamtm. Vol. I 2p2.

PoLYPODiUM frondibus alterne bipinnatis
,

diflîtis

fbliolis acute ferratis dentibus fæpe arillatis &
bifidis.

Eilix palüjiris non ramofa elatior.

Filix mollis S, glabra vulgari rfiari non ramofa accedens.

J. B. III. 730. Tourn. herb. fcc.

Cette fbugerè n’ell peut-être qu’une variété de la fui-

vante, mais elle ell moins découpée ,
plus élevée, d’un

verd glauque en delTous , fes feuilles font alternes &
plus éloignées. Elle vient à Allevard

,
fur les montagnes

,

& à la Grande-Chartreufe. Vivace.

Obf Le fyn. de J. B. nous parok convenir mieux au

Polypod. molle de cet ouvrage.
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*7. POLYPODIUM fragrans. Vol I.’282, 292. Linn,

IV. 419. Flor. Delph. iiy.

Polypodium frondibus bipinnatis, alis horlfontalibus,

fbliolis ferratis dentibus ariftatis fæpe bifidis

Polypodium frondibus fiibblpinnatis lanceolatis ’> fbliolis con-

fertis , lobis\obtufis ferraiis , Jiipite palea.eo. Linn. Ipec.

Dryopteris rubum idaum fpirans. Amm. Ruthen. 174*

n. 251. *

An Filix non ramofa alpina foliolis ad alas lotundioribus

omnibus dentatis ) Porfr. Segi 54* Tab. I. f. I.

An Ptendiiim mafculum ? Cord. hif. l6ç.
Ce Polypode s’élève à un pied environ ,

le bas de fe*

feuilles eil tout recouvert d’écaiiles blanchâtres & très-

fréquentes, il eft droit 6c ne s’incline jamais. C’ed peut-

être à cette difpofition des tiges
,
que. les ailes latérales

doivent leur pofition borifontale
,

particulière à cette

efpece. Elle eft prefque tripinnée
,
puifqüe les divifions

des folioles font pcetqué toujours découpées en deux ou
trois parties. Ces divilions. fe terminent par une pointe

fine, la feuille eûd’uh vert jaunâtre, & les membranèS
qui recouvrent les capfules, Ibnt roulfâtres. Il vient fur

les montagnes calcaires > à la Grande-Cbartreufe , à
Engin , à Cornafion en Lans

, fur le Glandaz ,
dans le

Champfàur, le Devoluy * l’Embrunois, &c. Vivace.

Je penfe que c’eft; cette efpece & non la fougere mâle
que les Rufles font cuire dans leur biere

,
pour lui donne#

un goût de framboife. Voy. Linn. Amcen. II. 40.

8. POLYPODIUM aculeatum. Linn. Syfl, IV. 422.
Polypodium frondibus bipinnatis

,
pinnis lunulati$

ciliato dentatis , ftiipite ftrigofo. Lirm. fpec. 1552.
Scop. n. 1269. Weilf. 522. Hall. 1712.

Lonchitis aeukata major y Vaill. Bot. Il 9. C. B. pin.

758. Rai hiji. 14^. * T. herb.

B. Lobatum. Hudf.
fî.

angl. 459.
*

Polypodium foliis bipinnatis
,
foliolis lobatofpinofis inaqualibus.

'Cette efpece eft dure , ferme
,
d’un vert fbflcé ôc pex-
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manent, haute d’un pied. Ses folioles font bordées de
pointes fines , en forme de cils ou de petites épines po-
iees à l’extrémité des dentellures de la feuille. Elle vient
par-tout, fur nos montagnes, parmi les bois. Vivace.

Obf. La variété B. eft bien finguliere. Sa figure ap-
proche de celle des feuilles de la rue de muraille, mais
beaucoup plus grandes. Leur tififu vert & ferme, &
les cils qui en bordent la marge

, nous engagent à la

rapprocher ainfi
, malgré les dilférences apparentes des

autres parties. Elle fe trouve à MoLlines, dans le Champ-
faur &dans le Valgaudemar.

5)» POLYPODIUM. ariffatum. (r)

PoLYPODIUM frondibus fubtripinnatis, pinnulis utrinque
*

ferratis, Mail, fridrifchd. n. 845. T. 2. f. 4. Hall.
? h^l. n. 1705. Enum. 14 1. 1^. *
Filix tenuijjtme feéla ex monte Ballou, J. B. III. 77p.

Rupp. Hall. ^4^, *
Filix tenuiJjSme & projunde denticulata montbelgardica. J. B.

III. 740. Rai /«/?. 144. 7. *
Filix ftmina fpinoja Weilf. 515. 8. Leyf. hal. n. 10^4.
•Filix ramofa dentata ramulis & pinnulis longius abinvican

dijlantibus, Mapp. Alfat. I 06. T. viij.

JFilix petiolis tenuijimis 6* tenuiffîme dentatis. T. herb.

Filix mas ramofa pinnulis dentatis. Ger. emac. 112p. Rai

Jÿn. 124. Pluckn. phytog, 181.. f. 2. Motif. 111 S. I4.

T. 5. f. 1 1.

Polypodium crifiatum. Sch:eh. fpidl. 71, Flor. Delph»

11^. *
Cette fougere tient des lonchites par fa verdure fon-

cée , Sc par fes petites épines au bout des folioles & de
leurs dentellures ; mais la feuille en eft triangulaire

,
plus

large
, noire à fa bafe, & chargée de beaucoup d’écailles.

Elle vient dans les forêts ombragées
, à la Chartreufe ,

àUriage , à Revel, à Allevard & ailleurs. Vivace.

(i) Cette plante a été rapportée au P. crljlatum L. par M. Rei-

chard & par pluiieurs autres
;
mais

, s’ils ont eu raifon , Lihné a
bien mal caraéiérifé fa plante. Je préfume plutôt que Lioné a vouiil

daigner fous ce 00m ung variété du P. filix moi.
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* * * A feuilles tripinnées.

10. POLYPODIUM filix famina. Vol. I. 287. 2^1.

& 293. L. Syft. IV. 421. Allion. FI. n. 2407.

PoLYPODiUM frondibus tripinnacis, frudificacionibus

oblongis.

Polypoihum frondibus bipinnatîs
,
pînnulis lanceolatîs pinna-

tifidis. hmn.fpee. I55I. Yi.fuec. 947. Hall. hijî. n. I704,

Enum. 140.7. Linn. bpp. n. 386. MatulK. n. 977.
Polypodium filix famina dentata WeilT. Crypt.^i^.

Filix ramoja pinnulis obtufis ydenticulis rotundis. Plum. Dejf

Alfcn. 82. & 83.

Filix tenuijfime dentata ex M, Ballon. J. B. III. p. 2.

'jgi. Tourn. herb.

Filix petraa famina. I. Tab. icon. 793*
B. Polypodium filixfamina palufiris aliifiima ,

caule flexuofo.

Filix mas lufitanica ramofa palufiris altijfima. Tourn. herb.

Filix palufiris maxima dentata. C. B. Rai hifi. I44. 8.

C. Polypodium filix famina quadripinnalum.

An. Filix fonds admirabilis f J. B.

Cette elpece s’élève d’un pied à un pied & demi. Ses

folioles font trcs-nombreufes
,
plus ou moins découpées

,

fouvent au (Tl fines que celles des myrrhis ou cerfeuils ,

mais toujours alternes , à dentellures fines , qui cependant

font obtules
,
étant vues à la loupe. Le caraélere le plus

confiant de cette fougère « font les points de la fruélifi-

cation ,
oblongs & non arrondis

,
ni reniformes comme

dans toutes les autres , caradere qui n’a été éfleuré que
par le comte de Matufeha

, ( fior. filef. 1. c. ). Au refie

fes divifions alternes partent d’une côte ou tige pâle ,

anguleufe. Elle vient dans les bois toufus , fur les mon-
tagnes

,
quelquefois dans les plaines, à la Grande-Char-

treufe , à Alevard , Saint-Hugon , Uriage
,
près le pont

de Bonvoifin, à Taillefer, à Durbon & ailleurs. Vivace.

li« POLYPODIUM mo/Ie. Tab. L III. Schreb. Jpi-

cileg. 70. n. 720. * Allion. n. 2406.
Polypodium frondibus fubbipinnatis, pinnis lanceo*
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lacis obcufîufculis
, apice crenulatis. MacufK. filef.

n. P7p.
Polypodium filix fcemina crenata. WeifT. cr]pt.

Polypodium pinnis pinnatis pinnulis ovatis obtufis dentatîs
,

dentibus imis bifidis. Hall. hift. n. Enum.
n. 6 . hort. Gott. 4.

Polypodium frondibus bipinnatis
, foliolis lanceolatis pinnulis

ovatis laciniatis obtufe ferratis. Mull. frid. n. 844. T. 2.

fs*.
Filix mollis five glabra vulgari mari non ramofa accedens,

J. B. III. 730. Mon!'. III. 57p. S. 2. £7. Tab. 2.

Vaill. T. p. f. J.
Filicula fontana. Tab. icon. Tourne£ herb. certo.

An Filix minor non ramofa , alis foliorum alternatim po~

fuis bifidis & multifidis ? Rai fyn. II. 48. Ed III. 121.

fub, n. 6. Plukn. alm. 15 l. Tab. 284 £ 7.

Cette fougere s’élève de huit pouces à un pied ; fa

tige eft fbible & grele, fes feuilles font minces
,
prefque

tranfparentes
,
bipinnées , avec deux ou trois divifions à

l’extrémité de chaque foliole. Les points de la frudifica-

tion font placés comme dans la précédente, avant la der-

nière diviiion des folioles , mais ils font ronds & non

alongés. La plante ed d’ailleurs plus mince
,
moins com-

polée , une fois plus petite. Elle vient parmi les bois ,

les forêts ombragées
,
à la Grande-Chartreufe

,
à Uriage ,

àPremol, à Alevard & ailleurs. Vivace.

# * * * Flfpeces plus baffes jplus minces SC plus

délicates.

Les Filicula de Tournef. ou les Capillaires.

12. POLYPODIUM Tab. LUI A. B.

C. D. e, e.

Polypodium frondibus bipinnato-laciniatis ,
incifis ,

membrana frudificationis acuta pidilliformi.

A. Polypodium rh'aticum. Tab. LUI. A. Vol I. 2pi. *

& 2p2. *
J. B. III. 740. Hall. Enum. 140. 10. *
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hiff, \’]oS. AlUon.y?pr. n. 2408. Linn. Sy/iW. 4.22.

Filicula cambra britannica
,
pinnulis cicutariœ divijuris âo^

nata ? Morif. III. 581. Rai fuppl. 74. fyn. III.

126. hirt. 15 1. *

Filicula fontana major five adiantum albumJilicisfolio, C. B.

558. Tour. 542.

Dr^opteris alba. Dod. pempt. 46^. Lugd, 1227. Ed.fr. II.

123. Ger. 1 135.

B. Polypodium laciniatum. Tab. LUI. B.

filicula alpina tenuijfime divifa. Tourn. herb.

-Felce crifpo fajfadle. Pon. ital. 224.

Adiantum albutn floridum cicutariafolio virginianum nofrim.

Rai , app. Pluckn. phyc. T. III. t. 4.

C. Polypodium regium. Tab. LUI. c. Linn.
Jÿjî. IV.

425. Hall. Enum. 140. p. Allion. 2412.

Filix faxatilis fumaria pinnulis. Vaill. Tab. 20. £ I. ifn.

herb. Tourn. herb.

Adiantum album tenuifolium rutœ murariœ accedens. J. B. III.

785.
D. Polypodium/ragiV^, Tab. LUI. D. Vol. I. 282. Linn.

fyjl. IV. 423. Hudf. jî. angl. 4^9. Œd. T. 401.
Âllion. 2411.

Filix faxatilis caule tenui fragili. Pluckn. alm. 150. T.
180. Dill. Gijf. 117. Rai hiji. 152. fyn. III. 12^.
Tourn. herb.

Adiantum album. Lob. adv. ^61. icon. 810.

Filicula faxatilis. Camer. hort. 60. candida minor. Gefn.
hort. 2p2,

Adiantum filicinum aquaticum molUus minimum. Barrel. icon.

2.

Filicula fontana rutœ murariœ fade teneri folia ? Pluckn.
phyt. T. 181

filix pumila faxatilis. Cluf. hiji. ccxij. n. 2.

Filix arborea feu dryopteris. Tragi. Lugd. 1225. Pluckn.
phyt. 175). f. 4.

Ces quatre variétés ont toutes une tige grele & tendre
des feuilles minces, bipinnées ou pinnées, à divifions la-
ciniées, & les points de la fruéifîcation accompagnés
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«n deflbus , d’une membrane qui s’ouvre & préfente une
pointe lancéolée

,
plus longue que la largeur du petit

groupe de capfules qu’elle recouvroir.

La 1.*® a près d’un pied , elle ell tripinnée, à folioles

pointues & confluentes. Elle vient à la Grande-Char-
treufe ,

au pont de Beauvoifm & ailleurs , dans les

bois.

La 2.' a huit pouces
,

fcs fegmens font écartés
,
obtus,

fouvent bifides , ayant rarement des points fructifères &
plus petits. Elle vient fur les hautes Alpes , à Charrofe ,

fur le Glandaz près de Die, à Tremeni & ailleurs.

La 3.C a fix pouces environ
, fes feuilles font laciniées ,

à fegmens obtus, plus larges, arrondis, peu découpés,

prefque tous couverts en delfous par les l'emences. Elle

vient fur les murs, près de Vienne, a Rochetailla, dans

le Royanez & ailleurs , dans les pays tempérés.

La 4.C n’a que quatre pouces. Ses feuilles font fimples

,

bipinnées , à fegmens arrondis , fragiles , verts , tous

couverts de femences en delfous. Elle vient dans le

Champfaur ,
fur les murs humides

,
auprès des fources ,

dans le Valbonnais
,

le Valgaudemar , &c.

Toutes ces plantes font tendres
,
bechiques , incifives

&apéritives, aulTi utiles que l’Olmunda crijpa. Linn. mais

moins agréables. Elles ont plus de lues que les autres

capillaires, & je les crois meilleures.

POLYPODIUM ilvenfe.{ acroflichum
)
Linn

IV. 590.
POLYPODiUM

(
acroftichum )

frondibus fubbipinnatis

,

pinnulis oppolito coadunatis ,
obtulis lubtus hirfutis

bafi integerrimis. }_ïnn. fpec. 1^28. (Ed. tab.

Polypodium duplicata pinnatum ,
pinnulis obtufis remoiis

fubtus villolum. Flox.lapp.n. ^8^. * Hall. n. I700.

Acroftichon fronde fubbipinnata ,
pinnis oppofilo coadunatii

obtufis fubtus hirfutis : bafi integerrimis. HiU. flor, j 26,

T. 3. f. 1.

Filicula alpina alis latiufculis brevioribusintegris. Morif. lU.

576. ^ 5 . 14. T. 3. 23,
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Filix alpina pedicularis rubra foliis fubtus villofis. R ai

'
jTy«. III. 118. *

Cette efpece s éleve à trois ou quatre pouces , fur des

tiges greles ,
portant des folioles pinnatiEdes , à lobes

arrondis, velus en deiïbus avec des points ronds près de

leur marge : en delTus elles font lifTes & planes. Elle

vient fur les montagnes , à Molines
,
en Champfaur

,
prs»

d’Embrun & ailleurs. Vivace.

14. POLYPODIüM Vol I. 25^* -pi- Einn.

IV. 418. Allion. Fier. n. 2419. (j) Hall

Entend. VI. 29. 8. * hill. 1706. Eniim. *40 8.

POLYPODIUM frondibus pinnatis
(
bipinnatû (2^ )

\an>

ceolatis ,
foliolis fubrotundis argutè incifis, lupiie

lævi. fpec. plant. 1550. Leers. herb. n. 790.

Filiciila faxatiiis pinnulis brevioribus aculis. T . herb.

B. ftlicula faxatiiis omnium minima elegantiffima. P. btrb.

inft, 71. H. R. parif. Pluckn. phyt. 89. t. z. & 3.

Garid. 183. Rai exier. 126. &. 296.

Dryopteris Dalechampii. Lugd. 1228. Ed.fr. II. 123.

Schol. Bot. 2.

Filix non ramofa pinnulis tenuijfîmis & tenuijfime dentatis.

C. B. 358. Dill, Giff. 73.
Filicula crifata. Plum. Dejf. mfert. ex Carth. major.

Cette plante eft dure
,
petite & d’un vert foncé. Ses

feuilles bipinnées fe terminent par des folioles arrondies

,

divifées en trois ou cinq dents rudes
,

triangulaires &

(i) Le nom de P. yâuftfn/ù lui conviendroit mieux ,que celui de
fontanum

-,
car elle ne vient jamais auprès des fontaines, & tou-

jours fur les rochers
,
lur les vieux murs.

( a) Ce mot de pinnatis )oint au nom impropre
, relativement

an lieu natal
,
au caradere des fruits

,
qui approche de celui des

afpUnium , & (ur la fin de celui des rues de muraille, ou acrofti-

chon
,
auquel M. Gérard, Flor. Gollopr, 71 , la rapporte , font

caufe que cette plante commune eft très-difficile à déterrr.iner.

î^’ous n’avons pas cherché à reformer des noms que l’ufage a
coniacre ; d’ailleurs

, Linné ,
dans tous fes ouvrages

,
ayant carac-

ténlc la forme du fruit
, n’a pas )ugé à propos de changer le;

genre
,
& nous avons cru devoir refpeiler fes décifiens.

Toni.Wl. Hhh
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pointues. La fru£lificacion eft par pointî un peu alongés^

fous une écaille univalvc & oblongue. Elle vient fur tous

les rochers, au bas des montagnes, parmi les bois. Vivace,

***** Efpeces dont la Jeuille ejl triangulaire.

POLYPODIUM phegopteris. Lynn. Syft. IV. 41?.

PoLYPODIUM frondibus fubbipinnatis foliolis infimis

reflexis paribus pinnula qiudrangulari coadunatis.

Linn. Jpec. lyyo. Fl. fuec. n. 4^5. WeilP. jo6. flor.

lapp. n. 357.
Polypodium foliis pinnatls reflexis , pinnîs ovatis hirfutîs

pinnis cum nervo conjiuenlibus. Hall, hijl, n. 1 5p8 . Enum^

138, 2.
*

Cette efpece s’élève de lîx à dix pouces. Ses tiges font

greles
,
vertes , du milieu defquelles part une feuille trian-

gulaire , dont les ailes inférieures
,
pinnatifides , font pen-

dantes & portées en dedans de la feuille Le delfous de

la feuille ell velu , leurs extrémités font obtufes : la ra-

cine eft rampante. Elle vient fur les montagnes à l’ombre

£c parmi les bois
,
aux Echelles , à la Grande-Chartreufe ,

dans le Valgaudemar, 6tc.

î6. POLYPODIUM dryopteris. Linn. Sy^. IV. 427.
PoLYPODiU.M frondibus fupra decompofitis, foliolis

ternis bipinnatis. Linu. fpec. 1555. ^lot. fuec.

Scop. n. 1275. Weilf.j24. Hall. n. Enum. I4Î.

Dryopieris. Trag. hiji. 538. Ger. Emac. il 35. Math,
valgr. i2p4. Gefn. hon. ap2

Filix ramofa minor. J. B, III. 74 1. Rai Ai/?. I^I. Cord.

hij}. i8p.

B. Fiiix famlna temiifolia. Vol. I. 2p2. Thali herc. 43,
Filix petnra feemina. Tab. ieon. 799. Tourn. herb.

La fougere de chene cft une pente plante qui a (ix

ou huit pouces d’élévation. Sa racine eA traçante, &fa
feuille prelque triangulaire, verte, tendre, bipinnéeou

tnpinnée
,

elt portée fur des pétioles verts , tendres, ra-

fèrmis par des nœuds à leur bifurcation. Les points font

petits Si près de la marge. Elle vient par-tout , dans les
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bois & fur les montagnes
,
parmi les pierres , dans les

grotes ou cavernes.

La variété B. a les feuilles plus étroites & roulées fur

leurs dos,

17. POLYPODIUM myrrhidifolium. Tab. LUI, Vol.I.

2p2. * Flor. Delph. Il 4. *

PoLYPODIUM frondibus triangulariter quadripinnatis,

foliolis incifo ferratis apicibus confluentibus.

Polypodium triplicato pimatum
,
pinnuUs teniis femipimatis

lobuUs bifidis. Hall. hift. n. 1710. Emend. 1 . 30. n. II.

Filix alpina myrrhidis fade cambrobritannica. Si^hol. Boî.

Pluckn. phyi 8p. £ 4.

Filix montana ramofa minor argute denticulata. Rai jb;?. III.

124. Hill. flor. 527.
fdlix ramofa pinnulis indfis & cienatis. Plum. Vaill. Bot. ^J,
An. Filix daudfoliis ? Merr. pin. ^p.
Polypodium montanum^ior. franc. 111 . 23. Allion.

n. 2410.

Cette efpece eft la plus compofée par les divifions de

fcs feuilles ; elle reffemble beaucoup par leur contour trian-

gulaire , & par leurs divifions, au Polypodium

Linn fpec. Ed. I. iop4. Ed. II. iyy<5 . Magn. hort.Ôz

Tab. 7p. f mais leurs extrémités font bien plus fines dans

la nôtre, & la plante eft plus grele & plus bafl'e. Au relie

la finefle de ces feuilles, leur port afléz femblable à celui

de celles du cerfeuil doré , & du myrrhis odorata
, joint

au nom
, au caraélere générique de la plante , la font

4llez reconnoître. Elle efl rare ; nous ne l’avons trouvée

qu’à la Grandc-Chartreufe
,
parmi les bois de la Bouvine.

Vivace.

5
^ 9 * ASPLENIUM. Linn. Gen.n. 1295.

Les Scolopendres.
Le fruit forme des ligne» éparfes fur le dos des feuillesj

I. ASŸIÆNWJM. fcolopendrium. Linn. Syll. IV. 401.
Asplénium fiondibus limplicibus cordato linguiatis

Hhh a
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întegerrimis , flipitibus hirfutis. Linn. fpec.

Mac. mei. azJif. Scop. n. ispr, WeilT. 2p2 Hall.

hift. 1695. ^54 - Hudf. angl. 452.
Lingua cervyna ojjidnarum. Dal. Pkarm. 68. C. B. pin,

3 S 3
:

34 -

Phyllitis
,
Camer. Epit. ytç. Math. 831. Lugd. I2ip.

• Ed. fr. IL liy. Rai /,n. Il 6.

B. Phyllitis laciniata, Cluf. hijt. J. B. III. 757.
Lugd.

La fcolopendre ou langue de cerf fait une feuille longue

d’un pied environ, & large d’un à deux pouces , fimple

dans la première variété, frangée ou découpée a ion

extrémité ,
dans la variété B. ,

dans l’une & dans l’autre ,

des lignes longues , obliques, placées fur leur dos

,

por-

tent les femences. Elles viennent auprès des rochers k

l’ombre ,
dans les pays tempérés

,
aux environs de Gre-

noble & ailleurs très-communément. Vivace.

Les feuilles de cette plante font apéricives, béchiques

& vermifuges. Elles entrent dans les bouillons alteians,

dans les remedes propres aux maladies du bas ventre
,
telles

que les obftruélions
,

les engorgemens
, la noueure &

les maladies qui en dépendent.

2, ASPLENIUM ceterach, Linn. IV. 40^. Lugd. 121^.

Ed. fr. II. 1 1 2.

Asplénium frondibus pinnatifidis , lobis alterniscon-

fluentibus obeulîs. Linn. fpec. 1538. Mat. med. 225.

Scopol. n. 1262.

AJplenium foliis pinnatis, pinnis in bafi dilatatis obtujisfubtus

inujcofis. Hall. hijl. n. i6p4- Enum. 1^3. 2. *

Le ceterach efl une petite plante qui n’a que deux

ou trois pouces. Ses feuilles font pinnatifldes
, vertes en

deflus

,

roufl'atres
,

velues & comme dorées en defibus.

H vient par-tout , fur les murs & les rochers , dans les

pays chauds & tempérés ,
aux environs de Grenoble &

ailleurs ; mais il craint les pays froids
, & devient très-

rare dans ceux où la vigne celfe de croître. Vivace,
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ASPLENlüM trichomanes. Linn. Syft. IV. 404. Cffd.

Tab. iip. Lugd. i2ir. Ed.fr. IL lop. Math, valgr.

1202. Allion. n. 2595.
Asplénium frondibus pinnatis

,
pinnis lubrotundis cre-

nacis, Linn. fpec. 1540. ^or. lapp. 388. fi. fuec.

Scop. n. 126^. Hall. hijl. n. 1695. Enum.

B. Afplenium umbwp4m. Vol. I. 281.

Trichomanes atpina foliis profunle incifis ex M. carthu-

fiano. Pium. DelT. I. Vaill. mjcr. 598. Sibbald. fcot.

ill. T, y. £

C. Cauliculo Tabern. icon. 8oj. J. B. lîl. 747.
Le polytrich eft une petite plante grele , à feuilles çin-

nées
,
arrondies, crenées, dentées même, & plus tendres

dans la variété B. La première vient fur les murs
,

fur

les pierres, les rochers, par-tout; la fécondé & la troi-

fieme
,
dans les bois

,
à l’ombre. Vivace:

Obf. J’ai vu en Provence , une efpece que je crois être

le tricliom. ramofum Linn. Syll, IV. 407 , fpec. 1541 , <Scc.

à laquelle Linné a rapporté mal à propos , les lynonimes

des variétés du Polytrich. >• mais elle en différé par les

feuilles bipinnées
,
entièrement couvertes de capfules fé-

tninales en delfous, &, plus approchante du Polyp. fon-

lanum Linn. que du Polytrich : je ne l’ai pas rencontrée

en Dauphiné.

4, ASPLENIUM ruta muraria. Linn. Syft. IV. 40^^
(ff.d. T. Î90. Bod. in Theoph. 882.

Asplénium frondibus alternatim decompofîtis , fcliolis

cuneiformibus crenulatis. Linn. fpec. 1541. Mat.

Med. 225. WcilT. 298. Scop. 1255.

Salvia vira Lugd. 1215. Ed. fr. II. iio.

La rue de muraille ell une plante toujours verte^,

feuilles laciniées , Itriées Ôt arrondies. Hile vient fur

tous les murs, par-tout. ' Vivace. -

5* ASPLENIUM adiantum nigrum. Linn. Syft. IV. 4'^7*

®d. T. 250.

AsPLENlUJd frondibus fubtripinnatis ,
foliolis alternis

,

Hhh 3
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pinnis lanceolatis incifo ferratis. Linn. fpec. 1541.

Scop. n. 1254. Hall. hiji. n. i 6çi.

Dryopteris nigra

,

Dod. pempt, ^66. Lugd. I 2 z8 . Ed.

fr. II. 123.

Cette efpece eft appellée capillaire noir, parce que fa

feuille eft d’un vert foncé ôc brune en deflbus , étant

recouverte par lei capfules ; fa feuille eft triangulaire
,

tripinnée ,
ferme , un peu {triée & découpée à fes extrê?

mités. Elle vient fur les rochers
,
parmi les bois taillis

,

aux environs de Grenoble <Sc ailleurs. Vivace.

5 2iO* PTERIS. Linn. Gen. n. 1291.

La Fougere femelle.

Le fruit efl porté fur des lignes marginales , fous le

bord de la feuille.

PTERIS aquilina. Linn. Syft. IV.

PteRIS frondibus fupra decompofitis
,

foliolis pinnatis

,

pinnis lanceolatis infimis pinnatifidis , fuperioribus

minoribus. Linn. fpec. 1533. dor.fuec, n. 940. Scop.

n. 1 25p.
Filix fûliis triplicato pinnatis

,
pinnis nervofis integerrimis

,

ultimis lanceolatis. Hall. hiJi. n. 1688. Enum.î^^. j.

filix famina. Math. Lugd. 1222. Ed. fr. II. 119.

La fougere proprement dite, eft une plante incommode

parmi les champs, dans les endroits maigres, pierreux,

dont le fond e{l humide. Sa racine eft traçante & ver-

mifuge. Elle vient par-tout
,
aux environs de Grenoble

& ailleurs. Vivace.

^ 2 I • adiantum. Linn. Gen. n. 1297.

Le capillaire de Montpellier.

Le fruit eft caché fous une écaille marginale près da
bord de la feuille

, un peu repliée à fon extrémité.

ADIANTUM capillus veneris. Linn. Syft. IV. 43 1.

Les cheveu.x de Venus ou capillaire , &c.

Adiantum frondibus decompofttis
,

foliolis alcernis

,
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pinnis cuneifbrmibus lobaris peJicellacis. Linn. fpec.

1558. Mac. med.ziC.

Adiantum Camer. Epit. ^24. Lugd. 1208. Ed, fr. II.

107.

Le capillaire de Montpellier a fes feuilles minces

,

fermes ,
décompofées fur des pétioles noirs , minces &

luifans comme des cheveux , d’où lui eft venu le nom
de capillaire & do cheveux de Venus ; chaque foliole s’élargit

en éventail , & forme un fegment de cercle arrondi fur

fon bord. Il vient dans les pays tempérés , à Molans, au

Buis
, à Vienne , au Pont en Royans , à Grenoble, dans

la grotte de Neyron, à Salfenage & ailleurs. Vivace.

5 ^ MARSILEA. Linn. Gen. n. 1299.

Grande Lentille d’eau.

Le fruit eft fitué près de la racine ,
dans un corps

arrondi
,
quadriloculaire : les Heurs mâles viennent fur

la feuille, félon Linné,

I. MARSILEA natans. Linn. Syfi. IV. 457.
MarSILEA foliis oppohtis ( ellipticis punélatis

)
fim-

plicibus, Linn. fpec. i 362. Guett, mem. de ta. ad.

1762, 549. Tab. 29. f. 1.

Lenlicula palujîris latifolia punétata. C. B. pin.

Cette plante porte des feuilles pinnées , fur une cote

commune , rampante fur le limon du bord des foHés.

Ces feuilles font elliptiques, ponduées &. velues en defi'us.

Cette plante exifte dans mon herbier, mais j’ai oublié

le fol où elle a été cueillie.

3.. MARSILEA quadrifol/a. Linn. S}Jî. IV. 438.
MarSILEA foliis quaternis integerrimis. Linn. fpec. 153 5.

Lemna. Juif. mem. de tacadem. 1/40, p. 263. Guett,

Jîamp. I. 62.

Lens palujiris altéra. Math. 1 1 15. C. pin ^62. mapp.

Alfat, 1 66
Cette efpece reffemble à un creHe à quatre feuilles

très-entieres & très-lifles. Elle flotte fur l’eau , aux Ave-
nieres

,
près du Pont de Beauvoifm èc ailleurs.

Hhh 4
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Section 111 . Moujjes. Plantes toujours vertes^

5 2 3* LYCOPODIUM. Linn. Gen.
n. I 502, Le Pied de loup.

Le fruit eft une capfule arrondie , bivalve
,
fans calice.

1. LYCOPODIUM clavatum. ]J\x\n.SyJl. IV, 44I.(Ed.

Tab. 125 Linn. Amæn. I. loi.

Lycopodium fbliis fparlis filamentofis
,
fpicis teretibus

peduncularis geminis. "L'mn. fpec. 1554. Alal. Med.

227, Sjop n. 1278. Hall. 1722.

Alufcus alius terrejfris lycopodium

.

Dod. Lugd. ]^ 2^.Ed.

fr. II. 2 IJ. Rai fyn. 107. Dill. mufcor. Tab. 58. l.

Cette mouife eft très - dure , & s’^érend eh rampant,

à plusieurs pieds
,

tandis que les tiges de la groflTeurdu

doigt, s’élevant à près d un pied. Ainfi elle eft le géant de

ces pigmées dont nous allons parler. Ses feuilles font

dures
,

linéaires , terminées par une foie blanche & très-

denfe. Elle vient à Saint-Nizier près de Grenoble, an

col de Tare & ailleurs. Vivace.

2. LYCOPODiUM annoiinum. Linn. S)Ji. IV. 445
Œd. Tab. 127.

Lycopodium folüs fparfis quinquefariis fubferratis

,

furculis annotino articulatis
, Ipicis terminalibus gia-

bris eredis. Linn. /pfc. ij 55 . Scop. n. 1282. WcilT.

272. Hall. Enum. 2. hiji. 1720.

Lycopodium eUtius juniperinum , davis fingularibus
, fine

pedieuHs. Diil. mufcor. T. 6 g. f 9. GilT, T. 2.

Cette efpece rampe aufii dans les bois, mais elle n’a

qu’un épi il.nple
,

fes feuilles font difpofées en cinq rangs,

éc fes tig.'s ne font pas fi longues. Elle vient dans les bois

d’Allevard , d’Üriage& ailleurs, dans les Alpes.

g LYCOPODIUM /è/ugu. Linn. Jjjf? IV. 447. Amæn. I.

1^1. Œi. Tan. 104.

Lycopodium f)lhs fpir ïs oflifariis
,
caule credo dL

chotomo faftigiato floribus fparfîs. Linn. /pa.

Hadl'.j/or. 46J. Hail. 1715. Enum. 94.
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Selago vulgaris abieüs rubræ fade. Dill. mufc. T. ^ 6 . f. l.

Tourn. berb.

Cette elpece fait des tiges droites, dures, fermes,

hautes de trois à quatre pouces
,
bifurquées

, une, deux,

rarement trois fois, les rameaux de même longueur &
épailFeur ; les fruits font axillaires. Il vient fur les hautes

Alpes expofées au nord
, à AHevard , Saint-Hugon

,
dans

rOyfans , le Valgaudemar , le Champfaur , &ic. Vivace,

4. LYCOPODIUM felaginoid.es. Linn. Syll. IV, 441.
CEd Tab. -JO. opt.

LyCOPODIUM foliis fparfis ciliatis lanceolatis
, fpicisfo-

litariis
,
terminalibus foliofis. Linn. fpec. 15^5. fcop.

n. 1279. Hall. n. 1717. Tab. 45. i, Enum. 94. Dill.

mufc. Tab. 68. f i.

Cette efpeceell petite ,
fluette & herbacée, fes petites

tiges font Amples, rarement ramifiées à leur bafe, & vont

en groflilTant vers leur partie fupérieure ; fes feuilles font

éparfes , évidemment ciliées
,
même à l’œil nud. Il vient

fur les Alpes
,
parmi les pâturages humides, dans l’Oyfans^;

à Premol & ailleurs
,

je le crois annuel.

5. LYCOPODIUM inundatum. Linn, Syfl. IV. 44!»
CEd. Tab. j^6.

LyCOPODIUM foliis fparfis integerrimis
, fpicis termi-

nalibus foliofis. Linn. 2565. Weber, p. ^2.
Pollich. n. 968. Hudf. for. 46^.

Lycâpodium pdluftre repens , clava yiiigü/un.' Vaill. ' Bot,

Tab. 16. f II. Dill. Tab. 61. f. 7. Hall. 1721. &c.
Cette elpece efl finguliere , en ce que de deux branches

de la tige à peu près égales , l’une rampe & l’autre fe
redrelfe à deux ou trois pouces. Elle vient a Premol

,

Allevard,dans lesmaraisdcs Alpesqui fe deflechent en été.

6. LYCOPODIUM alpinum. Linn. Syfi. IV. 447.
LyCOPODIUM foliis quadrifàriam imbricatis acutis cau-

libus eredis bifidis
,

Ipicis felfilibus teretibus, Linn.

fpec. 1567. il. juec, 9^7. *
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Mufcus ramofus pulcher. J. B. III. 757. T. herb.yîcc. (l)

Afufcus terre/fris elavatus aller ? C. B. Math. 120.

Cette efpece eft dure & rampante ; d’un farment lig-

neux partent plufieurs rameaux divergens
,

chargés de

feuilles très-courtes
,
prefque décurrentes

,
qui les rendent

quarrés ; les fruits font portés fur des épis fort courts.

Elle vient à Allevard , à l’Haut du Pont & fur le grand

Charnier
, dans les endroits les plus déferts & les plus

élevés. Vivace.

7. LYCOPODIUM helveticum. Linn. Syft. IV. 44 <5 -

Allion. 2+27.
liYCOPODlUM fbliis bifariis patulis

,
fuperficialibus dif-

tindis fpicis gcminis pedunculatis. Linn fpec, 1568.

Scop. 1283.
lycopodioides denticulatum pulchrum repens

,
fpicis pediculis

infidentibus

.

DiU. Ta b. 85. f 2.

Mufcus terrejiris dentieulatus. Lugd. 1325. Ed. fr. II. 2 14.

Cette efpece ell rampante
,
tendre & herbacée ; fes

feuilles font petites , fur deux rangs, ou pinnées, fouvent

jaunâtres; fes épis font droits
,
relevés & très-greles. Elle

vient fur les coteaux, au dclTus deRevel, d’üriage &
ailleurs ; elle eft rare.

Obf Cetçe efpece différé très - peu du L. dentieu-

Uium Lina.

524. SPHAGNUM. Linn. Gen. n. i 304.

Sphagne.
La capfule (^2) s’ouvre fupérieurement par un bord

Effe , fans cils.

(1) Linné
, Flor. fuec. 1. c. , rapporte ce fynonyme au Lycop.

conplanatum
,
qui a beaucoup de rapport avec cette plante.

(2) Je donnerai , en parlant des moufles, le nom de capfule,

à l’urne portant le fruit, que Linné a toujours défigné fous le nom
d’antheres ,

Hedwig ayant démontré qu’elle eft vraiment le fruit

^ aoQ rétamiue de la plante.
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I. SPHAGNUM palujlre. Linn. Svjl. IV. 448. Œd.

Tab. 474.
Sphagnum ramis deflexis. \Ânx\.fpec. i$6^. ^OT.lapp.

415. fl. fuec. 959. Hall. n. 1724. Enum. 95. I.

Alujcus palujiris Ç Dod. pempt. 472. ') fguamofus candi-

cans mollijjiinus P. injl. 554. mapp. Alfat. 205.

A. Sphagnum palujlre .

.

. fquamis eymbiformibus. Dill.

T. f. I.

B. Sphagnum palujlre . . .fquamis capillaçeis. DiU. T. 32.

f. 2.

Ctte moufle c fl droite, blanchâtre, très-moUe, ter-

minée par des rameaux réunis en faifceau, & réfléchis

en maniéré de chevelure fur les côtés. Dans la variété A,
les feuilles font obtufes & en cueiller : dans la variété B,
elles font oblongues

,
fines & pointues. Comme on trouve

les intermédiaires entre les deux individus , nous penfons

qu’on a pu les rapprocher fans inconvénient
,
fous une

même cfpece. Ils viennent à Allevard , à Premol ,
dans les

marais.

Obf. J'en ai trouvé à Allevard
, une efpeceou variété,

fur les arbres des forêts des Alpes
,
qui étoit verte , &

paroiflbit différente , mais je ne l’ai pu rencontrer en fruit.

5 ^ 5 * PHASCUM. Linn. Gen. h. 1305.

Phafque.
La capfule eft feflilc, portant une coèffe très-petite,

avec un bord liflTe & fins cils.

I. PHASCUM acaulon, Linn. Syjl. IV. 4J0. Leyfcr,

hal. 260. *
Phascum anthera feflili , fbliis ovatis acutis conniven-

tibus. Linn. Jpec. 1570.
Sphagnum acaulon foliis ovato laneeolatîs pilo ar{flaîis. Hall,

hiji. 1726. Enura. 97. 6. Dill. Gilf. 230.
B. Sphagnum acaulon bulbiforme minus. Dill. mufe. T. 32..

f 12.

Cette raoufle eft très-petite. Elle forme des tapis rgs
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dans les allées des jardins humides , des environs de

Grenoble & ailleurs, mais elle n’eld recbrjnoiirable qu’au

printems, époque où l’a capfule parole centre des

feuilles} celles-ci font lancéolées avec une pdlnte courte :

elles font rapprochées en maniéré de petit bulbe

2. PHASCUM fubulatum. Linn. SjJi. IV. 451. CEd.

Tab. 249. Hall. hiJI. I727.

PhasCUM acaule anthera feflili
,
foliis fubulato fetaceis

patulis. Linn. fpec. IJ70. Neck. (7a//oé. 4^9. T. i.

f I. WeilT. 26S.

Sphagnum ocaulon trichodes. Dill. mufe. T. f. 10. Hall.

Enum. 97. 8.

Celui-ci ert: femblable au précédent quant à fa peti-

tefle
, mais fes feuilles font plus étroites ôc moins écartées.

Il vient fur les coteaux , à Teichs
, à Prcmol & ailleurs.

Obf. J’ai trouvé aux Alpes, une moulTe femblable,

mais à tiges plus alongées
,
ayant des feuilles très-poin-

tues, étroites, fans arête, dont les fupérieures font noires,

& les inférieures d’un vert clair. Je préfume qu’elle efl

inconnue
; je n’ai pas vu le fruit

,
pour pouvoir la dé-

crire
, & la rapporter à fon genre.

5 SPLACHNUM.Limi.Gert.n.to^.
La capfule efl: comme féparée en deux

,
par un ren-

flement à fa bafe, & par une portion cylindrique, plu«

droite à fon extrémité fupérieure.

I. SPLACHNUM ampullaceum. Linn. Syjï. IV. Œd.
Tab. 192.

'

SplaCHNUM anthera bafi pyriformi, fuperne collo llric-

tiori teréti terminata.

Splachnum furculo caj'pitofb , foliis lanceolatis nitidis , ap-

pendice capitulorum iurbinato. Neck. mufe. 125.

(i) Linné donne à cette partie le nonv d’anthere ou de capfjle.

Nous croyons plutôt qu’elle en etl: le col
,
tandis quela partie in-

Cfrieure que Linné prend pour une apgphyfe , en dl le ventre.
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Brjum foliis ovaîo lanceolatîs
, capfula pyriformi ter^

minâta cyïindro. Hall. hift. n. 1830. Dill. Tab, 44.

£ 2. Vaill. Tab. 26. 4. Morif. S. 15. T. 16. n. 10.

Ses tiges font nulles ,
ou très-courtes

(
i ) ,

les feuilles

font lancéolées
,
très-pointues : le pédoncule efl noir à

fa bafe
, avec un tubercule peu apparent , terminé pat

une capfule droite, jaunâtre
,
plus épaifle

,
pyrrifbrme à

fa bafe
,
terminée par un col cylindrique

,
qui s’ouvre par

huit valves triangulaires & réfléchies ; la coëffè eil très-

petite. Il vient à Prcmol & fur les montagnes
,
parmi

les prairies humides des environs.

2. SPLACHNUM vîride. Tab. LIV.
SplacHNUM acaule ,

foliis ovato acuminatis , capfula

ereéla
,

bafi truncata viridi
, fuperne rubra tereti.

Cette efpece reflemble beaucoup au Splachnum vaf~

ciilofum Linn. fi), mais fes feuilles font terminées par

une pointe
, 5c fa capfule a un col très-diftinél, cylin-

drique
,
tandis que dans Tefpece de Linné

,
les feuilles

font obtufes
, & la capfule efl fimplement renflée déformé

ovale, fans col diflinét. D’ailleurs elles font fans tige,

l’une 5c l’autre partant d’un petit gazon ifolé
,
de couleur

verte. La nôtre a un tubercule à la bafe du pédoncule ,

comme le bryum
,

il eft oblique , long d’un pouce , ter-

miné par une apophyfe fphærique , fubitement dilatée ,

de couleur verte , enfuite elle change en un tube plus

étroit
,

d’un jaune rougeâtre. Le calyptra eft oblique

,

très-petit : l’opercule d’un beau rouge
, en forme de ma-

melon obtus, s’ouvre en huit parties lancéolées qui s’ou-

vrent avec élafticité
,

fe réfléchilTent même 5c préfentenc

une nervure la chacune, comme fi elles dévoient fe. fous-

divilèr en deux. La poulîiere qu’elles recouvrent
,

eft

(1) Comment eft-il poffible
,
d’après cette forme

,
que Linné,

fyft. 1. c. , ait comparé cette plante au mnium fontanum ? Il paroît
qu’il ne l’a pas vue

, ou que fa plante n’eft pas la nôtre.

(2) Linn. fyft. IV. 455.
Bryum ereflis gigartinis capltulis

, foUis ferpilli pellucidis obtutls,

Dill. ad iyn. £d. lll. 93. T. 3 . f. a. hift. mufcor. T. 44. f, 4.
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d’un jaune verdâtre, très-fine, très-Iegere, vue à une
très-forte loupe , elle a plutôt l’apparence d’urre poufiîere

que de femences. Cette plante eft dioïque
,

j’ai vu des

pieds étoilés à la bafe de ceux que je viens de décrire.

Je l’ai cueillie une feule fois, mais en quantité, fur la

montagne de la Vialette
,
près de Taillefer.

527- POLYTRICHUM. Linn. Gen.
n. I 309. Le Polytrich doré ou
Perce moufife.

La capfule eft couverte d’une coëflTe velue & pofée fur

une apophyle peu apparente : s’ouvre par un

bord divifé en 92 parties.

I. POLYTRICHUM commune. Linn. S^Jt. IV, 45J.
Œd. Tab. 295. Lugd. 1212. Ed.fr. II. lop.

PoLYTRiCHUM caule fimplici , anthera parallelepi-

peda. Linn. fpec. 1573.

B. Polytrichum quadrangulare juniperi foliis brevioribus &
rigidioribus. Dill. hiji. mufcor. Tab. ^4. {. 2.

C. Polytrichum quadrangulare minusfoliis pilofis. Dill. T.

54. f. 9.

Le polytrich eft un genre de moulTe , dont les feuilles

dures ,
roides , approchantes de celles d’un petit genevrier,

le font afiez connoître j il porte des pieds étoilés, mâles,

à côté de ceux qui portent les capfules. Celles-ci font

quarrées ,
couvertes d’une double coéfTe, dont l’extérieure

cil velue. Il vient par-tout ,
dans les bois , fur les mon-

tagnes , les feuilles vues à la loupe , font dentées , à dents

aiguës.

Obj. La vriété C. a des feuilles demi cylindriques , ter-

minées par une arête blanche
,

elle ell trois fois plus pe-

(1) Je crois inutile d’étendre les caraderes génériques fur les

Individus mâles , à fleurs étoilées que Linné avoit pris pour les

femelles ;
non-plus qu’i la double coefFe obfervée par MM.

Hedwig ,
Wiggers ( primit.fi. holf. 76 ) , &c. Ce font des carad^sj

res trop difficiles pour le commun des botanifles.
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tite : je crois qu’il conviendroit d’en faire une efpece fé-

parée avec Dillenius. Elle vient fur les hautes montagnes

,

dans les endroits humides , batus des vents, à Taillefer
,

à Sept-Laux & ailleurs. Vivace.

2. POLYTRICHUM alpinum, Linn. Syft. IV. 45^*

Œd. T. 196.

PoLYTRiCHUM caule ramofiflîmo, pedunculis termi-

nalibus, Linn. fpec. 1573.

Brium foliis ferratis , capfulis ovatu hafi turbinatis. Hall.

hift. n. 1800. T. 46, 6 .

Cette efpece eft aifée à diftinguer de la 'précédente,

par fes tiges ramifiées, & par fes anthères ou capfules

cylindriques. Il vient furies hautes Alpes , à Sept-Laux,

à Allevard ,
dansl’Oyfans & ailleurs. Vivace.

J’ignore fi le polytr. urnigerum Linn. Syji. 457. Dill.

T. 55. f. 5. fait bien une elpece difiinéte. Hudfon fier,

angl. 470. les a réunis , Linné , Haller & Dill. les ont

réparés. Nous avons trouvé le P. alpimm portant des pé-

doncules qui parfoient de la partie latérale des branches :

mais nous avons vu aufii une variété du P, commun ,

fe ramifier
,
& le favant Dillen Tab. 54. f. i. lett. Et

avoit fait graver cette variété.

3. POLYTRICHUM mnioides. Neck. mufe. 13J,
Mnium polyirichoides. Linn. Syft. IV. 464.

Mnium acaulon calyptra villofa , capfula cylindrica,

foliis integerrimis. Hall. hifl. 1838.

Pûljtrichum nanum, leyf. halens. 263. 470. Weifif.

B. Polytrichum acaulon capillaceum , capfulis cylindricis.

Dill. mufe. T. 55. f. 12.

Cette moufle eft très-petite , mais fes feuilles rudes 5c

charnues , indépendamment des caraéteres génériques

,

la rapprochent des efpeces précédentes. La variété B. a

les feuilles un peu dentées & beaucoup plus étroites,

plus alongées que la première ; elle fait peut-être une
efpece dillinéle , mais je n’ai pu la cçnftater fur un alVe*
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grand nombre d’/ndividus. Elles viennent fur les Alpes,

encre les glaciers & les prairies , dans des endroits preique

flériles ,dans l’Oyfans <Sc ailleurs. On en trouve même fur

les coteaux aux environs de Grenoble.

5 MNIUM. Linn. Gen. n. I 3 10. Dill.

Epifl. ad Hall. II. 269. *

L’anthcre ou plutôt la capfale eil lilTe
, couverte d’un

opercule & d’une coefFe de niéme nature ; ce qui dif-

tingue ce genre du fuivant
,

font des tubercules hérilTés

& pulvérulens
,

portés à l’extreraité des feuilles, (i)

1. MNIUM pelluciJum. Linn. Sy/f. IV. 457. Dill.

Tab.^i, f. 2. Matufk. filef. n. ppy.
MniüM caule finaplici , foliis ovatis. Linn fpec.

Hudf. 472.
Cette efpece efl; petite , elle a deux fortes de tiges ,

les unes horifontales , flériles, les autre* droites, termi-

nées par des capfules oblongues , ou par des globules pul-

vérulens
; les feuilles font lancéolées

,
minces

,
pâles &

prefque cranfparentes 11 vient dans les endroits humides

,

.parmi les bois auprès des fontaines.

2. MNIUM fiffum. Linn. Syjl. IV. 470. la Tourr. Chhr.

92. Dill. T. î I. f. 6.

Mnium foliis diflichis bihdis. Linn. 1979. Hudf.

angl. 479.
Cette efpece a des feuilles oblongues 5c fendues â leur

extrémité , ce qui joint aux globules pulvérulents
,

le

fait reconnoître au premier coup d’œil j ces globules

viennent à l’extrémité des rameaux , 6c non des feuilles
,

ce qui le diflingue de la junger bidentata Lmn. 11 vient

parmi les bois ombragés, à la Grande -Chartreufe 5c

ailleurs.

("i) Pour finiplifier les carafteres , je rapporterai au genre fui-

r vant toutes les efpeces de Linné ,
fur lefquelles je n’ai pu obferver

ces globules, quoique pourvus d’étoiles radiées , fur des rameaux

ou iùr des individus diftérents.

P
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MNIUM tnchomanis. Linn. S'^. IV. 470.
T. ?i. f:

Mnium foliis diftichis ( eilipcicis
)
inregerrimis. Linn"

fpec. 1578. juec. 985,
Cette el'pece eft rampante & à feuilles entières

,
por-

tant des petits rameaux terminés par des globales. Elle

vient dans le Champlaur, parmi les bois de lâpin.

5 2,^* BRYL^M. Linn. Gen. n, 1311.
Le genre des Bryuni, confifte dans un port droit, des

pédoncules
, ayant à leur baie un petit tubercule

, ra-

rement écailleux, terminé par une capl'iile fimple, donc

le bord s’ouvre en 12, 1 5 ou 32 pièces, formant des

cils plus ou moins nombreux
,

plus ou moins alongés,

fouvent roulés. Comme ce genre eft très-nombreux, j’ai

cru devoir le fousdivifer de la maniéré fuivanre

I. Efpcces à tiges fim pies
,

nulles ou très - courtes ,

feuilles capillaires ou très-étroites.

Z. Efpeces à tiges fimples , nulles ou très - courtes

,

feuilles lancéolées,

Efpeces à tiges ramifiées
,

feuilles capillaires ou très-

étroites. ' ,

4. Efpeces à tiges ramifiées, feuilles larges
, lancéolées.'

5. Efpeces donc les capfules font pendantes.

* Tiges nulles ou courtes
, feuilles etrcites

l

I. BRYÜM palitdofvm. Linn. Syft, ÎV, 47Ô. Dill. mufcu

T, 49. f 5 J’.
Eiall. n, 1870. Neck. 195.

BryUM furculis acaulibus
, foliis obiongis inermibus

,

pedunculis brevibus
,
capfulis ovatis truncatis ereélis.

Cette efpece eft très - pente , lés tiges font prefque

nulles , n’ayant qu’un bouquet de feuilles oblongues à

Ipur bafe
,
qui paroiiTenc létacées à l’ccii nud

, les pé-
doncules n’ont que quatre à fix lignes, & fc tenninenc

par une très-petite capfule droite, lemi cblongue, tron-

quée & ftriée
,
fans cils apparents, il vient au bas des mon-

tagnes , à Theys,au Noyer, dans le Chamrfiuir.

Tom. IIT. i 1

1
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RRYUM trichodes. Linn. Syjf. IV. 478. Hall. n. l8i2*

Dili. Tab 4p. n. j'8. Hall. Emend. III. 50.

Bryum fub acaule vix ramofum , fbîiis fecaceis iner-

mibus, antheris oblongo incralTatis obliquis , oper-

culo inamillari cerminatis.

Celui-ci a l'es feuilles
,

fes pédoncules
, & fes capfules

plus longues du double que le précédent; les feuilles font

féiacées
, inclinées : les pédoncules ont un pouce & demi

6: plus , & la capfule oblongue , s’incline un peu en fe

dilatant à fon extrémité
,
pour finir par un opercule ou

couvercle arrondi. 11 vient fur Seufe près de Gap & ailleurs.

V)KX\]M. ericafolium. Neck. mufe. 195- * B. ngfdütn

Hudf. Fl. 477. Dill. T, 49. f 55. Barbula rigida.

Hedw. 6^. T. 25.

Bryum acaule foliis carinatis femi femiteretibus ob-

longis ficcitate crifpis , capl'ulis ciliisque oblongis.

Celle-ci ell très-petite ,
formant des petites rofettes d’un

vert foncé , comoofées de feuilles oblongues, épaifles &
obtufes

,
qui fe froncent par la fécherefle ; ce pédoncule

a près d’un pouce ,
& fe termine par une capfule ob-

* longue
,

garnie de cils rouges roulés
,
qui ont le tiers

de l'a longueur. 11 vient dans k Champfaur & ailleurs

,

fur les coteaux'.

4. BRYUM Syfi. IV. 47 S’ T. 48. f.

Bryu.vi anthens ereclis
,
pedunculis longiffimis , foliis

fctaceis, furculisacaulibus. Linn. fpec. 1585. Fl. fuec.

n. 1005.

Ce Bryum ell très-petit ,
fans tige ,

formant un pinceau

des feuilles fétacées, pointues ,
du milieu defqueilcs s’élève

un pédoncule noirâtre, d’un pouce environ , terminé par

une capfule oblongue ,
atténuée au.x deux extrémités. 11

Vient dans les endroits humides, dans le Champiaur,

5. BRYUM tener.l^.

Bryum furculisacaulibus, foliis teneris oblongo acutis,

capfulis conicis, ciliis rubris oblongis terminatis.
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Brvum acaulon foliis teneris cenfertis
,
capj'ulis conicis» Dill.

'

mufc. T. 4^. t 55.

Cetce efpece a fes feuilles vertes comme la 5.2 ,
mais

elles font moins fermes
,

plus applaties
, & ne fe roulent

pas ;
elles font oblongues, pointues

, vertes , d’où partent

des pédoncules rouges
,
très-minces , longs d’un pouce,

terminés par une capfule oblongue
,
pointue

, un peu rou-

geâtre ,• la coëfFe eli ttès-longue
,
pointue ; l’opercule eft

rouge 5c oblongue ; les cils qui lui fuccedent , font

rouges ,
roulés à droite. Il vient aux environs de Gre-

noble
,
fur les montagnes , à Lans , dans le Champfauc

5c ailleurs.

6 . BRYUM capillatum, N.

BRYUM cæfpitofum fubacaule foliis fetaceis incurvlsiner-

mibus
,
pedunculis brevibus, capfulis femi ellipticis

truncatis
,

ciliis brevibus.

H approche du Br. tener , mais fes capfules font tron-

quées ôc plus courtes ,
allez femblables à celles du Br.

paludofum Linn. Ses petites tiges fe divifent 6c fournilTent

deux ou trois faifccaux de feuilles très-minces
,

obliques*

Il vient fur les Alpes
,
parm.i les pâturages humides ,

5c ailleurs, 5cc. Vivace.

7. BRYUM fimplex. Linn. Syff. IV. 481. /nrc. IJSt.

Hudf. 486. Hall. 1808.

BryUM furculis fimplicibus oblongis
,

foliis fetaceis *

pedunculis terminalibus lateralibusque , capfulis

ovatis obliquis.

Celui-ci eft li petit, qu’il faut le chercher parmi les

autres moulfes, telles que l’hypn. flifblium N. fes tiges

font fimples, chargées de très-petites feuilles fétacées ,

pointues. Le pédoncule part de l’extrémité ou de la partie

latérale; dans ce dernier cas , il fait pencher la tige du
côté oppofé

, 5c fe termine par une capfule ovale , à

opercule conique
,
penchée ou oblique , rarement droite.

H vient à la Grande-Charcreufe ôi ailleurs, parmi les

bois.

ïii 3
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8. BRYUM virUulum. Linn. Syft, IV. 476. Hall. 1 80^,
Dill. T. 48. n. 43. Linn. fpec. 1 584. la Tourr.

Cfilor. 52.

ERYUM l'urculis breviter ramofis folüs fubulatis, are-

fadiione crilpis, pedunculis terminalibus brevibus

,

caplulis reclis cruncatis.

wdjfia viridia. Leyl'. hal. n. 1057.

Cetce d'pece eft ainfi appellée
,
parce qu’elle eft d’un

V-erc gai , les petites tiges ont hx à huit lignes , & fe di-

vilent en deux ou en trois,- les pédoncules font courts ,

la capfule un peu oblongue. Il vient fur les montagnes ,

à Premol & ailleurs.

Obf. J’en ai trouvé à Septlaux
, une efpece très-voifine,

mais dont les capfules font plus longues & inclinées.

p. BRYUM lenuifolium. N.
ERVUM furculis fimplicibus ereélis folüs fetâceis tenuif-

fiinis, capfulis eredis truncatis vix ciliatis.

Bryum alpinum capiUaieis foliis ,
cauli opprejfts Hall.

Enum. 109. T. IV. f. 1. Emend. 111
. ^6 . hijî. n.

i 8o5 . T. 45. I.

On ne peut rien voir de plus fin que les feuilles de

cette el'pece
,

qui font pointues & d’un beau vert ; il

' approche du Br. heteromallum

,

mais il elt bien plus bas;

< . ç fon -opercule efl obtus , en quoi il ditfcre des B- heteromallum^

jlekuofum &• verticillatum Linn. Je l’ai trouvé près des

glaciers de la Berarde , éc à Premol.

10. BRYUM femîvacuum. N.

Bryum furculis fubfimplicibus' , foliis acuminatis,

capfula flriata bail & apice dilatata ,
fuperne

vacua.

Cette moulTe fait fans doute un nouveau genre
;
fes

tiges font droites
,
haute de demi pouce : les lêuilles font

oblongucs avec une arête ; le pédoncule efl; terminal; la-

coéfTe eft longue , friée
, & couvre toute la capfule ;

celle-ci eil renflée comme dans le Spiuchnum Linn. à fa bafe,

cylindrique enfuite , <5c enün dilatée de nouveau à fon
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extrémité
,
pour finir par cinq divifions ou cils. Je l’ai

trouvé fur Taillefer.

II. BRYUM incurvum. Hudf. Flor. 47p.
BRyUM antheris oblongis ereélis , foliis linearibus cari-

natis integerrimis incurvis. Hudf. 1 . c.

Cette efpece a des tiges d’un pouce environ, mais

fimples & fans rameaux, garnies de petites feuilles vertes

& recourbées, demi cylindriques, fans arête; lepédon»

cule parc de l’extrémité
, & fe termine à un pouce en-

viron
,

par une capfule oblongue. Il vient à Lans , à

Saint-Nizier
, fur les toits & fur les pierres.

* * EJpeces fans tiges
, à feuilles lancéolées.

J 2. BRYUM pynybrme.Linn, Tüè.

44. £ 6. Œd. Tai. 537. £ I.

BRyUM antheris ereélis obovatis , calyprra fubulata
,

furculis acaulibus , foliis ovatis muticis. Linn. Jper.

1580. Hudf Flor. 475. Matusk. n. 1004. *

Gymnojlomum pjrijoivie. Lcyf hal. n. loyo. Hedw
87. *

Il eft très-petit; fes feuilles lancéolées, réunies en forme

de boutons arrondis
,
donnent un pédoncule d’un pouce ,

qui fe termine par une capfule pyriforme , élargie à fon

extrémité. 1 vient dans les allées des jardins, les pro-

menades , aux environs de Grenoble & ailleurs.

13. BRYUM truneatIlium. Linn. Sy(l. IV. 48 1 . Œd. Tab.

537. £ 2. Scop. n. 1298. Dill. T. 45. 7.

BRyUM furculis fubacaulibus ,
foliis lanceolato acumi-

natis
,
pedunculis brevibus capfulir nitidis ovato trun-

catis, ciliis caducis.

Bryum antheris ereéîis truncads , opereuh mucrenato. Liin

fpec. 1584. Hall. n. 1833.
Cymnojiomum truncatulum. Hedw. T. V. p. 13. *

hal n. 1051.
Celui-ci eft très-petit

, fes feuilles varient
,

je les ai me
plus ou moins larges , mais toujours aiongées en poiace

1 i 1 3
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les pédoncules n’ont que fix ou huit lignes; la capfule

eft demi elliptique, luifante , comme tronquée; je lui

ai vu des petits cils rougeâtres
, & quelquefois blancs &

plus courts ; fouvent elle eft rafe & fans cils ; cependant

les plantes étoient d’ailleurs trop reflfemblantes pour les

fcparer. Il vient fur les murs, fur les montagnes, dans

ic Gapençois, aux environs de Grenoble & ailleurs ; M.
de Bournon me l’a envoyé des environs de Saint-Etienne

en Forêtz.

14. BRYUM carthufîanum.

BryUM furculis fimplicibusereélis, foliis oblongo lan-

ceolatis fubariftatis nigrefeentibus , capfulis eredis

fufeis non ciliatis.

Celui-ci approche du Br. nigrefeens ,
ma^s fa tige eft

fîmple , il e(l noirâtre ainfi que le pédoncule & la cap-

iule ; Ion opercule ell pointu ; les cils font très-petits ou
nuis, il vient à la Grande-Chartreufe, parmi les bois.

15. ^KYUM brei'ijftmiim,

BryUM furculis fubacaulibus gracilibus , foliis lanceo-

latisariflatis aproximatis capfulis réélis truncatis, ciliis

albis tenuiffimis.

Ses petites tiges font crcs-greles , & n’ont qu’une ligne

de long ; les feuilles font lancéolées
,

terminées par une

pointe & rapprochées du pédoncule ; la capfule cfl un

peu alongée
, mince ,

tronquée
,

garnie de cils blancs ,

très-courts. Il vient dans le Champfaur, dans les endroits

ices (5c pierreux,

1 6 . BRYUM /(il'urtt.

Br ^UM acaule , foliis lanceolatis , capfulis oblongis

creclis
,
operculo oblongo.

Il forme de petits gazons couverts de poudiere, d’un

vert clair, tirant fur le jaune, ainfi que les pédoncules

& les anthères ; celles-ci font terminées par un opercule

cylindrique, alongé, de cils blancs, très-courts après fa

chute. Il vient parmi les fables, aux environs de Valence.
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1

17. BRYUM fubulatum. Linn. Syft. IV. 475. Dill. Tab.

45. f. 10 Hall. n. 1827.

BryüM fufculis fub acaulibus, fôliis lanceolacis
,
cap-

l'ulis oblongis
,

cubo oblongo , non ciliato termi-

natis
,
eredis. Linn. jpec. 1581. Hudf. Flor. 47^.

Tortula fabulaia , Leyf. hal.

Cecce ei'pece a d’s feuilles vertes, fur un pied très-

court ; la capfule eft oblongue ,
brune

,
terminée par un

tube rougeâtre , un peu réticulaire
,
non cilié

,
caraélere

llngulier
, & qui prouve , fi je ne fuis pas trompé, que

tous les caraderes des moufles ne font pas encore connus.

18. BRYUM brevicaule profp. y 9. y
BRvUM furculis brevibus ereélis ,

foliis lanceolatis pi-

liferis, calyptra inclinata, capfulis fubrotundis. #
An. Bryum /oliis capillaribus capfulis ovalibus ercclis in

, pedunculis brevibus ? Œd. Tab. 5^8. i. l.

Cette efpece à tige courre & Ample, fe ramifie quel-

quefois ; alors il feroit mieux placé dans notre 4 « di-

viiion , mais il fe préfente plus fouvent de la i.‘« ma-
niéré,- il efi; noirâtre

, à feuilles lancéolées , terminées par

une arête blanche , aufli longue qu’elles
,

qui tombe

fouvent avant les feuilles inférieures; la capfule efl prefquc

ronde; la coëlfe efl; inclinée
,
oblique , irrégulière &d -

ehirée à fa bafe. Il vient fur les pierres ,
dans les Alpes,

à Orciere , Saint-Leger
,
dans le Champfaur , en Val-

gaudemar c5c ailleurs.

19. BR\ÜM baibatum. N.

BRyUM furculis brevibus fubfimplicibus ereclis verfus //.

fummitatem pedunculifcris, capfulis oblongis, ciliis

rubris barbatis.

Bryum tenue barbatwn
, foliis angujlioribus acutis ? Dill. T.

48. f. 49.
Il eft des plus petits , fes tiges font droites

,
hautes

de fix à 11 uit lignes
,
garnies de feuilles cblongues

,
étroites ,

mais fans poil ni arête ;
les pédoncules partent de U

partie latérale des tiges
,
ont à leur bafe un tubercule ,

li i 4
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& fa terminenr à fepc à huit lignes
,

par une capfule

oblongue
,
garnie de cils rouges

,
un peu roulés

, & qui

onr la moitié de la longueur de la caplule. 11 vient dans

le Champfaur parmi les graviers
,
parmi les pâturages fecs.

20. BRYUM extinSiorium majus. Flor. Delph. 1 17.
*

Linn. Syfl. IV. 475. Dill. Tab. 45. f. 9,

Br VU.M furculis fubramofis brevibus
,

foliis lanceolatis

acuminatis
,
biilbo pcdunculi apice truncato, ftriato,

calyptra bail ferrata.

Leerfia ciliata. Hedw. T. xi.x. p. 49. Leyf. hal. i6z

21. BRYUM extindor minus. Linn. SjJt. IV. 474. Dill.

T. 45 f. 8.

BryüM furculis brevibus
,

foliis lanceolatis obtufîs ,

pediinculo bail bulbofo calyptra truncaia.

Leerlia vulgjris. Hedw. p. 46. T. 18. •

Ces deux moulTes réunies fous une feule efpece, par

les botanilles
,

jufqu’a HedWig
,

ont pour caractères

communs, des tiges courtes, feuilles lancéolées
,
une coéffe

très-longue qui couvre la capfule entière ; mais la pre-

mière a des tiges ramifiées
,
une pointe à Textrêmité de

fes feuilles , le bulbe du pédoncule efl. tronqué à fa partie

fupérieure , & la coëlfe dentée à fon bord ; la féconda

s des feuilles obtufes , un bulbe fimple, la coelfe tron-

quée «Se des tiges fi mples. Elles viennent dans leChamp-
i.iurôcaux environs de Grenoble, parmi les bois.

22. BRYUM undulutum. Linn. Syjî. IV. 477. Dill. Tab.

4?>. f 18. la Tourr. Chlor. 92.

BryUM furculis folicarîis crafTo byfllnis eredis ,
foliis

linearibus crifpis acutis
,
acuteque ferratis fiavican-

tibus
,

capfulis oblongis obliquis.

Poiytrickum undulalum. HedW. T. 16. p. 4 ?-

Bryum foliis Lviceolalis ferratis , capfulis cylinàricis incli^

jhuis ariflatis. Hall, 1829. *

J’ignore fi cette moulfe elt bien éloignée du Polytr.

nanum, que nous avons décrit p. î mais elle eft plu$
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grande & en différé par fes feuilles dentées ; elle a comme
Ispolytrich. 52 dents à fa capfule , caradere que Hedwig
a regardé comme générique,* mais la coeffe eft lifle. Il

vient dans les bois à l’ombre , à la Grande-Charcrcufe &
ailleurs,

25. ’RKYUM fubdiaphanum. N.
BryUxM furculis eredis folitariis , foliis lanceolatis fub“

diaphanis diftindis capfulis oblongis obliquis,

Mnium caule fimpUciJJimo foliis ovato lanreolatis , fêta fun~

gifera foliofa î Hall. hijî. n. 1853. Tab. 46. f. 8.

Cette efpece a de petites tiges d un pouce, fimples,

greles, chargées de feuilles lancéolées , ifolées
,
prefque

tranfparentes ; fon pédoncule eft à l’extrémité , & porte

une capfule oblongue
,
un peu inclinée. 11 vient dans le

Valgaudemar, parmi les bois.

*** EJpeces à tiges ramifiées , à feuilles étroites.

24 * ERYUxM tenue. N.
Brium furculis fiiiformibus debilibus eredis, bafi ra-

mofis
, circa apicem peJunculiferis ,

foliis oblongo

la nccolatis eredis ,ficcitate oblitéra tis, caplulis ovato

acuminatis eredis.

An Bryum tenue barbatum foliis anguJUoribus acutis ? DiH*

T. 48. 49.
Celui-ci cit mince, grele, ramifié dès fa bafe ; fes

feuilles oblongues
, lancéolées, font ouvertes par l’hu-

midité
, & fe rapprochent par la fechereffe. Il vient à

1 heys
, dans les bois: communiqué par M. Jullien.

GbJ. Cette mouffe différé du n°. 19., quoique j’aye

rapporté avec doute le fynonime de Dillen à l’un & à

l’autre.

25. BRYUM unguiculatum. Linn. Syfl.W. 479- Dill.

T. 48, f. 4”7.

BRyUM furculis eredis fimplicibus & bifidis apice craf-

fionbus foliis lanceoiato carinatis muticis caplulis ÔC

operculis oblongis rubris.
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Barbula unguiculata. Hcdv/. mufc Tab. z^.

B. Br\'um Jurculis ramofo dichotomis , foliis oblongls iner^

mibus contabuhilim nafcentibus
,
ficcitate intonis , cap-

fulis operculisgue oblongis ereéUs.

Ces deux moufles donnent des tiges de huit à dix lignes

,

ordinairement bifurquées
,
Sc plus épaifles àleurextrê'

mité 5 leurs feuilles font prefque triangulaires, folides

ou relevées en caréné fur le dos, & ouvertes; les pé-

doncules partent de l’extrémité, & po-rtent une capfule

oblongue , rougeâtre
,
qui a des cils de même couleur

,

la moitié plus courts ; la coerTe efl recourbée en angle

de pied d’oifeau
, ce qui lui a fait donner le nom d'unguiculat,

La variété B. a fes feuilles oblongucs
,

difpofées par

étages, d’ailleurs elles fe rapprochent. Elles viennent dans

îe Champfaur
, fur les coteaux ce fur les murs , dans la

campagne.

2.6, UM fetaceum. Mnium id. Linn. Syjl. IV. 461 .
*

fpec. 1575.
BkYUM furculis cæfpitofis fubramofls, foliis fubulato

oblongis inermibus liccicate incortis ,
capfulis ciliisque

oblongis.

Bryum Jtellare lüddum pallidum
, capfulis tenuijjïnns. DHL

Tab. 48. f. 44. An .P

45.
Cette moufle forme des petits gazons d’un vert pâle ,

qui font compol'es de petites tiges de deux ou trois lignes ,

ramifiées; les feuilles font oblongues, très fines, mais

vues à la loupe
,

elles font obtules comme celles du B.

Vindulum Linn. mais les pédoncules & les capfules font

plus longs & plus fins. Il vient fur les murs
, aux en^

virons de Grenoble à. ailleurs.

27. BRYUM,;f/f>me.
Bryum furculis cæfpitofis

,
ramofis, ereélis filiformibus

foliis oblongo acuminatis, ficco appreffis , capfulis

clllpticis nigrefeentibus.

Il a du rapport avec le Br. palujlre capfulis nigricantibus.

Dill. Tab. 47. ^4. mais fes tiges font plus courtes, &
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fes pédoncules plus longs ; il eft bifide ou trifide ; les

pédoncules ont un pericfurtium ou tubercule écailleux à

leur bafe ,
caraderc des hypnum. Linn. mais il a le porc

des Biyum; ils font noirs , applacis , tordus
,
quelquefois

deux enfemble , comme dans le B. geminatum ; fes feuilles

fontoblongues, très-pointues. Il vient fur les hautes mon-

tagnes, à Lans, k Premol & ailleurs.

28. BRYUM atrovirens.

BRYUM furculis decumbentibus fubramofis c?erplrofis ,

filifbrmibus nigris
, apice virefcentibus ,

foliis acu-

minato fetaceis numerofis.

Cette moufie, dont je n’ai pu voir le fruit, efl bien

fingulierc 5 elle forme un petit gazon d’un noir luifant,

parmi lequel on apperçoic des taches vertes
,
qui font les

extrémités des tiges, les nouvelles feuilles ; celles-ci font

très-pointues & très-fines, ce qui téroic préfutner que la

plante pourroic être une fontinaiis Linn. Je l’ai cueillie

ïur fa montagne de Seufe près de Gap ,
elle elt

rare.

BRYUM fcoparium. Linn. Syjî. IV. 477 *

Hudf 48^. Dill. T. 46. f 16.

Bryü.M furculis declinatis , foliis fecundis lineari feta-

ceis recurvis
,
pedunculis agregatis, antiieris oblongis.

Hypnum ereâuni luieo vit Lie , foiiis uno vcrfu dljpofiiis.

Hall Enum. lO^, hh}. 1777. Reich. Syllog. Bot. 82."^

Cette moalTe cil belle
,
jaune

,
verdâtre, a rameaux

relevés
,
ayant des feuilles apparentes, penchées d’un feul

côté
, comme les barbes d’un balais , ce qui lui en fait

donner le nom. Elle vient par tout ,
dans les bois à

l’ombre, elle elf très-commune.

M. LeyferyZur. halens. z6).\ l’e.xemple de M. Hedw ig

Tab. 26. p. dp. donne à cette moufic & à la fuivante ,

le nom de dicranium
,
parce qu’elles ont des cils à double

rang
, comme pluheurs hvpnum , donc elles ont le péri-

chÆtium^ mais leurs titres droites relfembicnc plus aux
• Bryum.
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^o. BRYUM heteromaîlum. Linn. Svff. IV. 980. Dill,

T, 47. {. 57. Linn. fpec. 158^. Œd. Tab. 479.
BryUM furculis eredis

,
foliis fecaceisfàlcato fecundis

,

capfulis ovatis.
'

Cette mouffe relTemble à la précédente, mais elle e(l

quatre fois plus petite
,

fes feuilles font très-fines
,
& ne

Je crifpent pas, fes capfules font prefquc rondes. Elle

vient parmi les bois
, dans le Cliampfaur , les environs

de Gap
, &c.

Obf. J’en ai une efpece de Saifie
,
très-voifine, donc

les capfules un peu courbes & obliques
,

font alongées

& ont un opercule obtus.

5 1. Vi\\X\j'S\fiexuofum. Linn. Syfi. IV. 480. Spec.l58j.,

Dill. T. 47. f 59
BRyUM furculis debilibus oblongis, foliis fetaceis , cap-

fulis
, operculis , ciliisque oblongis

,
eredis.

Cette moufie a comme la précédente
, fes feuilles fines

comme des foyes, & nombreufes
, mais elles ne font pas

inclinées
, & fes tiges font plus longues ; les pédoncules

font droits
,
chez nous ils ont à leur bafe un perichatium ;

les capfules font oblongues ainfi que leur opercule, 6c

les cils qui font rouges. Elle vient dans les bois ombragés,

parmi les forêts de fapin , à Prcmol
, dans le Valgau-

demar
,

le Champfaur , 6cc.

72. BRYUM piloium.

BryUM furculis fimplicibus csefpitofis credis
,
foliisca-

pillaribus, capfulis obliquis , operculo brevioribus.

An Brium cauUculis ercâis foliis capUlaribus , capfulis an^

gijiis operculo conico Hall Emeiid. 111
. 4S.

Cette clpcce a le plus grand rapport avec le B. hete^

Tomailum : comme lui, il a les tiges très-courtes, mais

moins ramifiées
,

les feuilles très-fines , mais plus droites

,

fes pédoncules très-fins
,

les capfules, ont le caradere des

Hypnum Linn. ,
mais leur opercule plus alongé que l’elpece

citée , Sc que la capfule même. Il vient fur les hautes

Alpes
, à Premol

,
dans le Valgaudemar

,
parmi les pins

6c les lapius.
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BRYUM verticiüatiim. Lian. Syfi. IV.477. Leers,

n, '845.Ç Dill. T. 47. n, 45.

BRyUM cæfpitofum ,
furculis eredis contabulatim ra-

mofis ,
foliis fecaceis

,
capfulis ovacis eredis

,
ciliis

brevibus ornatis.

Celui-ci a fes tiges d’un pouce & demi , ramifiées

par étage-8 , ou avec des pinceaux de feuilles réunies ,

qui
, vues fuperficielement

,
paroilTenc verticillées ; elles

font capillaires 5c pointues ,
d’un vert noirâtre j les pé-

doncules font plus courts que les tiges : les capfules font

ovales
,
tronquées. Il vient fur les montagnes calcaires

,

ur celles de Lans près de Grenoble
, à Seufe près de Gap.

^4. BRYLJM/fl/catznw,

BRyUM ramofum eredum / fôliis contabulatis fetaceis

fubfecundis, arefadione crifpis
, capfulis oblongis

Brium pilofum interrupte falcatum. Dill. Bab. 47. n, 38.

Ses tiges font moins ramifiées, d’ailleurs approchantes

de celles du précédent , les feuilles (font vertes, fines ,

par étages, penchées d’un feul côté, & crépues par la

lècherelïè; les capfules font droites & oblongues. Il vient

fur les montagnes
,
dans le Charapfaur.

BRYUM tortuofuw. Linn.J^v/?. IV. 481. Dilh T. 48.
f 40. Linn. Jpec. 1

BryuM furculis eredis ramofis fimplicibusque
,

foliis

capillaribus
,
lutefcentibus

, ficcitate contortis
, cap-

fulis ciliisque oblongis.

Alufcus alpinus dvrhofusJeu cïiniuin tortorum injlav crifpatusi

Scheucz. if. 6j. T. i^.

Cette efpece eft aifée à connoître par fes tiges épaiffes^

droites
, fes feuilles jaunâtres

,
prefque toujours roulées

,

crépues & embarralfées les unes dans les autres 3 elles

font capillaires, mais un peu épaifiesou charnues, longues
de demi pouce 5 elles s’humedent difficilement

, ainfi que
celles du Br. proliferum , ou Mnium ferpillifoUum undit-

latum de Linné , ce qui les rapproche plus des autres
plantes que desmoufies. Elle vient partout, fur les mon-
tagnes

,
parmi les bois élevés.
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cinhatum. Dill Tab, 48. f. 2. Mnium
drrath. Linn. Jij/?. IV

.
^61. jfec. 1575. Leerlîa dr~

rhata'> Leyl', Hal. 1054.
BRvuM furculis eredis lub ramofis, foliis capillaceis

viridibus
,
ficcitare crifpis muncis

,
pedunculis bafi

bulbofis
, capi'ulis & ciliis brevibus,

^7. BRYUM medium. An Dill. T. 48. n. 41. & Œd.
Tab. 588. f. 4 ?

Bryum l'urculis fub fimplijibus eredis, fôliis fetaceo-

planis acumiiiatis
,

ficcitare intorris
, Iccis è peri-

c hætio ! capfulis ovatis truncatis obliquis
, ciliis bre-

vibus.

Ces deux efpeces font d’un vert foncé, beaucoup plus

petites & plus minces que la 75 e
,
d’ailleurs alTez ref-

feinblantcs; la eft la plus petite, fes feuilles font

obtufes
,
étant vues à la loupe , & fes pédoncules ont un

bulbe à la bafe. Elle vient dans le Champfaur
,
fur les

moritagnes ; la 77.2 tient le milieu entre les deux précé-

dentes
,
quant à la grandeur ,

mais fes feuilles font poin-

tues, fes capfules font inclinées, & fes pédoncules ont un

bulbe écailleux, un perichanium à leur bafe, caractère

(jue Dillenius n’a exprimé pour aucune des trois
,
ce qui

rend fon fynonime douteux les feuilles fe roulent dans

toutes; la derniere a été trouvée fur Seufe près de Gap.

58. BRYUM pommiforme. Linn. JjT?. IV. 473. Spec.

1580. Dill. Tab, 44. i.Scop.n. 1307. * Weilf 181.

Bryum furculis ramolis fub acaulibus ,
foliis fetaceis

ferratis ,
capfulis fphxricis.

Vcbera pommifonnis. Leyl. Au/t'/ir n. 1108.

B. Bryum halUri. hill. n. 1802. Tab. 46. f. S. Enum.

lop. j\. opufe. 26g.

'Bryum furculis ereéîis foliis fetaceis ferratis
^ capfulis fpha-

ricis latcralibiis pedunculis brevioribus.

Brvurn foliis fubulaiis , capfulis fphetrids flriatis ,
in pe-

dunculis brevibus laieralibus. Œd. Tab. y 88. f. 3.

C. Bryum (Ederi.
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Brium foliis ftriatis acuminatis rejlexis , capfuUs fpharicis .

fub nutantibiis maUirilate flrialis. Œd. Tab. 478.

Ces variétés ont des tiges plus ou moins longues, plus

ou moins ramifiées,- leurs feuilles font capillaires, d'un

beau vert, droites, non roulées, dentées, étant vues à la

loupe ; les pédoncules font latéraux , & partent de plu-

fieurs points de la tige, dans la fécondé variété, bien

décrite par Haller, & penchées dans la troifieme. Elles

viennent par-tout, dans les bois, à Premol & ailleurs,

dans les Alpes.

59. BR\UM /accrum. An Hall, ai u, 180^. B.

JBryum furculis fub ramofis ereélis bafi bifiTo fulvo

cinétis
,

foliis lineari acuminatis capfulis lateralibus

fubrotundis utrinque truncatis fsepelaceris !

Cette moufle efi charmante par fon vert foncé , &
par fes feuilles plus larges que celles des variétés de la

précédente efpece, elles fe crifpent fouvent un peu, d’ail-

leurs leur reffemblent affez. Elle vient dans le Valgaude-

mar
,
fur Seule près de Gap , &c.

40. BRYUMc^^w/h. Tab. LIV.

BryUM furculis fubramofis ereélis, foliis lineari feta-

ceis , capfulis oblongis acutis , tiliis brcvibus , can-

didis.

Cette mouffe efl très-petite, fes tiges font fimpîes,

mais adhérentes par leur bafe ; les feuilles font planes,

très-étroites
,
pointues , terminées par une petite arête ;

elles font d’un vert glaucque ou cendré , couleur de

moifi , les pédoncules ont un bulbe , & fe terminent par

une capfule oblongue
, dont les cils font blancs & très-

courts. 11 efl commun dans le Valgaudemar parmi les

bois.

41. BRYUM palluhim

.

BryUM furculis rubi'is ereélis diflinélis
,

'foliis lanceo-

lato acuminatis femi pellucidis
,

capfulis oblongis

ereélis.

Cette efpece reffemble un peu au Mnium tnquetrumh'mn.

les tiges lont rouges, nombreufes, mats fimples,cou-
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vertes de feuilles lancéolées, pointues, pales, demi tranf-

parentes; les capfules font oblongucs & droites. Il vient

dans le Champfaur
, à Saint-Leger 6c ailleurs

, dans les

bois.

42. BRYUMtt?ni//^w«w.

BRYUM furculis credis tçnuillimis
, foliis letaceis, cap-

fulis -oblongis eredis pedunculis carneis.

Celui-ci reflemble un peu au Wnium fetaceum de Linné,
mais les feuilles en font capillaires j fes tiges font très-

fines , terminées par des capfules oblongucs
, droites

,

portées par des pédoncules couleur de chair. Il vient fur

les montagnes du Champfaur.

* * * * EJpeces à tiges ramifiées , feuilles

lancéolées.

4^. BRYUM Linn. Syll. IV. 4(^1. Dill. T
48. n. 44. Hall. Emend. 111

. 52. *

BryUM furculis eredis fub ramolis
,

foliis lanceolatis

,

fupremis pilo albo arillatis caplulis, ciliisque redis,

rubris oblongis.

Baibula fetacea. Hedw. Tab. ^2. p. S'y.

Cette efpece forme des petits gazons d’un demi pouce ,

compofés de plufieurs tiges réunies par leur bafe ; les

feuilles font lancéolées
, 6c fe crifpent par la fecherefle ;

les pédonoules font rouges ,
nombreux, terminés par des

capfules fines , rouges
,
furmontées d’un opercule très-

pointu , aufiî long que la capfule j les cils qui lui fuc-

cedent
, font alongés

,
rouges

, 6c relient droits dans cette

efpece. Elle vient par-tout, fur les montagnes, dans le

Champfaur & ailleurs.

44. BR\ UM Dill. Tflé. 49 n. ^o. f E.

BRyUM lurculis eredis bifidis raro apice ramofis, foliis

carinatis lanceolatis
,

pedunculis brevibus capfulis

operculisque ovatis nitidis.

Celui-ci eil très-petit
,

fes tiges bifides n’ont que trois

à quatre lignes , leurs feuilles lont ouvertes
,
lancéolées

,

avec une nervure en deilous
,

qui les rend fermes 6c ca-

nnées;
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1

ri'nées ; les pévloncules font très-courts
, je ne les ai pas

vus deux-à-deux comme Dillenius : les capfules font ovales ,

petites & luifantes. Il vient fur le bas des montagnes

,

à Theys & ailleurs.

45, BRŸUM purpureum. Dill. Tah. 4p. n, 50, Mnlura

Linn. Sylt. IV. 460.

BryUM furculis eredis fubbifidis
,
foliis lanceolatis acu-

minatis , capfulis elliptico oblongis obliquis, flriatis.

Ses tiges ont fix ou huit lignes , & font bifides comme
dans la précédente, fes feuilles font plus étroites, plus

pointues , lancéolées ; les capfules font alongées
, incli-

nées
,
avec un opercule rouge, court, mais pointu. Il

Vient fur les montagnes, à Seufe, près de Gap & ailleurs.

4<5. BRYUjM nigrefeens.

BryuM furculis ramofis inciinatls nigricantibus , fbliis

carinato lanceolatis rigidis obtufis
,
pedunculis fub

terminalibüs
,
capfulis elliptico acutis, calyptra la-

cera terminatis.

Bryum hypnoides aquaticum tiigrefcens. Dill. T. ^6 . n.

Cette moufie eft petite
, noirâtre , inclinée & rami-

fiée ; les teuilles font dures
,
obtufes & carinées , les pé-

doncules partent de la partie latérale des tiges
, près

de leur extrémité : ils font applatis
,
caradere fingulier

,

mais qui lé rencontre fur plulieurs autres ; les capfules

font alongées & pointues , terminées par une coëne dé-

chirée à fa bafe en quatre ou cinq parties. Elle vient dans

le Valgaudemar, fur les pierres, les rochers humides.

47* BRYUM fphcericum. Tab. LIV.
Bryum furculis ereétis , bafi tantum uno alterove ramo

eredo produdis foliis ovato acuminatis capfulis fphæ-
ricis.

Celui-ci feroit mieux placé dans la 2.e divifion
> car

il eft à peine ramifié
, mais fes tiges ont quelques lignes

,

& ont prefque toujours un rameau latéral, plus grele à

leur bafe ; les capfules fphériques approchent de celles'

Toin.iiL • Kkk
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du B. povmîforme
,
mais les feuilles larges l’éloignent de

cette efpcce. Il vient fur les montagnes du Valgaudemar,
je ne l’ai pas vu ailleurs,

48. BR\UM ohtufifblium.

BRyuM furculis creétis, fbîiis ovato cbtufis concavis

difiinétis.

Je n’ai point vu le fruit de cette moufle ; fes tiges font

droites ,
de llx à huit lignes

,
peu ramifiées , chargées

de feuilles ovales
,

diftinéles
, obtufes & concaves , de

couleur noirâtre. Il vient fur les hautes Alpes , fur le

foinmet de Chaillol le Vieux & ailleurs.

49. BRVUM tetragonum,

BrYUM ? furculis eredis bafi divifis , foliis oblongo acu*

minatis, obliterato tetragonis.

Celui-ci eft d’un beau vert, à petites tiges quarrées

,

couvertes de feuilles imbriquées , cblongues
,

aigues &
petites. Il vient fur les hautes Alpes du Valgaudemar,

fur Chaillol le Vieux& ailleurs.

BRYUM imberbe. Linn. Syft. IV. 479.
BRYUM furculis eredis bafi & apice ramofis craflîoribus,

foliis carinatis oblongo acutis
, capfulis oblongis

,

ciliis rubris.

Barbula fallax ,
Hedw. Tab. 24. p. 6j.

Cette moufle eft petite , à tiges ramifiées , une ou

deux fois^ longues de huit à dix lignes, garnies de petites

feuilles oblongues , carinées en deflTous
,

pointues ,
mais

fans arête ,
de maniéré qu’elles paroifl'ent obtulés à la

loupe, d’un beau vert, roulées étant feches j les capfules

oblongues font un jx:u renflées à leur bafe, terminées par

des cils oblongs
,
rougeâtres

,
roulés à droite. Elle vient

à Theys, à Salnt-Leger & ailleurs.

çi. BRYUM Linn. SjJI.lV. fpec. iy8l.

Dill. Tab. 45. f 14,

BrYU.M furculis fubacaulibus, foliis lanceolato concavis
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paUidis
,

pilo albo terminacis
, capfulis ovato ob-

longis ,
operculo acuminatis.

B. Varietas anfpecîes? major
,
pedunculis capjulis ovath

fufcis. Hall n. i 825 .

Cecte moulïe eft commune & aifée à connoître parles

arêces blanches qui terminent les feuilles
, 6c les font pa-

roître blanches ,
tandis qu’elles font d’un beau vertj- les

capfules font nettes & luil'antes
,
noires & courtes, dans

la variété plus longues & jaunâtres dans la pre-

mière. On les trouve fur les murs , fur les pierres & fu?

les montagnes. J’en ai des pieds du fommet du mont Ven-

toux, donc les arêtes font plus longues que la feuille même,

^2. BRYUM rurale. Linn. SyJÎ, IV. 47j. fpec.

Dill. Tab. 45. f. 12. Vaiil 133. Tab. 24. 15.

BryuM furculis ereélis ramofo bifidis, foliis lanceolatii

pilîfons
,

capfulis oblongis inclinatis
, ciliis bail coa-

litis.

Rien de fi commun que cette moufle fur le toit des

chaumières , fur les pierres humides
,
auprès des maifonsi

fes tiges ont un ou deux pouces ,
elles font Amples oiî

ramifiées
, une ou deux fois ; les feuilles font un peu

recourbées, terminées par un poil peu apparent, quel-

quefois nues, dans les endroits gras & à l’abri; lescap-

lules font oblongues , un peu inclinées
, terminées paç

des cils qui ,
dans cecte efpece

,
m’ont paru réunis en uil

corps à leur bafe , 6c épanouis en houpe à leur extrémité,

53. BRYUM canefeenSi

Bryum furculis ramolis craflîs
, foliis oblongo pâllef-

cencibus fubundulacis ariüatisque
, capfulis oblongis*

tubulo albo non ciliato terminatis 1

Cette moulTe efl; linguliere par fes tiges épaifles , cylinî

driques, pâles, chargées de feuilles oblongues, froncées*

terminées par une pointe ; les capfules oblongues
,

ter-

minées par un tube qui n’a que la moitié de leur dia-

mètre
, au lieu de cils , ne l’ell pas moins. Elle eft du

.Valgaudemar près de la chapelle,

Kkk â
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^4. BRYUM apocarpon. Linn. S \jî. IV. 47 1 . fpec. 157p.'

Œd. Tab. 480.

BRVUM cserpitolum ramofum atro virens
,

foliis lan*-

ceolatis ariftacis capfulis fubrotundis fubfeffilibus.

Sphngnum fubhirfutilm ûbfcure virens , capfulis rubellis. Dill.

Tab. 52. f. 4.

Grimmia aporcapa. Hedw. mufc. lOf Tab. Leyf.

hal. n. 1055.
Cecte mouiîe noirâtre forme des gazons ras & fournis

fur les arbres
,

les murs & les pierres , dans les endroits

aérés ; fes feuilles ont une arête courte , fes capfules font

prefque fefliles, rougeâtres, rondes, terminées par i 5 cils

-courts 6c applatis. Elle vient par-tout.

55. BRYUM apocarpum ciliaîuuf. Linn. 1, c. B. Dill.

T. ^2. f. y. Tourr. Chlor. ^2.

furculis ramofis cæfpicofis, foliis lanceolatis pilis

albis anftato incanis , capl'ulis fubfeflilibus.

Sfhagnum modofum hirfutum incanum. Dill. mufc. 24^.

Hall. n. 1792. Enum. p 5. n, 5. Rai fuppl, 40. Vaill.

Tab. 27. f, 5. Mapp. Aljat. 200. T. 4,

Hedwigia ciliata. Hedw. mufc. 107. * T. 40. Leyf
liai. n. 1049.

Cette moufle rampante, 5c à capfules très-rapprechées
,

rondes ,
rougeâtres comme dans la précédente

, en dif-

féré par fes poils blancs qui terminent les feuilles qui la

4-endent blanchâtre; ces poils font relevés, au lieu que
dans celle qui fuit

,
ils font écartés 6c même réfléchis.

Elle vient fur les terres 6c fur les murs
,
dans les mon-

tagnes
-,
à Saint- Leger ,

dans le Champfaur 6c ailleurs.

BPvYUM hypnoides. Linn. Syft. IV. fpec. 1584,
H

Idurr. 67j/or. 32. Œd. Tab 476, Dilï. Tab. 47.
f. 27. D. E.

BRYUM furculis ramofis creélis , ramis patulis , foliis

anflato recurvis capl'ulis oblongis,

Brium hypnoides hirfnie cattefeens & vulgare. Dill. j68.
Ncck. Callûh. 4^4.

I
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Cette moufle finguliere , n’efl: pas rare fur nos baffes

montagnes, parmi les pâturages maigres & fur les pierres,

mais il efl: rare quelle fe trouve en fruit, je ne l’ai eu

telle que de M. Jullien qui l’a trouvée à Theys ; fes

feuilles hériffées de poils blancs & écartés à leur extrê--

mité, jointes aux rameaux multipliés, & comme par

faifeeaux horifoncalemenc pofés , la font affez reconuoître..

***** Efpeces dont les capfulesfont pendantes

57. BRYUM argenteum.\Ànn, Syjî.Y^ lySd».

Hall. n. 1821.

Bryum furculis ereélis bafi fub ramofls
,

foliis ovato

ariflatis in cylindro argenteo appreflîs, capfulis ob-

longo obtufis pendulis.

Brium p^ndulum iulaceum argenteum &fericeum; Dill, T. 50*.

f. 62.

Cette mouffe efl: très-petite , fa couleur argentée, nette

Sî luifante, la fait appercevoir parmi les autres efpeces

qui fouvent la couvrent & la cachent. Elle vient par-tout,

aux environs de Grenoble, dans les allées , fur les murs

humides, expofés à la pluie,

BRYUM pulvinatwn Linn. Syfl. IV. 480. fpec.

1585. Hall. n. 1822. Dill. T. yo. n. <5y.

Bryum furculis csefpitofo ereélis ,
foliis ovato acumU

natis, pilo longiori canefeentibus ,
capfulis ellipticis^,

fæpius interfblia reflexis.

Leerfia pulvinata. Leyf hal. n, loy^.

Celle-ci efl: plus touffue que la précédente
,

fes pe«

tlees tiges font nombreufes., écartées & entrelacées , for-

mant des gazons hémifphénques, femblables à des-petits-

couflînets
,
d’où lui efl venu fon nom ; les feuilles font

terminées par un poil blanc
,

plus long qu’elles
,
& ia

capfule fe recourbe fur un pédoncule court , & fe cac!>e

fouvent parmi les feuiUes. Elle vient par-tout , fur ie^.

murs & les pierres.

/
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5p. BRYUM aimotimm. Mnium id. Linn. SyJJ, IV. 463.

fpec. 1576. Dill. T. 50. n, 68.

BryUM lurculis ere^lis , b^fi divifis
, foliis lanceolatis

diftinRis , capfulis oblongo attenuatis pendulis.

Cette moufle fait des tiges flériles , rampantes , &
d’autres droites , terminées par une rofette de feuilles en

étoile
,
outre celles qui portent les pédoncules ; les unes

Ïk les autres font garnies de feuilles lancéolées, terminées

{

^ar une pointe
,
minces

,
pâles

,
prefque tranfparentes &

*!en moins fréquentes dans cette efpece. Elle vient fur les

nontagnes
, le long des fources pures , aux environs de

Briançon, à Gondran & ailleurs.

Obf. Les cils de la capfule tombent facilement & font

iort courts,

60. BRYUM carneum.. Tu'mn. Syjl. W. ^Sl.fpec. 1587,
Dill. T. 50. n. 6p.

BryuM furculis ereélis lîmplicibus, bafi ramofisaut femi-

bifidis , foliis lanceolatis dillindis pallidis, capfulis

• fubrotundis pendulis.

piyuin deliciitulum. Hedvv. mufc. p. 5^. T. 20.

B- Bryum furculis ereélis fimplicibus & bifidis , foliis

pellucidis
, uervo rubro acuminaiis ,

capjulis oblon^is

pendulis.

Cette efpece a des tiges Amples ou ramifiées àfabafe,

Iquelquefois par un feul rameau latéral , au bourgeon qui

porte le pédoncule; fes feuilles lont lancéolées, pâles,

b demi tranfparentes & difUncles comme dans la pré-

téJenre
,
mais fes capfule s font plus arrondies; celles de

la variété B. tiennent le milieu entre les deux. On les

frouve dans le Valgaudemar
,
parmi les bois, auprès des

ioureçs,

61. BRYUM çafpitîciurn.'Llixm. Syll. IV. 48o.j|p£'c. 1586.

Dill. T. P O, n. 67. Hall. 1791.
BriYüM furculis brevibus bafi ramofo annotinis ,

foliis

lanceolato acummacis, capfulis oblongo pyriformibus

pendulis.
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B, Foliis capfulisque angujîioribus acutis , bulèuUfi pariçha-^

tio oceultatis.

Cette moufle eft très-petite, elle forme des petits gazons

compofés de trois ou quatre brins réunis par leur bafe j

les feuilles en font pâles ,, très-pointues , en quelque forte

pyramidales ; la capfule eft oblongue ,
renflée à fon extrê-

mité comme une poire 5 la variété B. a fes feuilles plus

étroites
, la cipfule plus mince

,
plus alongée , terminée

par une opercule pointue& non mamelonée. Elles viennent

dans les Alpes & fur les montagnes
,
parmi les fontes des

pierres humides, fur les murs, dans le Champfaur, le

Vâlgaudemar & ailleurs.

62. BRYUM capîllare. Mniuiïl, Linn. SyJÎ* IV. 4^2.
Tourr. Chlor. j2. fpec. 1586. Dill. T. '50. n. C'j.

BryUM furculis e redis è medio ramo fis
,
foliis ellipticis

ariftatis denfe congeftis viridibusque y capfulis ob-

longo teretibus pendulis.

Celui-ci eft d’un beau vert ; il a près d’un pouce,
fes feuilles très-fréquentes, forment des verges cylin-

driques , & font terminées par une arête pofée fur une

extrémité arrondie ,• les capfules font longues
,
cylindriques

& pendantes. Il vient par-tout ,
dans les pâturages hu-

mides , auprès des fources , à Theys , M. Jullien ) ,

aux Baux
, (

M. Chaix
) ,

au Vülarsde Lans & ailleurs*

6^. BRYUM pyrîforms. Linn, Syft. (
Mnium) IV.

fpec. 157^. Dill. T. 50. n. 60.

BryuM furculis cæfpitofis reélis fubfimplicibus
, foliis

acuminatis, pcdunculis longis purpureis debilibus,

capfulis oblongo dilatatis operculo mamillari, pen-

dulis.

Celui-ci eft très-petit , fes fouilles font très-étroites ^
formant des pinceaux très-courts

,
au lieu de tiges ; les

pédoncules font rougeâtres ou dorés , minces , fléchis en

ferpentant , terminés par une capfule alongée 5c renflée

à Ibn extrémité, en manière de poire alongée. Il vient

à Premol, dans le Champfaur 5c ailleurs.

Kkk 4
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6^. BRYUM kornum. Linn. Syft. IV, 452. (
Mnium)

fpec. Dill. T. 51. n. ji.

Bryum furculis eredlis , Rerilibus ramofis
,

foliis ob-

longo linearibus margine (cabris capfulis oblongo

ovoidibus pendulis.
‘

Cette mouiïe a des tiges diftindes & apparentes, en-

tourées d’un biflus rougeâtre à leur bafe (i)

,

chargées de
feuilles oblongues, pâles, obtufes, qui ont de petite^

afpérités fur leurs marges ; le pédoncule eft très-alongé

& fléchi ; la caplule e(t ovoide , c’e(l-à-dire , un peu ob-

longue
, atténuée à fa bafe , & un peu moins à fon

extrémité. Il vient; à Premol ôç ailleurs
,

dans Içs

marais,

6^. BRYUM crudum. Linn. Syft. IV. 465. (
Mnium)

fpec. 1576. Dill. T. 51. n. 70.
Bryum furcuUs (implicibus ereélis

,
raro ramofis

,
foliia

oblongo acuminatis , atro viridibus, capfulis oblongo

teretibus pendulis.

Mnium antherispendulis calyptra recurvata
, foliis pellucidis.

Leers, herb. n, 824. Poil, palat. p8p, * Schreb. Jpi-

cileg. p. 85. *

Cette moulfe rcflTemble un peu à la précédente , mais

elle efl: plus petite; fes tiges n’ont que fixa dix lignes:

fes feuilles font oblongues & très-pointues
,
prel'que tranf-

parentes ; les pédoncules font fort courts
,
quelquefois

dcux-aTdeux' , les capfules oblongues, pendantes, avec

une coëife oblique ou recourbée fur un feql côté. Elle

vient dans le Champfaur
,
parmi les bois à l’ombrç.

(i) Ce biffus eft d'un btun rougeâtre ,
compofé de filets liftes

î

qui m’ont paru fimples, & qui font crépus & entrelaflTçs les uns

dans les autres
j ces filets n’ont environ qu’un quart & même

un cinquième du diamètre d’un cheveu ordinaire. Ils fe rencon-

trent fur un très-grand nombre de mouftés aquatiques & fur quel-

ques autres
,

ils m'ont paru n’être pas différents
,
quoique placés

fur différentes efpeces. Peut.»être que leur petitefte n’a pas permis

aux plus fortes loupes d’ej^ faifir çaraôçrçs, Jç ns les ai pas

examinés au tnkîQfeope,
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66 . BRYUM fqutlidum. Tab. LIV.

BryUM furculis brevibus bafi fub ramofîs
,

foliis fufco

viridibus , ovato acuminatis , ficcitate dextrorfum

gochleatim gyratis , capfulis oblongis pendulis.

Cette efpece eft bien finguliere. Ses tiges n’ont que

cinq à fix lignes au nombre de deux ou trois réunies à leur

bafe , chargées de feuilles d’un vert noirâtre, luifant, poin-

tues & lancéolées: la déification les tourne les unes fur

les autres, dans le fens des vis ordinaires j mais l’humidité

les redrelfe promptement. Le pédoncule termine la tige

par un bulbe ; il eft noirâtre : les capfules font oblongues

,

ayant des cils courts ; la coëlfe eft très-pointue. Je l’ai

trouvée fur les hautes Alpes , <5c M. de Bournon me l’a

envoyé des environs de Mont-Bnzon en Forez.

6
~i.
BRYUM alpînwn. L. Syfi. IV. 482.

BryUM furculis eredis cralfelfentibus ,
baft ramofis ,

foliis lanceolatis fub ariftatis, pedunculis è baft an-

notinis
, capfulis turbinatis penduJis.

Bryum hypnoides pendulum fericeum , coma infigni atro

rubente. Dill. mufc. T. ^o. n. 5!^.

Ses tiges font réunies à leur bafe , écartées, un peu ren-

flées à leur partie fuperieure. & fe terminent à un pouce

environ de longueur
,
par une extrémité jaunâtre ,

chez

nous,- les feuilles font lancéolées, d’un beau vert ; les pé-

duncules ont un tubercule velu qui approche des péri-

ehœtium L. ils partent du fommet des anciennes tiges 6c

de la bafe des nouvelles
,
la capfule eft oblongue , il

vient fur les Alpes à Chaillol-le-Vieux 6c ailleurs, dans

les fentes humides de rochers auprès des fources.

28. BRYUM incraffatum.

BryUM furculis redis fimplicibus cœfpitofts , apice in-

cralfatis pedunculiferisque
, foliis acuminatis , capfulis

oblongis inclinatis operculo mutico.

An Bryum trichçdes Ute virens , capfulis oblongis cernais ?

Dill. 7, T. 50. n. 6 \,

Cette efpece a fes feuilles très-étroites ,
très-pointues

^ luifantes. Elle vient fwx les Alpes,à Taillefer 6c ailleurs.
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6ÿ. BRYUM obfrurum.

BryUM furculis crafîîs brevi/Timis obtufis rarô ramo-
fis

,
foliis ovaco-concavis obtufis, acro vindibus.

Je n’ai pas vu le fruit de cette moufle. Elle pourrait bien

appartenir aux hypnum L. Je la rapporte aux Bryum à

caufe de fes tige^ droites , courtes & Amples. Ses feuilles

font fales
,
pulvérulentes , d’un vert obfcur , elle vient fur

Cbaillol-le- Vieux.

70 BRYUM triquetnim
(
Mnium) L. Syji. IV. 4^9. *

Meefia longifeta. Hedw. 57. T. 21.

BryUM furculis ramofis eredis
, Ibliis acuminatis femi

pellucidis, capfulis ovatis penduüs , ciliis albis.

B. foliis lanceolaiis acuminatis trifariis diflantibus. DilE

T. 51. n. 7^.
Bryum annotinum palujîre , capfuUs ventricojîs pendiiUs, Dill.

T. 51 , 72.

C. Bryum compUcatum foliis juedtate finîjlrorfum fiexis.

Dill. T. 5 I . n. 74.
Cette moufle efl; commune auprès des fources vives,

dans les pays froids. Ses tiges font aflez fortes
,
chargées

de bifflis à leur partie inférieure
,

elles font Amples , peu

xamiflées
,
garnies de feuilles lancéolées qui

,
par leur poA-

tion , repréfentent les rameaux triangulaires.

ni, BRYUM hygrometicum L- Sy^. IV. 460. fpec.

1575. Dill. Tab. 52. f. 75.
Bryum furculis acaulibuscæfpitoAs, foliis ovatis concavis

in gemma coacervatis, capfulis pyriformibus peadulis.

Kûheutera hygrometica. Leyl. halenf, n. 1107
Cette moulfe fait des petites toufes alAfes en fbrme de

bourgeons compolés de feuilles ovales. Les péduncules

& les capfules font jaunes. Elle vient dans les jardins

aux environs de Grenoble 5c ailleurs.

27. BRYUM fontanumLu Syjf. IV. 459 - Spec, Ijiq*

Tourr, Chlor. 32. Matusk. 71. ^96. Œd. Tab. 29S
Dill. Tab. 44. n. 2.

BryU.M furculis rigidisapice ramoAs , foliis lanceolâ-

^
tis , capfulis inclinatis fubrotundis.
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AInium caulihus leretibus ereâis ex vertice muhifidis. Hall,

hijl. n. 1851.

Cetce efpece efl; remafquable par fes tigea fermes,

touffues , ramifiées & fouvent terminées en étoiles écail-

leufes. Ses feuilles font étroites & rapprochées. Ses cap-

fules font rondes, obliques ou inclinées. Elle vient dans

le Champfaur & fur les montagnes le long des fources

pures quelle indique
,
félon Linné

(
Amæn. I. 132 ).

73. BRYUM vivipamm.

BryUM furculis ramofis
, inferne fubterraneis capilla- ^

ribus , foliis lanceolatis pallidis
,
in axillis gemmi-

feris.

Je ne connois aucun fynonyme à cette mouffe ; elle

refl'emble beaucoup à la précédente > mais elle eft quatre

lois plus petite dans toutes fes parties
,

fes petites tiges

rampent fous k débris limoneux des Alpes , fe divifenc

enfuite par plufieurs digitations, comme les ferres d’un

oiléau. Ses feuilles font lancéolées
,
très-petites

,
portant

des petits globules â leurs aifelles, qui tombent facile-

ment de paroilfent des points noirâtres ; mais à la loupe

ce font des petits cone% folides vers le bas
,
ayant trois

ou cinq écailles très-petites
,
comme les grains de fabi-

nc
,

vers la pointe ; ce font ces bourgeons qui
,
fans doute

propagent la plante
,
nous n’avons pas vu d’autres par-

ties qui imitent celles de la fructification. Elle vient à la

Berarde près des Glacières.

74. BRYUM palujfre L, Svff. IV. 4<0. Spec.

Dill. Tab. f. 3. Hall. n. 1855.
BRyUM lurculis debilibus ereétis fimplicibus aut fcmel

de repetito bifidis, bafi biifo fulvo rubiginofis
,
foliis

oblongo acutis virore pallidis
,

capfulis inclinatis

,

ciliis rubris.

Cette mouffe fait des tiges épaiffes , tendres
, foibles,

fimples ou bifurquées une ou d^x fois
, couvertes de

feuilles pâles
, jaunâtrçs oblongues de fréquentes. Les'

pédoncules partent de la divifion des tiges de portent
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une capfule oblique, oblongue, peu pointue, qui s’ouvre

par des cils remarquables par leur couleur rouge. Elle-

vient à Premol & dans le Champfaur auprès des fources,

75* BRYUM geniculatum Tab. L IV. profp. 52.
Bryum furculis ereèlis debilibus bafi ramofis

,
foliis

oblongis arillatis punèlatis
, pedunculis debilibus

inflexds capfulis ovatis p>endulis.

Cette efpece reflemble un peu au Br, triquetrum L,
Spec. 1 578 *

; mais il eft noirâtre & plus petit
,

il donne
plufieurs tiges fimples, réunies à leur bafe , fouvent incli-

nées & bifurquées. Les feuilles font lancéolées avec une
pointe : les pédoncules partent de l’extrémité d’une

tige ou d’une de fes diviiions , ils font coudés en genou
vers le milieu & noirâtres

,
portant une capfule pen-

dante, oblongue , renflée
,
terminée par un opercule ma-

miliaire ; elle vient à Premol
,
dans le Champfaur , lo

Yalbonnais, le Devolui, furies murs humides& froids, &c.

7 BRYUM rofeiun Dill. Tab. 52. n. 78. Hall.

III. n. * Neck. mufe. 219.

BRyU.M furculis ereélis
,

foliis lanceolato fubrotundis

ferrulatis punélatis femipellucidis , capfulis oblongo

turbinatrs pendulis.

B. Bryum penicillifonne.

Br. furculis nudis
,
apice tantum fôliofis.

Ces deux moufles ont des feuilles rondes, pointues^

dentées, à demi tranfparentes , la fécondé a fes tiges nues

& les feuilles plus petites. La première vient auprès

des fources
,
par-tout , l’autre dans les bois aux environs

de Grenoble.

77. BRYUM Schreb.j'^ic/.L.Sq. Web. iiy.

BryUM furculis ereélis & proftratis, prolitèris & fterili-

bus , foliis fubrotundis pundatis , ferrulatis capfulis

ovato acumiaatis obllquis.

Celui-ci différé du précédent ,
dont plufieurs au-

teurs en ont fait une variété par des feuilles larges, apprev*.
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diantes de celles du ferpolec
,
par fes pédoncules aggre-

gés
,
par des tiges rampantes llériles & par fes capfules

pointues. Il vient fur les montagnes auprès des foufces

dans le Champfaur & ailleurs.

y8. BRYUM deniroides.^tùi. mufc. 2 iS. Web. 118.

Dill. Tab. 52. n. 79.

BRyUM furculis eredis, frudilèris ramofis, foliis oblon-

gis undulatis pedunculis aggregatis, capfuÜs turbi*-

natis pendulis.

Celui-ci eft aifé à reconnoitre par fon port élevé de

deux ou trois pouces en arbriffeau; par fes feuilles li-

néaires, froncées ou ondulées & par fes pédoncules nom-

breux ,
partant deux, trois, jufqu’à cinq & même huit du

même centre. 11 vient par-tout dans les forêts opaques

,

ombragées & humides, où les autres plantes ne peuvent

fublifter , faute de lumière.

530. HYPNUM. L. Gen. n. 13Ü.
Hypne.

Ce genre fait des gazons de verdure plus fournis que
les efpeces du genre précédent; il eft ramifié

, excepté les

deux premières efpeces. Le fruit eft porté fur un pédon-

cule latéral
, excepté dans la première efpece ; mais dans

toutes
, il a un bulbe écailleux à fa bafe ( perichaüum L. )

caradere qui ne fe rencontre que très-rarement dans les

Bryum qui , d’ailleurs , font plus droits & moins ramifiés.

Nous avons fous-divifé ce genre nombreux en fériés,

contenant les efpeces.

1. A tiges fimples, imitant des feuilles pinnées.

2. A tiges ramifiées , bipinnées ou froncées.

9, . . . Prolifères.

4. A feuilles recourbées en crochet.

5. A tiges droites cylindriques,

6 . A tiges rampantes , cylindriques & ramifiées,

I

7, A tiges droites ramifiées en arbrifleau,

1

1
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1. HYPNUM bryoides L. Syjl, IV. fpec. 158^.
Œd. Tab. 473. i. Dill. T. 54. fi i.

Hypnum furculis pinnacis, folus lanceolati*, pedunculis

terminalibus, capfulis lubrotundis eredis.

Fiflîdens bryoides. Leyf. Hal. n. 1061.

Cette moulfe n’a que trois à quatre lignes ; fes tiges

reflemblent plutôt à des feuilles dont les folioles font

fur deux rangs oppofés , les pédoncules partant de l’extré-

mité. Il vient à Grenoble le long du Drac & ailleurs.

2.. M. taxifoUum. L. Syft. IV. 482. 1587.
Dill. Tab. 34. f 2. Œd. T. 472.

Hypnum foliis planis pinnati»
,
parium duodecim, fetis

radicalibus
(
capfulis cernuis. ) Hall. hijf. n. 1775. *

Celui-ci eft d’un vert luifant, a douze paires de feuilles,

tandis que le précédent les a pâles & au nombre de fept.

Ses pédoncules partent de la bafe & les capfules font

recourbées. Il vient le long des bois parmi les rochers

,

à SalTenage & à Allevard.

- 5. adiantoides h, SyJî.lV. e^2^.Jpec. 1588.

Dill. T. 58. f 5.

Hypnum foliis in furculo pinnatis , capfulis oblongis

obliquis, ciliis rubris pedunculis lateralibus.

Hypn. foliis planis parium Hall. n. 1774.

Celui-ci eft long de deux pouces & plus
, à rameaux

pinnés ou chargés de deux rangs de feuilles oblongues',

bien plus nombreufes que dans les deux efpeces précé-

dentes. Les pédoncules font latéraux ; les capfules font

inclinées , chargées de cils d’un beau rouge.

4. HYPNUM denticulatum L. Syjl. IV. 48j. fpec. 1588.

Dill. T. 34. f 5.

Hypnum furculis proftratis , foliis pinnatis duplicatis

lanceolatis fub recurvis
,
pedunculis radicalibus ,

capfulis obliquis.

Hypn. foliis Iaxis pinnatis ovato lanceolatis retroveifis. Hall,

n. 1772.
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Celui-ci a* fes tiges foibles couchées par terre
,
char-

gées de feuilles pinnées , c’eft-à-dire fur deux rangs

,

mais doubles & écartées. 11 vient dans les bois en Suifle,

^ fans doute en Dauphiné , je l’ai de Savoie auffi,

2 . Efpeces à tiges ramifiées afeuilles pinnées,

<. HYPNUM ornithopodioides, L. Syft. IV. AS^.Jhee.

1589. Dill. Tab. 94. £9.
Hypnum furculis proftratis ramofis & lîmplicibus

foliis lanceolatis diftichis , capfulis oblongis , cilüs

numerofis in ferie duplici.

Celui-ci eft divifé mais couché par terre & foumlflanc

peu de branches. Les pédoncules partant du bas du tronc.

Il vient dans les endroits gras & humides au Noyer, dans

les bois & ailleurs.

Obf. Les cils extérieurs font obtus & bruns
, les inté-

rieurs font plus grêles
,
plus longs & blanchâtres. Nous

croyons avoir obfervé l’Hypn. fylvaticum L.
,
qui eft très-

voifin de cette cfpece , dans les bois du Champfaur, &c.

6. HYPNUM iomplanatum L. Syft. IV.

Weiff. 118. * Web. 48. Allion. flor. n. 2481.
Matufck. 1029.

Hypnum caule diflicho
(
apice incurvo ) fbliis ovatis

planispinnatim feriatis pedunculis lateralibus, capfulis

creétis fubrotundis.

Hypn. pennatum eomprejum &fplendeus capfulis ovatis, DiH.
T. 34. n. 7.

fldujcus trichomanoides fUci folius fplendens. Vaill, 129,
T. 23. £ 4.

B. Hypnum^cai«cam.
Hypn. furculis proftratis numerofis nudis, in apic«

foliatis complanatis incurvis
,
capfulis ereétis ^fubro-

tundis obtufis.

Cette moufle extrêmement commune fur les rochers

& les louches des bois taillis des environs de Grenoble,
n’eft pas bien déterminée par les auteurs. Ses tiges font



Hîjloln des Plantes de Dauphine.

une fois pinnées & les rameaux latéraux portent des feuilles

rangées de la même maniéré
,
mais plus petites & plus

pointues que celles qui font fur la tige principale ; des

ailTelles de ces dernieres partent des pédoncules courts,

terminés par une capfule arrondie à opercule pointu

dans la première variété & mamillaire dans la fécondé.

L’une& l’autre font luifantes, à feuilles courbées en-delTous

à l’extrémité des tiges, caractère qu’aucun auteur n’a expri-

mé : la fécondé efl; moins commune
, & fe trouve à Lans,

à Beauregard , Parifec
,
&c.

7. HYPNUM crifpum L, Syjl. IV. aS^./pec. 1580.

Dill, T. ^ 6 . f. 12. Hall. n. 1770.

Hypnum furculis compreflis pinnatis, foliis pinnatim

feriatis oblongo acutis ,
rugis 4,5, tranfverfis rugofis

pedunculis brevibus capfulis ereclis fubrotundis.

Neckera crifpa. Leyf. Halenf. n. 1075.

Cette efpece etl aifée à didinguer par fes feuilles on-

dulées
,
froncées , non fur leur marge

,
mais fur leur furface

jointes au port comprimé & ailé des tiges ; elle vient fur

les rochers opaques ,
dans les antres , les fentes , à l’entrée

des grottes ,
aux environs de Grenoble & ailleurs.

Obf. L’Hypn. undulatum L. 1 . c. Dill. f. 1 1 , efl rare

en Dauphiné ,
s’il s’ y rencontre

,
je crois l’avoir vu en

Valgaudemar près de l’Ubac & des Andrieux ; il eft

plus grand, moins ramifié à feuilles également ondulées,

mais pointues ,
& les capfules font oblongues

,
pendantes,

portées fur de longs pédoncules; caraéteres qui tous la

diftinguent au premier coup d’œil.

EJpeces à tiges pinnées ou hipinnées ^ c'ejl-cL-

dire comprimées , applaties , mais dont lesjeuil-

lesfont portéesfur des rameaux cylindriques ,

quelquefois un peu recourbés a leur extrémité.

8. HYPNUM comprejfum, L. SjJi. IV. 4^5. Dill. T.

36. f. 22. Huds. Fl. 4p8.

HypnVm furculis pinnatis compreflis aucramofis, foliis

lineari
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lineari acuminatis, ficcitace recurvis, caplulis incli-

naris ellipricis.

Hypn, nunis pimunis
,
pinnis ramofts foliis cincinatls. HâlL

n. \~ 6 ~].

Cecce moulfe faitd.es tiges d’un à deux pouces, rami-

liées une ou deux fois 6c comprimées
, comme (i elles

ayoient été à U preiTc pour un herbier. Les feuilles font

très-pointues
,

nombreufes ,
un peu recourbées par la

pointe fur les pieds fecs
,
d’un beau vert. Elle vient fur

le bord des bois dans les montagnes.

9. HYPNUM plumofnin L. Syji, IV. 492. Dill. T.

^ 6 . f 21 Weiff. 237.
HypNüM furculis fubbipinnatis , ramis eredis foliis

acuminatis capfulis ellipricis eredis.

Cette mouffe a quelque rapport avec l’Hypn.^^/êrûvum L,

avec lequel M. Neck. l’a réunie (hid Alufc. 17^, ) jmais

.elle ed comprimée ou applatie & fes feuilles font bicri

plus écartées & noirâtres, au lieu d’un jaune luifant.

Ses pédoncules font fort courts. Elle vient parmi les bois ,

au Noyer, dans le Champfaur, 6cc.

10. HYPNÜM ruhrum. N. H. dubium Neck, Mufi,
idl. * Gallobelg. 4^4 -

*

Hypnum furculis decumbentibus pinnatis ramis patulis,

foliis accuminatis capfulis ar^uatis oblongis.

Hypnum repens filicinum tricliodes palujlre. Ddl. Tab ‘^ 6 ,

f. 2 î.

Cette mouffe ed comprimée comme les précédentes,

mais elle n’a qu’un feul rang de rameaux
, elle ed lim-

plement pinnée : fes feuilles font pointues
, dillindes, un

peu écartées, rougeâtres 6c l’eau ne change ni leur cou-

leur, ni leur maniéré d’être
,
bien moins confufes que dans

les deux précédentes Les pédoncules & les capfules font

plus alongées
,

celles-ci font recourbées. Elle vient dans
les foffés près de Grenoble ôz ailleurs.

. II. HYPNUM filicinum. 1^. S\JÎ. IV"^. ^SS. fjjcc. 1790,
Hudf. 498. Dill. Tab. 76. 19. la Tourr. C/j/er. 75.

HyPNUM lurculis pinnatis fquamulolb hirti,s, ramià

Tom. ill. L 1

1
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difUndlsarcuacis fbliisnervofis acutis recurvis
,
capfu-

UrcTHC oblongis

Moufle aquatique & finguliere; fes tiges ont deux

t>u trois pouces & même plus, elles font pâles, d’un

vert fale ,
rudes ou pulvérulentes, portant des afpéntés

ou des caïeux fur leur tronc , les feuilles & les rameaux

font un peu recourbés , ainfi que les capfules. Elle vient

par-tout dans les bois, parmi les tufs des fontaines, qui

fouvent l’enveloppent & la pétrifient.

Oé/. L’Hypn. aquaticum, Toil palau n. 1026., a quelque

rapport avec cette -efpece; mais elle eft plus courte, plus

jaune, plus nette, à feuilles luifantes, plus recourbées,

Seroient-ce des variétés Je ne l’ai pas vue allez fouvent

pour en décider.

1 2. HYPNüM. pralongum. L. S\Jl. IV. ^^O.fpec. 1 59 1.

Hudf. 4P9. Dill. T. 35. fi 15,

KypNüM furculis repentibus lubbipinnatis & con-

fluentibus, ramis attenuatis faepe incurvis , fôliis

ovato fetaceis infenonbus patulis
,
capfuiis oblongis

incurvis.

Cette mouflTe tient de la précédente & de l’Hypn.

ferpens icllQ ell pinnee, comprimée comme celle-là ôc à

feuilles fines ,
noirâtres comme celle-ci ; elle file , fe pro-

longe en rampant dans les puits ou le long des eaux &
fur les pierres j fes tiges 6c fes rameaux s’atténuent, s’éva-

nouilTent pour ainfi dire en pointes fines, ainfi que les

feuilles. Je l’ai vue à Corp , aux environ de Grenoble Sç

ailleurs.

HYPNUM abietinum. L. SjJ?. IV. 4pi. * Jpee,

lyyi. Dill. Tab. 35. n. 17.

JdyPNUM furculis pinnato proliferis
, ramis attenuatis

filiformibus ,
fbliis lanceolatis aproximatis , inadore

fubitb aïfurgentibus,

Hypn. ramis duris urctibuSy foliis apprejfis ,
ovato lan-

ceolaîis
,
pHo arijiaiis. Hall. n. 1762.

Souvent je ne l’ai vu que Itérile, ainfi que Dillen l’a
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gravé , & que Neck. hijl. Mufcor, 16^ ,
l’a toujours cru

cxiftef, mais je l’ai vu aufli à la grande Charcreufe

,

âvec des l’oies rouges forçant d’un perichatlum blanchâtre

& delTéché, il eft pinné & ramifié une ou deux fois ; fes

rameaux font cylindriques, chargés de feuilles très-pointues,

roulées fur elles-mêmes d’une maniéré irrégulière
,
rnais

lî fines
,
que fans le lecours de la loupe , l’ceil le plus exercé

cherchera envain à déterminer leur figure.

J’ai trouvé dans nos bois, ainfi que M. Chaix, une

efpece voifine très-petite ,
d’un vert foncé

,
à feuilles très-

fines , très-pointues, que la defficacion plie & recourbe ea

crochet d’une maniéré vague & fans ordre. An Hypn,
filameittof. minimum fubjlavum.^ Dill. Tab. ^6. n, ï 8. L’un

& l’autre ont du rapport par les feuilles avec l’Hypn,

fquarrofum. L.

14 HYPNUM proli/erum L. SjJl. IV. q8p. Spec. IJ90,
Tour. Chlor. 33. Dill. T. 36. ij.

Hypnum furculis comprefTis arciculato proliferis& bi-

pinnacis, ramis partim attenuatis
,
parcim cralîiori-

bus, foliis Sc ramis acuminacis capfulis ellipcicii

obliquis.

Alufcus fililictts major. Moris. hifl. III. 62^. S. ly. T.

F. 20. Vaill. T. 25. F. I.

Cette efpece efl grande
, à tiges applaties

,
ferpentanc

par étages applatis , au bas des Sapins. Ses pédoncules

font fouvenc rapprochés deux ou trois enfemble : leur

capfule efl ovale , courte , oblique. C’efl une des plus

apparentes & des plus communes dans les bois de Sapins.

15. HYPNUM delicatuîum. L, SjJt. IV. 489. Flor. Suee»

n. 1019.

Hypnum furculis comprefTis pinnato-proliferis , ramis

fafligiaciin decrellencibus
,

folüs acuminatis oblite-

ratis, pedunculis craffis , capfulis inc^rvis.

Hypnum fiiicinum tamarifci foiiis minimis non fplenaentibus f

fetis capfulis S* alis brevioiibus Dill. Tab. 83 F. 6.

Celui-ci efl deux fois plus petit
,
quoique plus rami'

Lli Z
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fié 6c plus décompofé que le précédent : il efl moins

proliféré aufü
,
mais cependant applati & comprimé ; il

vient aux environs de Grenoble
, dans les bois à l’ombre

,

allant à la grande Chartreufe.

1 6 HYPNUM parieîimm, L. Syfl, IV. 490. Spec. I590.

Dill. Tub 55. n. 14.

HyFNUM furculis coraprelTis triplnnato-decompofitis

,

ramis inæqualibus vagis, foliis acuminatis pppref-

fis capl'ulis oblongis incurvis.

Celui-ci reOemble aux deux précédents
,
mais il eft

plus décompolé, 6c fes rameaux plus grêles
,
plus nom-

breux ,
s’entre-croifent les uns fous les autres

,
6c le termi-

rent d’une maniéré vague
, irrégulière

, au lieu de s’al-

longer en pointe vers le milieu. Les capfules font oblon-

gues 6c recourbées, U vient parmi les bois de Sapins à

l’on^bre,

17. HYPNL^M crijta cajlrenfis L, Sjft. IV. fpec,

1595. Huds. 498.
HvPNUiM furculo pinnato, raro divifo , apice crifpato

incurvo ,
foliis acuminatis aduncis

, capl'ulis fubro-

tundir obliquis.

Hypn. furculis pinnatis ; mmulis approximatis , opicibus

recurvis. L. flor. fuec. 1022. WeilT 25^. * Web.
6z. Hall. kifl. 176S. Emim. 104. 29.

Cette efpece a fa tige en forme de panache ou de

plumet comprimé comme dans toutes celles de cette

‘ divilion qui précédent, mais donc les rameaux Ibnt plus

courts, plus rapprochés 6c crépus, recourbés ainfi que
les feuilles à leur extrémité, comme dans celles de la

divlfion fuivanre. Elle vient dans les bois 6c même parmi

les pâturages, à Grenoble le long du rempart au-delius

de la porte de France 6c ailleurs.

4

1
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4. Efpeces dont Vextrémité des feuilles SC

fouvent des rameaux
^font arqués^ courbes

en crochet J en hameçon..

18. HYPNUM cuprejîformelu, Syjf. IV. â^^x./pec.

Fl. fuec. 1024. Dul. T. 37. t. 23. pag. 5J5-
HypnUM furculis repennbus fubpinnatM, ramis apice

ôc foliis aduncis
,

fiipernè nitidis, fulco medio jubæ

inllar deflexis
,

capfulis oblongis obliquis.

Ses tiges font un peu ramifiées & retiennent un peu
de la forme pinnéc de la divifion précédente

,
mais

plus vague & moins comprimée. Les rameaux font lai-

lànts en delTus & offrent un fillon où les feuilles fe fé-

parent à droite <Sc à gauche pour tomber en deflous

,

comme la cnniere d’un cheval
,
& font courbées fur un

feul coté. Les pédoncules font rouges
,

les capfules oblon-

gues & obliques ; elles ont un double rang de cils. Il

vient parmi nos bois ôc nos pâturages ,
les bois taillis

alTez communément.

Obf. J’en ai reçu de M. Chaix une efpece très-voifine

ou une variété de moitié plus petite, mais qui a les mêmes
caradlerej. An mufeus palujhis foliis & jîagellis ligidiufculis

jeminibus ïn foliorum aïis Vaill. 141. n. 9. T. 23. 12.

& 29. 12.

19. HYPNUM rugofum. L. Syjl. IV. 486. Jpec. 1592»
Mant. i^i.Hall. n. 1735.

HyPNUM furculis pinnato ramofis, apicibus aduncis ,

lanceolato acuminatis rugofis flavicantibus.

hypnum lutefeens crijpum IjiOpodii fade. Diil. Fab.

f 24.

20. hypnum Jcorpioides. L. Syll. lY. fpec. 1592. la

Tour., c/l /or.

HyPNUM furculis craffis ramofe decumbentibus
,
api-

tibus aduncis, foliis acuminatis fubfecundis mcurvis,

çapfulis obliquis.

LU 5
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Hypn. jcorpioides palujîre magnum lycopoiii inflar fparfum»

Dill. T. 37. 25.

Ces deux moufles ont beaucoup de rapport
,
par leurs

tiges épaiflbs cylindriques
,
leurs feuilles très-nombreufes,

pointues , recourbées en deflbus
,
ainfi que l’extrémité des

rameaux , & par leur couleur brun-jaunâtre. La pre-

mière efl; plusgrele
,
plus ramifiée, & a fes feuilles froncées.

La fécondé ell plus épaiffe & plus luifante. Celle-là eft

rare ; M. Chaix l’a trouvée aux environs de Gap ; celle-ci

eft très-commune dans les bois taillis de Salfenage &
ailleurs; mais elle ne fruélifie prefque jamais.

Z\. HYPNUM aduncum L. Syft. IV. fpec. 1592.
Dill. T. 37. n. 2(5.

HYPNUM furculis creélis, fafciculato ramofis, ramis

te-retibus aduncis inæqualibns, foliis uncinatis acu-

minatis lutefeentibus
,
capfulis fubrotundis obliquis.

Vestiges font droites, relevées , donnant plufieurs ra-

meaux, d’abord plus rares, plus courts
,
enfuiteplus longs,

plus inégaux & plus rapprochés vers l’extrémité. Les

feuilles font pointues ,
courbées en crochet & entrelacées.

Les capfiiles font courtes, mais pointues. IlvientàGre*

ïioble le long des foliés humides êç ailleurs.

riyPNUM furculis ramofis varie nexis
,
ramis inæqua-

iibus ,
apice incurvis

,
foliis acuininatis decoloratis

emortuis.

Il vient dans l’eau aux environs de Premol. Ses feuilles

fouvent macérées ,
font prefque toutes rouflTâtres , couleur

de feuilles de vigne morte, ce que fon nom exprime,

les fupérieures font vertes
,
un peu plus larges & moins

fiombreufes que celles du précédent. Je n’ai pas vu le fruit.

25. HYPNUM palujire L. Syfl. IV. fpec. 159^.

Dill. Tab. ^7. f 27. la Tourr. chlor. 3^. Huds. y02.

Web. 58.

Hypnum furculo radical! fubmerfo, fecundariis reélis.



ClaJJe XIÎI. Seci. 5. Cryptog. Les Mouffes. 905
fubramolîs, foliis acuminacolanceolacis fub fecundis,

capfulis oblongo ellipcicis inclinatis
, vix ramos fu-

perantibus.

Cette mounTe eH: petite
,
fouvent cachée dans l’herbe

le iQng desfoirés des prés marécageux
,
quelquefois fub-

mergés ; les feuilles font lancéolées
,

pointues , un peu

luilantes. Les cils du fruit font très-courts. Il vient aux

environs de Grenoble , 6c M. Chaix nous l’a envoyée de

la Roche..

24. HYPNUMyguflrrtyjim. L. Syjl. IV. 1595.
Dill. T. 39 f. 38. hall. n. 1755.

' HypnüM furculis vagis ramofîs cralîis , fôliis ovato

acuminatis undique reflexis , capfulis fubrotundia

imlinatis.

Cette moufle eft une des plus communes 6c des pluS

apparentes. Ses tiges fe prolongent à plu (leurs pouces

,

lailfant des rameaux droits 6c obtus plus minces de dif-

tance en diftance ; ils font tous couverts de feuilles hé-

riflfé’s, recourbées de tous côtés, même étant humedés.

Rlle fleurit bien rarement. Elle vient par-tout dans nos bois'.

A

25. HYPNUM arreâum. „ ^HyPNUM furculis pinnato repentibus ramis fuberedis

fterilibus elongato-incurvis , foliis acuminatis arrec-

tis, capfulis oblongis incurvis.

An Hvpn. repens triangularibus foliis Teflexis minus î* DilK.

T. 39 - b 39 .

Cette moufle a des rameaux longs ,
flexibles , fouvent

recourbés à leur extrémité
, toujours obtus & couverts de

feuilles hériflfées en tout fens
,
comme dans l’efpece pré-

cédente. Ses capiules oblongues 6c fa grandeur moindre .

de moitié
,
nous empêchent de le prendre pour une

variété. Il vient à la Grande-Chartreufe 6c à Prcmol
parmi les bois de fapins.

25. HYPNUM comofumy

HyPNUM furculis vagis fæpe incurvis foliis ovato acu-

mhutis vncinatis undiqua flexis capfulis

L 1 1 4
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An Hypji. coma lutefcente extremitatibus fiellatis ? Dill,

muÇc. Tab. ^p. f.

Cecte moufie e(l d’un vfrt jaunâtre, de grandeur mé-
diocre. Ses rameaux font vagues, ramifiés, hérifïés par

les feuilles ouvertes un peu recourbées ; mais faifant à

peine le crochet. Elle vient à Seufe & ailleurs
, aux en-

yiions de Gap. Je n’ai pas vu le fruit.

27. HYPNUM tenulus.

H vPNUM furculis fubramofis procumbentibus,foliis ovato

acuminatis recurvato fecundis , capfulis eredis ovatis.

An Hypn. myofuroides tenuius , capfulis ereéUs r Dül-j T»

Celui-ci tient le milieu entre l’Hyp. fericeum L. 5c l’Hyp.

Tyofuroides L.
,

il a encore quelque rapport avec l’Hyp.

pliimofum L, ; mais il düFcre des uns & des autres par fes

tiges vagues
,
ramifées

,
par fes feuilles luifantes

,
un peu

jaunâtres
, très-pointues & penchées en delfous : & par

les caplules ovales & relevées. Il vient dans le Champ-
laur

,
dans les endroits froids parmi les pierres,

28. HYPNUM ambiguum.

HyPNüM furculis vagis cæfpitofis inæqualibus apice

incurvis , folüs lanceolato-fecaceis numerofiifimis.

CeKii-ci approche encore de l’Hyp. fericeum par fon

vert jaunâtre & luifant; mais l’es feuilles font plus étroites,

très-pointues 5c évidemment recourbées ; je n’ai pas vu

le fruit. Il vient fur Seufe aux environs de Gap 5c ailleurs

lur les montagnes.

^9 - HYPNUM nigticans.

ufujUi'eu/». fiyPNüM ? caulibus rigidis vagis ,
ramofis

,
fubmerfis

' lîuicancibus, foliis oblongo fubularis, falcato incur-

vis
,
pedunculis brevibus lateralibus ,

capfulis ellip-

ticis , ciliis caducis.

Hypiiuin aquaticum nigricans yfoUîs augiifiis Dill.

'i’ab. T. 48. n. 70.

Ahifeus fqumofus aquaticus hngijfimus & ramofijfhnus atro-
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virens
, foins longis augujlis falcatis , unum latus fpec-

tuntihus ,
capitulis crajfioribus incurvis

,
peiiculis brevibus

infidentibus. Mich. gen. 1
1
4. n. 1 07.

Fontinale liibulée. La Marck. encydop. meth. II. p.

2. -518 *

Fonîinale écailleufe. Flor. franc. III. 6^. n, \l 6~j.

B. Varieras
,
Jehilis , capfulis lubJefUibus acutisy cum ciliîs

tantum interioribus rubris fragilibusque.

Certe mouITe nait fous les eaux des cuves de Safic-

nage
,
au Sapey

, à la Grande-Chartreufe & ailleurs fous

les eaux de fources pures , elle efl dure, noirâtre
,

flot-

tante & ramifiée. Ses feuilles & les rameaux font recour-

bés. Celles-là ibnt dures
,
terminées en arête & peu élar-

gies a leur balè. Les capiuies naiffent latéralement fur

un péduncule de deux ou trois lignes
,
qui a à fa baie

un tubercule, outre des écailles fubulées qui le recou-

vrent, de maniéré qu’elle a les deux caraéleres des Bryum

& des Hypnum. Le tubercule efl même mieux prononcé

en tàveur du premier; mais leur lituation latérale & le

port de la plante m'ont fait penclier pour le fécond.

La capfule efl elliptique , droite
,
rougeâtre , ou brune

& luilante. La coëtfe efl petite & tombe promptement.

L’opercule efl pointu
,
rouge

,
plus court que la coèife ;

après fa chute, on apperçoit des cils rouges, rapprochés,

très-fragiles, t]ui tombent facilement, la capfule alors

paroit lifle
, ^

bord arrondi, comme dans \qî> fonünalis L.

^o. HYPNUM gracile L S\fl. IV 501. SyJ}. Murr.

Fil. i^. 801. Ed. 14. 052. la Tourr. chlor.

IJyPNUM furculis repentibus
,

ramis iiliformibus digi-

tatim incurvis
,
foliis ovato acummatis, capfulis oblon-

go acutis ereélis.

Hypn. gracile ornilhopodicides. Dill. Tab. 41. f yy, Œd.
Tab.

Les tiges de cette inoufTe
, font filiformes , rampantes,

d’où partent des petits rameaux par faifccaux,un peu
recourbés

,
ainli que les touilles. Il vient à la Grande-

Ciurcreufe ^ ailleurs, fous les hêtres de autres arbres.
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5. EJpecès dont les tiges ou rameauxfont droits

SC cylindriques.

3** HYPNUM triqtetruml^. Syft. IV. 487.Spec.
DilL Tab. g 8 f. 28 Hall, n, 1729.

HyPNUM furculis proftratis, utrinque ramofis , foliis

ovato triangularibus paculis
, capfulis oblongis m-'

curvis.

JUufcus ramofus majorfpermatophoros. Vaill. 1^2. II. Tab.
28. f. p,

B. Hypn. compUcaîum y cafpitofum palujtre y cauUculis ru~

bentièus brevioribus.

Cette moufle eft grande, d’un vert clair, à tiges épaifles,

a feuilles écartées, fonores, comme un papier l’ec. Les cap-

fules font très-rares à rencontrer dans cette efpece
,
com-

mune dans tous nos bois. Je ne l’ai jamais vue en fruit

dans les bois du Haut-Dauphiné ; mais elle en porte

fouvent à Gieres & ailleurs aux environs de Grenoble,

Dans le Champfaur , on la ramalfe pour faire de la

îitiere aux beftiaux j mais le fumier qui en provient eff

dangereux pour les prairies
,
en ce que cette moutfe ve-

nant fouvent à reflufciter , elle fuflbque les plantes, les lait

périr. Ce fumier n’efl pas nuifible aux bleds,

32. HYPNUM filiforme.

MyPNUM furculis reoentibus ,
ramulis ereélis filiformi-

* ®
bus , foliis obliteratis fetaceis acumine tenui , vix

apparentibus; capfulis ovatis ereélis.

An Hypn. cælpitofum filamentofum minimum fubjlavum ?

DilL T. 36.1. 18,

Cette moufle approche de l’Hyp. abieiîmm L. , elle

eft couchée
,
ramifiée ,

un peu comprimée , fes rameaux

font très-fins, ainfi que les feuilles : celles-ci font capil-

laires , rapprochées de leur tige , terminées par une pointe

un peu écartée, les pédoncules très-fins’, font rouges à

la bafe ,
jaunâtres à la partie fupérieure ,

terminées par

une capfule ovale
,
jaunâtre & inclinée. Elle vient à la

Giande-Clurcreufc fous les fapins.
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93. HYPNUM capillaceum.

HyPNUM fureulis pinnato-ramofis fubcompreflîs con-

fluendbus foliis imbricatis minimis obtufis.

Je n’ai pu voir le fruit de cette efpece finguliere ,

que M. Julien a trouvé à Theys , elle reiïemble un peu

à I Hyp. abietimm L. ; mais fes rameaux font fouvenc

ramifiés dès leur bafe, ou comme digîtés fur une tige

commune qui paroit alors bipinnée. Ces mêmes rameaux

vont en diminuant comme les folioles des ombelliferes >

de maniéré que le tout enfemble préfente la forme d’une

feuille bipinnée & confluente. Les feuilles font très-petites

invifibles quanta la forme
, fans le fecours de la loupe

qui les fait voir elliptiques, un peu concaves
,
imbriquées

les unes fur les autres
,
jaunâtres & très-obtufes.

34- HYPNUM Jîrigofum, Neck. Alufc. 17P H. fillfo-

lium ? Weib. 93. Hudf. 497.
HyPNUM furculis vagis

,
intortis , ramis diflinélis fili-

formibus, foliis fetaceis appreflis acuminatis ,
caplulis

inclinatis oblongis obliquis.

Hypn. foliis per anguJUs filo terminatis , capfulis inclinatis

breviter arijlatis Hall. hijl. n. 1775.
Hypn. fericeum ramofius tenuiufque capfulis arijiatis Dill.

Muje. T. 4a. £ 62.

Hypnum filiforme. Hudf. Ed, I. 421. Ed. II. 497. Lin.

Alant. 30S Syfi. IV. 498.
Hypnum polyanthos. Schreb. fpicileg. 97.
J’ai rapporté quelques fynonymes à cette efpece

,
afin

de faire voir fa différence réelle d’avec les deux précé-

dentes & des variétés de l’Hyp.yènVcüTTi. L. ,
avec lefquelles

M. Neck. l’a confondu ; fes tiges grêles font très-

ramifiées
, s’écartent fur la terre & jettent des rameaux

Eliformes
, éloignés & diftinéis

,
qui forment avec elles

ec entr’eux des angles aigus. Les feuilles font d’un vert

foncé
, très-étroites

, rapprochées des branches terminées ea
arete ; les capfules font étroites , oblongues

,
pointues

inclinées. Il vient parmi les bois de la Grande-Char-
treufe ailleurs.
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3$. HYPNUM albieans. Nek. Mufc. iSo. Dill.

42. f. 6^.

Hi'PNUM furculis ceretibus ere^Sisvix ramofis atténuant
^oliis tanceolato corrcavrs acumiuacis lîccitate aprcffis ,

capfulis ovatis obliquis.

Hypnum temflre eredum hiimilius albis
,
ramuUs tereùbus

Kar. Syn. 83.

Cette moulTe ert petite
, droite

, ayant peu de ra-

naeaux ; Çes feuilles inférieures font prefque tranfparentes ,

les fupéneures pâles & blanchâtres
,
ovales

,
pointues avec

line arête. Elle vient dans les bois de La ns aux environs

de Grenoble.

3 S- HYPNUM pallefcens.

Hypnum furculis proftratis ramofis filiformibus atte-

nuatismox furfum inc,ùrvis, craflioribus fbliis lanceo-

latis pallidis.

Cette efpece pourroit être placée parmi les recourbées

de la quatrième divifion ; elle a aulTi
,
quelque rapport

avec l’Hypn. unguiculatum. Dill. Tab. 3S. n. 50. Ses tiges

font couchées , ramifiées ; Ses branches font alongées

en petites cordes, relevées
,
renforcées ,

chargées de feuilles

pâles, lancéolées que la déification rapproche des rameaux.

Je l’ai trouvée a Herbeys près de Grenoble. Je n’ai pas

vu le fruit.

3j. hypnum trichoJes.

Hypnum furculis ramofis fubnudis , ramis ereêlis,

foliis lanceolato fetaceis
,
fæpe fal'cicultis.

Hypnum repens tridiodes arborem nutjus Dill. P. 42. f 66^

Cette efpece a beaucoup de rapport avec le Bryum
apccarpcn L. Ses tiges Ibnt grêles ,

fouvent nues ,
noirâtres

,

ayant quelques rameaux rélevés, chargés de feuilles très-

ccroites, roidcs, pointues, qui fouven^nailTent par paquets
'

ça & la fur les rameaux. Je i’ai trouvé a Saffenage lur les

louches des bois taillis.

58. HYPNUM tenuijjimum.

il ;PNUM furculis filiformibus ramofis prollratis, foliis
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fetaceis ,

eredis oblongiufcuiis , operculo albo

mamillari terminatis.

C’eft fans contredit la plus petite moulTe que nous

ayons rencontré. Les yeux l’apperçoivent à peine
, une

forte loupe qui groffic environ feize fois les objets, lui

donne l’apparence d’une moufle ordinaire d'un beau vert.

Elle vient des Alpes
,
j’ignore l’endroit particulier.

HYPNÜM pygmcpum. Dill. Tab. 42, n. 6^.
Hypnum minimum lutefcens

,
furculis fubramofls

ereélis ,
foliis ovato acuminatis inclinatis , capfulis

erecHs oblongo acutis.

Hypnum ramis brevibus teretibus
, foliis prapilatis , capfulis

ereéhis ariftatis Hall. hift. n. lyyi.

Cette moulTe n’a que trois ou quatre lignes de long

,

à rameaux relevés ,
tres~verts. La tige principale s’alonge

un peu plus en traînant comme l’hypn. ferpens L. ; mais

les capfules font très-droites & courtes. M. Chaix l’a trou-

vée aux environs de la Roche.

40 HYPNUM iulaceum ?

H iPNUM vix bail ramofum, furculis teretibus tenuiflî-

mis ereétis obtufis , foliis concavo fubrotundis obli-

teratis ixpe bifidis.

Hypnum iulaceum ereéium , brii a>'gentei fade ? Dill. Tab.

41. n. y8. B
Cette efpece elt très-petite

, à rameaux droits ,- lilTes,

cylindriques , un peu renflés , aflfez femblables à ceux

du Br. argenteum L., mais de couleur verte. Ses feuilles

iont courtes ,
obtufes

,
concaves , très- rapprochées des tiges

quelquefois bifides ; ce qui n’eft dû qu’au déchirement

occalionné par leur concavité. Je l’ai cueillie fur la mon-
tagne de Ceufe près de Gap. Je n’ai pas vu le fruit.

41. HYPNUM catenaium.

HypnUiM furculis cæpitofis fubramofis ere£lis , foliîs

lanceolato letaceis aproximato angulofis inermibus.

Cette elpece elt très-petite auflî j les petits rameaux
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Ibnt noirâtres ,
chargés de feuilles éloignées & diftinéles^

étroites , rélevées fur leur dos , de maniéré que les rameaux
repréfentent une efpece de chaîne triangulaire par leur

polition. L’humidité les fait ouvrir à l’inllant, majs elles

fe rapprochent au ffi-tôt après, comme fi elles étoient douées

d’une efpece d’irritabilité. Elles font obtufes , étant vues à la

loupe. Je l’ai trouvée fur Ceufe près de Gap.

j^T. HYPNUM bryoides.

HyPNUM furculis ramofis ereélis, ramis fillformibus

,

foliis fetaceis acuminatis pedunculis fub terminalibus

brevibufque, capfulis ereélis exiguis.

Bryum hypmides alpinum
, fetis 6* capfulU exiguis ? DilL

Toh. 47. f 29.

Cette el'pece feroit peut-être mieux placée parmi les

Bryum L.,‘ fes tiges n’ont qu’un demi pouce, font noirâtres,

à rameaux rapprochés & filiformes j les feuilles font

rapprochées, mais elle s’écartent par l’humidité .* elles

font très-étroites
,
pointues. Je l’ai cueillie aux Alpes près

de Prémol.

47. HYPNUM viticulofum. L. Syji. IV. 45)4. Dill. Tab.

39 - f- 49-

HyPNUM lurculis ereélis repetito bifidis crafieflentibus,

foliis oblongis crifpis obtufis
,
capfulis oblongis ereélis.

Cette efpece fait des tiges rampantes fur la partie infé-

rieure des arbres
,

d’où s’élèvent des rameaux droits,

cylindriques, bifurqués, une ou deux fois, longs d’un

à deux pouces
,
jaunâtres & plus minces vers le bas ;

les feuilles font oblongues, obliques, un peu froncées

fur leur longueur. 11 ell commun par-tout dans les bois,

44. HYPNUM flagellare,

HyPNUM furculis repentibus , ramis fubfimplicibus

incraffatis foliis oblongo acutis fubfecundis capfulis

inclinatis.

Hypnum flagellate faxaùle , capfulis gracilibus Dill. AJufc^

Tab. f.' 42.
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Cette efpece reflfemble beaucoup à la précédente
, mais

fes rameaux font inclinés , & fes feuilles font évidemment

pointues. Elle vient dans le Champfaur parmi les bois.

Elle eft rare.
45,

HYPNÜM/^^rp^/i^. L. Syji. IV. 500. Dill. Tab. 4I
f. 64.

H: PNUM furculis repentibus, ramis tenuilîimis eredis

foliis ovato accuminatis capfulis oblongis incurvis.

Hypnumfurculo replante, ramis aqualibusjîlifornübus, capitula

obliqua. Neck. Mufe. 1 75.
Celle-ci a des tiges rampantes , un peu comprimées,

Tes feuilles écartées, d’un beau vert, très-pointues. Les

capfules font grêles , oblongues, prefque toujours un
peu courbées en croiflTant. Elle eft très-commune fur les

pierres fouvent humeélées d’eau, dans les pays froids le

long des fofles, des canaux, par-tout.

46.

HYPNÜM falcatum.

Hypnum furculis cæfpitofîs brevibus vix ramofis, foliis

lanceolato acuminatis patulis
,
capfulis oblongis fal-,

cato-incurvis.

J’avois d’abord confondu cette mouiïe avec la précé-

dente
,
mais elle eft plus fimple , à feuilles plus écartées ,

& les capfules font plus grofles
,

plus recourbées en
demi croiiTant. Elle vient dans le Champlâur fur les

pierres humides
,

les bois pourris près des fontaines.

47.

HYPNUM la Tourr. cWor. 33. Hall. // ^
n. 1771.

Hypnum furculis vagis, ramis attenuatis, foliis ovato
acuminatis fparfis , capfulis ovatis perindè ac oper-
culo incurvis.

Hypnum vulgare dentatum operculis cujpidatis. Dill, mufe^
T.jS.n.jo,

Cette efpece eft très-ramifiée & fes rameaux font iné-
gaux en fuuation

, en longueur & en grofleur. Ses feuilles
font ovales

,
pointues. Je les ai vu écartées comme dans
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Vb. fquarrofum minus D. fur des individus
,
& fur d’autreS

elles écoienc concaves & rapprochées de la tige : cepen--

danc les capfules étoienc également recourbées , termi-

nées par un o'percule pointu de même longueur
,

re-

courbé vers le dos, ou vers la concavité, femblables aux

ongles ou ferres des petits oifeaux. Elle vient dans les

bois du Champfaur & aux environs de Grenoble.

48. UYFNVMfepulwm.
Jd 1 PNUM^furc.ulis ramofis intra cærpites fepultis, foliis

lanceolato fornicatis
,

lutefeentibus.

C’ell une petite moud'e cachée fous les autres plantes

,

le long des petits marais des Alpes, de Taillefer <Sc ailleurs.

Ses tiges ont un pouce environ , chargées de trois ou

quatre rameaux éloignés & obtus
,
couverts de feuilles

rapprochées, creufées en cuillér. Je n’ai pas vu le Iruit.

45). HYPNOM obtufum.

EIyPNUM furculis repentibus ramis dilTitis obtufis,

ellipticis fufeo-lutefeentibus.

Ceku-ci relfemble un peu au précédent
,

mais fes

tiges rampantes font hors du gazon, & les feuilles font

elliptiques
,
moins fréquentes & plus vifibles. Je n’ai pas

vu le fruit. Il vient audi fur Taiiietèr
,
parmi les gazons

humides des Alpes.

50. HYPNUM fuitans.

HyPNUM furculis vagis prolixis 5c ramolis , foliis acu-

minatis diftinélis.

Hj'pnum ereâutn aut fiuitans ,
fùliis oblongis per anguJUs

Dill. Tab. 58. n. 3 J.

Cette efpece fait des tiges foibles ,
flottantes dans l’eau

des folTés
,
ayant peu de rameaux ,

chargés de feuilles

lancéolées ,
étroites

,
pointues 6c très-diitinéles comme

celles des fontitmlis L . ,
mais plus étroites. 11 vient à Gre-

noble dans les fofles près du moulin Canel 6c ailleifrs.

51. PJYPNÜM riparium. L. Sy(l. IV. 4P^- WeilT

' G-ypr. i;o. * Web. So. * Dill. T. 40. 44.

}i\PNüM. furculis ra.Tiülis 6c fimpbeibus, ramis terc-

ubus
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tibus attenuatis ,
iramerfis fubpinnaris , foliis ian-^

ceoktis lemilaris acutis viridi iucentibus.

Cetcc efpecc efl d’un beau vert. Ses tiges font longues

fous l’eau ôc à feuilles dillindes
,
cylindriques, droites

& ramifiées
,
à feuilles lancéolées, très-rapprochées

, étanc

hors de l’eau. Les feuilles des extrémités, ont prefqua

toutes de petites dents aigues près de leur extrémité»

Le fruit eli court, dilaté, il paroit bien rarement chez;

tious. Il vient aux environs de Grenoble dans les prés hu-"

inides
,
communément.

51. HYPNUM euffiJatum L. S\^. IV^. 499. Fl. fue^:i

10^5. Web. y 8. Dill. T. 39. f 94.

HyPNUM furculis prollratis, repetito ramofis, apicibuü

fubulatis foliis lanceolatis obtufis
, capfulis incurvisj

Cette mouiTe e(l remarquables par fes tiges couchées,

ramifiées <5c par fes extrémités terminées en pointes com^

pofées de feuilles rapprochées. Elle vient par-tout danâ

les bois.

^2. MYPNUM rufcifolium. ^^eck. iniifc. 181. Dill. Taht

98. f. 91.

H
,
PNUM ' furculis bafi ramofis attenuato - fubnudis

foliis ovatis
,

capfulis ovato incurvis.

Cette moulfe fait des farments rampans, d’où s’élèvent

des rameâux cylindriques allez épais, rarement divifés

d’un pouce de demi Environ chargés de feuilles ovales

obtufes un peu concaves , d’un beau vert. Les capl'ules

Ibnt ovales
,
courtes

,
portées fur des pédoncules c]ui

s’élèvent à peine a la hauteur des rameaux. Elle vient

dans les bois de dans les endroits humides, aux environs

de Grenoble.

Obf. J’en ai trouvé une efpece voifine
,
toujours fié-

rile
, à feuilles plus pointues, tenant de cette efpece &

de l’h. riparium. L. dans les prés des plaines de Grenoble,

93. HYPNUM rutabulum L. Syj}. IV. 488,
MyPNUM (urculis repentibus

,
rami& vix ramofis tereti-

bus obtufis
,
foliis ovato acutrunatis, capfulis oblongo

incurvis.

2'om. 111 . M m m
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H\pnum réunis l'agis fub repentibus
, foliis ovatis mucronatîs

imbncads. Neck. gallcb .^6-j, WeifT. 224 Web po«.

Cecte efpece approche ex'trèmemenc de la précédente

par fon .porc; mais les feuilles l'ont très-pointues, fes pé-

doncules & fes capfules plus longs , &, ces dernieres re-

jcourhées. Elle vient dans les bois , dans le Champfaur
ailleurs.

^4. HYPNUM iUecebrum L. Syji. IV. 498. Allion. flor.

n. 2500. DÜl. T. 40 f. 46. la Tourr. chlor.

ïIyPNUiM furcuhs vagis brevibus, ramis obtufis
,

fbliis

lubrotundis imbricatis capfulis ovato inclinatis, ramis

brevioribus.

Cette el'pece efl: très-courte
,
épaüTe & ramifiée , fes

xameau.x font très-obtus ,chargés-de feuilles rondes ,écail-

leiiiès ,
concaves qui ne s’ouvrent pas. Les pédoncules

font fl courts, que les capfules ne fe montrent pas au-

delTus des rameaux. Elle vient dans le Champfaur ÔC

à Lans, parmi les prés <Sc les pâturages hum.ides.

J 5 . HYPNUM inîTÎcatum.

•HvPNUM furculis prollratis cæfpicofis, ramofo-intrica-

tis ,
foliis lanceolacis arillatis apiprelfis.

Cette moufle refl'emble un peu a l’Hyp. unguiculatum

n. 46 ,
il ell bas

,
très-ramifié

,
au point qu’il efl; pref-

qu’impoflible de féparer fes rameaux , les feuilles font

lancéolées ,
terminées par une pointe alongée en arête ,

je n’ai pas vu le huit, il cH des Alpes
,
de i’Oyfans , &

de Premol.

HYPNUM proUxum.

HyFNüM furculis ramoiis, ramis filiformibus clongaro

attenuatis flexilibus ,
Ibliis acuininato l'ecaceis pedun-

culis elongatis , e.x perichæcio exarido capfulis . . .

Cette el'pece elt greie ,
couchée & ramifiée ,

fes ra-

meaux font très-foibles ,
longs , filiformes

,
chargés de

feuilles très-pointues. Les perichertium font grands & /ecs

quoique le pédoncule loit encore très-jeune. Elle vient

fur les montagnes dans le Ciiampîaur.
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58. H^PNUM Vielutinum L. Syft. IV. ^00,

HyPNUM furculo repence, rainis eredis
,

fbliis fubula-

ris antheris fubnutancibus. L. û. Juec. lojj. Web,

96. Fl. Æii. 475.

B. Hypn. fiirculis fimplicibus inclinatis
,

foliis lanceo-

lacis acuminacis
,
capfulis incarvis ,

ciliis albis,

Cetce efpece très-commune l'ur tous nos, arbres , eft

courte
,
noirâtre

, à tiges roides , à feuilles oblitérées

étant feches, & écartées étant humedées.

59. HYPNUM fericeum Linn. Syjî, IV. 499. Neck,

mufc, I7Î Hall. /2. 1459. Weilï. 255. Neckerayèri-

cea Leyf. hal. n. I075.

HyPNUM furculis prollratis
,
ramls vagis numerofis

,

foliis lanceolato acuminatis fplendentibas
, capfulis

oblongo acutis eredis.

A. Ramis incUnato recuvvis , capfulis majoribus nélis. DilL

T. 42. n. 79.

B. R amis viridibus perinlè ac foliis \attenuatis fajciculaîo

monjiruofis.

C. Teiiuius. DHL T. 41. n. 55.
Il n’y a rien de li commun fur les pierres & les ra-

chers
, au pied des arbres que cette moulTe. Elle elL

d’un vert jaune, luifanc, tantôt plus grande, tantôt plus

petite : elle fe trouve par tout. La variété A eft des

Alpes; celle notée B. ell de la Grande-Charcreufe
, éc

la derniere e(t d’Orciere dans le Champfaur.

60. HYPNUM nanum.

HyPNU.M furculis redis radicalibus attenuatis
, fbliis

ovato acuminacis
, capfulis ellipcico oblongis ereélis.

Celle-ci reffemble à la précédente; mais elle eft très-

petite
,

fes tiges font limples & reftemblent à unemoulTe
nailfante ; mais porteroienc-elles du fruit à cet âge f Je

^
l’ai trouvée dans le Champlaur parmi les bois taillis.

61. HYPNUM L. Syft. IV. 501. Dill. Tab.

41. n, 50.
HyPNUM lurculis vagis repeclto ramofts ,

ramis acte-

nuacis, foliis ovato obculis
,
caplulis eredis.

M m m Z
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B. Ramis hrevioribus
y càpfuJis incUnatis.

Cette moiilie ell remarquable par l'es rameaux atte-

r.ucs en queue de louns. Elle ell d’uii beau vert
,

fes

feuilles ronc obtufes. Elle vient à la Grande-Chartreufe

parmi les bois,

ObJ. L’Hypn. myofinohUs lemnu$ A. Linn. 1 . c. Dill.

H, 51.,Hall. n. 1752. efl une efpece différence -que

nous n’avons pas rencontrée.

6z. HYPNUM lucem f L. Syff. IV. 48^.
H i PNUM lurculi» lubramofis acutis, foliis lanceolato-

concavis diffinîlis nitidis
, caplulis ercclis.

Cette moulî'e fait des rameaux courts, épais, longs

d’un pouce, cliargés des leuilles larges diilinélcs
,
un peu

concaves ; mais ovales & pointues. Les capi'ules font ovales

relevées. Elle reffemble plurôc à la fig. de l’hypn,

rufdjcliiiin. Neck. Dill. Tab. 78, n.^l.qua l’efpece de

Linn ; mais elle différé peut-être de l’uneôc de l’autre,

}e l’ai trouvée à la Grande Chartreufe.

67. HYTNÜM purum. L. Syfl. IV. 497. Dill. T. 40.

4L
furculis longis pinnatis ,

ramis attenuatis pa-

tulis
,

foliis ovato concavis
,
pcdunculis longis cap-

fulis inclina ris.

Cette efpece ell grande ,
apparente, à rameaux oppo-

fés ,
épais

,
chargés de feuilles ovales

,
concaves & rap-

prochées >• l'ur des tiges de trois à quatre pouces , cou'

chées par terre & jaunâtres. Elle vient à Gieres
,

à l’heys

6c ailleurs dans les bois, aux environs de Grenoble.

64. HYTNUM carnpendulum, L. Syjl. IV. Dill.

T. 45. £ 6p.

HVPNUM furculis pinnato ramofis
,
ramis attenuatis ,

foliis ovato lanceolatis concavis, pcdunculis brevi-

bus, eperuheeno maximo.

Cette moulTe cil grade , épaiffe comme la précédente;

mais moins fougue, moins iuiliuue. Ses fouilles fontpoin-
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tues ovales
,

concaves ; les pédoncules font courts &
partent d’un perichanium qui fait près du tiers de leur lon--

gueur. Il vient parmi les bois des environs de Grenoble.

6^. HYPNUM dendroides. L Sji/î. IV. 49<^. Dill. T.,

40. fi 48.

Hi.'PNUM iurculis ereèlis ramons, ramis inflato attenua-

tis
, fbliis lanceolatis lutefcentibus

,
capfuUs oblon-

gis réélis 6c atutis.

Jilufcus fquütnojus ranwfiis ere8us alopecuroides. Tour, ît/?.

554- 326 VaiU Parif. T. 26. f. 6.

Cette moulTe s’élève en arbriiî'eau droit, ramibe à trois

ou quatre pouces. Ses rameaux Ibnc droits, relevés, cylin-

driques
,
garnis de Veuilles oblongues

,
lancéolées , nom-

breufes 6c rapprochées des rameaux. Les capfules l'ont

droites, chargées d’un opercule pointu. Elle vient par-

mi les bois fur les montagnes auprès de.s fources dans

le Champfaur 6c ailleurs.

66. HYPNUM alopecurum. L. IV. ^^6. DiU.

T. 41. f. 49.
HyPnum furculis ereélis ramolis

,
ramis defiexis

,
rarà

divilis foliis ovato-acutis nigrefeentibus , capfulis

inclinatis.

- Mufi•us fquamojus alopecuroides
,
flageUis recurvîs, VarlI.

parif. 107. T. 23. f- 5 -
.

Cette moufle forme un arbrilTcau comme la précé-

d'ente; mais fes rameaux font plus nombreux
,
plusgreles,

quelquefois divifés
,
toujours foibles, courbés à leur ex-

trémité. Ses feuilles font ovales
,
pointues

,
moins nom-

breufes 6c les capfules ovales , font inclinées. Il ell plu»

rare. Il vient à Theys
,

à la Grande - Chartreufe 6ci

ailleurs.

67. HYPNUM
HYPNUM paluflre nigrefeens, furculis ereélis fub fim-

plicibus
, apice atcenuacis, foins lanceolatis paten’-

tibus

M m m ^
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Je n’ai pas vu le fruit de cette mouiïe. Elle s’élève

auffi
, & fe ramifie comme la précédente ; mais compa-

rée avec elle
,

je ne lui ai pas trouvé une nervure fail-

Jante lur le dos des feuilles
,
prominente en forme de

petite arête a leur extrémité
,
que j’ai obfervée au no.

<56
,
qui a d’ailleurs fes feuilles rapprochées (iconmventia'L.).

Elle vient dans l’eau à la Grande-Chartreufe.

68. IdYPNUM. . . .

HyPNUM paluflre lutefcens
, furculis vagis

,
ramis

inæqualibus obtulls , foliis ovato acuminatis.

Cette efpece a le plus grand rapport avec l’Hyp. n~

parium n'’. 50. Mais U eft plusramifié
, 6c fes feuilles

iont entières,

i 5 8 I* FONTINALISL.Got. n.1306.
Ce genre diflere des Hypnum , par le pédoncule très-

court
,
prelque nul 6c par les cils intérieurs de la

capfule
,
qui

,
félon Leyfer,

(
Jior. halenf. )

font

réunis en rezeau.

1, FONTÏNALIS anùpyretica L. Syfl. IV. qyi.DilI.

Toh. 59. f. I.

FONT, foliis complicato carinatis trifariis acutis, an-

theris lateralibus. Linn. fi. yW. /i. <?6i WeiflT. 261.

B. Foliis lanceolatis acuminatis fupremis ariftatis.

Cette moufle fait des tiges pâles, tendres, longues

de lix à douze pouces ,
flottantes fur les eaux des foiïes

6c ramifiées. Ses feuilles font lancéolées, difpofées par

icties triangulaires
, félon la longueur des rameaux. Elle

vient dans les fofTcs aux environs de Grenoble ,
dans le

Champfaur 6c ailleurs.

. 2. FONTÏNALIS mhor L. Syfl. IV. 452. Dill.

fONT. foliis ovatis concavis tnfarus acutis paliim

geminis , antheris terminalibus. Gunn. nQrv.n.^6^,
F. 9, f, Z.
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Cccte cfpece reilemble à la précédente
,

elle e(l plus

courte, à feuilles ovales, & les capfales viennent à l’ex-

trémité des rameaux, M. Cliaix l’a trouvée aux environs

de la Roche des Baux
,
près de Gap.

9. FONTINALlS ereéla. an Fontin. fquamofa ? La a
Tourr. chlor. 32,

Fontin ALIS ramofa minor fubereRa atro virens
,
fo:*

liis lanceolatis ,
capfulis oblongis lateralibus ,

vi.x

ex perichjttio acummato. exfertis.

Cette efpece différé des deux précédentes, en ce qu’elle-

cfl; droite , & les écailles du Pèrichcethim font très-poin-

tues
, M. Chaix nous l’a envoyée des environs de Gap,

531-^ BUXBAUMTA L. Gen. n. 1 307.

heyL /lalenf'. 273. (S.d. JilerK.

265. plant. Cryptog.Z^ *, Web,
Crypt. 130*.

La capfule efl grande
, ovale

,
pofée obliquement à

Fextrêmité du pédoncule
,

remplie d’une poulTiere

d’abord verdâtre, enfuite brune.

BuxbAUMIA aphylla L. IV. 43^5, Hall. hij}. n,

1728. Enuin. zo. Fior. fuec. 1293. Flot. dan. 44.
Buxbaumia

,
pedunculo bafi fquaraofo fubnudo,cap-

fula convexo-plana obliqua
,

operculo mamillari

t,erminata.

Je dois cette plante curieufe , au R. P. Luc > domini- I
cain

,
qui l’a trouvée en Bugey

,
je ne l’ai pas rencon-

trée en Dauphiné. Elle tient des moulTes par fa capfule

& fon pédoncule, & des algues par fa bafe nue
,
très-

peu charnue & membraneufe ; de maniéré qu’une cap-

fule pour ainli dire ifolée fur un pédoncule conditua

cette plante.

M m ra 4
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Sedion 7/^, yûlgiies ou Lichen.

5 3 ^* MARCHANTIA.L. Gen./I. 1515.
L’Hépatique des fontaines ou
la xMarchant.

D’une feuille large , inembraneufe
,
partent des pé^

doncules d’un pouce , termines par un chapiteau garni

de plufieurs loges en deflous
,
remplies de poufTiere brune

cjue les uns prennent pour la poufliere fécondante ,
d’au-

tres pour les l'emences. Sur la furface de la feuille fe trou-

vent de petits godets alfis
,
qui portent des grains ,

ou
germes en coutures

,
que Linné regarde comme les fe-

inenccs.

Obf. Si nous avons vu les premières efpeces des Jun-

^e-nvuiunia le rapprocher des moufles , lur-rout- des Ainiwn
par leur verdure

, & par leurs tubercules écailleux ,

pulvérulents, nous n’appercevens pas moins la liaifon des

^larchaniia avec les Jungermannia

,

dont le pédoncule le

ternine également par une capfule en croix dans quel-

ques-unes
J mais dont la ftruélure efl différente 5c la po-

iition renverlée : la poufTiere étant en deflus dans les

Jungerm. <5c en delfous dans les Alarchantia.

J MARCHANTIA pclymorpha

.

Vol. I. 290. L. S\(t.

IV. 515. Dal Pharm.’jz. Matufeh. n. 1052.

JvlARCHANTiA linea frondein bipartiente ,
cyathisfeo-

biferis lerratis
,

fetis umbellatis & flellatis decem-

fidis. Hall, hiji.n. 1S9I. Enum. 127I.

A. M, irnhellata L. fpec. l 6o'^. Icop. n 1^55
B. M. //eliata Linn. L. dt. March. Alem. de rAcad.

i;l2, p. ^07. Mathiol. 1078. Ed. G. B. 732.
iMarcbantia fronde æquah

,
cyatis ferratis

,
bacillis um-

bellatis (5c Itellatis oélofîdis. Hall. /:. 1S92. Enum.

127. 2.

L’ Hépatique des fontaines eff une plante commune

ie long des fources pures , où elle vegete en hiver Scs

IcuUcs nouutrcs
^

font minces , lilfe? . prerque cranfp^-
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1

rentes ;
étant vues à la loupe elles font pointillées , ou

réticulaires
,
leur pédoncule part de la commilTure de

leur divilion , 6c fe termine par un chapiteau divifé en

dix parties dans la première variété , 6c en huit dans la

fécondé. Cette derniere eft plus petite, plus ramalfée;

la côte ou nervure moyenne ert moins marquée , 6c fait

peut-être une efpece diflinéte. Elle eft plus rare aulli :

elle fe trouve fur les montagnes dans les valées à l’om-

bre, la première vient par tout.

2. MARCHANTIA crucma. L. djy?. IV. 517. DilL

Tab. 75. f 5.

MaRCHantia calice communi quadripartito
,

laci-

niis tubulofis. L. Spec. jôoq. Hall. hiji. n. 1888.

Lunularia vulgaris. Mich. Gen. 4. T. 4. Hall. Enunu
126 *.

Cette efpece plus petite que la précédente
,

eft d’un

vert plus clair , & fa furface ell pointillée
, fes capfules

femelles , ou qui renferment les germes fur la furface de

la feuille font en croillant, c’elVà-dire
,
qu’elles ne font

que le demi cercle. Elle vient à Gieres près de Gre-
noble

, le long des fources , où elle a été trouvée par

M. de Bournon.

3. MARCHANTIA ccnica. Vol. I. 290. L. S)jî. IV.

518. Dill. Tté. 75. f I. Œd. Tah. 274.

MarcUANTIA calice communi quinque locularr fub

ovato \Ânx\, Jpec, 1 ôoq. Scop n. 155S.

C)'nocephalum trioicuml Wiggers. 82 *.

Cette efpece eft bien aifée à diftinguer. Ses feuilles

font plus longues
,
plus fermes

,
d’un vert pâle

,
entiè-

rement pointillées par de petits mamelons coniques qui

couvrent leur furface. Elle vient le long des fources

parmi les bois 6c les prairies
,
par tout.

4. MARCHANTIA? Andra^yna. L. Syft. IV. ;i8.

Dill. Tab~ 75. f. 3.

Maj^CHANTIA ? füUis proftratis ramofo-cornutis fub-
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linearibus, diaphano-punÛatis ceneris
, nervo nrgro-

divifis.

Elle a les feuilles étroites , linéaires, ponduées, mar-
quées d’une ligne noire fur leur milieu , terminée par

une extrémité pointue & irrégulière
, non échancrée ,

ce qui rend l’el’pece douteufe , fur-tout iVayanr pas vu
le fruit. Elle vient à Saint-Paul de Varces parmi les bois,

le long des eaux , avec la première efpece.

Obf. M, de Bournon m’a envoyé des environs de

Montbrizon en Forez, une petite algue
, à feuilles oblon-

gues
, obtufes

,
irrégulières 5c ondulées fur les côtés

,
de

cinq à fix lignes
,
fur trois ou quatre de large

,
bordées

d'une margejnoirâtre
,
luifanres , & terminées par un pé-

doncule d’une ligne portant un chapiteau conique , très-

petit. Je n’ai pu déterminer fur un ou deux échantillons,,

li c’étoit la Marchantia Hemifphxnca. L. Syji. y 17. Dill.

Tab. 7y. f. 2. ou plutôt la Blafia pufilla. L. 519 Dili.

Tab, ^i. £ 7. attendu que le fruit n’étoit pas affez

avancé. Au furplus nous ne l’avons pas rencontrée en

Dauphiné
,
quoique le voifinage 6c l’aHinité du fol puifie

i’y faire foupçonner.

5 33 - JUNGERMANNIA. L. Gen. n.

J51;.
La fleur ou le fruit

, font portés fur un péduncule qui

s’ouvre en forme de croix à fon extrémité : la fleur fe-

melle eft nue , feflîle
,
félon Linné; félon Muller

(
fior.

fridrifchdal p. 18S. T. 2. f 5. 6c d.
)

cette prétendue

fleur femelle paroit être la vraie fleur, dont le fruit s’alon-

ge au printemps fuivant , comme dans plufieurs plantes.

Ce font des mouffes, la plupart à feuilles ailées ou
plus divifées

, 6c qui dégénèrent en Lichens ou en algues

membraneufes dans la derniere divifion des efpeces.

I. JUNGERMANNIA afplenioides. L. SyJi. IV. 50^.

Dill. Tab. 6p. f. 5. 6c 6.

JUNGER.MANNI.V frondibus fimplicitet pinnatis fubra-
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mofis

,
foliolis ovato fubrotundis ciliacis. WeilT! 110.

Scop. «. 1538. Tab. 62.

Cette efpece eft à tiges rampantes, fimples ou peu bi-

furquées , chargées de petites feuilles ovales
,
garnies de

petits cils ou dents
,

très-courtes fur leur bord arrondi.

Elle vient dans les bois de Sapin, parmi la moulTe , au-

près des fontaines.

2. JUNGERMANNIA cordata.

JUNGERMANNIA furculis ereélis fub fimplicibus , Iblils

fornicato fubrotuhdis alternis
,

apice excifis.

An lichenajîrum pinnulis minutijjhnis rolundis ? Dill. Tab.

79. f. 2.
^

Cette efpece eft très-petite, tendre
,
haute d’un pouce,

chargée de petites feuilles rondes ,
concaves

,
prefque

tranfparentes
,
un peu fendues à leur extrémité. Elle

vient à la Grande-Chartreufe parmi les bois.

9* JUNGERMANNIA nemorofa. L. Syjl. IV. $0^.
Dill Tab. 71. f 18.

JUNGERMANNIA frondibus fupra b-ipinnatis apice flori-

feris foliolis fubeiliatis. M'eilT. 12I. Scop. n. 13^9.
Hall. 1859.

Cette efpece relTerable à la première par fes feuilles rondes

ciliées autour
, mais elle en diffère parleurs écailles ou

oreillettes qui compofent un fécond rang de petites

feuilles en deffus Elle vient dans le Champfaur parmi

les bois humides le long des ruifleaux.

4. JUNGERMANNIA polyanthos. L. Syft. IV. 504.
la Tourr. chlor. 33.

JUNGERMANNIA frondibus fimpliciter pinnatis ,
foliolis

integerrimis imbricatis convexis. WeiffT. 113. Hall,

n. 1870.

Celle-ci eft à feuilles écailleufes
, jaunâtres & irrégu-

lières. Elle vient parmi les bois fur fécorce des hêtres,

des fapins en , Valgaudemar & ailleurs.
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5. JUNGEf^MANNIA bidentata, L. Syjl. IV. 50^.
Dill, Tab. 70. f. II.

JUNGERMANNIA frondibus fîmpliciter pinnatis , apice.

floriferis , foliolis
(
lubrotundis

)
bidencaris. Scop.

n. 1546. VVein. i ly.

6. JUNGERMANNIA fiffa. Mnium fiffum. L. s\Jf.

IV. 470. Dill. T. ^i. f. 6 .

JUNGERMANNIA frondibus pinnatis
,

folils oblongis

bidentatis , l'upremis globuligeris.

Ces deux cfpeces fe refTemblent par les feuilles fendues

à leur extrémité, mais plus larges
,
plus^ courtes dans la

5*. tandis qu’elles font oblongues dans la
,

j’en ai

©bfervé une^®. efpece voifine, à feuilles également bifides,

mais minces, pâles & prefq^ue tranfparentes. Elles vien-

nent dans les bois, parmi les moulfes
, le long des four^

ces vives
,
dans le Champlâur 6c ailleui's.

7. JUNGERMANNIA mlobata ? Linn. Syft. IV.

507. Dill. T. 71. f. 22.

JUNGERMANNIA frondibus ramofis pinnatis, foliolis

lobato tridentatis obtufis teneris.

Cette efpece a les feuilles tendres, pinnées , terminées

par trois lobes obfcurs 5c peu prononcés , elle ell très-

lilfe. Elle vient dans le Champfaur
,
parmi les bois à

Saint-Leger 6c ailleurs,

8. JUNGERMANNIA ifcn/aM. L. d'y/?. 5 ^5 *

Dill. Tah. 71. f 29.

JUNGERMANNIA foliis pinnatis repentibus
,
foliolis fur-

fum creélis quinque dentatis
,
poftice radiciferis.

Cette el'pece cîl à tiges rampantes
,
chargées de peti-

tes racines en defious
, 6c de feuilles Iréquentcs

,

relevées en haut par delTus ,
terminées par trois

,
quatre,

rarement cinq petites dents. Elle vient dans les bois fur

CS montagnes du Champfaur aux environs de Gap.
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** EJpeces a feuilles ècailleufes à double rangj

fur des rameaux nombreux en ga'^on , SCc.

9, JUNGERMANNIA complanaîa.L. Sxji. IV. 509.
Dill. T. 72. f. 26

JUNGERMANNIA furculis repentibus
,

foliis duplicato

imbricads infèrne auriculacis ,
ramis æquaiibus. plot.

fuec. 1041.

Cette efpcce eft la plus commune au bas des arbres

vivants , fur l’écorce dans tous les bois. Elle eft écailleufe,

d’un vert pâle ,
jaunâtre , à feuilles peu diftinéles.

îo. JUNGERMANNIA âHaiata. L. Syft. IV. 50p.
Dill. T, 72. f. 27.

JUNGERMANNIA furculis repentibus , foliis duplicato

imbricatis ,
inferne auriculatis , ramis apice latiori-

bus. VL juec. 1042. WeilT. 126.

Cette efpece eft d’un vert foncé ôc obfcur , très-

écailleufe & multipliée; le pédoncule du fruit eft très-

court. Elle vient fur les lierres, fur les fapins, à la Grande-
Chartreufe , dans le Champfuur 5c ailleurs.

II. JUNGERMANNIA tanmrijd.h Syft. IV. 5 10.

Dill. Tab. -jz. f. 51.

JUNGERMANNIA foliis imbricatis, ferie duplici, fupe-

rioribus fubrotundis convexis obtufis quadruplo ma-
joribus. Fl. fuec. 1045. Web. I47.

Cette el'pece eft toujours noirâtre, brune, vineufe ou
rougeâtre. Elle forme des gazons confidérables fur les

roches granitiques, le long des torrcnsau bas des mon-
tagnes. Je l’ai vue en Vaigaudeuiar

,
5tc.

II. JUNGERMANNIA aquatica.

JUNGERMANNIA nigra , foliis pinnato-imbrlcatis^ fur-

culis ctxfpicohs natantibus.

An Jun^errnannia alplna ? L. Sijf. IV. 7 1 2. W'eb. 172
Cette clpece eft noire comme la précédente, mais plus

fine ôc na.it fous les eaux à Septlaux 5; ailleurs.
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I JUNGERMANNIA platyphylla. L. Syft. IV. yio*
" Dill. Tab. 72. f. 32.

JUNGERMANNIA furculis cœfpitofis pinnatis procum-
bencibus liberis , foliis cordatis aciicis.

Cette cfpece eft d’un vert noirâtre , à tiges pinnées

ou ramifiées & applaties
,
chargées de feuilles écaillcufes

convexes au-defiTus , concaves en defious. Les fruits fonc

portés fur des pédoncules courts. Elle vient au pied des

arbres parmi les bois , à la Chartreufe , à Chalet près

de Voreppe & ailleurs,

*** Efpeces a feuillesJimples , inembraneufeSy

irrégulières. .

14. JUNGERMANNIA furcata, L. Syjf. IV. 514.
Dill. Tab. 74. f. 45.

JUNGERMANNIA cæfpitofa ,
folüs ligulato multifur-

catis hirfutie pallidis.

Cette efpece relïemble à une hépatique, fes feuilles fonc

planes, un peu velues, bifurquées à leur extrémité
,
les

fleurs nailfant de leur bafe
,

je ne les ai pas obfervées.

Elle vient à Grande-Chartreufe parmi les bois.

ly. JUNGERMANNIA L. Syft. IV. 514.
fpec. 1602.Tl.fuec. 1049. Dill. Tab. f 4J.
Vaill. Tab. 23. f 1 1.

JUNGERMANNIA acaulis
,
fronde bipinnatifida , laciniis

ligulatis ,
hirfutie pallidis.

Celle-ci eft découpée latéralement
,
comme une feuille

d’abfynthe , & fes fegmens font très-étroits, pâles, égaux,

un peu velus. Elle vient dans les bois à l’ombre auprès

des fources dans le Champfaur & ailleurs.

16. JUNGERMANNIA pinguis \ L. IV. 513.

Dill. Tab. 74. f. 42. Scop. n. 1352 *.

JUNGERMANNIA.? foliis cæfpitofis atroviridibus
,
erofo-

laciniatis & bifurcatis lævibusque.

jungermannia fionde foliofa lacera , ex oris fiorifera.

Hall. n. 18S4.
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Gerce plante forme des touffes noirâtres de li à 18

pouces ,
compofées de feuilles rapprochées*, entrelacées,

confufes , même adhérentes entr’elles
,

qui , féparées

font longues
,

larges de quatre à cinq lignes laci-

niées
,

inclinées ôc bifurquées à leur extrémité. Leurs

parties latérales font comme rongées
,
par leurs dents

inégales 6c irrégulières , la fubllance en eft mince
, liffe ,

même à la loupe ,
fans afperités ni mamelons

, un peu

fragile fans onduofité : je n’ai pu voir le fruit pour bien

déterminer le genre; mais elle reffemble, on ne peut pas

nHcux,aux figures citées de Dillenius. Elle vient le long

des eaux près les cuves de Saffenage.

534 - RIGCIA 'L.gen.n. 1^17. Michel.

gen. plant, p. 107 * Tab. 57.
La feuille plane ,

rampante , efl couverte de papilles,

ou houpes en forme de mamellons
, d’où fort un petit

filet très-court.

1. RICCIA crijlallina. L. Syji. IV. 51p. Dill. Tab.

78. f. 12. Mich. T. 57. t 5.

RICCIA frondibus planis
,
cordato emarginatis, radian-

tibus
,

fupcrficie papillofis.

Ricda fronde aquali reticulata , lobis denticulatis ohtufis

fimplicibus 6c cordaiis. Hall. n. i 8p5.

Cette efpece forme des feuilles d’un demi pouce
, au

nombre de cinq à fept
,
partant d’un centre commun

,

formant un cercle compofé d’autant de rayons échancrés
à leur circonférence ; la lùrface eft toute garnie de points

réticulaires. Elle vient fous les pierres, dans les grotte^

humides
, aux environs de Grenoble & ailleurs.

2. RICCIA cordata. Tab. LIV.
RICCIA frondibus lobato cordatis inæcjualibus

, fæpe
imbricatis.

Cette efpece eft très-petite 6c d’un beau vert. Ses feuilles

d’abord obtufes femblables à des éçuilles , deyien-
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nent échancrées , cordifbrmes , & enfuice agrégées trois-

à-trois , & même écaillcufes en gafon. Elle vient à Revel

,

à la Grande-Chartreul'e & ailleurs
, fous les rochers.

RICCIA g/juca. L. Syji. IV. 520, Dill. Tab. 'jSé

f. 10. Alich. Tab. (. 4.

RICCLA foliis venolîs glaucis , cæfpitofo radiantibus

,

fegmentis fæpè dilatatis
,

aliis bifidis.

Celle-ci efl d'un vert glauque ,
fes petites feuilles

font lilTes ,
obtufes en fpatule ,

dilatées & échancrées

,

ou bifurquées à leur extrémité. Elle vient fur les tufs

,

l’ous les rochers humides
, fur les bords du Drac , à Lans

ôc ailleurs.

4. RICCIA minima L. SjJi. IV. 520. Dül. Tah, 78.

f. II. la Tourr, chlor. 54.

RiCCIA frondibus glabris bipartitis acucis. fpec. pl.

1605. Hudf. 521.

Riccia minima nitida fegmentis angujUoribus acutis. Mich.

107. T. 57. f 6 .

. Cette efpece jette des petites feuilles par rayons, liffes

,

aiguës, de trois à quatre lignes, fur une ligne de large,

-qui fe bifurquent & fe terminent en pointe lancéolée.

Elle vient à la grande Chartreul'c, furies bords du Rhône,

fur le limon de fou lit, près de la Guillotiere & ailleurs.

y. RICCIA ? Jluitans L. Syjî. IV. 520. Œd. Tab. 277. .

Dill. Tab. 74. f. 47.

Riccia frondibus dichotomis lineari filifbrmibus
(
re-

tu fis
)
Linn. /pt’c. i 6 o5 . Hudf. Flor. 522.

Riccia Jluitans. Mull. fridrisM. n. ^47. *

AlarfiLa furcata aquatica Jluitans Seg, fuppl. 70.

LaCluca aquatica tenuifoiia
,
fegmentis bifidis. Petiv.

mufe. cent. 2 n. 257. Midi. Gen. 6. T. 4. n. 6.

Ulvapalufiris furcata
,
angujUoribus & firmioribus fegmentis.

Rai. Syn. 111 . Ô3.

Cette efpece a des feuilles linéaires, à fegmens bifur-

qués, obtus 6; même échancrés a leur extrémité ; carac-

tère
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tere qui la diftingue des autres efpeces , & de la Junger-

mannia furcata qui lui relTemble beaucoup. Elle eft d’un

vert ordinaire, d’une largeur égale fur toute la longueur.

Elle vient aux environs de Grenoble , le long de i’Ifere

& fur le limon de fon ancien lit.

Obf. J’ai rapporté quelques fynonymes de plus pour

cette efpece qu’aucun botanifte venu à ma connoilFance ,

n’a vu fleurir. Micheli & Dillenius , qui avoient fans con-

tredit le taél très-exercé
,

pour juger des genres de

plantes par leur port & leur figure , l’ont rapportée aux
Jitngermannia. Mais les efpeces de ce genre , habitent les

bois ombragés ,
tandis que cette plante vient dans l’eaü,

fur le limon à découvert. Si Muller 1 . c. a vraiment:

vu cette plante & non une variété de la J. furcata
, il a

décidé la quertion,mais il a oublié de dire que rextrê-

mité des rameaux , eft lancéolée dans cette dernierc
,

tandis quelle eft tronquée , échancrée même
,
quoique

légèrement
,
dans la R. fiuitans i il dit, il eft vrai, que

fa plante eft très reflemblante à la figure de Dillenius
,

mais nous dirons avec Linné, flora fuec.n, 105 5 ,
que ce

genre reftera douteux jüiques à ce que la fructifi,cacion

fûit connue.

534-'' ANTHOCEROS L. Qen.n. 73 1 8.

L Anthoceros eft un genre de plante dont la florai-

fon eft portée dans un cylindre pointu
, mince & bivalve

,

femblable à une petite corne, que fon nom grec ex-
prime. La feuille d’où elle part , eft foliacée

, crenée
,

prefque ronde & ponéluée comme une hépatique ordi-

naire
,
mais plus petite.

I. ANTHOCEROS punélatus^. Syjl. IV. yai.Dill,
Tab 68. f. I. Œd. Tab. 396.

Anthoceros Irondibus planis fubrocundis crenato-
fin uatis , fuperne umbilicis pundatis.

Sa feuille eft large de quatre à fix lignes
,

prefque
sonde , avec des divifions arrondies de inégales fur fa

Tom. III. N n n
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marge. En defTus
,

elle eft garnie de points verts
,
qui

parodient creux & en ombilic , lorfqu’ils font vus à la

loupe. Près de U marge fupérieure, on trouve un ou

deux calices frangés , à cinq ou fix divifions irrégulières

,

au milieu defquels j’ai vu un mamelon verdâtre,

fülide & arrondi. Je l’ai trouvée au-delfus de Cholonges

fur la Mataifine
,

parmi les hêtres à l’ombre , auprès

d’un ruiffeau.

£. ANTHOCEROS lavis L. Sj^. IV. 522. Dill. Tab,

68. f. 2 .

AnthoceroS frondibus plaois nitidis, nigrefeentibus

oblongiufculis.

Cette efpece a fes feuilles minces comme du papier,

un peu oblongues, d’un vert noirâtre &lilfes. Je n’ai pas

vu Ibn fruit
, & je ne fuis pas fûr du genre. Je l’ai trouvé*

le long du Drac à l’ombre fous les aulnes parmi le li-

mon. Elle relTemble beaucoup au lichen aquatieus j mais

elle eft plus petite & plus iibiée.

^ ^ LICHEN. Linn. Gen. n. 13 19.

Leyl. Halenf. p. 277.
Les Lichen font des algues grifâtres en dehors

,

fouvenc noirâtres , rarement d’un beau vert ; leur fruic

confifte en plaques liftes, brunes ,• en tubercules liftes

en globules , rarement des cavités
,

que Linné

regarde comme les fleurs mâles. Les femelles au con-

traire ,
félon cet auteur , confiftent dans une pouftîere

cendrée, rarement jaune ou verdâtre, placée fur le bord

des feuilles, dans leur fubftance ou fur des pédoncules

,

des élévations particulières.

Ces algues couvrent les pierres, les rochers les plus

durs, expofés aux pluies , aux vents, ainfi que l’écorce

de prefquc tous les arbres, où ils fc montrent fous plu-

fieurs couleurs, mais le gris cendré eft la plus ordi-

naire.

Ce genre eft ft nombreux , que j’ai cru devoir le fous-»
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divifer en douze phalanges ou familles , tare pour mettre

de l’ordre dans les efpeces
,
que pour en- limiter les

caractères,

1. Efpeces à tiges terminées en entonnoir en trompe
^

2. •——Cylindriques, ramifiées & filamenteufeS;*

8 _ 15? — 30.

g. - Couchées par terre
^ 3 1 _ 40.

4. - Ramifiées ,
comprimées

, applaties ou fo«

liacées
, 41 _ 50.

- Foliacées, libres, les pulmonaires, y i ^
6 .

- Cartilagineufes
,
pointillées

, 5o _ 68.

*7. - Gelatineufes , 69 -h 90.

8.— Cruftacées , à marge libre , foliacée ^

91 -H 105.

9. - Ecailleufes ,
adhérentes, lilTes, 106— ii^j

10. - Crullacées , écailleufes
, pulverentes ^

1 17 150.

1 1 .
- à tubercules ,

nuds fans feuilles , 1 4 1 1 45,-

1 2. - à pouflîere fans feuilles
,
ni tubercules

,
i 5 i

<

I. Efpeces CL tige droite
^
dilatée à fon extrémité

en forme de trompette.

J. LICHEN pyxidatus. L. IV. Dill, Tab’

14. f. 6. A. B. Dal. pharm. 6y. Ger. emac. lyôoj

Pakinf. 1308. J. B. lll. 767. Kai. hift. 117. C. Bj

pin. 361,

A. à tige fimple, WeilT. p. 84.

B. à tige termin/e par un ou pîufieurs tubercules bruris

ou rouges. WeilT. 85. Lich. cocciferus biJfoideSf Is^

Tourr. chlor. 76
C. à tige proliféré. WeiflT. 87.

D. à tige frang'^e ,
comme de'chlr e à fin extrémité. Lv

fimbriatus. Vol. I. 297. WeifiT, 88.

Toutes ces variétés n’ont pas de feuilles fenfibles j

elles ont une tige fimple
,
de couleur grife

, raremenc

ccailleufe
,
haute d’un à deux pouces

,
terminée par

N n n a
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un enronnoir, à bord fimple dans la première; chargé
de grains bruns ou rouges dans la l'econde

: portanc

d’autres tiges dans la troiiieme, frangé dans la quatrie-<

me ,• cette derniere, ainfi que la féconde, font deux efpeces

différentes dans Linné & font connues fous le nom de

fimbriauis. 1. c. $')2. ôc de L. cocciferus. p. 550; mais

elles font trop voifines pour les féparer. Elles le trouvenc

fur les vieux murs expofés à la pluie, dans les bois &
fur les montagnes.

Toutes ces variétés font excellentes en décoéfion con-

tre la coqueluche & autres maladies glaireufes, qui affec-

tent la poitrine, fur-tout chez les enfants ; mais il faut les

faire bouillir long-temps : la tifane en eft moins amere

plus nourriffante & plus mucilagineufe. On en mec
un gros fur une livre d’eau réduite à moitié.

Tous les Lichen en général, contiennent beaucoup

de parties gelatineufes , unies à un principe amer -&

réfineux. La gelée les rend nutritifs, adoucifîants
, muci-

lagineux , & la réfine les rend amers
,
toniques & incififi.

Celle-là abonde dans les efpeces les plus charnues
, les

plus foliacées, les moins découpées : celles qui fe plaifenc

dans un air bas
,
renfermé, dans les abris

, les bois touffus,

peu battus des vents : la réfine
, au contraire , eft plus

abondante, plus développée dans les efpeces très-minces,

rrès-colorées ,
très-découpées, qui habitent les fommets

des coteaux, des Alpes, les pierres feches
,
graniÿques,

les endroits battus des vents. Une longue & douce

ébullition extrait beaucoup de parties gélatineufes, nutri-

trives ; mais elle décompofe à la longue , la réfine qui

devenant foluble par une chaleur Ibutenue dans un
mucilage favoneux , laiffe échapper les parties âcres

,

odorantes qui conftituoienc la faveur , l’odeur (5c les

vertus particulières à chaque efpece, (Sc ne retient que

la partie nutritive.

11 faut fe défier des efpeces aquatiques, qui font

âcres, & n’employer qu’à très-pente dofe les efpeces

ramifiées en buifîon, en arbrilfeau
,

telles que celles de la

deuxieme & troifieme divifions qui font aulfi très-adives.
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2 LICHEN pyxidatus fulphureus.

Lichen pyxidatus fimplex
,

ôc limbriatus, pulvere

fulphureo afperfus.

L. eleganter fulphureus pfvhofeideus & corniculatus ut plu-

rimum non ramofus. Hall. Fnum. 63. 2.

Cette efpece eft plus balTe
,

plus ferme & jaunâtre.

Son entonnoir eft aufti plus ouvert
,
quelquefois lacéré

ou frangé, toujours poudré d’une pouftiere fine , dure,

d’un jaunede fouffre qui vue à laloupe eft formée de grains

ronds égaux & non foliacées, non par parcelles inégales

comme dans la première efpece. Il vient fur Chame-chaude,

fur Taillefer, à Bofcodon & ailleurs furies montagnes.

5. LICHEN, pefioides.

Lichen pyxidatus fubfefîllis.

Cette efpece eft cendrée comme la première, mais

elle eft plus dure, plus baffe, prefque fans pédicule,

ayant une trompe fîmple 6c plus évafée. Il vient fur

les hautes Alpes
, à la Berarde & ailleurs. Il ii’eft peut-

être qu’une variété du premier.

4. LICHEN gracilis, L Syjf. IV. SS3 ’

LiCHFN tubulis numerofis
, vix ramolis , apicibus fufcis,

trifidis & multifidis.

A à tiges nues.

B. à tiges foliace'es ou pulverentes.

Lichen cornutus. Dill. Tab. 15. f 14. A.
C. Lichen digitatus. Dill. T. ly. f. 19. A. B. C.

Cette efpece à laquelle j’ai cru pouvoir en rapporter

deux de Linné, fait des tiges cylindriques, réunies plu-

fieurs emfemble & terminées par des digitations ou des

rameaux courts. Les deux variétés A. B. ont des écailles

, fur la tige
,
elles font moins longues , fur-tout la derniere,

I

6c plus épaiffes. Elles viennent fur les montagnes
,
parmi

!

les bois de fapin & fur leurs troncs pourris
,
en Chartreufe

,

j

au Sapey
, à Premol

, à Palenfrey & ailleurs.

5. LICHEN deformis, Dill. Tab. 15. f. 18, B.

I

Lichen ramofus decumbens, cinereo fufcus, inflat»

I ramofus, apicibus acutis, raro pyxidatis.

ÎS nn ^
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Cette efpece eft d’une forme bifarre. II eft couché
par terre, tantôt renflé, divifé d’une maniéré irrégu-

Jiere
,
& les rameaux fe terminent par une pointe

,
rare-

ment par un entonnoir ; il a quelque rapport avec le

précédent, mais il ell plus court
,
plus épais, plus rami-

^é & couché Ses rameaux font fouvenc ridés, ferrugi-

jneux
, toujours liflTes

,
quelquefois perforés & mammelonés

pu garnis de pointes. Il vient dans les bois aux environs

de Grenoble.

Obf. Cette efpece diflere beaucoup de celles à laquelle

Linné, Micheii , Hudfon , &c., ont donné le même
nous croyons n’être qu’une variété de la

6, LICHEN ambiguus. de la Tourr. Chlor. *. L,
Alcicorms. Leyf. HaL 284. 'L. foliaceus. Schvcb, fpicil.

l2 2.Morif. III. 6^2, S. 15. T. vij f. 3. Œd. crypt.

28. n. 278 & 328. Hall. hiji. 1934- Hudf. Flor. 552.
Lichen cæfpitofo foliaceus laciniatus crifpus

,
inferne

candidus rarà radicatus
, fuperne virefcens, pyxidulis

rarô præditus.

Dchenoides cardlaginofum ,
tubulis & pyxidis exiguis. Rai,

f;tï. 170.

B, Coralloides fcyphis
,

gracilibus tubiformibus y
pedicularis

folio. Dill. Tab. 14. f. 10.

Cette efpece n’a ordinairement que des feuilles , &
l’aurois peut-être mieux fait de la placer parmi les foliacés

de la cinquième divifion, d’après M. de la Tourrette,

mais il prend des vrais tubes en entonnoir, fur-tout dans

Jes pays chauds, comme on en peut juger d’après les

potçs dv les figures de Micheli 82. 9 & 10. T. 42,

f, î. 2. Dill. T. 14. fin & 12. Au relie, il ell vert

en-delTus ,
blanc en-deflbus ,

ayant fouvent des petites

^
racines^ dur, coriace, perfiHant toute l’année. Les tubes

j>atçent de la divifion des feuilles, s’élèvent à deux ou

trois lignes font tares & peu fenfiblcs, Il vient fur

les gazons çxpofés au vent
,
parmi les bois taillis & fut

les coteaux, I Seilfins ^ ailleurs siux environs de Grenoble,

nom

,

& q
précédente.
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7. LICHEN fuhflerilîs. Gouan. illuft. 82.

Lichen
{

nivalis CO) conaceus, inferne candidus

,

' fuperne virefcens, tuberculis fufcis exafperatuâ foliis

proftratis lobato laciniatis multiformibus. Profp. 5^*.
Lichen fronde fcmipinnata , rotunde lobata ex medio

" cyphigera ? Hall, n,

Lichen pyxidatus terrefris ,
endivice crifpa folio , fuperne

ex flavo & glauco virefcens, inferne albidus ,pyxidulis

plerumque fmplicibus
,
receptaculis Jtorum rufefcenübus d

Michel. 82. II. Tab. 42. f. 3.

Cette efpece a beaucoup de rapport avec la précé-

dente
,
mais elle eft plus dure

,
plus épailTe

,
à feuilles

plus larges
,
fimples, non imbriquées : elles font couchées,

mais relevées par leur froncement, montrant des bords

d’un beau blanc
,
parce qu’ils appartiennent à la face in-

ferieure
,
tandis qu’elles font d’un vert obfcur ou jaunâtre

en-delTus. Ce même côté efl muni de points bruns

,

folides
,
qui forment des afpérités

,
qui fouvent fe réunil-

fent trois à trois , & s’élèvent à un quart ou a une

demi ligne. Je ne lui ai jamais vu de tube. Il vient fur

les coteaux battus des vents
,
parmi les pâturages des balTei

montagnes, même aux environs de St Paul-Trois-Châteaux

& dans les endroits flériles
,
prefque par-tout.

Obf M. de la Tourrette m’a communiqué des échan »

tillons, ayant des petites trompes C pyxidulatis ) qui avoienc

des feuilles dures , coriaces, même un peu jaunâtres comme
celles de cette efpece , mais elles étoient plus petites,

plus découpées , moins épaifles. Je les ai cru apparte-

nir à l’efpece précédente , il efl polTible peut-être qu’elle

fafle le chainon intermédiaire entre les deux. Cepen-
dant

, je n’ai jamais vu de trompes à la derniere qui efi;

très-commune chez nous. La fig. de Michel! les repré-

fente , ce qui joint aux obfervations de M. de la Tou^
-

,
<»-

(i) J'avois donné le non\ de nivalis à cette efpece à caufe de
fa blancheur

; mais je crois aujourd’hui devoir conferver ce nom
à l’efpece de Linné , & donner à celle-ci celui de M. Gouan qui
lui conviendroit

,
quand même notre efpece feroit différente

de la fjenne.

N n 11 4
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rette
, a la très-grande affinité de ces deux efpeces ,

nous

a déterminé aies rapprocher. M. Nek. Fl. Gallob. 519.
femble avoir apperçu cette efpece , lorfqu’il dit parlant

de la précédente , alla indiviJua in ericetis ficcis foliis latio-

ribus flavo virefcenübus
, fruélificalione femper dejiitulis : mais

comme il n’en a plus parlé dans fon hift. Mujcor. 57 ,

Je n’ai pas cru devoir le citer.

a, Efpeces a tiges cylindriques
^
ramifies ou

flamenteiifes

.

8. LICHEN lacerus. Tab. LV.
Lichen caulibus fîftulofis compreffis aggregatis,

fuperne ramofis , apicibus turbinatis laceratifque

,

pulvere viridi fla^efcenti afperfus.

Je n’ai rien trouvé dans les auteurs, qui m’ait paru appli-

cable à cette efpece j elle forme trois, quatre
,
jufqu’à fix

tiges creufes , réunies par leur bafe , droites, hautes d’un

pouce à deux
,
qui vers le milieu ou les deux tiers , fe

changent en des bifurcations, quelquefois en trois rameaux

très-rapprochés la chacune
,
qui font comprimés

,
même

quelquefois fendus, déchirés , latéralement
,
quelquefois

aufïï terminés en trompe peu évafée
, à bord dentelé

fans tubercules. Une pouflîere jaune , verdâtre couvre

toutes fes parties , fans autre marque de frudifîcation.

Il vient fur les montagnes , à Taillefer , aux environs

de Briançon
,
aux Hayes, &c.

Obf. 11 reffemble à la deuxieme efpece par fa couleur

mais elle en différé par fa forme.

9. LICHEN uncialis L- Syjt. IV. J55 *

Lichen fruticulofus
,
pcrforatus ,

ramulis brcviflimis

acuds. fp. 1621,

Coralloides perforatum minus molle & tenue. Dill. Mufc,

T, 16 f. 22.

Il efi: tubulé
,
ramifié

,
même dès fa partie inférieure ,

à rameaux écartés & angle aigu , terminés par deux ou

trois pointes brunes, fans tubarcules. Il eft jaunâtre,
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tendre

,
fans écailles , ni pouflîere apparente , s’élevant

à un pouce tout au plus , en quoi il différé du précé-

dent. Il vient fur les montagnes élevées, expofées au

nord , à Taillefer & ailleurs.

10. LICHEN calicaris. L. SyJI. IV. 539 * Hall. hijf.

n. 1983. * Scop. n. 1382.

Lichen fruticulofus alpinus comprelfus ,
cinereo viref

cens
,

folidus apicibus inflatis hirtis , fæpe roftratis

,

concoloribus.

Lichen foliacens ereélus linearis , ramofo lacunofus , con-

vexus mucronatus. L,. Jpec. 161^. Hudf. flor. 54®*

Weiff. 67. *

Lichenoides
, corallijorme rojîratum 6* canaliculatum. Dill.

Tab. 23. f. 61.

Cette efpece s’élève de fix lignes à un pouce; fes

rameaux font durs, liffes, ouverts, folides & comprimés.

Us fe terminent par des hemifpheres
,
pulvérulents ,

d’où

partent latéralement des petits rameaux durs
,
terminés

en pointe & horifontaux. Il vient dans les Alpes
,
à

Chaillol-le-Vieux
, à Champoleon & ailleurs.

Obf. Tous les auteurs ont rapporté cette efpece à la

divifion quatrième des foliacées
,
mais quoique compri-

mé , il ell folide & m’a paru avoir plus d’affinité avec

les deux précédents, fur tout par la couleur, quoique

j’en aie auffi trouvé de cendrés fur les arbres
,
dans les

vallées, qui approchent du L. fraxineus, dont nous parle-

rons ailleurs. Notre L. calicaris y vient fur les rochers,

il ell plus dur, jaunâtre, &c.

11. LICHEN fubulatus. L. Syfl. IV. 55 ^' Hall,

n. 1955.
Lichen fruticulofus, bafi fquamofus, ramôfo dicho-

tomus, ramis lîmplicibus fubulatis , raro tubercu-

liferis.

Coralloides corniculis longioribus 6* rarioribus. DiU- Tab.

16. f. 26,

Cette efpece s’élève à deux pouces environ; elle ell
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cendree , a tiges rondes
, creufes

,
garnies de quelques

écaillés foliacées à leur bafe
, divifées en plufîeurs ra-

meaux minces
, rapprochés à leur partie fupérieure , &

qui fe terminent par une pointe alongée
,
inclinée ,

quelquefois par un feul tubercule brun
, à peine fenfible.

Il vient dans les bois de fapins
, aux environs de Grenoble.

J 2. LICHEN fragilisé L. Syjî. IV, 557. DiU. Tab.

17. f'. 34.
Lichen fruticulofus

, ex caudice bafi nudoramofus,
ramis obcufis ereélis

, fæpe perforatis.

Cette efpece parc d’un tronc nud à fa bafe, enfuite

très-ramifié
, comme un arbre en mignature ; il s’élève

à un pouce environ; il eftdur, d’un gris un peu jau-

nâtre & liiïe , approchant du L. uncialis

,

n. p. par fa

couleur, mais il eft plus dur. Ses rameaux fe terminent

à la même hauteur, & font obtus ,
rarement perforés , fans

pouflîere ni écailles
,
ni tubercules. Il vient ïur les hautes

Alpes
, à la Drouveyre

,
près de la fource du Drac , &c.

Obf. Je n’ai pas cité les fynon. de cette efpece ,
attendu

que tous les auteurs le difent être folide , taudis que
le nôtre eft fiftuleux en dedans ; il reflemble beaucoup

à celui que nous avons nommé h. calicarU. n. 10 j mais

il n’eft pas renflé, ni ramifié horifontalement à fes

extrémités,

13. LICHEN ngidus.

Coralloides alpin us ramulis teretibus pallide fulphureis

in exiliflimos ramulos ad extremitatem nigricantes

&çrifpos ,divifis. Hall. enum. 6p. 40. emend, 111 .

17. & IV. n. 1. hifl. IP64. Œd. crypt. n. 351.
Cette efpece forme un petit builTon touffu ,

ramifié

fur les rochers, fans tronc apparent ,à caufe de la mul-

titude & de l’entrelaflemenc des rameaux. Il n’a qu’un

pouce & même moins ; il eft dur quoiqu’un peu creux

,

lilTe
, très-rarement pulvérulent , d’un jaune pâle

,
ver-

dâtre
, d’un brun bronfê > à fes e.xtrêmités qui font très-

nombreufes. Il vient fur les plus hautes Alpes, fur ChaüLol-
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le-Vieux
,
en Valgaudemar, fur le terreau fec des Alpes.

Obf II exifte dans l’herbier de M. de la Tourrette

,

fous le nom de L. fubfufcus. D. Tribolet; ce qui prouve

que ces deuxfavants, ainfi qu’Haller qui l’a fi bien dé-

crit, le diftinguent du L vulpims., que nous avons peut-

être confondu nous-mêmes avec le L, hirtus.

14. LICHEN hirtus L. Syjl. IV. ^60. Dill. Tab. i

f. 12. la Tourr. chlor. 37.

Lichen filamentofus ramofiffimus eredus , tuberculis

farinaceis fparfis. L,. fpec. 1623. Weifl. loi. Hall,

n. 1973.
Cette el'pece refiemble à la barbe grife d'un capucin :

elle efl; dure
,
ramifiée , longue de deux à trois pouces , à

filets ronds , un peu pulvérulents qui vont en diminuant

vers leur extrémité. Elle vient fur les fapins
,

les hêtres &
autres arbres

,
parmi les bois allez communément.

15 LICHEN Jlorîdus L. Syft. IV, ^60.
Lichen filamentofus, ramofus ereaus

,
fcutellis ra-

diatis, fpec. 1624 WeilT. 102. Hudf, Jlcr. ^60.

Mufcus fxniculaceus. Lugd. 1^25, ed, fr, II, 214,

Ujnea vulgatiJJIma tenuior & brevior , cum orbiculis Dill.

Tab. zj. f, 13,

Cette efpece a deux ou trois pouces ,
elle efl droite

,

ramifiée, d’un gris cendré comme la précédente, mais

elle a des plaques radiées d’efpace en efpace. Elle vient

fur les troncs des vieux arbres parmi les forêts toufues

,

par-tout,

j6, LICHEN rangiferinus L. Syjl. IV. 554 Dill.

Tab. 16. £ 2p, & 30. ( I ),

Lichen fruticulofus, perforatus ramofiffimus, ramulis

nutantibus, h. fpec. 1620, Fl. fuec. 1117. WeilT.

96, Hall, n, 1957 ^ ^95 ^'

[i] Ce favant & laborieux auteur a donné douze figures difFé-

lentes qui ne font pas la moitié des variétés que nous avons re-
marquées de cette plante en Dauphiné.
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Cette efpece commune dans les bois & fur nos mon-
tagnes

,
varie par fa forme & par fa grandeur. Dans les

bois elle forme un arbriireau de deux à trois pouces

,

très-régulier & un peu alongé. Souvent fes extrémités

forment des tubercules bruns
, deux ou trois enfemble

dans les endroits gras & dans les temps humides. Sur les

Alpes, cet arbrilTeau ell plus touffu, plus blanc, plus

roide & plus court. Enfin quelquefois il efl fi court
,
qu’il

cfl ramalTé fur terre comme un petit builfon d’un pouce

,

plus large que long. Il a rarement des écailles .fur fa

partie inférieure. Il eft très-âere.

17. LICHEN fpinojus Neck, mufc. <$4. Hudf. Flor.

55^, (i). Michel T. 40. f. 5. Hall. n. 1952,
Lichen fruticulofus diffufus, fiflulofus, ramis fpinofis

perforatis, apicibus fungiferîs.

Celui-ci s’élève à deux ou trois pouces, mais il eft

moins fourni de rameaux , ils font plus épais ,
fouvenc

épineux. Il a rarement des écailles, & prefque toujours,

il fe termine par des globules bruns. Il vient à Parifet

,

à Lans
,
parmi les bois & ailleurs.

ObJ. On trouve des variétés entre cette efpece 5c la

fuivante
,
qui fe rapprochent autant de l’une que de l’autre.

Telle eft celle gravée par Micheli
,
Tab. 40. f. 6 . donc

Tournef. pLparif. li.jid, aparlé, 5c que Vaillant ,Tab.

7. n. 7 , a aufii fait graver. Elle eft plus ramifiée que

cette efpece , 5c moins écailleufe que la fuivante.

J 8. LICHEN cornu cervi Neck. Mufc. 64. lu. furcaîus.

Hudf Fl. 556.
Lichen fruticofus, bafi fquamofus , ramis numerofis

eredis apice recurvis.

Celui-ci s’élève à deux ou trois pouces. Ses tiges font

couvertes d’écailles horifontales 5c arrondies. Elles fe

divifent en plufieurs rameaux relevés qui fe terminent pat

[i] Cet auteur le regarde comme une variété du L. uncialis y

n. 9 ; mais il eft plus grand ôc plus ramifié.
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des pointes inclinées , ou par des tubercules. Elle vient

à Parifet & ailleurs près de Grenoble,

Obj. Cette efpece tient du L, jubulaïus n. II. par fes

rameaux :du L. ranglferinus n. 16. par les divifions & du

L. globiferus L. Syjî. IV. 5 5

<

5
,
par les tubercules; mais fes

écailles foliacées le diilinguent de ces efpeces, ainfi que

de la précédente,

19. LICHEN mixtus.

Lichen cæfpitofus, foliaceo fquamofus, ut & cornî-

culis firaplicibus.

Lichenoides tubulofum cînereum minus ramojum , totum crujla-^,

ceum Dill. Giiï! 203
Cette efpece reflemble beaucoup au L. ambiguus, n. 6.

par fes feuilles d’un blanc de neige au delTous
, d’un vert

clair en deflus
,
mais elles font écailleufes & partent de

différents points du gazon. Du centre de ces feuilles

,

s’élèvent à fix ou huit lignes, de petits tubes fimples,

écailleux ,
fiftuleux ,

terminés par une ou deux pointes

,

comme dans k Lich. cornutus
,
n. 4. var., mais plus petits.

Il vient dans les plaines ftériles aux environs de Mizoin
près de Sifteron.

* Efpeces pendantes enforme de barbe.

20 LICHEN plicatus L. Syji. IV. 558.
Lichen filamentofus pendulus, ramis implexis , feu-

tellis radiatis. L. fpec. i6'22. Hall. hift. n. 1071.

Hudf Jl. ^60.

L'jhea vulgaris loris longis implexis. Dill. mufc.'Tah. II. f r.

jViufcus arboreus. Liigd, 132^. ed. fr. II. 212. Park.

Theaî. zjzz.

Cette efpece forme une longue barbe grife, pendante,

à filets longs, embarrafl'és les uns dans les autres, rami-

fiés & garnis de plaques radiées d’efpaceen efpace
,
comme

le L. Jioridus 11°. 15, avec lequel elle a beaucoup de
rapport ôc duquel il ne différé peut-être que par fa lofl:
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gueur plus que double. Elle vient fur tous les vieux

arbres
,

fapins
,
melefes

,
hêtres

,
frênes &c. réunis er>

forêts ombragées.

21. LICHEN barbatus L. SyJ}. IV. 558
Lichen filamentofus pendulus fubarticulatus , ramis

patentibus. L.^^c. 1622. VVeiflT. 100, Hall. n. 1970.
Ujnea barbata , loris tenuibus fibrofis. Dill. Mufc. T.

12. f. 6.

Cette efpece efl longue, pendante quelquefois à plus

de demi pied. Ses filets font gris cendrés, liflTes, avec

des petits rameaux ouverts, à angle droit, rarement de

petits grains ronds ou tubercules placés fur les divifions.

Elle vient dans les bois , fur les vieux troncs d’arbres

,

comme la précédente.

Obf. Ce Lichen eft fouvent articulé, par la rupture

de l’écorce qui fe fépare & lailfe voir à nud , un filet

blanchâtre
,

qui forme le cœur ou la partie ligneufe.

Cette maniéré d’être, nous a empêché de diftinguer la

Lich. aniculatus L. Syft. IV. 561. Dill. Tab. 1 1. f. 4.

J’ignore s’il fait une efpece diftinde ou feulement une

variété.

22. LICHEN divaricatus. L. Syfl. IV. JJ 9. Dill. T.

12. f. J.

LICHEN (comprefius mollis) filamentofus angulatus,

articulatus ,
intus tomentofus ,

ramis divaricatis ,

peltis orbiculatis feifilibus. Linn. Syji. ed. 13. 810.

ed. 14. 964 *. Scop. n. 1360 *. Neck. meih. 74.

Hall. 197J *•

Ce Lichen eft d’un jaune blanc ,
mol, pendant en

maniéré de barbe ; mais dont les filets font applatis , r mi-

fiés & entrelaftés. Il vient fur nos fapins
,

parmi les

forêts aflez communément.

Obf. J’avois d’abord difpofé cette efpece, pour la placer

dans la 3'. divifion à feuilles applaties; mais confidéranc

que fon port le rapprochoit facilement de celle-ci
;
que

tous les auteurs l’y avoient placée , & que j’étois forci plu-



ClajJe Xni. Secl. 4. Cryptog. Les Algues. 945
fleurs fois de la réglé flride

,
pour me prêter à des ex-

ceptions que le port îhabitus des plantes rendoic nécef*

faires
,

je me fuis décidé à le placer ici.

** Efpeces à. tiges noirâtres.

Zg. LICHEN jubatus. L. Syft, IV. 5jp.
LICHEN juba nigto-fufca longa pendula, ramulis æqua-»

übiis nitentibus, raro tuberculatis

Lichen Jilamemofus peniulus ; axillis comprejjîs L. fl- fuec,

1124. weilT. loi. * Web. 229 *.

Ce Lichen vient aufïï fur les arbres , fur les fapins;

dans les forêts ; mais fa barbe efl noirâtre & pendante

comme les crins d’un cheval , ce qui a fait qu’on lui

a donné le nom de jubatus

,

qui exprime ,ce caradere.

Il porte bien rarement de petits tubercules blancs
,
près

de fes divifions.

Obf. Weber, fpicileg.flûr gotting. p. 22p. rapporte comme
variété de cette efpece ,

le Lich. chalibeiformis L. Syft.

ÎV. y6o. Dill. Tab. i^.f 10. Hall.n. ip5p. Mais celle-ci

eft terreflre, au lieu que l’autre vient fur les arbres
: j’ai

bien vu , comme cet auteur , le L. jubatus tomber

& fubfiHer par terre au pied des arbres 5 mais il confer-

voit la forme parallèle de fes fils, tandis que le L. chaîibeif.

efi: difperfé
,
croifé, entrelacé comme des filets de laine

& comme les deux fuivants.

24. LICHEN lanatus. L. Sft. I\f. 5^0. Dill. Tab.

13. f. 8.

LICHEN filamentofus ramofifilmus
, decumbensimpli-

catus opacus. Fl. /uÉ’c. 1125.

L. fronde tereti ramofijfma , decumbenti-implexa
, pccîtau

rioida. Neck. mifc. 3g.
Cette el’pece ell: noire comme la précédente; mais elle

eft plus épailie
,
plus courte & plus rarnifiée. Elle forme

comme une laine noire
,

roide
, étendue fur les rochers

granitiques des hautes Alpes. Elle vient à Champoleon
ëi ailleurs.
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25 LICHEN pubefcens. L. Syjf. IV. ^60.
LICHEN filamentofus ramofilîîmus decumbens implexus

nitidus. L. fpec i 6zi. 7lor. fuec. n. 1126. Web.
Jpidl. 2JO.

Ujhea cæfpitoja exilis capillacea atra. Dill. T. f. 9.
Celui-ci eft noir, tapi fur les rochers comme le pré-

cédent ; mais il eft plus fin & plus luifant , au point

qu’il ne paroit qu’une touffe de duvet noir, dont les fils

embarraflés les uns dans les autres, étant très-fins, en

cachent la forme & la difpofition. Il vient fur les hautes

Alpes d’Orciere
,
du Champfaur 5c ailleurs.

- Ohf. J’en ai trouvé des variétés dont les fils ifolés reffem-

bloient à l’efpece fuivante ; mais le lieu natal, 5c le défaut

de tubercules s’y oppofent.

26. LICHEN fetofus. Leyf. hal. n. 1171. * Lich,

Vinariiis la Tourr. ehlor.

LICHEN filamentofus fimplex
, fub compreffus nigri-

cans
,

tuberculis globofis acuminatis , atris. Leyf.

L c. p. zS6 .

Lichen hippotrichoides Web. 2^1.

Vjnea nigra fetee equiiue fade ,
parum ramofa. Dill. Tab.

19. f II.

Ce font des foies noires
, brunes , ifolées

,
qui viennent

fouvent fur les bois de chêne renfermés dans des caves

fouterraines. Elles ont des petits tubercules d’efpace en

efpace , 5c fe bifurquent à leur extrémité par deux ou

trois rameaux. Elles ont de quatre à fix pouces de long.

2-j. lAd-ŒN radidfomis. Weh. Jpidl. 2^2*.

LICHEN filamentofus ramofiffimus
,
teresexfufco nigri-

cans, radiciformis. Leyf. hal. 287. n. 1172.

Ufnea radiciformis. Scop, pl. fubterr. 95. T. viij.

Cette efpece eft plus épailfe que la précédente. Elle

reffemble à une racine de demi ligne de diamètre
,
d’un

noir un peu gris
,
qui fe plonge 5c fe ramifie en defeendant

entre le bois 5c l’écorce ,
des bois qui pourriffent ,

fur-

tout dans des endroits privés d’air 5c de clarté. J’ai

fouvent
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fouvenc obfervé ceccc végéraâon fïnguliere
,
mais je l’ai

Ibupçoiinée être la racine de la chvarLi hypaxilon L. qui

fouvenc l’accoinpagnoic 5c paroiifoit lui êrre accachée pat

des libres de communication.

28. LICHEN a uleatiis. Web. fpicil. 20J.
LICHEN frucicofus durus caEancus, furculis Ipinolis,'

Hall. hijL n. 1^6^.

Lich. fruticulofus difufus comprejfus ramofijjîmus , ramulis

furcans fpinulofis. Lcyl. hal. 285. Schreb. 125,

B. Coralloides durior aîpinus minimus ramojijfimus. Hall,

enum. 6'^. n.

Coralloides tenuijftmum nîgricans , mundi muliebris injlaf

textum Dill. mui’c, Tab, z-j
. f. g z.

Lichen terr'ejh'is , airo fnfcus minor
, ramoficr ac rigidior

& vdiiii aeuUatus. Michel. 78. n. 18.

Ce Lichen forme un petit builfon roide » noirâtre, d’un

pouce environ de diamètre ,dont les extrémités le ter-

minent en pointe dure 5c un peu picquante. Il vient fur

les coteaux arides
, à Paril'ec 5c ailleurs , au.x environs

de Grenoble.

La variété B. eE une fois plus fine, plus dure 5c plus

petite. Elle eE d’un noir luifanc comme verni. Elle vient

fur les hautes Alpes, Chaillol-le-Vieux 5c ailleurs: elle

forme peut-être une efpece différence. Elles n’ont l’une

«5c’ l’autre aucun rapport avec le L. ijlanlicus L. avec

lequel les auteurs les avoienc réunis comme variétés.

29. LICHEN trijîis. vveb. 209. Tab. V.
Lichen fruncofus durus, niger, repecito dichotomus.

Hall. n. îp65 . T. q,7.

Lichen frulicofus alpinus minimus nigerrimus. Hall. enum.

yo. n. ^2. Tab. i i. f. i.

Coralloides corrdculatum fuci tenuioris fade Dill. Tub.

i7.fi 37.
Ce Lichen eE d’un beau noir de jayet. Il forme un

ar’orilleau d’un pouce
, à tiges cylindriques ,

bifiurquées

^técarcées
, à moitié couchées: les plus fortes fie terminent

Tom. lil. O 00



94^ Jiijloirt des Plantes de Dauphiné*.

par des fruits ronds ou elliptiques, durs, d’une belle

couleur noire comme le relie ; il vient fur les haute

Alpes, fur les rochers de granit, qui font gercés ,
cre-

valTés
,
ufés par la rigueur du temps , & par la folitude

qui régné dans ces déferts
,
qui laifiTe en place les Lichen ,

les parcelles de rocher que le gel en a fcparé.

' LICHEN microfcopicus.

Lichen fruticulofus eredus pulverulcntus tener, mini-

mus cinereus.

'Lichen terrejïris mininnis frulicofus cinereus. Alich. 78.

V. 23. T. 53. f. 8.

Cette cfpece ell fi petite
,

qu’elle relTemble à un

Lippis plutôt qu’à un Lichen ; mais il efl cependant ra-

mifié en forme d'arbrifleau
,
quoiqu’il n’ait pour l’ordi-

fiaire qu’un demi pouce, il eft cendré, tendre , fragile,

pulvérulent comme le L. pajchalis 11 vient dans les

protes
, les rochers creux , dans les fentes des vieux murs,

£ï\ Valoaudemar & ailleurs ; M. de Bournon me l’a

envoyé aulïï des environs de Montbrifon,

3 , Ejpeces a. tiges cylindriques on écailleujes ^

couchées par terre.

3!.- LICHEN tubulofus Tab. LV.
Lichen tubulofus profiratus, ramulis fere fimpiieibus

acutis
, niveis.

Lichen tiibulofcs nivei fere candorîs ramofus & non ramofus,

apieibus recurvis. Sclieuchz. iün. alp. IJ7. Hall.

Enum. ^6.S. emcnd.lll. 17. * Michel, gc;;. 8l.«. yi.

Cette efpece forme des touffes de petites tiges d’un

pouce environ fur une ligne de diamètre
,
qui partant

d’un centre commun
,

fe dilatent vers leur milieu
,
&

finiflent par une pointe recourbée. Ces tubes font d’un

beau blanc
,

lilfes à la vue, un peu farineux à la loupe,

groupés les uns fur les autres comme un amas de vers

olancs ordinaires. On apperçoit des petites dents relevées

ou recourbées fur les côtés
,
mais peu fréquentes i à la
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loupe

,
leur extrémité eft obtufe

, fouvent bifide
, comme

on ie voit dans les fig. féparées II vient fur le terreau

des Alpes, dans les endroits humides, froids, peu herbeux

& battus des vents; à Tailiefer , Sept-Laux ,
la Berarde,

le Valgaudemar , &c.

f Obf. Ce Lichen a été confondu avec le L. cornutus

L. par Linné
,
par Dillenius, par Haller lui-même ,hift.

n. 1903. B. après l’avoir décrit & bien caraderifé dans

fes emendations 1 . c. Elle fait très-certainement une efpece

bien diltinde de tous les pixidati M. de la Tourrette

en a une efpece ou variété très-voifme
,
envoyée du Pérou

par M. Jofeph de Juffieu
,
qui n’en différé que parce

qu’elle ell bien plus mince 6c plus alongée.

32. LICHEN imejîinifonnis. Tab. LV.
Lichen faxatilis, ram is prolira tis compreffo teretibus,

articulato-depreffis intelliniformibus.

An L. fri^îdus ? de la Tourr. herb. ficc.

.Celui-ci relfemble ù un paquet de vermiffeaux , ou de

petits intellins
,

éparpillés fur les granits feuilletés des

hautes Alpes. Ses rameaux font cylindriques en-deffus,

un peu comprimés du côté du rocher, de couleur gris

blanchâtre , 6c comme articulés par des ondulations,

rarement ramifiés
,
mais obtus à leur extrémité. 11 vient

à Champoleon 6c ailleurs.

LICHEN carneus Tab. LV.
Lichen faxatilis, loliis femi teretibus imbricatis punc-

tatis aoicibus bi 6c trifidis obtufis.
t

Celui-ci a quelque rapport avec le precedent, mais

il ed plus confus, ayant des rameaux plus droits, plus

fins, & prefque tous bifides ou trifides
,
quoique obtus

à leur extrémité. Ils font de couleur de chair vermeille ,

pointillé en-dedans de leur fubltance
,
comme les Lich.

coriaces divif. 6 .

B. L. carneus, livefeens. Tab. LV.
Lichen foliis proftratis teretibus confufe imbricatis

oitidis
, apicibus inclinatis bi 6c trifidis.

üoo 2
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Ccliii-ci eft une fois plus fin, d’un noir luifanr, un
peu roufsâtre. Ils viennent fur les mêmes rochers des

hautes Alpes, ainfi que le 1 /sonr beaucoup d’affi-

nité, peut-être les deux derniers appartiennent-ils à la

même efpece ?

34. LICHEN y7/g/üf ? L. SvJ}. IV. 537,
Lichen cæfpitofus proflratus, foliis comprefTo-tcre-

nbus atro-nitidis confulis.

Lich. mhricatus , fùliolis falniatis , atrls recuvvis. Flor.

fuec, 1 67p. Flor. I.

Ce Lichen placé par Linné parmi les efpeces crufla-

cées ,
écaiileules

,
êcc. prefente un gazon très-noir, lui-

fant, comme verni , compofé de fegmens féparés à leur

t.xtrêmité & même un peu fur leur longueur. Il vient

fur les rochers granitiques des hautes Alpes en Valgau-

demar, Champoleon &c. Il donne une très-belle cou*

leur pourpre ,
félon Linné.

^5. LICHEN fabiunenfis L. Sy/t. IV. 535. Kûlîm.

L ich. So. T. 17. f 2.

Lichen imbricatus
,

foliolis linearibus dichotomis

planiufculis ,
nigris acutis , fcutellis atris. L. hL/uec,

1078. Web. api.Huds. 533.

Celui-ci elF noir, couleur de maron , comme le précé-

dent, mais fes feuilles l’ont vraiment applaties
,
linéaires,

laeiniées ou ondulées par des inflexions latérales & fou-

tenues. Nos individus font d'un noir plus fonce, à feuilles

plus fines
,
plus étroites que dans ceu.v du Br.iéhr enwo^és

par M. Hojjinunn. à M. de la Tourrette
,
ce qui, joint

à la couleur ,
à l’affinité des efpeces

, nous a engagé à

le placer ici. Il vient fur les hauter Alpes
, fur les ro-

chers granitiques du Valbonnais , du Vaigaudemar, 6cc.

35. LICHEN raduatus Tab. LV.
Lichen cinereus, foliolis glomcrato mamillaribus

,

lubius radicatis, tubercuLs mgris jblidis cinincntibus.

Ce Lichen forme des grains cendrés
,

alongés en

forme de manicllons bifides
, furmontes tk quelques
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tubercules noirs ifolés fur leur pied, qui n’occupent que

le tiers de leur diamettre. L>a partie inferieure de tout

le Lichen fe prolonge en un faifeeau déracinés li-

breufes d’environ un pouce
,
caradere particulier à cette

efpece II vient fur Cbaillol-le-Vieux ,daas les fentes, des.

rochers.

97. LICHEN agariciformis LV.
Lichen albo-carnofus glomcrulis pluribus ex eodem

pedicuJo.

Cette efpece efl d’un jaune blanc
,
que l’humidité

rend verdâtre, couleur de petit lait non clarifié. Il forme

j

plufieurs. grains charnus
,
arrondis, adhérons & irrégu-

1
liers, réunis fur un même Qipport implanté dans les fentes

i des granits 5c des quartz les plus durs. Il vient fur

Chaillol-le-VieuK 5c ftillcurs.

Ob(. J’en ai trouvé une variété , ou peut-être une

! efpece très-voifine , également compofée de grains jau-

nâtres, arrondis, mais plaqués, difl'éminés furies rochers.,

au lieu d’etre réunis par petits groupes dans leurs cre-

vâiTes. On apperçoie des points noirs enfoncés dans fa,

fuhflance
,
qui font peut-être le cammencemenc de la

ffudincation. An Lich. unJatus faxatilis , albus calcarius

inteJUmformis \ occ. Hall. Enum. 81. n. loi. dont les plii

font, félon ce favant Auteur, des enfoncemens plutôt

que des divifions,

98. LICHEN corallinus L. Iloffm, Lieh. 40. * Tabi

IV. f. 2.

Lichen cruflaceus, tubulis teretibusaggregatis, fæpe

apice porolis, fragilibus
,
contextus.

Lich. leprofus ramofus teresfafciculcnus fafîigiatus conferiif-

fimus albus. L. Aîant. 191 Œd. crypt n. 208. Web. 20

1

.

Coralloides
,

corallii minimi fade. Dill. Tab. 17. f. 9 (5.

Cette efpece forme une croûte épaiffe de trois à cinq

lignes, blanchâtre, friable comme celle du véritable

agaric
,
compofée de petits rameaux cylindriques ,

adhé-

rens entr’eux ,
terminés par une petite concavité ou par

üoo 3
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un léger tubercule brun , couleur de gelée lorfqu’il ed
bumedé. Il vient dans le Valgaudemar, à la Chaux &
ailleurs dans les endroits flériles, il'olés & humides.

2 9. LICHEN mammillaris, an L. Bijfoides L. var.

Syft. IV. 523.
Lichen crultaceus cinereus, fegmentis articulato-tere-

tibus prollratis
, apicibus fàrinaceis

,
papillis glabris

hyalinis alperfis.

An coralloides minimum fragile madmperœ injîar nufeens ?

Dill. T. 16. i\ 2S.

B. L. fuberofus.

Lichen crullaceo ramofus cinereo virefeens , inferne

mger, Tupemc fannaceus lacunatus, ramulis criftato

trihdis
, apicibus nigris.

Ces deux Lichen ont d’un côté quelque rapport avec

les L. tartareus 6c le L. mufeorum Scop. de l’autre avec le

L. pajehaiis L. Ils forment une croiKe fragile, cendrée,

pulvérulente
,
parfemee de petits rameaux cylindriques

non détachés de la croûte, qui font déprimés, articulés,

reparoiifent
,
s’évanoui (fent & fe terminent par des tu-

bercules farineux
,
comme dans le L. fagineus L. outre

de petits mamelons couleur de corne ou de gelée, qui,

en fe détachant
,

lailTent des pores ou cavités creufes

comme dans la précédente efpecc. La première variété

vient fur les fehites micacés ôc granitiques dans le Val-

gaudemar & aux environs de Mont-Brifon. Le fécond

noté B. qui fait peut-être une efpece , vient fur les

hêtres, les vieux faules , aux environs de Voreppe, de
Grenoble, dans le Charapfaur, 6>cc.

40. LICHEN paJchalis. L. SjJî. IV. Œd. Tab. ly I.

Lichen fruticulofus folidus ,
tedus Ibliolis crullaceis.

'ilox.fiucn. 1120. WeilT. p8. Leers, n. pp i . Hall,

n. ipby. Emend. IV. n. 2. *

Coralloides crifpuni & botryoides alpinum Dill. Tab. 17.

f O ^

Cette efpece étoic beaucoup mieux nommée L.
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èotryoides par Scheuchz.
(

irin alp» 1^7. )fon inventeur,

qu'e par Linné ; mais dès que ce favanc eil devenu

légiflaceur en fait de nomenclature
,
on ne doit plus

changer les noms qu’il a donné aux plantes. Elle forme

de petit rameaux , droits ou couchés , ou inclinés
,

longs d’un pouce à deux , chargés de petits grains

cendrés , fragiles en forme de grappes. Le fruit forme

des tubercules noirs, & tendres ou bruns. Il vient fur les

hautes Alpes, auprès des glaciers, à Sepe-Laux , dans

rOyfans
,
quelquefois le long des torrents , même dans

les plaines.

Ot)J. II nous relie plufieurs efpeces à connoitre dans

cette divifion, même de la province ; M. de la Tourrette

en a un des bords du Rhône , frutefeent , rampant
,

net
, brun

,
ayant plufieurs petits rameaux obtus

, dif-

pofés par grappe. Charmante efpece qui nous a paru

tenir le milieu entre les L. rangifenavs & les L. pafchalis. L,

Le même auteur en a un autre fous le nom de L.

horbonius y parce qu’il lui ell venu de l’ifle de Bourbon,

qui reflemble au L. pafchalis L, greffé fur le L. cornutus.

L. llruêlure finguliere.

4. Ejpeces ramifiées en arbuJleSy mais compri-

mées ou foliacées.

41, LICHEN furfuracens. L. Syll. IV. 538, Dill. Tab.

21. f. 52.

Lichen Ibliaceusdecumbens furfuraceus
, laciniis acutis

fubtus lacunolis. L. fpec. 1612. Weiff. 65 Hudf yyp.
B. Lobatus. La Tourr Chlor. Hall. 1976. B. Leyf.

Hal.n. 1147. B. Web. 241.

Lichen furfuraceus digitatus obtufus , papillis farinaceis

ohfitus.

Ce Lichen forme plufieurs divilions écartées, cendrées,

écallleufes, convexes en-deffus , concaves 6c i^voires en-def-

fous. Leurs divilions font pointues dans la première variété

& obtufes dans la fécondé : celle-là ell commune fur les

arbres des forêts par- tout j celle-ci vient fur les fapinsj

Ooo 4
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les melefes des Alpes, fur le Mont-Genevre 6c ailleurs^

elle efl; plus rare.

42. LICHEN farinaceus. L. Syjf. IV. Dill, Tab.

25 f 6 ^.

Lichp:n foliaceus ereclus ramofus compreffus
,
verrucis

marginalibus farinaceis. L. fpec. 1613. WeilT. 64..

Hall. n. 1981.

Cette efpece eft ramifiée, mais plus finement que la

précédente: elle efl plus dure, blanchâtre des deux côtés,

avec des points farineux fur la marge. Elle vient fur les

arbres dans les campagnes 6c dans les bois allez commu-
nément.

4^. LICHEN tinâonus Weib. 241.

LfCHEN foliaceus ereélus rigidus, laciniis augufiis ,

anallotnofantibus extremitatibus acutis.

Lichen fulmcnarius alpinus cinereus durlor , fegmentis-crebris

tenuijjîmè divifis, Mich. -yj'. n. 6.

Cette efpece efl; droite
,
ramifiée en buiffon

,
d’un gris

verdâtre. On appercoit à peine quelques points farineux

fur les parties latérales des feuilles : elle vient fur les

rochers granitiques du Valgaudemar , du Valbonnois,

îufqu’à MalbuifiTon.

44. LICHEN prmajîri. L. S\jî. IV. 541- Dill, Tab»

21. f. 55. Vaiil. T. 20. f. II.

Lichen foliaceus ereétiufculus lacunofus albus
,
fubtus

tomentofus. L. fpcc, 1614. Hall. n. 19S4. Forsk.

agipt. rp^.

Cette efpece approche beaucoup du L. farinaceus L.

mais il efl; plus liffe, plus droit 6c verdâtre. Il vient fur

l’ccorce des arbres , des hêtres
,

des faules en petite

quantité , nous l’avons trouvé à la Chartreufe de Voreppe

6t ailleurs.

Ohl. Nous en avons de petites cfpeces ou variétés

des Alpes, qui, parleurs extrémités obtufes 6ccourtcs,

imitent une petite grappe. Elles prouvent l’aflinité entre

les trois dernières
,
qui ne font peut-être que des varie-

I
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tés. Il me parole encore que le L. calicaris des auteurs

s’en éloigne peu : le nôtre n°. 10, nous a paru s’en éloi-

gner davantage.

Forskal & Nieburh.
(
voy. 1 . c. 6* la traduâ. Franc. IL

371. J
nous ont appris que les Arabes fe fervent de ce

Lichen pour faire du pain , & de la bierre. Nous en avons

parlé au commencement de la partie nutritive des Li-

chen ; nous entrerons dans d’autres détails aux art. du
L. iflandicus ôc du L. nivalis L.

47. LICHEN ciliaris. L. Syjl. IV. 555. Dill. T. 20. f. 4^.
Lichen foliaceus erediuLulus, laciniis ciliatis linea-

ribus , fcutellis pedunculatis crenatis. L. fpec. 1611.

weilî'. 62. web, 234. Hall. 1980.

Lichen tenellus Web. 255. * WeilL

Cette efpece à demi rampante fur l’écorce des arbres,

efl: remarquable par les cils qui ornent fes extrémités:

I

elle efl; divilée en plufieurs rameaux d’un gris noirâtre

ou argilleux ,jnais liflTe. Ses tubercules font noirs
,
grands,

concaves & pédonculés dans la première variété; petits,

folides ôc fefliles dans la fécondé que les botanifles cités ,

' regardent comme une efpece. Elles viennent fur les peu-

pliers
, fur les hetres

,
les prunelliers fauvages alTez

' communément.
I

4<^. LICHEN fraxineiis. L. Syfti IV. 539. Dill. Tab.

! 23. f. 63.

! LieHEN foliaceus ereélus oblongus lanceolatus , fub

laciniatus lacunofus glaber ,• fcutellis fub peduncu-

I

latis. L. fpec. idiq. V\ eiflT. 72.

I

Ce Lichen efl; grand,foliacé , à fegmens larges ,
fermes,

peu multipliés
,

remplis de petits enfoncements & de

beaucoup de tubercules de même couleur gris blanc.

Souvent il part un rameau du tubercule ôc de l’extré-

mité de la plante
, comme dans le L. calicaris L. ; il vient

I

plutôt fur le hetre que fur le frêne
,
prefque par tout,

i
Cette efpece efl; fi chargée de mucilage

,
qu’une once

< de la plante me donna fix gros de gelée gris blanchâtre ,

denle ôc folide
, d’un goût fade , douçâtre , mêlé d’a-,

mertume.
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* Efpeces àjeuilles jaunes.

47. LÏCHEN pinajtri Scop. carn. n. 1387. Hoffm. TaB,

22. f. 2.

Lichen foliaceus flavus, marginibus undulatis pulve-

rulentis, nigris pundlis afperlîs.

hichenoides lacunofum , lacmim
, latîus & angujhus ? Dilî.

mufc. rah. 21 . f. 57.
An Lichen crocatus ? L, Syft. IV. 542.
Cette efpece a des feuilles jaunes, ondulées, ou froncées

comme une fraife fur leurs bords
, ou elles font hérifiees

d’une poulTiere
, d’un jaune plus foncé

,
rarement de

quel(]ues points noirs , rapprochés
,

qui prouvent fon

affinité avec le L- fulphureus de Scheuchi. n. 49. Elle vient

fur le bas des melefes ,
des pins de montagne & autres

arbres réfineux aux environs de Briançon.

48. LICHEN autatus.

Lichen comprelTo lacunatus fruâiculofus flavus ^

ramulis pulverulentis acutis , nigro punclo terminatis.

Lichen rainofus aureus y cauliculis planis lacunatis farinofis

cornutis. Mail. hijî. n. 1^74 *.

Ce Lichen que Haller
,
ainfi que M. de la Tourrette

( dans Jon herb. ') ont foupçonné être une variété du L.

hirtus L.f, en feroit plutôt une du L. farinaceus L, dont il

approche par fon port; mais fa belle couleur jaune , fes

rameaux pointus
,
pulvérulents , terminés par un , deux

ou trois points noirs
,

le diflinguent de tous les autres.

H vient fur les melefes aux environs de Briançon : j’en

ai trouvé fur la charpente feche du pont d’Aubefagne

dans le Chainpfaur, qui eft conflruit du même bois &
depuis plus de trente-fix ans, Seroit-il propre au melefe ?

Ses fcmences très-fines fe feroient-elles confervées aulîî

long-temps dans les pores du bois ^ Voltigent - elles

jufqu’a dix lieues aux environs des bois qui nourriflent:

la plante ? C’efl ce que nous n’oferions décider. Aube-

fagne eft éloigné de près de fix lieues du pont du Foffé

d’où les bois du pont ont été tirés
, 6c le Lichen en?

quellion ne fe voit pas ailleurs.
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49. LICHEN nivalis Tab. LV. Scop. n. i^S6. L.

Syft. IV. 537. fulphweus profp. 54. L. juniperinuf

V offm. loi. T. 22.

LiCh. foliaceus adfcendens , laciniatus crifpus glaber

lacunofus albus ( luteus ) margine elevato
(
pundato)

hinn. fpec. 1612. Hall. n. 1977.
Lïch. pulmonarius faxatilis eleganter fulphurei colons

Scheuchi.it. 514. Hall. enum. 76. n. 71
B. Lichen «î'vflfo Œderi Tab. 227.

Lichen foliaceus eredus lacunatus albus apicibus ferratis.

Le L. nivalis fait une feuille froncée
,
roulée fur elle-

même comme une chicorée frifée : il eft petit, foliacé,

découpé avec des rameaux compliqués ,
enibarraflés les

uns dans les autres ,
très-difficiles à voir & à décrire. Ils

fe terminent conftamment par plufieurs points noirs ou
bruns

,
rarement par des pelta ou fruits bruns affiez grands,

ayant une marge ondulée ou crenelée. La première variété

n’a qu’un pouce j elle efl touffue & conflamment jaune,

à moins ,qu’elle n’ait été macerée par les brouillards

humides & prefcjue continuels des hautes Alpes , ou par

les pluies & l’hiver. Le féconde a un pouce & demi
à deux

, elle eft plus droite, blanche, à rameaux parallèles,

fouvent adhérents
,
terminés par des dentellures & des

points. Je ne l’ai jamais vue en fruit , elle fait peut-être

une efpecc diftinde. La première eft très-commune parmi

les pâturages élevés & ftériles de la province ,
la fécondé

fe trouve fur Taillefer & ailleurs fur la Matcyfine.

La première variété donne à l’eau un extrait jaune,

gélatineux & très-odorant
,
qui évaporé jufqu’à ficcité

,

conferve une odeur fuave de miel frais pendant plufieurs

années. Je l’ai employé en décodion à la dofe de demi
once dans deux livres d’eau

,
pour les phtifiques avec un

foulagement marqué : je la crois meilleure , ou au moins
plus adivc éc plus antiléptique que l’efpece fuivante.

50. LICHEN ijlandicus L. Syft. IV. Amsen. I.

I 132. 6c II. 40. * Cramer differt. erlang. lySo *.

I Lickem fobaceus adfcendens laciniatus , marginibus
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elevatis ciliatis. L. fpec. i6ii. Fl. fuec. 1085. Mar.
med. 228. Scop. carn. n. 1^85. Ann. hijfor. nat. II.

107. * Hall. n. iç-jS. Enum. 7J. Dill. 1 '. 28.

£ 1 1 1, Œd. T. 155.
B. Lichenoides eryngii fblia referens , tenuioribus & crif~

pioribus foliis. Dill. T. 29 f. 112.

Ce Lichen ert; dur
,
roide, foliacé , mais coriace

,
pres-

que cartilagineux. Ses feuilles font découpées & rami-

fiées en builldn
,
terminées par des bifurcations courtes

& ouvertes
, ayant un bord relevé en goutiere

,
garni

de cils roides & réguliers. Elles lont lilfes des deux côtés,

rouges à leur baie, un peu livides ou plombées en delfus,

jaune-fauves & tachetées avec des fofferes blanchâtres

en delîbus. Le fruit efi; rare ; il vient fur les bords par

difques ou par plaques épailTes & brunes , chatonnées

par un bord granulé ou frangé , & ridées en delTous,

Il eft terrelire & vient fur les montagnes ,
dans des

endroits fecs & froids battus des vents prefque par tour,

au Col de Lare, aux environs de Grenoble,dans le Gapen-
çois & ailleurs.

Ce Lichen eft amer, nutritif, peéloral, un peu laxa-

tif 6c antifeptique. En Iflande
,
on en fait une efpecede

gruau ou de femoule
,
qui fert au potage ; mais il faut

le faire cuire long-temps
,
pour lui enlever l'on amertume ;

chez nous on en fait des tifanes bechiques, peétorales

,

nourrilî'antes
, ôcc. pour prolonger la trille cxillcnce des

phtifiques
,
des poitrinaires

,
6cc. On peut charger cette

décoélion plus^ou moins
,
en raifon des forces digeflives

6c delà fievre plus foible ou plus forte: on les édulcore

avec le firop violât , avec le lucre rofat
,

le cachou , le

Erop de capillaire, le lait, 6cc. on peut auiïi les rendre

plusantifeptiques, avec les bourgeons des fapins ou autres

bois réfineux
,
avec les baumes naturels à petite dofe , les

pilules de Morton
, le kina , 6cc. Ce remede hâte la

convalefcence des pulmoniques
,
à la fuite de la vomique,

ou autres abcès de la poitrine
,

qu’il déterge par fon

amertume legere 6c laxative , mêlée de beaucoup de

mucilage gommeux i mais il elt mutile de compter
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refoudre des phrifies tuberculeufes & fuppurantes avec

ce remede. il a échoué auflî dans les phtilies glaireufes,

par acrophie ou marafme coliiquatif des poumons.

5. Efpeces foliacées , libres pulmonaires , SCc.

JI. LICHEN pulmonarius \j. Syli. IV. 537 ‘ Dill. Tah.

29. f. 1 Fuchf. hift. I. Camer. tpzr. 783. C. B.

pin. •^ 6 \. Math. 1039. Lugd. 1327. ^d. /r. II. 21 (5.

Y)Û.pharm. 64.

Lichen foliaccus laciniatus obtufus glaber : fupralacu'

nofus
,

fubcus tomentofus. lu. fpec. i 5 i 2 , Fl. fuec.

Î087. Hall. n. 1985. Scop. 1592. >

La pulmonaire de chêne, vient plus fouvent fur le

hetre. C’elb une expanfion membraneufe , foliacée ,
d’un

vert-fauve
,
jaunâtre ,

chargée de rides & de folletes en-

delfus
,
bolTeléc

,
velue & couleur de biche en deflous.

Le fruit vient fur les bords, par petites plaques nom-
brcufes

,
mais elles exiflent rarement. Elle vient pat

tout dans les forêts fur les vieux arbres.

Lesanciens ayant cru appercevoir quelque reflemblance,

entre les marbrures de cette plante 5c celles que préfente

la furface extérieure d’un poumon adulte , la crurent

propre pour les maladies de cet organe. L’expérience a

en partie prouvé la bonté du remede
,
fans juliifier le

motif qui fa dirigée, la plante précédente a été employée

avec plus de fuccès encore: elle ed du même genre;

mais n’ayant pas la même figure m la même couleur
,

les premiers auteurs qui l’ont mife en ufage, ont d’abord

été forcés de recourir a cet aliment dans des pays déferts,

dépourvus de tout autre végétal : ils en firent un remede,
en voyant 1 embonpoint

,
l’air de fanté qu’acquerroienc

les animaux placés dans des pâturages
, fur des monta-

gnes
,
où abondoit cette plante ; c’elî ainfi que la bon-

l’.ommie des uns
, la nécclfité des autres, lafaud'e crédulité

des iie(.les d’ignorance
, ont l'ourni des reinedes alTurés,

à un fiecle éclairé
,
qui n’a pas moins multiplié les

iabanués que les rem^ide».
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52. LICHEN caninus L. Syjl. IV. 545.' Dill. T.

27, f. 102.

Lichen coriaceus repens lobatus obtufus planus, fub-

tus venofus villofus pelta margiiiali adlcendente L.

. fpec. 1616. ¥1 . fuec. 1100. Mac med. 22p. WeilT.

78. Web. 26p. * L. amæn. II. 112.

'Lichen terreftris cinereus. Rai hiji. ll~j. cac. angl. z8^
Syn. >76. Dal. 6'y.

B. ÎJxchen polydaélylùn Neck. mufc. 8^. Web. 270.
Dill. Tüb. 28. f. 107.

C. Lichen caninus B. rufefcens Web. 2^p. WeifiT. 7p.
Dill. Tab. 27. f. loj.

Ce Lichen eft appelle caninus , à caufe des vertus

propres à guérir la morl'ure des chiens enragés
, il efl

le plus commun de tous , auprès des bois
,

dans les

terres incultes ombragées & dans les folTés. Il efl foliacé,

d’un gris cendré étant fec , verdâtre ou brun
, étant

humedé: en deffbus, il eft velu
,

garni de veines & de

quelques racines ; fcs feuilles ont rarement plus d’un

pouce de diamètre j mais elles font nombrcufes & fc

répètent en fe propageant
,

leur bord fe termine par

des fruits, ou écuflbns oblongs, roulés en-delTus
, de

couleur brune ou bafanée.

Les deux variétés B. C. font plus petites
,
divifées

par des digitations plus profondes
,
plus nombreufes &

plus relevées ,
terminées par des écullons plus nombreux

&. plus petits. On les trouve dans les bois de Briés,

d’EchirolIes
,
près de Vizille; je doute üleh.aphtofush.

545 ,
n’efl pas une variété de cette efpece.

On employé la plante en poudre, à la dofe de demi

gros à un gros ,
feule ou mêlée avec des plantes ameres

en poudre
,

le matin à jeûn & même deux fois par jour

pendant un mois ; mais il efl bon d’avertir qu’il ne faut

pas compter fur la fécurité de ce rcmede
,
contre une

maladie auln cruelle. La falivation mercurielle a paru

plus fûre : la cautcrifation de la plaie
,
au moyen du

beurre .d’antimoine ,
ou de la dinolution de cautere

,

qu’on entretient pendant long-temps, ell plus fûre encore.
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LICHEN aphtofus L. SyJI. IV. 544. DiU. Tab.

28. f. 106.

Lichen coriaceus repens lobatus obtufus planus ver-

rucis fparfis
,

pelta marginal! adfcendente. L. fpec,

j6i6. Fl.fuec. 1098. — Mat. 229. WeiÆ 80.

Scop. n. 1 390. Web. aôj.

Cette efpece eft glauque , cendrée ,
comme la précé-

dente ,
mais fa feuille ell large d’un pouce & demi à

deux, plus mince ,, verte étant humedée
,
& chargée

de petites afpérités ou verrues noirâtres en-deffus. Elle

vient parmi les bois
,

les forêts de fapin , à la grande

Chartreufe
, à Premol Sc ailleurs.

54. LICHEN refupinatus L. Syji. IV. 544. DiH. Tab;

28. f. 105.

Lichen coriaceus repens, lobatus, peltis marginali-

bus pofticis. L fpec, 161^. Yhfuec. 1096. Web. 2.66.^

Cette efpece eft foliacée
, alTez femblable à la précé-

dente, mais plus mince, lifte
, verdâtre ou plombée en-

deftTus & blanchâtre en-delTous, Les fruits ou écuflTons,

font vraiment en defl'ous à l’cxtrêmité des feuilles, ca-

Tadere fingulier & qui le diftingue
!
puifque la partie

de la feuille qui leur correfpond en-delTus, ne différé

pas de celle qui lui eft conngüe. Ces écuflbns font plus

larges que longs
,
autre caradere particulier à cette efpece.

Il vient à la grande Chartreufe : il eft rare.

Oèf. Il ne faut pas prendre les variétés de la 52.'

pour celui-ci
,
quoique leurs écufions fe renverfenc

ïbuvent , attendu qu’en les redrefl'ant avec la main ou
par le moyen de l’humidité

,
ils fe trouvent en-deftus,

tandis que dans celle-ci , au contraire
, ils font vraiment

fur le deftous de la feuille dans fon état naturel

55* LICHEN horifontalis L. Syft. IV. Dill. Tüb. 28.

f. 104 Œd. Tüb.

Lichen coriaceus repens planus, fubtus avcnius, peltis

marginalibus horilbntalibws. L. Mantilf. 152. Web.
270. Hall, n, 1991.
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B. Lich. nebulofus.

Lichen nebulofus coriaceus, madore plumbeus, niti-

dus , inferne fufcus pun£Hs albis rcciculacus
,
pekis

tranfverfaliter ellipticis horifontalibus.

C. Lich. pundatus.

An Lich. pulmonarius digitatus ericetorum Icpte virens ,

nigris pundis notatus ? Kupp. Jenn. 2^. II. 349.
D. Lich. fcrobiculatus ?

Lichen alpinus ioliaceus atro fufcus, infeparabilis

fragilifque.

Je rapporte ici quatre variétés, qui font peut-être

autant d’el'peces différentes. Toutes ont des feuilles minces,

dures, brunes ou noirâtres
, lifies & fouvent fragiles.

La première eff un peu grifâtre , ainfi que la fe-

. conde ; celle-là a de grands écuffons horifontau.K à fa

marge. Elle vient à la grande Chartreufe.

La fécondé
,

préfente un refeau noir & blanc en

deffous , d’ailleurs elle lui relTemble. Elle fe trouve aulli

dans les bois de la Chartreufe.

La troifieme eff mince
,
noirâtre , comme brûlée Sz

perforée de petits points; elle efl plus fragile. Elle vient

dans les bois à Prcmol tk ailleurs.

La quatrième enfin ert mince & fragile
,

quoique

dure, compolée de petites feuilles en gazon, très adhé-

rentes en-deOous : Je n’ai pas vu le fruit. Elle vient lut

les hautes Alpes, au Nord, en Valgaudemar, lur

Chaillol-Ie-Vieux , &c.

55. UCHE'S fjhuücus L. SjJi. IV. 545. Dill. Tab.

27. f. lOI.

Lichen coriaceus rcpens
,
laciniatus

,
lacunofus

,
peltis

marginalibus adfcendentibus , Hudf. aiigl. 547.
Lecrf. Heib. n. 977.

*

Lich. lacunaïus exafperatus , inferne villofus & fcutel ifer.

Hall. n. 19^7. L. polyfchuks Neck. mufc.

Lichen pulmonarius faxatilis
, fufco rufus ,

recep te culisfl)-

riiin albidis. Mich. Gen, 84. Fab. 4^.

Cette clncve différé dléndellement de toutes les autres;

elle
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elle eft mince ,
brnne , fragile , comme la variété de la

précédente
,

mais fes feuilles larges de trois à quatre

pouces & libres, font fix fois plus grandes. Elles fonc

remplies de folTettes en delTus : en dclEous elles fonc

velues
,

rouflfatres, garnies de folTettes blanchâtres, d’où

fortent des petits grains fphériques d’environ un quarc

de lisfne de diamètre. Elle vient dans les bois à la

grande Chartreufe , à Premol
,

à Taillefer
, &c. ^

Il eft

terre ft re
,

fon fruit eft marginal, petit Sc très rare.

Obf. Cette plante , renfermée dans les herbiers
, y con-

trade une odeur fétide
, infecte & particulière

, appro-

chante de celle des arroches pendant la première année ,

elle ne montre pas cette odeur en la cueillant ; elle la

perd au bout d’un certain temps, & la reprend, quoi-

que moins fortement
,
étant liumeétée. Leers a obferve

cette odeur & Micheli a fait graver les grains ronds qui

font en delTous , ainfi que leurs cavités, de maniéré qu’ellcî

eft bien connue par ces caraéleres. Elle mériteroit la

nom de L. fæddus. M. de la Tourrette a dans fes her-

bier un Lich. rufefcens de Tille de France
,

qui a les,

mêmes caraéleres en deflous, mais il eft gris-iuifanc en

delTus & fait une autre efpece voifine.

57. LICHEN venofus L. Syft. IV. 544. Dül. Tab.

28. f. 10p.

Lichen coriaceus repens, ovatus planus
,

fubtus ve-

nofus villofus
,

peltis marginalibus horifontalibus,

fpec. 161^. VVeilT 82.

Cette efpece eft des plus petites. Sa feuille ordinai-

rement folitaire, a lix ou huit lignes. Elle eft verte en

deûus, un peu cendrée étant feche
,
bimche, velue,

avec des veines noires en deiTous, terminée par de petits

éculTons horifontaux, arrondis. Elle eft terreftre & vienc

dans les bois parmi les fapins
,
à Prem ai ,

dans le Champ-
faur , (3cc.

58. LICHEN croceus L. Syjl. IV. 547-
Lichen coriaceus repens, l'ubrocundus planus, fubtus

Tom. III. P P P
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venoftrs villofus
,
croceus, peltis fparfis adnatis. L,

Jpec. 1616. Fl. Lapp. 445. T. II. f. g.

Lich. alpinus viridis
, fubtus aurantiiis

, /cutis nigris pla--

niffimis. WsW. enum. ô'^.Emend.Yl.n. i.hiji. n. 19^4*
Une belle couleur jaune confiante en delTous ,

carac-

rérife cette cfpece. Le dclTus ell vert ou cendré : les

éculTons font bruns
,
larges

,
placés fur le difque de la

feuille même. Elle vient fur les hautes Alpes , au Nord,

Xerreflre.

jj'p. LICHEN faccatus L. Syft. IV. 547. Dill. Tab.

50. f. 12 1.

Lichen coriaceus repens fubrotundus, peltis depref-

fis, fnbtus laccatis. h.fpec. 1616. IcL fuec. n. 1102.

Hudf. ed. II. 548.
Lichen immerfus Hudf. Angl. ed. I. 455.
Cette efpece efl terreflre & vient auprès ou delTus

les rochers granitiques
,
couverts de peu de terre. Il efl:

gris cendré , adhérent. Les fruits font des points noirs

,

allez grands
,
enfoncés dans la fubflance de la feuille

,

faifant autant de bolfettes ou petits facs en deflbus. Il

n’efl pas rare fur nos Alpes
,

2 Saint-Hugon & ailleurs,

Obf. Le Lichen pujiulatus L. Syfl. IV. 548. le Lich.

fhucus L. Syft. IV. 54-‘ ^ Lich. perlatus L. 547.
ont été trouvés par MM. de la Tourrettedc de Bournon

aux environs de Lyon. Je les préfume en Dauphiné,

quoique nous ne les ayons pas encore rencontrés. Les

deux derniers font gris blanchâtres
,

le glaucus efl; plus

îuifant ; les pullules du premier le feront reconnoitre

aifément à ceux qui le rencontreront.

6 Efpeces cartilagineufes
,
plus epa 'ij/es ajourent

ponâuées,

éo LICHEN miniatus L- Syfl. IV. 548. Dill. Tab.

^o, f. i zj, kop. Ann. II. 6S. Œd. Tab. 532.
|

Lichen umbilicatus gibbus punélatus, fubtus fulvusf '

h.Jpee. i6ij*
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Lich. pulmonarius alpinus cinereus punélatus. Hall, enum,

75. T. 2. £ 2. hijl. n. 1^99- Tab. 47.

Cecce efpece forme des feuilles ifolées, ou trois à

trois , dures ,
cendrées

,
coriaces , relevées & concaves

en forme de foucoupe ou de coquillage irrégulier ,

ponétuées en deflus, un peu jaunâtres ou rougeâtres

en deflous. On remarque des points ronds fphériques

& jaunâtres parmi Tépaifieur de fa fubftance
,
ainû que

dans les deux fuivants. Je n’ai pas vu d’autre fruit. Il

vient fur les vieux murs & fur les rochers parmi les

montagnes.

61. LICHEN poUphyllus L. Syfl:. IV. $$0. fpec.,

l 5 i 8 . Hall. n. 2001. (l)

Lichen umbilicatus poliphyllus , utrinque lævis ,

cinereo fufeus,

Lichenoides imbricatum lurîdum^ DiH. Tab. ^o. f. 128.

Cette efpece approche beaucoup de ia précédente ,

quant à la fubftance & à la couleur , mais fes feuilles

plus petites
,
font plus nombreufes,& forment des gazons ,

ou touffes contufes & écailleufes. Elles font plus obfcures

& même noirâtres
,
fur-tout en delfous. Leur fubllance

eft parfemée de points femblables
, correfpondants à des

grains fphériques, nichés dans la fubftance de la feuille
,

mais plus gros que dans la précédente efpece. Il vient

fur les rochers
,

les vieu.x. murs expofés à la pluie , à

Sigoyer & ailleurs.

62. LICHEN deujJus L. Syft. IV. 549.
LICHEN umbilicatus ,

undique lævis
( cartilagineo-

exilis cinereo fufeus) L. fpec. 1618. Web. 260.*
Cette efpece eft foliacée, cartilaglneufe comme les

précédentes & les fuivantes ,
mais elle eft lifte

,
plus

mince
, ôc n’a ni les points des premières

, ni les ai'pé-

(i) Haller n’a donné aucune figure de ce lichen
,
quoiqu’on

ait cité dans fon nomenclator, pag. 182, & dans le l'yfi. de Reich,
la fig. 5". de la tab. 47 qui appartient aux efpeces eélatineufes.

Ppp 2
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r'ités, ni les racines des demieres. Elle ell grife ou now
râtre. Elle vient fur les murs, fur les rochers, parmi

les vallées des montagnes dans le Champfaur &
ailleurs.

Ohf. Je ne connois aucune fig. qui repréfente ce Li-

chen. Celle de Vaill. Tab. zi. f. 14. reprél'ente mieux

le L. minicitus

,

quoique Micheli p. 101. l ait critiquée.

D’un autre côté ,
les L. de Fontainebleau envoyés par

M. de Jufficu à M. de la Tourrette préfentent deux

efpeces diftinéfes. L’une lifie , femblable à la notre :

l’autre ayant des grains chagrinés, très -fins
,
d’un gris-

noir ,
entièrement différent des 'variétés du L. miniaius

& de toutes nos efpeces. Je ne relèverai pas les con-

fufions dans lefquellcs les variétés du L. miniatus entraî-

nèrent le grand Haller
(
emend. IIE 19. )

en voulant

rapprocher les figures i 17. 128. 129, «5cc. de Dillenius.

Nous penfons qu’il vaut mieux citer les auteurs à propos,

que de les critiquer.

LICHEN decujaîus Tab. LV.

LICHEN carrilagineus inferne niger, fuperne fufeus,

fegmentis quaternis ,
tranfverlim riigofifiimis.

An Lichenoides atrum , corii perfid injlar exafperatum ?

Dill. Tab. 50. fi 139.

Ce Lichen eft foliacé , cartilagineux
,
noirâtre

, lifie

en deffüus; le delfus eft compofé de trois, quatre , rare-

ment de cinq fegmens de cercle, qui, s’élargiftant en

forme de coin
,
préfentent entr’eux une el'pece de croix '

vers le milieu , & font chargés de plis réticulaires
,
&

tranfverfaux ,
formés par le loulevement de l’épiderme

plus étendu de ce côté là. 11 porte rarement quelques

fruits ,
par gros points noirs fur la marge. II croit fur

les rochers granitiques des hautes Alpes
,
du Valgau-

demar ,
de Champoléon ,

de Chaillol-le-Vieux , &c.

64 LICHEN velleus L. Syfl. IV. 548. in litt. ad D.

la Tourr. Dill. Tab. 82. f. y.

lichen C cartilagineus , acro-cinereus ) umbilicatus.

O
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fubtus liirfutifrimus.Linn-. fpec. 1 5 17. Hall. n. 1997.*

V\ eb. 26^.

B. LICHEN polyr/uyhs L. Sj/f. IV 550. DUL Tab.

50. WeifT. p. 81. (l)

C. LICHEN erofus vVeib. 259.

D. LICHEN, corneus la Tourr, Chlor. j 6. Dill. Tab.

29. 1 1 6.

Lichenprobofcideus ? Jacq. mlfc. aujî. II. 80. Tab. 9. £ 2.(2)

Cette efpece ell: cartiUgineiife
, à grandes & larges

feuilles
,
un peu concaves

,
d’un gris cendré en dellus,

ayant, par intervales ,
des fruits par points noirs, iné-

gaux
,

irréguliers ,
compoles de lignes circulaires au

concentriques ,
fouvent avec un pore triangulaire dans

leur centre. La face inférieure ell brune dans la pre-

iniere variété
,
pâle ou fauve dans les dernieres

,
toujours

bien garnie de racines noires ,
bifurquées vers U marge.

Il vient fur les rochers granitiques & micacés des hautes

Alpes, fur Chaillol-le-Vieux
,

dans le Briançonnois

,

le Valgaudcmar, &c.

Obf. L’étude fuivie de plufieurs individus , cueillis en

Dauphiné, en Savoye & en Suiffe 5 l'infpeélion que M.
de la Tourrette nous a permife de fes herbiers <Sc de

fes notes
,
ont autorifé la réunion des variétés que nous

venons de rapporter.

6y. LICHEN Tab. LV. Scop. n, 1402. * L.

crafTus t Hoffmann. 91. T. XlX.

LicHlN pulmonarius faxatilis fàrinace us
,
major, fbliis

craÛîs, fubrotundis è cinereo virefeentibus , infèrne

albis
,

receptaculis florum fubrufis , immerfis
_)

Midi. 94. * Tab. 51, £ i.

( 1) La defeription de cet auteur femble rapprocher cette plante

de notre Lich. deeuffatus ;
mais nous n’avons jamais vu de racines

à ce dernier
,
qui tient feulement par fon centre.

(2) L’efpece de ce nom dans Linné, fyft. IV. 549, figu-

rée dans Dillen T. 20, f. 42 ,
porte des fruits dilatés & éles'^s en

foriwe de trompe
,
qui le rendent en apparence très-ditférent de

celle dont nous venons de parler. Linné, aniaen. lî. 40, dit que

les Canadiens prelTés par la faim
, fe nourriflént de cette plante»

PPP 9
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Cette efpece fait une croûte épailTe, verdâtre, fârî-

rieufe, compofée de fegmens irréguliers, féparés par des

plis ou des t'entes, pôles bout à bout, fans lé croifer les

uns fur les autres. Ces fegmens
, ont dans leur fubftance

des fruits rougeâtres
,

plus ou moins grands
,

qui ont

îufqu’à deux lignes. Ses feuilles font fragiles , blanches en-

dellous, & très-adhérentes fur les pierres un peu ter-

reufcs. Il vient fur les pierres calcaires, à Grenoble,

aSeilfins, dans le Champfaur, le Gapençois ,
il appro-

che peut-être des crujîacés , du cafpiwfus N. du lentigerus

"N^'b. à côté duquel Micheli l’a placé
,
mais il efl plus

fimple, plus dur & plus épais.

66. LICHEN punSatus. Tab. LV.
LICHEN crullaceus monticulatus craflus , albo punc-

tatus fegmentis imbricatis.

Celui-ci relTcinble au précédent.. Il eftcraflTe ,
épais,

blanc - laie
,

pointillé de noir, un peu écailleux. Je n’ai

pas vu le fruit. Il vient fur les montagnes de Champoléon.

6 j. LICHEN fquamatus Dill. Tab. ^O. n. 194-

LICHEN crudaceus cralTus , fquamato - imbricatus ,

tuberculis-nigris.

Lichen putmonariiis faxaülis , viridis , foliis vix confpicuis

Jquammalis fibi incumbenlibus , receptac. nigris. Micb.

loi. Tab. 54. f 4.

Ce lichen efl; formé de petites feuilles épaifl'es, ver-

dâtres
, un peu écailleufes

,
les unes fur les autres, ayant

line ou deux lignes de largeur, portant pour fruit des

points noirâtres prominents. 11 vient aux environs de

Grenoble 6c ailleurs , dans les fentes humides des pierres

6c des rochers.

68. LICHEN clypeatus Dill. Tab. ^o. f. 19^. Hall.

n. zozo. *
LICHEN cri.flaceus, fragmentis fubfolitariis angulofis ,

tuberculis nigris marginalibus.

Lichen pulmonarius terrejîris Clypeatus minimus & indb\

vifus yirejeens. Mich. loi. Tab. 94. f 9.
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Il efl compofé de ralTemblage d’une infinité de Trag-

>nens irréguliers , d’une ligne à trois environ , verdâtres,

fragiles, féparés les uns des autres, ayant fur leur marge

des points noirs & prominents. Il vient auprès de Gre-

noble
,
parmi les fentes humides des rochers de Chale-

mont, bailleurs.

7. Efpeces a feuilles renflees gelatineufes ,
noL

râtres
,
qui ahfbrhentfacilement Vhumidité

^

s'enflent , grofflffent , SCc.

6^. LICHEN candidus Web. * L. meienteri-

formis. la Tourr, herb.

LICHEN faxatills undatus, albiffimo villo teétus, feu»

tellis atris. Hall. Enum. 81. n. 102. hijî. n. 202S.

Ses feuilles ne font, pour l’ordinaire, que des grains

arrondis
,
blancs

,
farineux

,
qui s’étendent progrefiîve-

menc en croiflant , en ferpentant & même quelquefois

en maniéré de fraife , ce qui a fait que M. de la Tour-
rette l’a Appelle maienteriforme. Ees fruits font des pelta

ou tubercules latéraux , concaves, noirs ou cendrés avec

un cercle blanc autour. L’eau ne change pas fa couleur

extérieure
,
mais elle le verdit intérieurement 6c le fait

rentier. Il vient fur les montagnes
,

parmi les fenteSw

humides , à Grenoble , à Corp , &c.

70. LICHEN opuntioides Tab. LV. L. fedifolius Scop.

n. 1408. L. granulatus) L. J?/. 450. L. polymorphus-

Hoffm. an E. fluviatilis f Hudf. 536.
LICHEN foliis cylindrico-revolucis

,
viridibus

,
poftice

albis , tuberculis lateralibus aigris
,
intus lanatis.

Lichen pulmonarius gelatinojus , opuntioides exiguus fonta-

nus
, grifeo-fufeus Jegmentis brevioribus ieretiujculis^

Mich. 88. n. 15.

Lichenoides gelatinoj'um opuntioides ? Rai. Syn. III. 7
Ses feuilles vertes forment plufieurs mammelons ar-

rondis & obtus , réunis par failceaux parfemés de petita

tubercules noirâtres. La déification les raccornit 6c la*:
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rend cendrées ; elles font fpongieufes en-dedans. Il vient

par- tout le long des eaux
,
parmi les limons fablonneux,

auprès des nvieres.

71. LICHEN evanidus. Tab. LV.
I lClîEN gelatinofus, crufta pcrficcitatem evanefeente,

luberculis niveis prominentibus fphæricis.

C eft bien le plus fingulier & le plus invilible de cette

divifon. Sa fubllance conlondue par fa finefle ôc par fi

couleur brune avec la terre, renfle, & paroit uh peu,
étant humeélé, mais de petits globules blancs, pulvé-

rulents, dont les plus grands ont à peine une ligne de
diamètre

, fe montrent toujours. Ils font adhérents par le

tiers de leur diamètre. 11 vient parmi les rochers de la

Bafiille près de Grenoble.

72. LICHEN acrochordon Tab. LV.
LICHEN gelatinofus minimus

, foins fufeis teretibus ,

ontiîle incraliatis fæpe divifîs.

II Cil noir, terreftre
,

très petit. L’eau le grolTit des

deux tiers
,
en deux minutes. 11 forme des mammelons

alfez femblables aux papilles de ces verrues, connues

fous le nom de cors
,
ou acrochordon par les anciens. Rare-

ment ces mammelons fe divifent en deux ou en trois, II

vient fur les montagnes , fur les murs , aux environs de

Grenoble.

Obf.- J’ai trouvé fur les montagnes de Vallouife un

3 ..ichen terreftre cendré ôc pulvérulent , bien garni de

points noirs
, liftes ,

d’ailleurs très-voifin des efpeces pré-

cédent . ,
je le nommerois volomlevs Lichen bijfoides , eut

il eft très-petit.

7^ LICHEN granulofus.

LICHEN terreftns , crullacco granulofus
,

atro cine-

rcus.

Il cft ft petit, que je le crus d’abord un biftus, mais

à la loupe
,

je vis une croûte noire
,
portant plufieurs

mammelons, noirâtres
, renflés ,

arrondis & un peu cen-

drés. L eau le renfle , mais ne change pas fa couleur.

I
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Il vient fur les gazons des Alpes

,
que le froid de l’hiver

a fait mourir, au col de l’Arc & ailleurs.

74. LICHEN caruleo nigricans.

M. de la Tourrette avoit aipfi nommé dans fes herbiers,

un petit lichen terreftre
,
qui vient par grains arrondis

,

un peu renflés à leur extrémité
,

d’un noir bronzé ou

bleuâtre. Il vient fur les tufs le long du Rhône &
ailleurs,

75. LICHEN crenatiis Tab. LV.
LICHEN alpinus cruftaceo imbricatus , virefcens, mar-

gine fubtus albo
,

pcltis atris
,
margine crenulato

albo.

Ce lichen efl petit, épais, à fegmens linéaires, créne-

lés , d’un vert fouffré en-deflus , d’un noir luifar.t en

delTous. Les tubercules naiffent vers la commiflurc des

feuilles
, font noirs

,
planes

,
avec une marge blanche ,

crenelée 11 vient à Champoléon fur les Alpes,, dans

les fentes des rochers,

f

'j6 . LICHEN pantofpermus Tab. LV. an ? L.

Hofan. 47. T. 7. £ 6 .

LICHEN cruilaceus carneus ; lobato angulofus , raro

pundatus.

Cette efpece approche plus du L. /rjgt’âV , n. 65 ,
que

d’aucun autre. Il efl compofé de plaques rougeâtres

,

irrégulières
,

qui ont la couleur & la confiftance des

pelta ou fruit
,
plutôt que des feuilles. On trouve rare-

ment fur leur furface un ou deux points noirs
,
qui pa-

roiifent être des fphcpria

,

plutôt que le fruit de ce lichen.

Il vient fur les hautes Alpes, fur le col de l’Echauda

,

en Vallouife. M. de Bournon l’a trouvé fur les granits

du Foretz.

77. LICHEN bibulus. an L. fluviatilis? Hudf. 5^5,
Dill. Tab. ,p. £ 28.

LICHEN cinereo nigrefeens
, ramofo proftratus, extre-

mitatibus obtufis intus cavis.
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Il eft noir étant humedé
,

grifàtre étant fec , & fe

gonfle promptement par l’eau. Ses rameaux font découpes
en plufieurs fegmens, comme le L. phyfoies ^mé\s il eft

creux en-dedans. Il vient lur les rochers aux environs de
yienne. M. de Bournon l’a trouvé à Montbrifon.

78. LICHEN frujiulatus.

LICHEN minimus cinereo virefeens
, legmentis fquam-

miformibus tuberculis
,

gelatinolis nigrit , ficcitate:

inconfpicuis.

C’efl: peut-être le dernier chainon des L- gélatineux ?

Ses feuilles font des fegmens irréguliers , ovales ou bi-

fides, de demi - ligne de largeur, cendrés, très-verts

étant humedés
,
portant des tubercules noirs prominencs,

qui s’aîfaiirent & difparoiffent par la déification , & ne

paroiflent plus que comme des taches d’encre II vient

parmi les rochers de la porte de France , à Grenoble

,

7p. LICHEN tricolor Tab. LV.
LICHEN gelatinofus , rimofus fijfcus , margine atro

cærulefcente ciliato
,
pundis nigris confertis.

L’œil nud ne voit d’abord qu’une croûte d’un noir

bleuâtre. La loupe fait appercevoir des points noirs fur

fon milieu ; vers les bords, des rides élevées en forme

de circonvolutions d’inteftins, & enfin des cils à la marge

qui s’élèvent fouvent d’une demi-ligne. Le milieu efl

bleuâtre
,
les cils font noirs & les plis ou rugoficés éle-

vées
,

placées entre deux
,

font brun-foncé. Il vient fur

les rochers calcaires au.x environs de Grenoble.

80. LICHEN fafdcularis L. Syll. IV. 543. Dill. Tab.

19. f. 27.

LICHEN imbricatus, foliolis palmatis erediufeulis
,
feu-

rellis terminalicer turbinatis
,

fronde majoribus,

Hudf. 530. Web. 256.

Cette etpece fait des feuilles noirâtres, membraneufes ,

fi-oncées & découpées d’une manière très-irréguliere. De
leur marge s’élèvent des petits tubercules rougeâtres ,
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portés fur des portions cylindriques ou anguleufes de Iz

feuille ,
d’une demi-ligne à une ligne, qui tiennent lieu

de pédoncules. Il vient fur les arbres , dans les fentes

humides des pierres calcaires ,
dans le Champfaur &

ailleurs.

Si. lichen crijîatus? Tab. LV. L. Syft.lV.533.

Dill. Tab. 19. £ 25. & 26.

LICHEN gelatinofus fugax , atro virens , ramofo-fim-

briatus , fubtus apice cadicatus, tubercülis nigrxs.

Celui-ci s’élève & fe ramifie un peu : fes rameaux

forment des fegmens frangés, découpés, même digitéis

de cinq à fix lignes
,
du milieu defquels nailTent des

tubercules bruns un peu rougeâtres , fouvent furmontés

par des fragmens de feuilles en maniéré de couronne,'

caraéfere du L. chryfophtalmus L. 535» qne nous n’avons

pas. Il vient aux environs des remparts de Grenoble ,

près la porte de France. .

82. LICHEN aculeatus, an ) L. Dillenii. Tab. ip. £ 34.
LICHEN fubfquamofus , cinereo-virefeens

, tubercu-

ktus, pulverulentus & aculeatus.

Il milite entre les gélatineux & les crujîacés ; il eft

petit, brun-cendré, verdit par l’hurnidité ^ bolfelé en-

defius , écailleux 6c pulvérulent
,
entre des pointes blan-

ches
,
divergentes, coniques fur les tubercules 6c fur les

extrémités des écailles, lia aulft des radicules noires 6c

plus longues que ces pointes. Il eft terreftre 6c vient fur

les butes élevées aux environs de Grenoble.

83. LICHEN crifpus. L. SjJl. IV. 533. Dill. Tab,

iç. f. 2^. 8c 26 la Tourr. chhr. 3^.
LICHEN imbricatus foliis lobatis truncatis crenatis atro

viridibus fcutellis concoloribus. Hudf. 535. Neck.
mu/c. 85. Hall. n. 2037.

Ses feuilles s’étendent à un pouce environ 6c fe ter-

minent par des fegmens crénelés 6c ondulés. Il a, en outre
«les pelca d’un tQugc brun qui affedenc fouvent les bords.
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des tubercules gélatineux fur Ton difque, qui le rendent

inégal. Il vient fur les noyers
,
prefquc par-tout

,
dans

les temps & les lieux humides.

84. LICHEN granofus Dill. Tab. ip. f 24.
LICHEN imbricatus foliolis oblongis lobatis incifis

,

cinereis Ixvibus fcuteiiis nigris, inargine granulato.

Schrcib. ^iV/7. iija ,

Ce lichen ell écailleux , verdâtre , ou gris bronzé :

il porte en-delfus plufieurs .afpérités.
, outre fes tuber-

..cules. Sa couleur pâle le dilfingue des autres gélatineux

^qui font tous noirâtres. Il vient fur les noyers 6c autres

arbres.

85. LICHEN laSluca. Web. 272. Dill. Tab. 19. f. 20..

LICHEN gelatinofus membranaceus
, exafperatus con-

volutus , atro-viridis ,
fcuteiiis rubris. Hall, n 2057.

Celui-Tci forme une feuille large d’un pouce, noirâtre ,

chargée de rugofités ,
rarement de tubercules d’un

rouge brun. Son bord efl; rond
,
prefqu’entier 5c arrondi.

Il vient aux environs de Grenoble fur les noyers.

85 . LICHEN papîraceuf.

LICHEN foliaceus lobatus , niger, exilis , inferne fub

hirfutus fuperne lævis.

C’eft le plus mince de tous les gélatineux ; il eft lilTe

5c approche un peu du L. deujîus ; je n’ai jamais vu le

fruit. Il vient fur les faules
,

les noyers ôc autres arbres

aiix environs de Grenoble.

87. LICHEN exafperatus. Hall. 20^ J.

LICHEN faxatilis foliaceus nigerrimus ,
crifpus exaf-

peratus.

J’ai trouvé celui-ci fur Chaillol-le-Vieux. J’ignore

s’il peut appartenir au L. deuffus L. 11 m’a paru avoir

du rapport avec les gélatineux.

8S. LICHEN trcnielloides WciiT. y 2. * Dill. Tab.

19. f. 52. ^ 5»-

LICHEN foliaceus membranaceus erectiufculus ,
mar-
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gine crifpo lacinulato , fcutellis concavis fulvis,

Hudf. 537. Hall. 2072.

Cecte efpece fait des feuilles laciniées
, alongées

froncées fur les bords
,
quelquefois écailleufes

,
portant

de petits tubercules rougeâtres ,
mais très-petits vers

leur marge. Elle eft très-noire. Elle vient fur les noyers

principalement
,

par-tout.

89. LICHEN ccefius an? L. arugînofus? Scop. n.

LICHEN cruftaceus imbricatus , albido cinereus
, fcu-

tellis concoloribus ,
tuberculis cæfîis pulverulentis,'

Hoffm. Tab. XII. f. i.

Cette efpece efl cendrée
,
adhérente & fragile , de

forte quelle fcroit mieux placée par fa forme
,
dans la

divifion fuivante des cruftacés , mais fa fubflance tendre

& gélatineufe s’y oppofe. Il relî'emble à une poulfiere

bleuâtre, jettée fur les terres humides. II vient dans le

Valgaudemar , dans les endroits à l’ombre.

90. J'ai encore trouvé un lichen foliacé, écailleux de
cette clalTe , d’un brun verdâtre , ayant plufieurs trous

qui le traverfent de part en part. Il vient dans le Champ-
laur, ilellrare. Je le nommerai, en attendant de l’exa-,

miner de nouveau , L. perforatus.

8 . EJpeces criijlacees , adhérentes écailleufes ^

ayant la marge un peu libre.

91. LICHEN tiliaceus Hoffm. Tab. 16. f. 2. p. ç6. ^
LICHEN fronde lobata

,
glauca, polline concolore fca-

bra, fubtus hirta & atra. Hall. n. 2008, Leers. rt.

C’eft une expenfion cendrée , membraneufe
, à lobes

lifies & arrondis , ayant de grands écuffons-lifles cou-

leur de inaron ; louvent des rugofités
, ou des afpérités ,

même des points noirs , lors de fa décrépitude. Il vient

l'ur les noyers
,

les hêtres , les tilleuls
,

à Voreppc
, à

Cliâlet
,
&c.
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P2. LICHEN caperatus L, Syji. IV. 542. Dill. Tah.

25 - 91
LICHEN pallide viridis Q poilus cinereus ) rugofus

margine undulacus. L. fpec. 1614. Wein". 74,
Hall. 2005. *

C’eft une large croûte cendrée, verdâtre, remplie de
rides tranfverfales

,
quelquefois de gerçures pulvérulentes.

Elle a jufqu’à dix pouces de diamètre ; elle efl noire

en-delTous comme la précédente ; fon fruit en approche

aulïï , mais il en produit plus rarement. Il vient fur les

rochers & fur les arbres aux environs de Grenoble.

93. LICHEN glaucüs L. Syjl. IV. 542 Dill. Tab.

25. f. 96. Hall. 2007. *

LICHEN foliaceus deprelTus lobatus glaber , margine.

crifpo-farinaceo. L. fpec. 1615.

Cette efpece eft glauque comme la précédente , mais

lilTe comme l’avant derniere
,

plus mince & avec des

grains pulvérulents. Elle vient lur les arbres aux envi-

rons de Lyon, &c.

Obf. M. de la Tourrette a dans fa colledion un L.
' ampullaceus L- alfez femblable

,
mais dont les fruits font

des urnes globuleufes & élevées ; nous ne l’avons pas

rencontré chez nous.

94 . LICHEN faxatilis L. S^. IV. 5’3I. Dill. T. 24.

f. 83. opr. Holfm. T. 15 & i(î.

LICHEN imbricatus foliolis linuatis
,
fcabris, lacunofis,

fcutellis badiis. L. fpec. 1609. WeilT. 55. Hall.

2011. fcop. n. 1396. *

Cette efpece a des feuilles affez femblables aux pré-

cédens, mais plus étroites, plus découpées, lailfant des

intervalles entr’elles, étant garnies de folTettes & de

rides prominentes
,
chargées de grains pulvérulents. Ses

fruits dont bruns & rares. Il vient fur les arbres &
fur les rochers granitiques aux environs de Grenoble.

Obf. On en trouve une variété daiis les bois à feuilles

plus larges
,
perforées & pointillées dans leur vieillelTc.

lis font cous noirs en-deflous.
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95. LICHEN centrifugus L. Syft. IV. 531 Hall. n.

2015.
LICHEN imbricatus, foliolis obfolete multifidis, lævi~

bus, albidis ,
centrifugis, fcucellis rufo-fufcis. L.

fpec. 1609. VL/uec. 1074. Fl. lapp, T. 1 1 f. 2.

Lichen imbricatus viridans , fcutellis baHis. Dill. Tab 24.'

f- 75 *
^ J ^Ce lichen forme des croûtes ou plaquei de pluneurs

pouces ; elles ibnt d un gris verdâtre
, à fegmens li-

néaires
,

finués ou laciniés , fuyant leur centre comme
des rayons qui cherchent à abandonner leur cercle. Quel-

quefois cet abandon forme des grouppes écailleux , un

peu élevés
,
qui femblent couftituer une efpece frutef-

cente de la quatrième divifion & approchent du L.

phyfodes L. mais il eft plus lilTe
,
plus dur , terreftre

, &c.

Sts fruits font grands
,

couleur de maron. Il vient fur

les crêtes incultes , battues de vents & fur les rochers

ifolés, peu couverts de terre.-

96 LICHEN phyfodes L. Syft. IV. 534. Dill. Tab.

20 f 49.
LICHEN imbricatus , laciniis obtufis fubinflatis. L,

fpec. idio.

Lich. fronde femipinnata cavoy cornubus puherulentis. Hall.

2018.

Cette efpece forme des rameaux diftinds, finués &
pinnatifides

,
qui font non-feulement élevés, mais encore

arrondis
,

renflés
,
un peu concaves à leur extrémité. Il

eft de couleur gris-blanchâtre & noir en-deflTous. Ses

fruits font noirâtres & paroiifent très-rarement. Il, eft

commun fur les gros troncs de fapin Ôc vient rarement

I
fur les rochers.

Obf. M. de Bournon m’a envoyé de Montbrifon un

i

lichen perforatus N. foliacé
,
blanchâtre

, lacinié
,
noir en-

deflbus
,

libre & un peu renflé à fon extrémité
,

qui

I

femble tenir le milieu entre celui que nous venons de
décrire & le \j.Jlellaris L nous ne l’avons pas rcncôntrd

i Æn Dauphiné.



97^ Hijldire des Plantes de Dauphine. '

5)7. LICHEN olivaceus L. Syft. IV. 552, Dill. Tah.

24, f. 78. la Tourr. chlor. jy. Hoffm, 85 . T. ij.

4
; 5 *

.

LICHEN imbricatus , foliolis lobatis nicidis lividis.

Il,, fpec, l 5 fO. Fl fuec. IO77.

Cette efpece & la luivante, font foliacées & ont une

couleur vert-d’olive qui les diftingue. Quelquefois , il

devient grifâtrc , bronzé & pulvérulent ; alors il fe rap-

proche extrêmement du L. omphalodes , comme ce der-

nier fe rapproche du l^.faxatilis L. Ses fruits font de

même couleur, avec une marge rude, granuleufe. Ils

n’ont qu’une à deux lignes de large. Il ell commun fur

tous les vieux noyers & autres arbres des environs de

Grenoble ; quelquefois fur les rochers.

^8. LICHEN acetabulum. ^eck. gallobel. yo5.
*

LICHEN fronde fub orbiculata , luteo-virefcente lævi,

fcutellis folio concolonbus, fubtus rugofis. Neck.

mufc. pq.
Lichenoides acetabulis cutaneis & rugofis. Dill. Tab. 24.

Celui- ci a la même couleur olivâtre du précédent &
prefque tous les botamftes les ont réunis fous la même
efpece. Mais il eft plus liffe & fes fruits larges de

trois
,
quatre julqu’à fix lignes , font lilfes en-dedans

,

ou avec quelques plis, fans tubercules pulvérulents. Il

n’eft pas rare non plus , fur les arbres , dans les pays

tempérés.

pp. LICHEN, ca^pitofus Tab. LV. an L, crajfus?

Hudf. 550. Hoffm. pi. Tab. 19. f i.

LICHEN imbricatus, cinereo virefeens
,
fublobato mar-

gine , albo
, tuberculis carneis lentiformibus fæpc

congefHs.

Lichenoides cariilagineum , fcutellis fulvis planis. Dill.

Tab. 24. f. 74
Lichen canilagineus fcutellis congeJUs cervinis , fronde brevi

rotunde lobata. Hall. n. 20cp. ^
Cette

I
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Cette efpece a quelque rapport avec le L. fragîîis n.

mais il efl libre 6c bien moins épais. Ses ieuilles

forment un gazon te reftre
,
adhérent par leur centre ; elles

font dures, verdâtres en-dellus, blanchâtres à leur marge

en-dedbus. Les fruits font lenticulaires
,
prominents , de

couleur de chair, très-fréquents & très-abondants, fou-

vent par grouppes. Il vient fur les gazons
, à fabri des

rochers, parmi les pâturages aux environs de Grenoble

& ailleurs,

Obf. M. de la Tourrette l’a cru une variété du L,

lentigerus de Weiber, n, 105, mais ce dernier efl plus

tendre
,
plus délicat

,
fes fruits font plus petits

, 6cc.

100 LICHEN rubinus la Mark. Fl. fr. I. *

LICHEN imbricato caefpitofus pallidus, margine fubtus

nigro
,

tubcrculis rubris
,

prominentibus
, fæpe an-

gulofis 6: congellis.

B. Lichen faxaülis imdoflis niveiis. Hall. 2029.
Cette efpece a beaucoup de rapport avec la précé»

dente ,
mais elle eft bien plus dure

,
plus adhérente

,
d’un

gris roiilfâtre 5c lifTe. Elle forme auiTi un gazon de feuilles

I écailleufes ,
laciniées , ôc froncées ; mais fes fruits font

1 d’un beau rouge ponceau ,
nombreux

,
fouvent irréguliers

i ^ grouppes. il vient fur les rochers des hautes Alpes,

1 dans le Briançonnois , l’Embrunois , le Queyras, &c.

;

Obf. Cette efpece varie beaucoup. La variété B. fans

I

fruit ,
le prouve Elle reffemblc à un paquet de petits in-

ftellins bourfouflés. Son fruit efl plus ou moins pâle, plus

I ou moins grand , 5c les feuilles deviennent cendrées ,
de

I maniéré que fans la couleur du fruit, elle fe rapproche-

roic de la fuivante. M. de la Tourr. l’a rapporté avec

doute, au Hoffm. T. 7. f 6.

I 101 LICHEN gelidus ? L. Syjl. IV. 529.
i LICHEN alpinus, imbricato cæfpitofus , fegmentis vi«

j

ridi corneis
,

peltis marginatis concoloribus teftis.

Lichen fejfilis ,Jcuiellis fordide viremibus ,
oris albist Hall.

ru 2077.
Tom. ill. Q q q
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J’af rapporté cette efpcce avec doute , tantôt au L;

rupicola L. tantôt à refpece citée. Quoi qu’il en foit, elle

a beaucoup de rapport avec le L. rubinus j il eft écailleux,

dur, couleur de corne ou de gelée; mais les fruits de

même couleur, font ridés & ont une marge; caractères

duTérens du L. rubis. Il vient, comme lui,lur les rochers

des hautes Alpes. Il efl plus llrié & fes fruits font plus

égaux, plus réguliers; il eft très-adhérent, plaqué fur

les rochers micacés , ôc appartiendroit à la divifion des

cruflacés, adhérents, fans fon afTinité avec les deux pré~

cédents. Je l’ai trouvé à Champoléon
, 6tc.

102 LICHEN deniritifcrus.

LICHEN foliaceo cartilagineus
,
imbricatus virefcens ,

fquamis lobato-aunculatis , venulis tenuiffimis fufcis

variegatis.

Chaque nouvelle obfervation fait découvrir des mer-

veilles dans les derniers êtres de la végétation ! Ce lichen

refi'emble à notre L. cegfpitojlis 6c un peu au L. fragihs

Scop
( PP 6c 65 )

mais un refeau curieux 6c veineux

en relief ,
le rend remarquable. Ayant coupé fa fubflance

horifontalement ,
j’ai apperçu à la loupe ,

des grains

jaunes, comme dans les miniati

,

n”. 60 6c 61 ; mais ces

grains étoicnt entourés de huit rayons obtus & mam-
melonés, dont la longueur approchoit celle du diamètre du

grain.Je l’ai trouvé aux environs de Vizille, furies rochers.

105. LICHEN lehtigerus Web. ipe. Tab. j.

LICHEN tcrreftris foliaceus
,
albid us

,
feg mentis lobato

incifis
,
fub farinolis , tubercuhs carneis.

Celui-ci forme des croûtes d’un à deux pouces

,

étendues fur les terrcins humi.les
,
graveleux , le long

du Drac 6c ailleurs. Il eft couleur de chair-pâle étant

liumedé, 6c d’un blanc de porcelaine étant fec. Ses

bords font par lobes arrondis, peu relevés, un peu pul-

vérulents. Ses fruits imitent de très-petites lentilles, par

leur figure 6c par leur couleur. Il efl fragile 6c prefque

mféparable ea -entier.
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Obf. J’ai encore obfervé deux lichen voifins de,s pré-

tédens. Le premier
,
en gazon cendré

, à Tegmens écail-

leux , ftériles, épais 6c ponélués; le fécond, en gazon

écailleux, verdâcre, poinnllé 6c fragile, ayant des cuber- ••

cales bruns, des écailles un peu froncées 6c fpongieufes,

c’eft-à-dire
,
qui s’enflent par l’humidité , ils viennenc

fur les roches calcaires ,
aux environs de Grenoble.

104 lÂCHES friabilis, T?b. LV.
lichen friabilis ,

obtufe lobatus luteus, fcutellis fufcls.^

Hall. H. 2027. emend. III, n. 27.

Lichen pulmonarius terreftris ex albo luteus friabilis fcuùs

fufeis. Hall, enum 81. n. 97.

Lichen pulmonarius faxatilis , farinaceus , fulphureus 6*

mollior ,
receptaculis fiorumex rubroaureis. Mich. Gen,

95. n. 16.

Lichen cchroleucus , rugofus obfcure jîavefcens
,

fcutellis

rubris
,
planiufculis? Neck. mufe. ^z.

Lichenoides cruflofuin , orbiculis & jcutellis, jïavis ^ {a) DilK

Tab. i8. f. 18.

Il eft toujours terreftre 6c fragile, formant des croûtes

d’un jaune verdâtre
,
qui s’étendent en road

, ont quel-

ques rides ou plis en rayons, un peu pulvérulents ,

finilTant par une marge crénelée ou a fegmens bifides

,

mais inféparables. Les fruits font des demi lentilles
,
cou-

leur de chair ou rougeâtres vers le centre avec un bord

peu fenfible. Il eft commun parmi les pâturages des ifies

du Drac 6c ailleurs aux environs de Grenoble.

Obf. Le nom de L. ocboleucus lui conviendroie par-

faitement, mais comme l’efpece de M. Necker, d’Hud-

fon
, p. 528. Li.Jîavefcens d’Hofimann 59 , 6cc. vient fur

les arbres
,
les murs

, 6cc. tandis que la nôtre eft conftam-

menc terrellre
,

ce fynonime eft douteux.

Le nom de L. candelarius que M. de la Tourretee lui

(i) Cette fig. de Dill. que tous les botaniftes ont appliquée du
Lich. canddarins , lui conviendroit ,

fi la plante de Linné & de
Dill. étoit terreftre. Il me paroît que Dillénius a entendu par le

mot orbiculis., la plante même , 6c non lès tubetciiles où lefrüit.

Qqq 2
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a fouvcnc donné dans les notes qu’il m’a communiquées^
me paroic mi&ux convenir à une autre cfpece qui vieSic

Tur ks arbres
, Scc. dont nous parlerons plus bas.

. J 05 LICHEN junipirims L. Syj}. iV. 54I.

lîCHEN foliaceus laciniasus crifpus hilvus
,

peltis livi-

dis. L. fpec. \6\^..V\. fuec. l opj. Hudf, J42. Leys.

Hall. 281. Leers. herb. 260. Œd. aypt. 26.

Lichen fronde rugofa rotunde Icbata Jiava concolore. Hall.

n. 2021.

.
Lickenoides vulgare finuofum , / liis &frutellis luteis. Dill.

Tab. 24. f. 75.

Lichen' parietinus.Wolden. Sçfr Tab l8.fi I.opt.

Il n’y a rien da fi commun que ce lichen fur

1 écorce de tous les arbres adultes ; il annonce même
leur état de langueur , Ibit par l’aridité du fol , foit par

d’autres caufes
,
dès qu’il fe trouve fur des arbres plus

icunes. Il fait des taçhes d’un Jaune verdâtre , remplies

de rides
, finifTa-nc par une marge arrondie, un peu libre

& d’un blanc rouflatre en-delTous. Les tubercules vien-

nent en très-grande quantité vers le centre , iis font

de couleur rouge brun , ou jaune rouge , avec une marge

de même couleur. Je ne l’ai pas vu pulvérulent
,
jamais

terreflre , rarement fur les murs. Dans les vallées des

Alpes, les tubercules font bruns & plus grands, ainli

que la plante.

Prelque tous les auteurs ont pris ce Lich. pour le L.

parleiinus L. J’ai bien connu moi-même le vrai l^.patie^

ùnus dont nous parlerons plus bas, mais j’ai mal-à-propos

changé les noms de L. candelarius pour L. juniperinus

Ces erreurs ont été occafionnées par le mauvais

choix des fynonymes
,

de ceux qui m’ont précédé.

Comme Linné eft l’auteur de ces trois elpeces , nous

nous fommes fait une loi de luivre fes traces , & de ré-

tbrmer les iynonymesqui ont fouvent été mal appliqués

par fes éditeurs ou par lui dans fes dernieres édi-

tions. Nous n’héfiterons pas même à préférer les noms

(i) flar, Dilph, lau
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de Linné loriiqu’ils nous paroicronc certains , à ceux

de M. Hoffmann, quoique c't dernier le ibic plus fpé-

cialemenc occupé des Lichen.

lod LICHEN jîellaris L. Syfl. IV. 535^. DilL Tab.

24. £ 70.

LICHEN imbricarus ,foliolis oblongis laciniatis anguftis

cinereis, fcutellîs pullis. fpec.. 1611 . Y\. fuec. 1082.

Weiff. 60. * Royen prod. 510. HalL n. 2017.
B. An Lichen Jlcllanformis ? Hoffm. 7^..

Ce lichen forme des croûtes cendrées , urr peu bron~

zées, ou bleuâtres
,

fur prefque tous les arbres. Elles

font compofées de fegmens linéaires
,

finués
,
convexes

en-deffus, portant des tubercules noirs
,
avec une marge:

noirâtres en-deffous 6c quelques fibres. La var. B. efl

un peu olivâtre 6c beaucoup plus large.

Obf. M. de la Tourr. en a trouvé un plus large à

Montbrifon, dont l’exq^êmité s’élève un peu, comu)e
dans le L. phyfodes.

107 LICHEN carulefceus. Hoffm. qy. L. Stellaris_/Y/h‘-

ginofus .? la Tourr. chlor. 55.
LICHEN cruftaceus ex albido cærulqfcens

, fcutellis

concoloribus , marsinc albo. Hoffm. L. c.

Cette efpece différé à peine de la précédente. Ella

forme comme elle
,
des plaques étoilées , ou par rayons ,

laciniées, un peu convexes en-defius, ipais d’un gris

manifeftement bleuâtre
,
ainfi que les pelta ou tubercules.

Ces derniers font grands
,

irréguliers , d’une à deux
4ignes. Il vient fur les troncs de vieux pommiers 6c autres

arbres.

108. LIChEN angujîatus Hoffm. 77. Tab. XI f. 2.

LICHEN imbricatus, foliolis lincaribus planis 3 di-

fufis crenatis, pundis eminentibus nigris. L. c.

Cette efpece reffemble beaucoup au L. Jfellaru L.

^rnuïe lui , fes fegmens foni cendrés ôc s’étendent ea

Qq^ S
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rond
,
par rayons

,
mais ils font linéaires

,
planes en

delTus , & leurs bifurcations s’écartent en deux partier

égales, tronquées à leur extrémité. Les tubercules font

noirs , élevés fur la feuille celle-ci eft fupportée par

un grand nombre de racines noires
,

qui l’écartent un
peu de l’arbre. Il vient fur les hêtres , les faules & les

autres arbres
,
par-tout.

Obf. J’en ai trouvé une cfpcce ou variété, plus verte,

plus tendre
,
plus délicate

, à tubercules plus petits , fur

les tilleuls , les noyers des environs de Grenoble. Je
l’aurois cru être le L. ciliatus. Hotfm. 69. T. 14. f. i.

Mais les fruits n’étoient pas ciliés , mais feulement le

bord des feuilles , ôcc,

1 09 LICHEN lingulatus Tab, I^V. an ? Hall. n. 2028»
an L. muralis ? Schreb. 1^0.

X-ICHEN crultaceus faxatilis imbricatuscinereo virefeens

fegmentis obliquis confufis linearibus fub pulveru^

lentis
, tuberculis fufeis.

Lichen pulmonariusfaxatilisfarinaceus y
ex albofub cinereus ^

foliis pulpofis pulverulentis , receptacuUs jlorum grifeo

rufis. Mich. Gcn. 94. 7. Tab. yi. f. 5. Dill. n. 94.
Ce lichen eft très-commun l'ur tous les rochers cal-

caires , far les murs
,
rarement fur les rochers graniti-

ques
,
jamais fur les arbres ! Il eft d’un vert obfcur ou

cendré
, 6c devient blanc étant fec , eompofé de petits

fragmens linéaires, fragiles
,
bifides

,
obliques & courts ,

farineux fur les bords, pofés les uns fur les autres ,

fuyant leur centre , l’abandonnant même quelquefois.

Ses tubercules font petits, couleur de chair, ou bruns.

Ohf J'ai confulcc pîulîeurs fois M. de la Tourrette

au ùijct de ce lichen, li m’a répondu qu’il le croy.oit être

le L. candelafius L.> dans une autre lettre, une variété

fut étiquetée au L. frigidus : une autre au L. flavefeens

liohm. Hudf, 528. mais comme ce dernier vient fur les

arbres, je le crois une variété du L. parietinus L. je crois

que les q,y,<5, 7, 8, de en fonc

autant de variétés.
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J 10 LICHEN pallejcens L. S)JÎ. IV, 529. HofTm.

66. T. 10. f. I. & 2.

LICHEN cruftaceus
(
vîridi

)
albkans auc pulverulen-

tus ) fcutellis pallidiS. L. 1608. fuec. 1071.

WeilT. 47. Hudr. ^29. Netk. ^allob. 50^.
Il n’a ordinairement que fix lignes de diamètre

, il

eft entier
, ou avec des lobes peu profonds

, de couleur

verdâtre, olive en-deflTus, pâle & cendré étant fec, tou-

jours avec des rides inégales excentriques. Il porte pref-

que toujours chez nous des grains pulvérulents : il a des

écailles outr® ces grains fur fa furjace & des radicules

en-delfous où il eft noirâtre. Il eft très<ommun fur les

tilleuls des allées , des promenades de Grenoble; il faut

le voir dans les temps humides , il eft crès-vert alors ,

crainte de le confondre avec le l^.Jiellaris cendré comme
lui , lorfqu’il eft fec.

III. LICHEN orbicularis, HofTm. 68. Tab. 9. f. i.

Neck. mujc. 88, gallob. 509.
LICHEN cruftaceus imbricatus, foliis margine verru-

cofis pulverulentis fcutellis fufco nigricantibus.

Hoffm.

Celui-ci a des feuilles étroites comme le L. fubfujcus ,

mais elles font adhérentes par leurs racines comme celles

du L. angujlatus n. loS. Ses tubercules font noirs & petits.

Il vient fur les troncs des vieux faules dans le Champs
faur & ailleurs,

112 LICHEN radiofus. HofTm. 62. Tab. 4. f. y.
LICHEN cruftaceus imbricatus, foliolis obfolete lobatis

cinereis radiantibus fcutellis minimis fufcis. HofTm.
An Lichenoides tenue 6* molle agarici fade ? DiU. mujê.

179. T. 24. f. 77.
An Lichen carulefceus f Hudf. ^’i.

An Lich. pulmonarius craffus è cinere-o pîumbeus torofus
1,

inferne albus
,
&c. Mich. 91. Tab. 47. f. i.

Ce lichen forme de larges taches de plufienrs pouces
ïondes, brunes vers le milieu, où elles portent de

Qqq 4
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petits tubercules bruns , noirâtres
, & petits

,
fouvent par

groLippes
, tandis que fa circonférence blanchâtre s’é-

loigne par des ondulations noirâtres , concentriques ,

coupées par des rides en rayon à angle droit. Il vient

lur les marbres de nos iTiOntagnes calcaires
,

je ne l’ai

pas vu ailleurs.

1 LICHEN fubfufcus L. Syll. IV. 530. Dill. Tab.

18. f i<5 . HofFm. 51. T. y. £

LICHEN cruftaceus albicans, fcutellis fubfufcis
,
mar-

gine crenato cinereo. L. fpec. 160^. \\eilT. 48.
HuJf. 529. Hall. 2049.

Lichen fcaber. Scop. ». 157^. *

B. L. pailidiis Hoffm. yo. Tab. 5. f. 2.

C. L. atcr Hoffm 57. Tab. 4. f. 4.

M. Hoffmann a fait trois efpeces différentes des trois

liclKni que nous rapportons ici comme variétés. Ils ont

tous une croûte inféparable , remplie de rugofités ou de
petits tubercules grenus

,
quelquefois même pulvérulents,

les fruits font pâles
,
couleur de chair o.u noirâtres &

plus ou moins ouverts
,
plus ou moins grands

,
mais tou-

j'ours entourés d’une marge blanche, crenelée ou ondulée.

Il vient par-tout, fur les arbres, les pierres, les murs,
les rociiers, il efl très-commun.

IT4 LICHEN carpineus L. Syfl. IV. 527. Weiff. 42.

LICHEN leprofus cinereus
,

tuberculis albidis rugofk,

L. fpec. 1608. Hudl. ^26.

J3 . LICHEN epidermoid.es N. Tab. LV.
LICHEN cruftaceus rimofus albidus , tuberculis alba

hyalinis planis ,
margine albo crenatoj cindis.

U eft mince, cendré, oblcur, chargé de rugofités

allez femblabl«s à celles de l’épiderme d’une main en-

dureic par le travail , fur lefquelles fe trouvent des pelca

ou tubercules très-petits
,
de couleur de chair. La variété

B m’a parue plus jeune : elle vient liar l’écorce des fapins.

L’autre fur les tilleuls , Ls charmilles , &c.
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1 15 LICHEN parietims L. Syji. IV. L. murorum Hoffra.

6^. T. 9. î. Z. L. candelarius * la Tourr. chlor. ,^^.

LICHEN imbricacus foliis cnfpis fulvis
,
peltis concolo-

ribus. L. fpec. 1610, Hudf. WeilT 59. *
Hall. 202^. Fl. fuec. I 080.

Lickenoides cruffo/um orbiculis & fcuiellis jîavis Dill. 230.

T 18 £ 1

S

B. LICHEN miniatus Holîm. 62. Dill. Tab. 24.f. 6S.

Lichen fronde calcaria pulpoja miniata laciniata lebis linea-

ribus. Hall. hift. n. 2022. Midi. n. 14. Hall.

enum. Si. n. 100.

C. LICHEN muralis Hoffm. <54. Tab. 1 1. £ i. Schreb.

fpicil. 130.

D. LICHEN aurantiacus.

Licb. eruflaceus. flavo julphureus
, pgmenîis lînearibus ra-

dian tibus Jub-bifidis injîatts y tuberculis carlteis y margiiie

flavo.

E. Biffas farinacea flava Linn. it. ael. ^o.

Cecie elpece
,
que prefque tous les autei#s ont pris

pour le L. candelarius de Linné, ell bien ai£ée à dilîin-

guer. Elle fait des taches jaunes-rougeâtres qui s’éterh-

denc en road à un pouce environ de diamètre , corn-

pofées de fegmens flriés ou arrondis en-deflus , terminés

par une marge crenelée ou dentée , très - adhérente fur

la pierre qui le nourrir. Ses tubercules font d’un rouge

pltls foncé, petits, lenticulaires & fans marge. Il vient

par-tout fur les murs, fur les rpchers, fur les arbres,

dans tous les pays.

La variété B, ed d’un beau rouge de Kermin. Elle

vient fur les fommités des Alpes calcaires, à Obion ôq

ailleurs.

La variété C. vient fur les murs à l’ombre , fur les

tuiles des toits, 6cc. Elle ed d’un vert p>âle, tirant fuç

fe jaune, quelquefois mêlé de blanc.

La variété D. ed d’un vrai jaune. Elle ed plus épaide,^

plus craffe & vient fur les granits des hautes Alpes.

La variété E. ed la jeune plante commentante.



^S6 Hifiolre des Plantes de TXauhj^nè,

\l 6 LICHEN candelarius L. Syfl. IV. 528. Holïrn.

57. Tab. 9. f J. opt. Schreib. fpicil. 159.
LICHEN farinaceo ramofus, flavo virefcens

,
fegmentis

tenuiiïitnis planis divaric^tis, fubtus & margine
cirrholîs, tuberculis planis carneis, margine flavis lari-

naceis.

Lichen pulmonarius cnireus , vix confpicuus , tenuijime di-^

y{fus y receptaculis Jîorum concoloribus. Mich. Gen. 91.
n. 6 . Tab 4^. f,

jf.

Certe efpece
, à peine vifible à caufe de fa peticeTe,

confifte dans une poudre jaune-verdâtre
,
qui , vue de

.près, avec la loupe & par un temps humide, préfente

des petites ramifications linéaires
,
planes en-delîus, très-

étroites & entrecroifées les unes fur les autres ,
ayant des

radicules confiantes , nombreufes en-dellous & à la marge.

Les tubercules font jaunes
,
petits , entourés d’une marge

pulvérulente moins foncée. La même farine jaune qui

commence la plante
,

ainfi que la précédente dans leur

jeunefie
,

paroit fur le bord des feuilles de celle-d , où
elle préfehte à la loupe, des grouppes en chou.\-fieur.

Les fruits ont quelquefois des cils ou radicules en forme

de rayon : caradere que M. Hoffmann
,

a. obfervé & re-

préfen'té à fom L. dUatus p. 6^. Tab. 14. f i. Seroit-il

poffible que notre candelarius , en vieilliffant ,
eût pris

une couleur cendrée, & trompé ce judicieux obfer-

vateur ? 11 n’y a pas apparence ,
attendu que les figures

re fe reffemblent pas d’ailleurs.

Obf. L’affinité des couleurs , le voifinage des plantes

qui fe trouvent pêle-mêle fur les arbres des vergers
,
des

allées
,
des jardins, nous eût fait défirer de pouvoir rap-

procher IqL. juniperinus y n. l©5.,des n.os & 1 1 (îi

mais il efl foliacé , à marges libres & par conféquent n'a

de commun que la couleur avec les deux derniers.

Je ne fuis pas bien sûr c]ue Linné ait toujours diflin-

gué ces deux el'peces
,
ne les ayant pas bien caraélérifées j

il dit feulement, Fl. n, 1080, que le Biffus cande-

laris confifle en upc poudre jaune : le L. tanddarius en

écailles furfuracées , à peine fenfibles ; le L- parietinus en
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feuilles centrifuges, plus dures, prefque cartilagineufes

& \q\u, juniperinus en feuilles plus larges
,
plus molles,

découpées & relevées 5 ce que Leyfer Fl. Halenf, 281.

Leerf. Flot, herborn. 2^^. M.a.tukk. files. 313. 6cc. , onc

répété. Le premier a même ajouté que ces quatre

plantes ne lui paroilToient différentes que par l’âge.

Nous croyons avoir établi les différences des trois pre-

mières & nous fommes convaincus de leur réalité. Quant
au Bijfus candelaris , il ne vient chez nous

,
que dans les

grottes , les enfoncements
,
où l’air croupit & ne circule

pas , ainfi que les moifilfures
,
tandis que ces Lichens

,

ayant un degré de plus dans l’ordre de la végétation ,

l’air libre leur eft aufîî néceflaire
,
qu’une humidité fou-

tenue pour les fixer & les développer dans un endcoLc

quelconque.

JO Efpeces formant une croûte epaîfje y SC

' pulvérulente.

Il 7. LICHEN crketonim L. Syfi. IV. 527. la Tourr.

chlor. ^4. Dill. Tab. 14. f. i.

LICHEN leprofus candidus
, tuberculis (

llipitatis
)

incarnatis. L. fpec, i 5o8 'Ç\. fuec. lodS. Fl. lapp.

455. Weiff. 44. Leerf. 934, Web. 195. Hall.

n. 2042.
La croûte qui tient lieu de feuilles

,
ell compofée de

grains grifâtres , d’un blanc cendré & pulvérulent. Les
fruits forment çà & là des tubercules couleur de chair ,

boffelés
,

inégaux
,

portés fur de très-petits fupports

d’une demi ligne environ. Il vient dans les bois à l’ombre

,

fur la terre à Seiffin près de Grenoble, à Uriage, à la

Chartreufe <3c ailleurs.

118 LICHEN elveloides Weh. fpicil. i 8 <5. la Tourr.
Chlor. ^4. L. icmadophila. Hpffm. 54. T. 8. f l.

Hall, n. 2044.
LICHEN leprofus cinereus, tuberculis fcflîlibus phnis

carneis, Hoflin. L. c.
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La croûte efl femblable à celle du précédent , maFs

elle eft mince & verdâtre. Elle eft fouvent difpofée pac

ferie
, le .long des tiges des plantes ou des bois morts ^

fur lefquels il vient. Ses fruits font féparés de la fubf-

tance
, c eft-à-dire

,
n’y tiennent que par leur centime

,

mais ils font feflîles , bruns , avec un filet blanc pour
marge : l’eau ne change pas leur couleur. Il vient auiTi

dans les bois, au bas des fapins à l’ombre
, mais parmi

les montagnes , à Allevard , dans i’Oyfans
,
&c.

Oi>f. Le L. corallinus qui, par fa croûte pulvérulente,

a quelque rapport avec ces deux efpeces
, a été placé

parmi les efpeces ramifiées , n. 38. , à caufe des filets qui

le compofent.

iip LICHEN parellus L. SyJ}, IV. 530. Hoffhi.

T. 6 . f. 2.

LICHEN crullaceus albus
,

peltis concavis
(

riraofis )

pallidis. L. mant. 1^2. Leerf. n. W^eb, p. ipp.

Hall. n. 204S. * Neck. mufe. 50,
Il fait une croûte bknche , dure , inégale , fouvent

bourfoufléc, que l’humidité ne change pas. Ses fruits,

font des éeufibns de même couleur , d’abord concaves

,

enfuite planes, avec une marge peu fenfible. L’eau les

rénd un peu couleur de chair
,

tandis qu’elle renfle le

bord, & le rend plus fenfible^ Cos écuifons font pref-

que toujours plus ou moins ridés ou gercés en-dedans

,

caraélere propre à cette efpece. Il vient fur les pierres,

fur les hêtres, les pins & autres arbres, même lur les

gazons, à la Plaine & aux Alpes.

120. LICHEN oceUaUts. Tab. LV. L. trapeiiformîs

Ref^ Fl. jeand.

LICHEN tartareus, colliculofo granulofus albus
,

peltis

nigris planis marginatis.

Lichen crujiaccus
, faxatilisfarinaceus ^ verrucofus , candiJus ,

omnium crajjijjimus rectptaculis ilorum nigricanlibus ?

Mich. Gen. p6. Tab. 52.

Ce lichen form« une croûte blanche, épaifle, fouvent

baurlbuflée & féparée du rocher , compolée en entier ,,
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de petits grains arrondis, ovales ou irréguliers
,

les fruits

font des écuflTons noirs très-nombreux
,
d’abord conca-

ves, enfuite planes, ayant près d’une ligne de diamètre^

avec une marge blanche
,
legere , un peu ondulée. Leur

centre noir , lifl'e
,
devient un peu gris & comme bronzé

ou pulvérulent. Il teint facilement en rouge violet, ainlî.

que le fuivanr. Il vient fur les rochers durs & calcaires

(
jamais ailleurs

)
aux environs de Grenoble , de Vi-

zilie, &c.

I2i LICHEN tartareus L. Syft. IV. y 29, Dill. Tab.

18. f. 12.

lichen cruftaceus { craflTus
)
ex albido virefcens

, feu-

tellis flavefeentibus , margine albo. h. fjtec. j6o8.

Leerf. n. ç^ 6. Hudf. 529.

Celui-ci forme une croûte très-épaifle aufli , mais d’un

gris obfcur , compofée de grains inégaux & applatis. Les

fruits font d’abord des petits pores noirs
,

qui s’ouvrenc

enfuite & deviennent des éculTons , d’un noir obfcur ,

entourés d’un bord élevé ondulé ou crené , au-delà du-

quel on en apperçoit fouvent un fécond
,
fourni par la

fubftance de la feuille. Le milieu du fruit fe gerce rare-

ment. 11 vient fur ks roches micacées
,

granitiques

,

dans le Valgaudemar, le Briançonnois , &c. Les Aift

vergnats le ramaflent chez nous & en Savoye
,
pour le

L. parellus : il donne même plus de teinture,

Obf. J’ai trouvé fhr les granits décompofés
, aux en-

virons de Grenoble , un lichea femblable
,

qui , outre

fes plis , avoit en-de(Tus des mamelons hérilTés, grouppés,

terminés par un point noir , comme des yeux de lima-

çon. J’ignore fi c’eft une variété ou une efpece voifine,

ne l’ayant oblervé que deux fois.

122. LICHEN fempofus. Hoffm. Tab. 5. f. i, an L.
mufeorum? Scop. n. 1375.

Lichen cruftaceus cinereus granofus, fcutellis im-
merfisatris, margine crenato, Hoffm. pag. 41.

Lichen cntjla tenace alba
, fcutellis JeJfdibus atris, Halio

hij}. fl. 2051. aiuni. Sa. 10^, Tab. a. /. é.
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Cette efpece forme une croûte terreftre
, d’un gris

obfcur^ couleur de fable terreux , avec lequel on le con-

fond aîfémertt. Cette croûte ell mince , compofée de petits

grains
,
plus petits à la circonférence où ils femblent fe

difpofer à former une efpece de marge ; mais ils font

très-adhérents. Vers le centre, ils font plus épais
, & por-

tent plufieurs petits tubercules noirs , enfoncés dans une

marge ondulée, comme dans la précédente efpece, mais

plus petits , & rarement planes ; il vient le long dès

rivières s fur les Ifles fabloneufes, & ailleurs.

Obf. Haller. I. c. a fupérieuremennt fait graver ce

Lichen ; il dit cependant quhl vient fur les rochers , ce

qui laiffe des doutes fur fon fynonime. Celui de M.
Schreiber

,
rapporté par M. Hoffman

,
pourroir bien aufîî

appartenir a notre L. ocellatus ^ & celui de Hallef,au L.

lartareuSf avec lequel prefquetous les auteurs ont confondu

notre L. fcrupofus.

12^. LICHEN mueorîfomis. Scop. n. L. mup-

corum ? HolTm. 32. Web. 185.

Lichen crufla farinofa ,
tubcrculis atris. Hoffm.

Celui^i forme une farine cendrée ou blanche
,

fans

tonüftence ,
au-deffusde laquelle naiffent des grains noirs,

qui, dans les temps humides, s’alongent en forme de

mamelons , & prennent une couleur de chair pâle
,
ou

de gelée. Il vient fur le bord des ruiffeaux, parmi les

pâturages humides, mêlés de bois pourris, aux environs

de Grenoble, &c.

Obf. J’ai trouvé à l’entrée du Valgaudemar, une efpece

voifine, à croûte plus denfc, & à mamelons plus faillants.

M. de la Tourrette l’a nommé L. papiUaris dans fa collec-

tion ;
je le crois L. criffaceus faxatilis farinaceus albus

,
glo~

hilis minujfitimis unJiquè refertus. Mich. 9p. n. ^ 6. Hall.

enum. 88. ri.

Obf Le Lich. cafms ,
n. 89 ,

qui a quelque rapport

avec ces cfpeces ,
a été placé parmi les gélatineux

,
parce

qu’il ell tendre ,
fugace ,

comme les efpeccs de là di-

vifion.
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Î24. LICHEN fuiphureus ? Hofim. Tâb. 4. f, i. aa

Hall. n. 2058.

Lichen tartareus craflTus, tefifeilatus, luteo virefcens,

tuberculis nigris ,
imlnixtis.

^
Celui-ci fait une croûte verdâtre , tirant fur le jaune

,

d’une ligne d’épais , informe
,
inégale , très-étendue &

chargée de fentes qui le féparent en plufieurs fragments,

fans marge apparente. Ses tubercules font noirâtres , un
peu poudrés

,
au niveau de la croûte ; Thiimidité les éleve

tm peu ,
les rend boflelés & verdâtres. II vient fur les

graïs durs , fur les pierres granitiques , dans le Champfaur,

Obf. Cette efpece
,

par fa couleur
,
relTemble au L.

geographicus

,

mais il eft moins vif: par fa confiftence , il

reiïemble au L. tartareus ,& par la difpofition de fes fruits,

.au L. caleareus. L.

125. LICHEN atro cinereas.

Lichen tartareus friabilis , tuberculis nigris , extantlîs

albis puftulatis feparatis.

Il ell friable, épais d’une ligne, fans marge, gencé

irrégulièrement, d’un blanc cendré, avec des tubercules

noirs, éminents dans les jeunes fujets, enfoncés fur leS

vieux. Sa croûte tombe par couches , & fe régénéré fuc

le fond reliant, par des grains blanchâtres
, hérilTés,

qui, bientôt après
,
portent des tubercules ooirs. L’eâUt

ne le change pas , elle rend feulement l’intérieur plus
vert, & le dehors plus pulvérulent. Il vient dans la

Champfaur
, fur les graîs durs

, & autres pierres vitri-

fiables.

126. LICHEN confiuens. Web. 180. Tàb. i. f. 2.

Lichen crullaceus telfellatus, cineréofufeus
, pundis

atris aggregatis prominentibus.

Il ell mince
, d’un gris noirâtre

, fépâré par des mailles
polygoniformes

, ayant des tubercules noirs, plus ou
moins gros

, hors le niveau de U croûte
, & fouvent par

paquets ; il prélènte plufieurs variétés. Je l'ai d’un jaune
roux , orange de la I3erarde. On le trouve auyfii plus noi^f
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& plus mince fur les quartz
,
plus dur dans les endroits

plus froids ; il vient dans les vallées des Alpes.

isy. LICHEN calcareus? Hofîin. 31. Linn. Syft. IV.

^26. fpec. i6o~j. Huds. 524.
Lichen leprofus cinereus cæfius, farinaccus

,
pundls

duris rimofis nigris eminentibus. Tab. LV.
B. Lichen leprofus farinaceus

, margine undulaUit
, fcutelïis

atris marginatis

,

an f Hall. n. 2072. Midi. p5 . 10.

G ISchen crujlaceus grifeus duras polygonifer
,
punéiis con-

cavis tenuijfimis immerfis. Michel. 97. 2 1. Hall.

Sy. n, 126. an hijl, ? n. 2059.
D. Lichen cruftdceus eraffus

,
friabilis , tuherculis incarnatis.

J’ai rapporté ici quatre variétés qui font peut-être des

efpeces différentes. Il eft douteux encore fi aucune d’elles

efl vraiment le L. calcareus de Linné : nous allons tâcher

de les caraétérifer brièvement.

La première fait une croûte blanche
, circonfcrite , fé-

parée par des lignes vagues, comme le gcagfijp/i/cuj
,
por-

tant fur fes aréoles, des tubercules noirs, durs, hérilTés

de rides, & prominens. Il vient fur les plus hauts rochers

calcaires ,
au-delTus de Tremcni.

La deuxieme ell du même endroit} elle efl plus large,

moins dure , ayant une marge farineulé
,
ondulée , char-

gée de petits godets noirs
,
qui ont une marge blanche.

La troifieme efi: du même endroit , & fait une croûte

mince ,
dure

,
d’un gris bleuâtre , féparée par un très-

grand nombre de lignes qui en font autant de petits poly-

gones anguleux ,
comme dans les L. pertufus , au milieu

defquels fe trouvent des points noirs , enfoncés dans la

croûte même.

La quatrième enfin efl épaiffe & jaunâtre, «Sc fait des

tubercules roqges. Elle vient fur les rochers granitiques

,

près de la Chau ,
en Valgaudemar.

M. de la Tourrete avoit la troifieme variété dans fa

collection , fous le nom de L, calcareus. Il relfemble en-

core au L. fanguinarius , mais celui-ci n’a pas de croûte.

Le rédadeur du voyage des Perfes, vol. 111
,
pag.

560,
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^(5o, dit que les Cofaques le ramaiïenc fur un fol ar-

gilleux'
,
pour s’en nourrir; ce qui annonce une autre

efpece fous ce double rapport, i.'’ La notre n’e 11: jamais

terrclire ; 2 elle elt trop mince pour fervir à cet ufage.

Les defcriprions de Linné & de fes meilleurs difciples,

nous paroicroient aulli défigner notre L. ocellaïus > fous le

nom de L. caLareus

,

plutôt que celui-ci.

12S. LICHEN vupicola. HolTm. 23. Tab. 6 . f. Li

Syd. IV. 524. Huis. 525.
Lichen leprofus albidus, tuberculis Epira^

liter marginatis.

Celui-ci forme une croûte blanche, cendre comme H
' L. calcareus

,
mais contiguë ,

fans aréoles , fans inter-

ruption. Les points font noirs ou pâles étant huraeétés ;

j

entourés d’une double marge, ou plutôt elle e(l fepa-

, rée par un pli circulaire qui, quelquefois irrégulier,

imite une ligne l'pirale. Je l’ai cueillie fur l’extrémité

, d’Obion
, au-delTusdu Trievcs

,
fur les rochers calcaires.

J

I2p, LICHEN cruentus. V/eb. Tab. i. pag. 184.

. Hall. n. 2050.

I'
Lichen cartareus flavefcens, Icevis , fcucellis rubris.

Hoifm. 42.

Il forme une croûte jaunâtre
,
étant jeune ,

t]ui devient

|i pâle avec le temps. Les tubercules qui l'ont d’abord d’im

beau roii.gje, deviennent obfcars avec i’â^e. H vient fur

i les rochers granitiques des Alpes
,

à Chainpolcon c5c

: ailleurs.

Obf. Je préfume qu’il n’ell qu’une variété du L. fu'-

\^phureus. 124.

!
150. LICHEN awjnîlacus. HofFm. 45.

i
Lichen leprofus albido-cinereus, fcutellis aurantiacis.

I

Hoffm. Huds. 528.

i Sa croûte elt peu lenfible , on ne l’apperçoit pas à la

vue, à moins que la pierre ne fût très-blanche, car

elle elt cendrée comme le marbre gris fur lequel il le

Tom, III. Rrr

i

I
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trouve ordinairement. Ses tubercules font d’un beau rougé,
petits

,
mais bien fépacés de leur fubftance. Il vient à

Safienage & ailleurs, aux eiTvirons de Grenoble.

191. LICHEN /u/vüx. Hoffm. 48. Michel. 96. n. 4.

an -P 98. n. 35, Hall. 2074. enum. 85. 130.

Lichen leprofus
,
luteo vindis

, fcutellis fulvis. Schreib.

Spicil. 1)7.

Sa croûte efl; très-mince
,
mais fenfible par fon vert

iaunâtre ; fouvent aulîi elle s’écaille
, fe fouleve. Les tuber-

cules font d’un rouge brun
,
ifolés. Il vient fur les arbres

,

& même fur les rochers, au-defl'usde Seilfmet
, &c.

Obf. Je doute fi le L. ventofus. L.^26, diffère réel-

lement de cette efpece ? Je n’en ai pas remarqué qui en

approche plus. Je douta encore fi le L. marmoreus de M.
Hoffm, 44. Tab. 6. f 4 , n’approche pas de eecte efpece ?

Le h. rupejiris y pag. du même auteur
,
me paroit en-

core en être voifin ; mais il eff plus jaune
,
à tubercules

velus , 6tc. Ce dernier étant égratigné avec un canif,

prend une belle couleur jaune de gomme guttc. Il v ient

, aux grottes de Saffenage.

192. LICHEN dlfpermus.'Tah, LV,
Lichen tenuiifimus ater ,

tuberculis lentiformibus ful-

vis ,
aliist|ue iiigerrimis tcétus hæmiiphæricis.

il forme une croûte noire ,
très-mince

,
prefqu’entie-

rement cachée parles tubercules, dont les uns font lenti-

culaires, couleur de chair , les autres très-noirs & plus

arrondis. 11 vient fur les hautes Alpes granitiques, fur

Chaillol le vieux , oc ailleurs.

LICHEN atro jlnutus. Tab. LV.
Lichen cruftaceus mmimus ater, margine ffriato

fulvus, in centro alveolatus
,

polygonifer.

Il ert très- mince
,
très-noir

,
fans tubercules apparens,

alvéolé dans l'on centre
,
par des rugofités régulières ,

très-

rapprochées , au-delà defquelles on voit des fegments

làuves, obl'curs, alongés
,
qui fe terminent en une marge
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ondulée & firiée. Il vient fur les granits de Chaillol-le-

Vieux, comme le précédent.

0

194. LICHEN nigio pertiifus. T. LV. an L. ci/r^rm i*

Hotîm. 22. 7ab. 4. fi 9.

Lichen cruftaceus nigernmus atque tenuilTimus
, areis

polygonis puncliferis ,
cæliis

, margine nigro renui.

Il eft très mince ,
ayant des aréoles en polygones nom-

breux
,
de couleur bleu cendré dans le centre , marqués

d’un, deux ou trois points le chacun, terminé par une

marge noire, très-étroite, poinnliée comme du noir de
fumée. Il vient fur les hautes Alpes granitiques deChaillol-

le-Vieux
, &c,

LICHEN polygonius. Tab. LV. Mich. loj. n.

20. Tab. 54. 7, an Hall. ? n. aoy^.HolTin. T. ^ f 4.

Lichen tenuiter crullaceus
,

telleliacus
, cinereus,

areis, poro uno tribufve notatis.

B. Lichen cruftaceus Icevis polygonifer ex virore fufeus ,

paris pertiifus. an Michel? 103. n. 21. Tab. 54. f. 8.

Hall. n. aoyy.

An Lichen cinereus? L. Syfli. IV. 5 ad. Hofîm. 22 . Tab. 4.

Sa croûte efl très-mince, féparée par des aréoles polv-

goniferes, gris cendré dans li première variété; verdâtre

dans la fécondé. Chaque aréole dans l’une <3c dans l’autre ,

e(l marquée de deux ou trois points noirs , comme dans

la précédente, mais fans marge, ils viennent iuries pierres

granitiques, aux environs de Grenoble.

1^6. LICHEN fufeo-ater. Tab. LV ? L. SyJ?. IV.

Lichen leprofus tufeus ,
tuberculis atris. L.^^é’c. i6oj.

WeilL 39.
Il ed marqué d’aréoles comme les précédents

, mais

d’un quart de ligne à demi-ligne feulement
,

d’un gris

foncé, ferrugineux, un peu pulvérulent. Les tubercules

nailfent deflus féparément, ils font noirs 5c plus petits.

K r r 2
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L’eau fait enfler les aréoles
,
beaucoup moins les cuber*

cilles; celles-là deviennent alors vertes intérieurement, &
même un peu à leur liirface. 11 vient dans le Champ*
faut, fur les pierres granitk]ues, parmi les terres.

IS’]. LICHEN pertufus.I^. Syd. IV. 524. Hoffin. 16.

Talx f. 3. DilL Tab. 18. f. p.

Lichen tartareus crafl'us
,
tellellarus, fegmentis in*

flatis, poro uno alterove pertufis.

Sphxria pertufa. Weig. vt]f. 46. Tab. 2 f. IJ.

Ce Lichen fait une croûte d’un gris obfcur
, un peu

pulvérulence ,
compolée de fegmencs anguleux

,
un peu

bourlüuflés ou arrondis par-dell us, marqués d’un , deux

ou trois petits points noirs
,
ordinairement enfoncés

,

itiremcnc luperficiels
,

lifies en dedans. Il vient fur

les Ichits durs, parmi les montagnes, dans TOyfans ôc

ailleurs.

138. LICHEN geogrüphicus.l-.. Syf?. IV. 525. Hoffm.

14. Tab. 3, f. I. Dill. Tab. iS f 5.

Lichen leprofus flavefeens, lineolis nigris mappain

Teferens. L. fpec. i6'o~j.

B. Lichen alroviri.ns. L- Syft. IV. 523.

Lichen leprofus viriais
,

murgine
,

luberculisque airis, L.

13. 805. ed. 14. P57.
C. Lichen arenefus. Hall. n. 2064, & jon'e 2075 î

Web. pag. 180. *

C’eü toiTt-a-la-iôis l’cfpecc la plus commune fur nos

rochers, fur les picries de toute efpece, 6c la plus appa*

rente par fa belle couleur verte, mêlée de points éc de

lignes noires, -ejui l’ont fait comparer aux paifagesd’unc

carte enluminée. L’eau fait un peu relfortir les points noirs

qui exiflent toujours ; les lignes noires Ibnc plus rares.

(1) Les Sphceri.1 ne viennent ordinairement que fous l’épi-

dernie des écorces mortes quMs déchirent d’une maniéré irrégu-

lière, tandis que les Lichen
, excepté les \Àc\i.Jcriptus & le Lich.

ttigofiu ,
ont des points arrondis.
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< Obf. M. delà Tourrete a remarqué, ainfi que nous,

plufieurs fois
,

qu’il pouiTe de très-pences racines d’une

finefle extrême ,
fur les quartz les plus durs

,
ainfi que

le n,° 1^7 & plüfieurs autres. Il ell boa d’en être averti,

pour ne pas les prendre pour des efpeces.

139, LICHEN,
Lichen acrofufeus minimus ; fegmenns diferetis, foli-

cariisque
,

punèlis nigris concavis.

Il ell d’un brun noirâtre
,
tirant lur le vert. L’eau l’altere

peu ; il ell très-mince, & plufieurs polygones s’ilblent

fouvent comme des pullules applaties, portant également

un ou deux points noirs, enfoncés dans leur fubllance. Ll

vient fur les rochers calcaires
,
aux environs de Grenoble.

iqoi LICHEN limitatus, Scop. n. 1370. ï-i. fanguina-

rius. Hoffin. T. 5. f. 5 , 4 îSc 5.

Lichen leprofus, tuberculis nigerrimis planis, lineis

atris répandis. Hoffm. 29. C. Mich. 98. n. 75 &
44. Hall. 20159 5 Enum. 85. 128, 6c 85. 174.

Je rapporte à cette efpece tous les lichen très-minces
,

prefqu’invilibles
,
qui viennent fur l’écorce de dilTérencs

arbres, tels que le hêtre, le prunier, le pommier, le

poirier, rarement lur les rochers, 6cc. rendus fenfibles

par des points noirs, arrondis CO> 6c 'plus particuliè-

rement par des lignes noires
,
irrégulières

,
très-minces.

Je fais que dans leur enceinte , ces lignes renferment

fouvent le L. fubfufcus , le L. carpineus , le L. rugofus ,

le L. punâauis. Scop. n, IJ74 , 6c même le L. fufco ater
,

félon quelques auteurs; mais outre qu’on pourra les dif-

tinguer dans leurs numéros particuliers
,

il lèroit peut-

être inutile de vouloir porter nos reg,ards fur ces der-

niers détails, fur-tout dans cet ouvrage.

141. LICHEN immerfus. Holfm. 24. T. 7. f. Web,
pag. 188.* L. rupejlris? Scop. 72. 1379.

Lichen crullaceus, Icutellis immerfis concavis. Scop.

cd. I. 84. 21. * var. a, b, c, d, e, f.

Rrr 3

(-1 ) Voyez lanote du n% 137.
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Lichen fubrubellus minimus
, JcutelUs in fcixum immerfis.

Hall. n. 2077.

B. Lichen jcuieUis (lavisfaxo immerfis. Hall. hifl. n. 2078.
C, Lichen fcuiis in faxum immerfis nigris. ViciW. n. aojô.
Cccte el'pece ou ies elpeces, car il y en a qui pa-

roilTenc différentes ^ ,
efl remarquable, non-feulement

par des taches aurores , bleuâtres, ou cendrées, comme le

marbre gris ,
delfinées par une ligne fculptée dans le

marbre, mais encore par fes tubercules rouges, jaunes ou

noirs, comme des points enfoncés dans lafubftance delà

pierre même qu’ils lailfent pointülée & comme criblée

par un millier de petits trous. Il vient fur tous nos marbres

gris
, c.\pofés à la pluie , aux vents, mais ifolés, éloignés

des liabitations
,
fouvent fur les hautes Alpes : je ne l’ai ja-

mais vu fur les pierres argilleufes, les fehirs, lesgranits, &c.

Cbf Scop ed. I. p. 84. a très-bien décrit toutes ces

variétés. Mais il demandoit fi les lichen pouvoient être

capables de creufer ainfi les pierres, ou s’ils ne proH-

toicnt pas de ces excavations dues à toute autre caulè ?

Je luis convaincu que certains lichens, tels que les cruf-

taecs de la huitième & neuvième divifions , confervenc

les pierres en les mettant à l’abri de li pluie & de l’acide

aérien
, mais que d’autres les dévorent , les rongent ,

tels font ceux dont nous venons de parler. Je n’ai pu
rcconno’treces plantes dans la nouvelle édition de Scopoli î

La nature, en étalant les merveilles aux naturalises,

itmble punir leur ambition
,
en leur refufant le louve-

mr des poduclions qu’ils avoient déjà connues aupara-

vant : les hommes relTemblent fouvent aux enfants do

Koé qui bâtillôient la tour de Babel ; en devenant trop

ambitieux, ilscelTenc de s’entendre avec eux-mêmes

,

ce qui montre bien les bornes de l’efprit humain & l’im-

mcnfiîé des ouvrages livrés par l’Etre fuprême, à nos

xéfle.Mons.

342. LICHEN volvatvs. Tab. LV.
Lichen làxatilis, decoloratu^

,
pundis flellatis , foîÿ^

uriis, bulbulo dcciduo includi^ntibus.
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Je préfume qu’aucun auteur venu à ma connoinance,

n’a apperçu cette efpece ; fa maniéré finguliere de fe

préfenter
,

l’eût rendu fenftbie aux moins exercés. Il

forme des grains globuleux , entièrement ifolés , & l'aas>

aucune apparence de croûte ,
enfoncés aux deux tiers

dans la roche calcaire , d’un gris approchant de celui d<

la pierre, & s’ouvrant par cinq ou lix rayons en étoiîe,

qui renferment un grain charnu
,
anguleux dans leur

centre , lequel fe détache facilement. Il vient fur les ro-

chers calcaires , ifolés , battus de vents
,
aux environs de

Grenoble
,
de Lyon & dans le Champfaur plus fréquem-

ment. Il crible les pierres de petits trous d'un tiers de

ligne environ
,
une ou deux fois plus grands c^ue ceux

des efpeces ou variétés du n.o précédent, qm s’enfon-,

cent également dans la même pierre.

Obj Le L. alveolatus Scop. n. ijSo ,
efl arborefeent

&. différé de cette efpece. ^ÎM. de la Tourrette & de

Bournon ont trouvé cette efpece. Le premier lui donna

d’abord dans les herbiers, le nom de L. hepiv.pkerico

Jlellatus : il en rapprochoit un autre
,
voifin

, à points blancs,

prominents
,
profondément crenés à leur marge, tandis

que celui dont nous parlons , ell étoilé , à rayons trian-

gulaires & pouvant fe fermer exadement comme l’o^ieï-

cule de plufieurs mou fies.

149 LICHEN ^ypfeus. Tab. LV.
Lichen calcareus tenuifiimus

,
pundis nigris ftepe

angulofis fculptus.

Il ell très-mince
,
pulvérulenr, comme une goûte de plâ-

tre blanc & liquide, jetée fur un rocher calcaire qui ell gris

obfcur. Sa marge ell bien terminée fansépailfeur fenlible. 11

cil parfemé de points noirs
, anguleux ou en y grec que

l’eau éleve un peu
,
en donnant un gris azuré à la plante, li

vient fur les rochers calcaires avix environs de Grenoble.

144 LJCHEN niger L. Syll. 14. pjy fuppl. fl. 449
J^df. ^24. * Hoffmu 23. T. t|. f. 6 . Hall. n. 2084
Tourr. chlor. ^4.

LICHEN leprofus ater, tuberculis concoloribu^ Linm

R r r 4
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‘ P-. Uch. ater piilverulentus
,

tuberculis permris rubris.

C. Licli. alpims , tuberculis folitariis nigris plants
,
junio-

ribiis concavis.

Ccîui-ci forme une croûte entièrement noire, portant

des tubercules cie même couleur
,
rarement cendrés dans

la première variété. La féconde les a rouges: ils font

ifolés
,
plus grands & concaves

,
pendant leur jeunelle ,

dans la troifie'me : Ce font fans doute des efpeces diverfes

,

que leur petitelTe & leur nombre nous empêchent de

léparer. La première vient à SafTenage fur les rochers

calcaires. La féconde vient fur les arbres aux environs

de Grenoble, & la troificme eft des Alpes granitiques

du Valgaudemar ; je l’ai vu fur le quartz, ayant des

iibres latérales en forme de dendrites !

145 LICHEN feriptus L. Sji/I. IV. J22. Hoffm. 1 1.

Tab 5. f. 2.

L’.ClîEN leprofus albicans
,

lineolis nigris ramofis ,

charaderiformibus. Flot. fuec. Weiû'. 37.
V/eb. 178.

Ce font des lignes noires, courtes, formant deux ou

trois branches écartées en maniérés de triangle. Lorfqu’on

les regarde de près, elles ont deii-x levres diftincles
,
&

fi l’on coupe la partie intermédiaire, elle eft pâle, cou-

leur de chair ou de corne , ce qui me paroit prouver

que cette produélion eft un vrai Lichen & non une

fphcerla L. Il vient aux environs de Grenoble , fur les

filleuls, les chataigners & autres arbres,

Quant au L. rugofus L. SyJÎ. IV. 525. il eft plus

commun que le précédent, mais je doute s’il n’appartient

pas plutôt aux Spetria comme Weigel ,
obf. 47. Tab. 2.

i. I2.1’-î penfé. Cependant les fîg. que M. Hoifm. L. C.

A. B. C. D. donne à fbn h.feriptus me paroilTent lui appar-

tenir
,
tandis qu’il donne le nom de L. hebraicus à celui que

fiOiis avons nommé Vj. feriptus d’après les autres auteurs,

146 LICHEN viriJulus Hoffm. iS. T. 2. f. 6.

Liciikn leprofus tuberculis hemifphæricis viridibus.

JHall. n. 20(57.
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Il forme une croûte très-mince , verdâtre, ayant des

tubercules pâles
,
couleur de chair , rangés félon la lon-

gueur des gerçures de l’écorce des arbres morts. Il vient

dans les bois à l’ombre.

147 LICHEN L. Syjî. ^2^. I-"Vr

Lichen leprofus fufcus, tuberculis atris. FI. fuec.

I o6j. vvei ir. 39.

Je n’ai vu qu’un mélange de tubercules noirs & gris

,

de forte qu’on ne fait lefquels font les fruits, ni quelle

ell la couleur de la plante. Je l’ai trouvé fur des ichits

en décompofition
,

à Allemont & ailleurs.

ObJ. Cette efpece m’a parue différente du L. atro-albus

que j’ai vu dans la belle colleélion de M. de la Tourrette.

- 148 LICHEN fiigineus L. Syjl. ^26. Hoffm. 18. Tab.

7 - ^ 5 -

Lichen leprofus albus, tuberculis albis farinaceis.

Weilf. 45.

B.
.
farinaceus Koffm. f. 2. L. Oîbiculatüs Schïéilo.

C. L. pulverulento-cruftaceus, fcutellis concavls, mar-

gine crerutlatis.

D. L. cinereo-albus
, vix confpicuus ,

tuberculis fari-

naceis punélatis.

Ils font ailés à connoitre
,

par leur croûte blanche,

farineufe & par leurs tubercules de même nature , mais

apparents
,
par leur forme lenticulaire. La première va-

riété vient fur les hêtres
,

parmi les bois. La fécondé

vient fur les arbres
,

elle efl plus mince, plus arrondie.

La troilieme vient fur les tilleuls ; & enfin la quatrième

fur les tuiles des toits 6c fur les murs ,
à Grenoble 6c

aux environs.

149. LICHEN laâeus L, Syft. IV. 524.
Lichen leprofus albus, tuberculis concoloribus hemif

phæricis. L. mant. 1^2. Leers. n. 924.
Cette cfpcco a un grand rapport avec le L. carpineus
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&; même avec le très-jeu nés
,
ilefl très-mince,

prelque invifible, portant des tubercules pâles
, blancs,

ou couleur de chair. Il vient fur les rochers i'chifteux &
fur les arbres

,
les tilleuls , &c.

3^0. LICHEN amilaceus. T*. UV^
Lichen pulverulentus candidus , maculas niveas, in

corticem efllciens.

11 forme des taches blanches, fort larges fur les vieux

faules. Sa fubllancc ed en partie tarineul», mais fa forme

circonferite le rapproche des lichens, il vient aux en-

virons de Grenoble.

I 2. EfpeccsjarineiifeSypulverulentes^informes

y

Bifius de Linné.

351 LICHEN BilTus 3 L. Syfî. IV. 59^.
Hall. 2081. Reaum mem. de Tacad. 1720. «. 259.

EiSSUs pulverulenta atra. L. fpec. i6^S. Hadf. 60S.

C'efl: une poudre noire , indélébile
,

qui noircit les

murs, les pierres des édifices expofés à la pluie, & les

ternit ; il n’ell que tro-p commun.

352 LICHEN e^fflorefcens. an BilT. fpxatilis L. Syll.

LICHEN farinaceus cæfius , calcarius bibulus,

C’ell une efilorefcence bleuâtre ou centrée des grotas

calcaires, humides, qui s’imbibe très-prom.ptement &
lirunit un peu. Elle brûle fans fumée & relTemble à une

llalaélite. il vient aux environs de Grenoble de ailleurs.

353 LICHEN ïolitlîus.
(
Bifius ~) Linn. Syft. IV. 595.

Jpec. 1638. FI. æcon. amxn, 1 . 1^4.

LICHEN larinaceus , iridis odore ruberrimus. Hall, n,

2090.

Je ne l’ai vu qu’une feule fois fur un grais, près de la

Morte ,
fur la Mateifine. il a une belle couleur rouge

ponceau ,
dsvfonït gris dans les herbiers y mais il conlervc



ClaJJeXWl. Secl Les Algues loo^

une odeur fuave d’iris ou de violette
,
comme certains

extraits deflechés du L. nivalis luteus , n. 4p. , ce qui

indique le rapport de ces plantes,

154 LICHEN incaims (^Biflus) L, Syji. IV. 59 ^*

Jpec. 1639. Hudf 609.

LICHEN farinaceus mollis albicans
,
glebis difformibus.

Hall. n. 2094.
Celui-ci forme dos grouppes épais

, charnus , non pul-

verulens
, comme une efpece de champignon

,
fur les gra-

minées ôc les autres plantes. Je ne le crois pas de ce genre

,

mais plutôt de celui des tremella? L.

155 LICHEN gallaâites Biflfus laâea ? L. Sjgl. IV.

597. fpec. 1Ô79. WeilL 17.

LICHEN farinaceus mollis albus
,

globulis fphæricis.

Hall. 2op^.

Celui-ci forme une farine blanche, impalpable
,
qui,

vue a la loupe
, offre des paquets de grains fphériques.

Il vient fur les Alpes
,
fous les rochers humides & à l’om-

bre
, à Cliailiiol-lc- Vieux

, ôcc.

I5<^. LICHEN bijfinus. Scop. n, 177J.
Lichen farinaceus , viridi albcfcens, conglomeratuS

aut Baviis.

B Lichen botryoides. Hoffm. 6. T. i. f. 2. Biflus bo~

lryciJ.^s L.fjji. I'/. 59O.

C. Lichen flavus. KoC 2. T. i, f. 4. hidüs candelaris. L.

SyJI. IV. 59Ô. Hall, 29Ô.
Bijfus pulv^rui’iiu Jlava iignis adnafeens. Dill. mufe. J.

T, J, f 4 -
5Ô. Hall. En. 5. 6.

D, LICHEN lutefeens Hoffm. 7,

J’ai trouvé fur les racines humides
,
à demi pourriez

des arbres, au bas des murs, dans les pierres creufes,

les grottes,- dans les endroits où l’air circule difficilement

& OÙ le füleil ne pénétré prefque jamais, cette farina

blanchâtre, verdâtre 1 ou par petits grains : ailleurs, elle
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efl: d’un beau jaune , fur les Alpes , ou d’un jaune ver-

dâtre, variétés C. D. qui conflicuenc le BilTus canielariui

de Linné
, très-différent très-certainement du L. cande-

Jarius y n®. il 6. Ce dernier, il eft vrai, ainlî que le L.

parietinus n°. 1 15 , font farineux dans leur première jeu-

nelfe , mais ils prennent bientôt une marge foliacée
,
vien-

nent fur les arbres 6c les murs expofés à la pluie 6c au

grand air ; ce qui n’arnve jamais au L. bijfinus. Ce dernier

comprend peut-être deux ou trois efpeces : mais je lésai

réunies
,
faute d’obfervations propres à pouvoir les féparer.

536._ BîSSUS Linn.' gen. n. 1324.
Ce font des filets plus ou moins longs, fimples ou

ramifiés, moins fugaces que les moifilTures, d’ailleurs,

fans globules
, fans pouffiere féminale.

1. BISSUS fpongioides.

ÎISSUS ? filamentis lamellofo-intricatis fuivîs.

Ce font de petits grouppes roufsâtres
,
qui

,
vus avec

une tbr*e loupe, préfentent des filets applacis , croifés

,

cmbarralfés les uns dans les autres. Ils ont d’un quart à

un tiers de ligne de long
,
s’imbibent d’eau très-pronapte-

ment
, brûlent avec fumée , 6c lailTent un réfidu cendré.

Il vient fur les pierres calcaires, dans les fentes humides

6c en décompofition
, aux environs de Grenoble.

2. BISSUS nigra.

JBISSUS crullacea atra, ramulis confufis, madrepon-

formibus, inter texta.

An Lichen faxaiilis minimus nigerrimus capillaceus d Mich.

7p. n. 24.-

An Bijfus peircra nigcirima ? Rai. Syjl. 8. an ? Hall.

n. 2104.
Il forme une croûte d’une à deux lignes, compofée

de filets noirs, quelquefois bifurqués, toujours fi rappro-

chés
,

qu’il faut l’habitude d’obferver 6c une loupe
,
pour

en faifir la flruélure. Il vient fur les pierres calcaires la

long des torrents , dans le Champfaur ôc ailleurs.
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^ BISSUS velutinus ? L'. Syjî. IV. 5P4‘

2105.
BISSUS pulverulento-capillacea viridis, filamencis fim-

plicibus ramofifque. Scop. n. 1448. Neck. gallob.

529. Weiff. 12.

Il eft d’un vert cendré ou roufsâtre par petits gazons,

qui , l'éparés & vus à la loupe
,
prélentent des fils droits,

fiinples & divifés en un ou deux rameaux d’égale grof-

feur
,
ayant des articulations

,
ou plutôt, des diaphragmes

d’efpace en éfpace , comme les conferva. Il vient fur les

rochers, dans les grottes, les ancres obfcurs , aux cuves

de Saffenage & ailleurs,

4 BISSUS aurea ? L. Syft. IV. 594. Hall. n. 2\o6.

Scop. n. Î449.

BISSUS cæfpicofa, pulverulenta
,
crocea

, filamentis vix

bafi ramofis eredis.

Il eft très-fin
,

par floccons
,

d’un jaune rouge ou
orangé, quelquefois d!un rouge vif, compofé de petits

fils
,
courts

,
qui femblent partir deux ou trois d’un même

point ôc s’écartent un peu , fans fe divifer. Il vient lue

les rochers granitiques des Alpes, à Taillefer, en Val-

gaudemar
,

(Scc.

y BISSUS mufcorian an ufneie? Scop. pl. fubterr. p. 94.:^

BISSUS filamentofus, ramofus fulvus tenuiflimus
, muf-

cos obvefliens.

C’efl; une laine roufsâtre
,
très-fine, qui fe mêle & fe

confond avec les fibres chevelues des moufTes qui vien-

nent dans les marais, ainli qu’avec les fibres végétales

qui commencent la tourbe marécageufe. Il vient par-touc

dans les endroits cités. Voyez p. 888. nor.

6 BISSUS feptica L. S)Ji. IV. 593. fubterranea, Scop,

n. 1451. B, globofa.^ Ejufd, pl. fubterran. 95.
Tab. VI.

BISSUS capillacea molliffima paxallela fragiliffima pal-

lida. Syjl 14. 97^ *
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Bijfus jHamentis albis ramofijfimis Guet. I. 5. 7.

Corallo fungus argenteus omenti forma. W'aill. 5I. * n. 8.

Tab. 8. f. I.

Bijfus longijfima tenerrima nivea. Hall. hiji. n. 2108.
Emend. III. 4.

Bijfus major fpeluncis , & Mich. 2 1 1 . n. ç. Tab. po.

f. I. Hall. enum. 4. n. 5.

Cette efpece , très-commune
, fur les bois d’étaie

,

dans les galeries fouterraines des mines
, fait de longs filets

blancs
,
égaux

,
tendres & fugaces

,
qui fembleroient

devoir la placer parmi les moifjfures. Mai* je n’ai pu
apperccvoir auçun globule , aucun chapiteau. Je l’afi vu

à Vienne , à Allemont & ailleurs.

7. BISSUS phofphorea. L. S\Ji. IV. 594.
BISSUS lanuginofa violacea , lignis adnafcens,

(
nodu

phofphorea) F\. fuec. Ii8<^.

Cette efpece
,
phofphorique pendant la nuit

,
ne pa-

Toit plus que comme un vernis violet
, bronzé , dont

la couche fe gerce , fe fouleve par écailles durant le jour.

Il vient fur les troncs pourris & humides, de vieux

faules, peupliers , &c.

Obf. Je fuis incertain , fi cette efpece appartient à ce

genie. J’ai lieu de douter encore
,

fi les Bilf. canceüata L.

& le B. Jios aqure L. ne font pas des altérations des con-

ferva reliculata 6c Jîuviaülis L. détachées de leur fupport

,

corrompues par la chaleur de l’eau & portées à fa l'urface.

Enfin le BilTus miniata. Scop n. I453
,
qui couvre en

grande partie
, la peau des fromages faits

,
dont il an-

nonce la bonté, me paroit tenir plutôt aux moififi'urcs.

Au furplus, il feroit fafiidieux, de rapporter ici toutes

les petites plantes analogues 6c fouvent microfcopiques

de cette claiTe.

5 37 - TREMELLA. L. Gen. n. 1320.
Subftances membraneufes, ou gdatineufes ,

fans fruit

apparent, Tab. LVl.
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1 TREMELLA /un/pmVîfl Syfi. \Y. ^62.
éfy

TREJMELLA feffilis carnofo membranacea auriculiformisV*^#^,'^^*»^

fuiva.

C’efl une fubftance jaunâtre , tirant fur le brun
,
qui

approche beaucoup plus des champignons que des lichen.

Elle forme des plaques en forme d'oreillettes pendantes,

ou par fegmens latéraux
,
tronques ou bifides de fix à

huit lignes de long
,

fur trois à quatre de large. Elle

vient fur les genievres, qui fe meurent dans les temps

pluvieux fur la fin du printemps , à Herbeys, aux environs

de Grenftble & ailleurs.

2 TREMELLA digitata. Tab. LVI. Flot. Delph. 124;

TRExMELLA carnofa, ex cauliculis flavis, comprefTo

digitatis folitariis compolita.

Celle-ci efl plus jaune que la précédente & plus char-

nue
,
compofée de digitations réparées à leur bafe

,
très-

rarement reunies par leurs parties latérales
,
de dix à

douze lignes de long, fur deux ou trois de diamètre,

un peu applaties, terminées par une pointe conique , un
peu inclinée. Je l’ai trouvée avec la précédente , fur le

genievre
,
dans le même état & la même faifon ; elle efl

plus rare. Elle peut être placée avec les Clavaria.

3 TREMELLA nofloc L. Syrt. IV. ^62. Dill. Tab.

10. f I4. joLirn. iTagric. feptembre 17S5. n. i.

TREMELLA plicata, undulata
,
terreftris. L. fpec. l6z^.

¥l. fuec\ 1136.

Cette efpece forme une membrane bourfoufflée, gela-

tineufe, tremblante, couleur de chair pâle ou aqueufe.

Elle paroit fur les terres fléri les
,

pierreufes , le long des

rivières après les pluies par-tout
, ôc difparoit pendant

la fécherefle.

4. TRExMELLA ven-wol'a L. Syfi. IV. 5<53. Dill. Tab.
10. f. \6. Tourr. chhr. ^7.

TREMELLA tubcrculofa folida rugofa. h. fpec. lôzy
Eiudl’. Hall n. 2127.
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Cette efpece ell verdâtre , obfcure ou noirâtre
,
par- \

femée de petits grains ou tubercules
,
formant tantôt des

‘

petites boules , tantôt une membrane. Elle vient fur les

pierres le long des torrens & riviei'es. ]

5. TREMELLA purpurea L. S]Ji. IV. 5

<

54 * Hall. n.

218p. Dill. Tab. 18. f 6.

TREMEXLA. fubglobofa , felTilis folitaria glabra. L.

fpec. 1626. W. fuec. 1142.

Sphaeria tremelloides

,

Vveig. obf. 46. Tab. f i.

B.TremQ\la. agarici/brmis Tàh LVI. Peziza prol'p. p 5^. ,

Cette efpece forme des. petits grains rouges comme
des petits pois, fur les bois morts ou à demi pourris, li

parmi les haies aflez communément. La var. B. appar-

tient peut-être à un autre genre elle eft beaucoup plus

grande, tendre, rougeâtre, hemilphérique , ayant un
pédicule très-court, féparé du limbe par une toile foyeufe

& fur fon difque fupérieur , une foflette triangulaire,

caraétere fingulier. Elle vient parmi les bois de fapin,

fur les branches mortes , dans le Champfaur & ailleurs.

6, TREMELLA aréorÉ’û. Hudf, 55^. rrem. fagaium ^

VViggers P 5.

TREMELLA coriacea tenuis
,
auriculæ formis fuperne

atra , inferne velutino-olivacea , fefiîlis.

Noffoc nigricans arboribus adnajcens Vaill. 144:

Elle vient fur les arbres
,
aux environs de Grenoble.

Elle efl membraneufe, mince, noire, velue & verdâtre

en-delTous 6c perfide après la déification. Je ne crois pas

qu’elle puilfe être une variété de la Tr. nofioc y ni du Lich.

tremelloides.

^ 3 ULVA L. gen. 1311.
Subdance membraneufe

,
concave ou en forme de vedîe,

ayant des grains intérieurement
,
venant dans les eaux , ôcc.

I. ULVA. intejiinalis ? L. S^Jl.lV. 583. Hall. n. 2128.

Dill. Tab. p. f. 7. ^

ULVA tubulofa fimplex. h. fpec. 1632. ïLjuec. I154.

Elle

k
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Elle eft tendre verdâtre, membraneufe , renflée &

déchirée d’efpace en efpace
,
prefque tranfparente écanc

feche. Elle vient dans l’eau près les bords de l’Jzere.

2, ULVA primiformis L. Syjî. IV. 58 (5. Weig. ohf. 40.

T. Z. f. 4. Hall. 2110.

VI.VA fubelobofa folitaria intus fucculenta. L. FL
U/

fuec. n. 1157.

Elle ell noirâtre en-dehors , tiiïue de quelques fils en-

dedans, de figure arrondie. Elle vient dans les eaux des

montagnes qui croupififenc & qui tiennent du crotm de

mouton en macération.

ULVA gra/m/ata. La Tourr, chlor. j-j. L.

58(5.

ULVA rphærica aggregata L. Flor, fuec. n. iido. *

TremeUa palujiris y Ôcc. Dill. Tab. 10. f. 17. WeilL

crypt. 28. *

Elle forme des petits grains verdâtres obfcurs
,
qui

deviennent noirs <5t plus petits de la moitié étant lècs. Elle

vient le long du Rhône, de l’Izere & ailleurs.

Obf Les peuples rufles ôc perfes
,
connoiflentccs plantes

Ibusle nom de beurre aquatique, parce qifelles font grafles,

onélueufes & gélatineulés. Ils les emploient pour les

maux d’yeux
,
les inflammations des paupières. Voy. des

Ruir. IV. 288.

5 39 - CONFERVA L.gen. n. 1^22.
Filets longs, flexibles

, Amples, ramifiés ou réticulaires,

ayant fouvent des grains, ou des articulations, fiottaas

dans les eaux , ôcc.

'' I. CONFERVA rimlarls L. S^Ji. IV. 587. Hall, n.'

2115 & zii 6 . Dill. T. 2. i. 2.

CONFERV.A filamentis fimplicilfimis æqualibus , lon-

giflimis, h.fpec. 1Ô53.
C’efl une foie verte , à filets longs de plufieui'S pouces

Tom. 111 . 3 ff
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& fimples , flotcaRts dans les folTés aux environs de Gré-

noble 6c ailleuri.

2. CONFERVA ^«nWiV L. Syft. IV. 587. Dill. T.
2. f. 7. Hall. n. 2114.

CONFERVA filamencis fimpliciflîmis sequalibus, digito

brevioribus. Linn. fpec. 16^^. \i. fuec. n.

Weifl. 21.

Elle eft verre comnae la précédente, à filets fimples,

mais courts , n’ayant qu’un pouce environ. Elle tient dans

les baflîns des eaux vives 6c pures j je l’ai trouvée à St.

Firmin.

3. CONFERVA Tab. LVI.
CONFERVA filamentis craffis vermifbrmibus , flultan-

tibus 6c gelatinofis.

Ce font des filets tendres , cendrés par la couche de

limon félémteux qu’ils ramalîent, ou verdâtres, adhé-

rents fur les pierres qu’ils recouvrent au fiand des eaux

où ils tremblent comme des polypes
, 6c flottent au gré

des eaux , comme des vers de demi ligne de diamètre

fur un pouce de long. Elle vient fous les eaux des cuves

de Saflenage, fous celles de la Font- blanche, duNoyer en

Cfcampfaur ôc ailleurs; elle appartient peut-être aux Ulva.

4. CONFERVA amphibia L. Syft, IV. y88, la Tourr,

chlor. 57.

CONFERVA filamentis æqualibus ramofis, exficatione

in aculeos cœuntibus. h.fpec. Hudfi 594.
Celle-ci fe ramifie

,
perfifte hors de l’eau

,
où fes filets

fe deflechent , fe roidiflent en diminuant de volume Elle

vient dans les foflTés qui fe deflechent en été , le long

du Riiône ,
6cc.

CONFERVA relicidata ,.L. Syft. IV. 58p. Dill;

Tab. 4. f. 14. Hall, 2119.

ÇONFERVA filamentis reticulat» coadunatis. L, fpeci •

Weiffi 24.
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Cette efpcce forme un refeau vert, femblable aune

fîloche, flottante fur l’eau. Elle vient dans les fofles

aux environs de Grenoble.

5. CONFERVA bullofa L, Syll. IV. 587. Dill. Tab.

5. f II.

CONFERVA filamentis æqualibus ramofis, bullas aereas

includentibus. h.fpec. 19^4. Sccp^ n. 1437. WeilF.

22. Hall. Enunu li. n. 5. hift. 2120,

Cette efpece eft noire
,

flottante , compofée de flls

minces ,
ramifiés

,
interceptés par des articulations en

velFie. Elle vient dans les eaux courantes
,
près les mou-

lins des Granges, à Grenoble.

7. CONFERVA gelatinofa L. Syji. IV. 5po* Di^.'

Tab, 7. f. 42. 43. 44 & 45.
CONFERVA filis ramofis, moniliformibus

,
articulis glo-

bofis gelatinofis. L. fpcc. KÎjy. Hall. n. 2144.
Chara batmchofperma. WeiflT. crypi. 33. * fig.

Cette efpece ell pâle , vifqueul'e au tad , flottante dans

le fond des eaux de fource. A la vue fimple
,

elle ell

grenue ,
ramifiée , comme des œufs de grenouille. A la

loupe, ces grains font des verticilles ramifiés, comme
dans les chara

,
mais très-petites. Elle vient aux environs

de Grenoble.

Obf Je crois avoir vu aulfi le Conferva fluviatîlis L.

Sylt. IV. 590.» mais je n’en ai pas confervé de notes.

Seclioii Les champignons. F'ol. I. p. 125
SC 147. Mem. de la Soc. Roy. de Med.
1776. p. 431

Si les clafles précédentes ont pu foutenir mon zele :

fl mon travail a pu être agréable & fuivi de quelques
fuccès ,

je fuis obligé d’avouer aulïï
,
que la famille des

Champignons m’a plufieurs fois déconcerté. Les indi-

vidus qui la compofent, font fi multipliés, fi fugaces,
fi variés , & fi peu utiles

,
que leurs deferiptions entraî-

nent le découragement de l’obfervateur
,
par la crainte

Sff 2
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fl’un travail infrudueux 6c pénible qu’il prépare nécelTai-

jrenient à Tes ledeurs.

Les Cliampignons font en fi grand nombre, qu’après

en avoir obfervé 6c décrit près de 300 , après avoir def-

liné les plus finguliers, fans pouvoir en rapporter le quarc

aux efpeces des auteurs les plus méthodiques ôc les plus

univerlels
,

j’ai fouvent été tenté de croire, ou qu’ils

n’étoient que des produélions \^riables 6c accidentelles,

que la deliruélion des autres plantes modifioit de mille

maniérés , ou que leur nombre étoit encore trop au-defius

des efpeces connues
,
pour pouvoir profiter du travail déjà

fait par les botanilles. En attendant que quelqu’un de
plus inftruit, puifi'e limiter, rapprocher les efpeces de
Micheli (i), de Haller, de ScheJfei-j Sterbeck, Battana,

Scopoli , &c.f les accorder avec celles de Linné; je

me contenterai de rapporter les efpeces que j’ai vues ,

bien obfervées 6c caraclérifées. Elles ne font furémenc

pas la moitié de celles que rentèrrne la province ; mais je

préféré ce fondement folide , à un catalogue plus nom-
breux, mais emprunté des auteurs.

(i) Ce favant auteur a caraétérifé 641 agarics , 299 champi-

gnons des autres g;enres; ce qui fait en tout 940 , fans compter

6j bilTus ou moifilTures qui portent ce nombre au-deffus de 1000.

Linné adonné 46 agarics dans le Fl. lapp. 52 , dansfon FI, fuec.;

rî s’eft réduit à 25 dans l.a I, ed. du fpec. àaSed. II. : la 14' édit,

du fyftema n’en renferme que 39, dont le tiers ne font pas indi-

qués en Suede
;
ce qui en derni.'re analyfe réduirolt le nombre

indigène de fcn pays à 26. Que fout donc devenues les 20 ou 26
efpeces de plus, indiquées dans te Fl. de Lapp. de Suede?
Haller en a 160 efpeces ; Scop. 122 ; Hudfon enùn qui très-cer-

tainement n’eft pas un auteur trop indulgent à multiplier les ef-

peces
,
puifque Rai, fyn. ed. III. en avoit ^7, en a cependant

confervé % i pour les leuls royaumes de la grande Bretagne. Que
conclure de ces variations & de ces omilTions r c’elî,-!! je ne me
trompe, que les efpeces de Champignons font difficiles à détenni-

ner , & ne l’ont pas été jiifqu ici d’une maniéré fixe & ftable
;
les

variations des meilleurs auteurs fouvent rétrogrades , le prouvent.

Nous allons tâcher de caraéiérifer brièvement & folidement les

nôtres, renvoyant les dofcriprions & les figures à d’autres temps,

à d’autres ouvrages, eu égard à l'épaiïïeur de ce volume &. à la

patience de nos icileurs.
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Je dhife les Champignons :

î. En Agarics

,

ayant des lames en-defloU'S.

2 , En Boletus

,

ayant des pores en-delTous.

En Hydnum

,

ayant des pointes non piquantes en*-

de0bus.

4. En Phallus, champ, pliiïe, ridés en-deffijs, ^

5, En Clathrus

,

ch. pénétré d’ouvertures

comme une grille,

€. En Helvella , ch, membraneux.

7. En Pepia

,

ch, concave en-defTus.

8. En Clavaria, ch. ramifié en arbrifTeaur.

p. En Lycoperdon, ch. fphtcrique
,

lifTe.

IQ. En Spharia ,
grains noirs, charbonneux , de toute

forte de formes.

11. En Trishia, ch. lanugineux
,
réticulaire , 5cc.

12. En Afucor

,

moififlures, champig. prefque imper-

ceptibles, à filets fimples ou ramifiés , terminés par

une petite boule.

Nous divlfons les Agarics , en quavv grandes Jous-divificns ,

ou phalanges.

1. A. de première grandeur c. ad. ayant plus' de trois

pouces de large, i != ^4.

2. A. médiocres
,

ayant de deux à trois pouces de
large. 93.=! 91.

3. A. ayant depuis une ligne de large jufqu’à deu-X-

pouces. 92. =! 13 1.

4. & en A.parafites ,
naiffant fur les arbres , irréguliers,

fans pédicule marqué, &c. 1^2.

A ces caraéleres ,
nous ajouterons la proportion , la

figure
,
les couleurs refpeélives de leurs différentes parties,

pour caradéjrifer les efpeces,

Sff 3
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540. AGARICUS L. Gen. n. 1525.

Champignons qui ont des lames en-

deflbus.

I. divif. EJpeces qui ont plus de trois pouces

de lar^e.

I. AGARICUS campejlris L. Syfl:. IV. <)0l. fpec. II.

164I. Fl./u^c. 1203. * A. Edulis profp.

AGARICUS convexus albus, infèrne rubens, lamellis

carne anguftioribus
, ftipire nudo æquali. V. J. B.

lu. 824. Mem. de la Soo. Roy. 1776, 479. pl.

VI. f. 3. 4 & 5.

Dans les champs gras, fur les couches, en automne,
dans les temps humides. Il e 11 bon à manger, fans être

excellent ni nuifible.

2 AGARICUS laéïefcens.

AGARICUS albus carne friabili, laêleo fucco fundente

lamellis diffitis
,
anguflis.

Il elt tendre, fragile, infipide. Aux environs de Cre-

)micu
,
en automne.

AGARICUS piperatus L. S_)jî. IV. 600. fpec.

Hall. n. 253S. Scop. n. 1550.

AG ARICUS albus cralTus , lamellis carneis, lacleo fucco

acri, turgens, Mich. 141. Hall. en. ^4.
Il e(t dur

, un peu concave en-delTus. 11 vient dans

les bois à Theys
,
&c. M. Jullien,

4. AGARICUS la6ïijluus L. S\Jï. IV. 5^oo. fpec. 1^41,

AGARICUS pileo piano carneo laêlefcente , lamellis

rufis, flipite longo carneo, L,.fuec. 1228.

Il efl un peu déprimé en-delfus, couleur de chair plus

rouge en'deiïbus. il vient à Theys & ailleurs dans les

Ixîjs.

AGARICUS înftpidus.

aGARICL'S albus magnus , piano convexus
,

lamellis
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horifontalibus diftindis, ftipke anulato, balî bulbe»

craffiori.

Il a quatre à cinq pouces de large : il eft blanc
,
fan?

©deur ni laveur. Aux environs de Tain , en automne.

6. AGARjiClJS obfeurus.
*

AGARICUS albus tener fubfquamofus , lamellis circa

petioium emarginatis , ftipite anulato , bulbofo , in-

tus cavo.

Il ell çrand , d’un blanc obfcur , fade , virulent , je le

crois fufped. Dans les champs
,
les vergers

, en automne ,

dans le Champfaur.

7. AGARICUS odorus. Prolp. 54
*

AGARICUS albus perennis, l'ublobatus
,

ftipite fqua-

mofo , lamellis raris dentatis.

Il eft conftamment blanc
, & durable : étant jeune ,

il eft vifqueux & approche du goût & du parfum du
moulferon n°. I08 s’il n’en eft pas une variété. Il vient

* fréquemment parmi les melezes, fur leurs vieilles fou-

ches, &c,

8. AGARICUS ventricofns.

/. AGARICUS fubdiaphanus , fuperne conicus , lamellis

ventricofis.

Il eft grand , blanc , tendre & c onveîie de deux cotéi

dans les marais de Ville.

p. AGARICUSccwcavur,
AGARICUS fuperne albus concavus, lamellis pallidis

,

dimidiatis, fubdecurrentibns.

Il vient avec le précédent.

10. AGARICUS fquamoftts.

.
AGARICUS fuperne eonvexus fquamofus, lamellis extra

I ftipitem coalitis latefcentibus
, in medio anulatus •

bafi bulbofo.

Son bulbe & fon colec , le rapprochent des efpecea

> Sff 4
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vciicneufes. Ces deux caractères, joints aux écailles fupé-

rieures & à la réunion des lames
, fur un cercle autour

du pétiole, le diftinguent. Dans la plaine de fiievre,

11. A.GARICUS micrcpoJus.

AGARICUS planus coriaceus, lamellis albis
, in circulo

connexis ,
flipite tcnui.

Il a un colet fur un pied grêle
: quatre ou cinq pouces

de large , de couleur bafanée en deflus , & les lames

ionc réunies fur un cercle. 11 vient à Tain,

12. AGARICUS decrejfens.

AGARICUS arboreus , aggregatus maximus, lamellis

albo hyalinis] dimidiatis
, carneque decrefeea-

tibus.

Les lames & la chair, de largeur égale, vont en di-

minuant, en s’éloignant de leur centre, caraélere rare,

car ces deux parties fuivent, pour l’ordinaire , un ordre

inverfe. Il vient à Saint-Vallier. « . ;

I AGARICUS hÿrifontalis. ,
»f-

AGARICUS totus albus fuperne planus, lamellis felîî-

libus æqualibufque. • 8

il a les lames égales, U eft terreftre & fe trouve avec

le précédent.

14, AGARICUS monticulatus. Profp. yy. <

AGARICUS albus, monticulis exalperatus, lamellis ven-

tricofis, carne duplo latioribus , liipite brevi , bafî

bulbofo.

II eft crafTe , épais , mais bas , chargé de monticules

de deux à trois lignes de haut & de large en-deflfus. 11

vient fur les hautes montagnes auprès des excrémens des

bétes à corne de Tannée précédente. Aux enviroiis de

la Mure, <3cc.

ly. AGARICUS gregarius.

AGARICUS albus convexus , lamellis fcrrugineîs planis^
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circa petiolum emarginatis , flipite nudo fiftulofo.

Il vient par paquets dans le Champfaur
, en automne

parmi les champs.

16. AGARICUS luteo aîbus.

AGARICUS fafciculatus planus medio luteus, lamellis

triformibus numerofis cinereo cærulefcentibus.

Il eft grand par paquets ; il vient dans la plaine de
Bievre.

17. AGARICUS georgii L. Sy/i. W. 601. fpec.

AGARICUS pileo flavo convexo, lamellis albis. Fl.

Juec. laio.

Il vient par paquets auprès des peupliers le long de
rifere

,
près de Grenoble.

18. AGARICUS popuhteus A. fulvtis. Profp. ^5*
AGARICUS luteo fufciis , lamellis l'ubdecurrentibus,

dipite bafivolvato, l'uperne attenuato.

Il eft jaune en-delTus
,
brun en-delFous & vienf par

paquets £ur le bas des vieux peupliers dans le Champ-
laur,

ip. AGARICUS glganteus.

AGARICUS totus aîbus omnium maximus
,
fuperne con-

cavuî , lamellis dimidiatis.

Il a liuita dix pouces de large & vient par faifeeaux,

à d'din , 6cc.

2,0. AGARICUS deliciofus L. S}JI. IV. 60. fpec. KÎqi.

Oronge Paul. JHem. de la Soc. Roy. 440. T. VIL
Hall. n. 241p.

AGARICUS convexus, totus ac perinde jufeulo luteus.

L’Oronge ed jaune en-delTus & en-delTous, un peu
vifqueuiê étant jeune

,
donnant un fuc , une teinture, un

bouillon de couleur jaune , caraèdere bien diderent du
fuc propre de couleur jaune, qui fort par larmes arrondies

de l’elpece fuivante lorfqu’on la déchire. L'Oronge a le

pétiole égal fans collet , fans bourfe &. fans bulbe à fa

I
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bafe. Elle vient parmi les prés, les champs, le long des
bois a Saint Marcellin

, dans le Chainplaur & ailleurs.

Obf. Comme cette efpece ell très-bonne à manger,
j1 làut bien la connoitre pour ne pas prendre pour cIIq

des efpeces voifines ôc fulpeéles.

21. AGARICUS tormincfus Matusk. filef. n. 11^2.
IGARICUS magnas croceus, fucco luteo urente lachri^

mans.

Pungus pernîcîofus lateritio colore varions
, Juccum acrem.

& croceum fandens , pediculo brevi. Mich. 141.
Il eft d’un jaune orangé & changeant , répandant un

fuc très-âcre par larmes arrondies de même couleur

,

iorfqu’on le déchire. Il vient dans les bois oppaques ,

à Moretel près d'Allevard, & ailleurs.

Z2. AGARICUS mufcarius L. Syfl. IV. $99 - fpcc.

1640. Amcm, I. 1^3*
AGARICUS pileo fanguineo

,
verrucis lamellifque albis,

Ripite albo bafi globofo Fl. lapp. 515.
Il a des taches blanches en-deflus

,
fur un jaune rouge,

®u couleur de feu. Les lames font réunies fur un cercle

autour du pétiole. Il vient dans les près & parmi les

bois, il eft très-vénéneux.

25. AGARICUS convexo-conicus,

AGARICUS flavus, lamellis umbrinis fuliginofis cooca-

vis, ftipitibus numerofis.

Il efl; jaune cn-deflus, noirâtre cn-delTous comme le

n®. 18. J’en ai trouvé un plus petit de même couleur,

mais plus plane, horifoncaL Ils viennent dans le Champ-
faur parmi les bois.

24. AGARICUS ruffiis.

AGARICUS fuperne convexus , lamellis dimid. conca-

vis , Ripite volvato
,
parum decurrencibus.

Il eR très-grand, d’un brun jaunâtre, ayant quatre à

cinq pouces. Il vient à Saint-Antoine parmi les bois.
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25. AGARICUS hircinus.

AGAriCUS pileo fuperne coriaceo lobato fufco, la-

mellis flridis planis.

Il a trois ou quatre pouces , très-peu de chair , blan-

châtre & répand une odeur vireufe très-défagréable. Il

vient à Tarn parmi les champs.

26. AGARICUS nitens.

AGARICUS fuperne planus purpureo nitens
,

lamellis

albis , margine ftriéliflimis.

Il a cinq à fix pouces , autant de large. Sa chair efi:

blanche ôc fétide ; à Tain.

27. AGARICUS grzyèuT.

AGARICUS fuperne planus grifeo-nitidus , lamellis albis,

ftipite bali 6c apice incraflato.

Il a quatre pouces : les lames font inégales, plus

étroites vers le centre , où la chair eft plus épailTe ; à

Tain.

2F. AGARICUS fquamofo hîfpiJus.

AGARICUS cralTus, fulvus, fquamis imbricatis hifpidus,

lamellis llnélis, ftipite folido.

.11 a deux ou trois pouces , a écailles brunes, féparées

par des interdices fauves : les lames recouvertes par un
voüe : il fe delfeche 6c ne pourrit pas. Aux environs de
Grenoble en automne.

2p. AGARICUS purpweus.

AGARÎCUS cralfus fuperne purpureus hemifphæricus

,

lamellis hyalinis
,

ftipite apice incraftato.

Il a quatre pouces, le deftijs 5c le pied rouge, les

lames pâles
,
la marge mince ; à Tain.

50. AGARICUS equcjlris \^,SyJî.\H. 6o2.fpec. \6^2.
Flor. lapp. 502. *

AGARICUS pileo pallido , difeo ftellatim lutco
,
lamell»

fiayis. Fl. jaec, 12 II 9. ^
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Les lames font éloignées du pédicule. Il ell jacime

comme l’Oronge
,
mais il a une tache brune dans le centre.

ÎI vient à Theys
, M. Jullién.

31. AGARICUS violcueus L. Syjf. IV. ^02. fpea.

1541. Hall. 2555. Y\ov. fuec. n. 1226.*
AGARICUS pileo convexo fordide albo, lameliis viola-

eeis
, flipite albo

,
bulboi'o.

Il eft grand, obfcur , violet en-delTous à tige bulbeufe.

Il ell lufpeél i à Theys,
(
M. Jullien ) & dans le Champ-

iaur.

32. AGARICUS dematus L. SyR S99 ‘JPec. 1940.
Hall. 2421.

AGARICUS luteus lameliis albis baG dente nocatis.

Son pied eü mince, égal.^li vient à Theys
,
M.

Juliien.

J 3. AGARICUS aurantius.

AGARICUS pileo rubro aurantiaco
, oris Rriato , la.»

mellis citrinis inæqualibus.

Il eft grand
,

jaune rouge : large de quatre à cinq

pouces J à Theys ; M. Jullien.

34, AGARICUS variegatus.

AGARICUS pileo viridi-variegato bemtfphærico , la-

mellis rubris
,

ftipite albo cralTo.

Il eft fingulier par la variété de les couleurs .* à Theys ,

M. Jullien.

2, EJpeces qui n’ont que deux a. trois pouces

de larPê.O

AGARICUS infundibulifomiis.

AGARICUS mediocris totus albus , fupeme concavus.

Il eft ferme
, a un pouce de large fur trois de haut.

Sur le mont Genevre.

^ 6 . AGARICUS tnmcatus.

AGARICUS albus
,

piano coiTcavus , lameliis eredis

ftridiirirais.
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Il efl blanc, moins élevé, à lames plus étroites que

le précèdent ; à Lans.

'37. AGARÏCUS biUmellatus. VroCp.

AGARTCUS albus planus , lamcllis raris
,
præter aliis

minoribus tranfverfalirer anallomofantibus , llip itc

gracili , apice bulbofo.

Il vient dans les bois de Lans & de Corrançon. Sin-*

guliere efpece !

38, AGARÏCUS afarcus.

AGARÏCUS hyalinus , in medio concavus, margine

crenato
,
lamellis decurrentibus ftipite fiftulofo.

Il cil tendre
,
terreftre, de couleur d’eau , fans parea*

ciiime. Dans le Champfaur.

AGARÏCUS fimetarius L. Syjf, IV. 604. fpec.

1643. Hall. 2357.
AGARiCUS conice acutus grifeus Rriatus , lamellis nigris

Ripite tenui.

il eft tendre
,
petit

,
brun ou noirâtre , de très-courte

durée. Il vient fur les fumiers dans les bafles-cours , alfez

'Communément.

40. AGARICUS fuliginofus ? Huds. 620.

AGARICUS ovatus grifeus , inferne atro fuliginofus de-

liquefeens
,
petiolo fuperne atrenuato.

Fungui multiplex ovatus cinereus. V^ili 73. * Tab. XII.

f. 10 & II.

Celui ci eft conique , alongé
,
tendre coi-nme le pré-

cédent , un peu écailleux. Il vient aux environs de Vienne

parmi les champs gras & humides. Il a un colet.

41. AGARICUS circinatus. Profp. 33.
AGARICUS fuperne planus violaceus, fublobatus

,
la-

inelbs albis ventricofis fubramofis , circule impo-

li tis , ftipite bafi craftiori.

, Celui-ci vient aux enviroû* de Bouvanre,
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42. AGARICÜS obliquus.

AGARiCUs fuperne concavus
, margine loba to-Éilci tus

lamellis dencatis fubJecurrentibus
, flipice æquali

fubhirfuto.

Il vient parmi les champs auprès des bois; auK envi-

rons de la Côte Saint-André.

4^. AGARICUS piano convexus.

aGARICUS albus carnofus margine attenuato, ftipke

fiftulofo tenui, lamellis flriélilîimis.

Ses lames n’ont que le quart de l'épaiflTeur du cha-

peau. Il vient à Saint-Jeao en Royans, &c.

44. AGARICUS vinofo firiatus.

AGARICUS albus planus ftriatus, lamellis atro vinofis,

Ilipite levi.

Il eft tendre , mince. Vient dans le Royanois,

45. AGARICUS macrourus? Scop. n. 1472.
AGARICUS piano gibbus grifeus, lamellis candidis de-

pendentibus
,
Ripite bafi & apice crafliori longif-

îimo.

Il efl; élevé de lîx à dix pouces ; ferme & perfiflint,

à Corrançon.

45. AGARICUS rufefcens.

AGARICUS convexo-violaceus , lamellis albis planis

,

flipite brevi ,
medio ventricolb.

Il a peu de rapport avec l’A. violet n°. 3 r. Il vient

dans les bois aux environs de Grenoble.

47. AGARICUS atro fulvus.

AGARICUS piano conicus tener atro fulvus, peâolo,

lamellifque bafi unidencatis albis.

Il cR tendre
,
petit

,
noir en-defius vers le centre. Dans

les marais à Ville.

4S. AGARICUS fyntpifpodus.

AGARICUS fulcus ,
lamellis raro anaRomofantibus

,

Ripue brevi comprelfo.
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Son pied m’a toujours paru applati , caractère que fon

nom exprime. 11 vient à Encremonc parmi les bois.

49. AGARICUS crucibuUformis.

AGARICUS fuperne acro fuliginofus concavus, lamellis

dimidiacis Rilvis.

Il eft tendre
,

petit & déliquefcent 5 à Brangue , à

Moretel, &c.

^o. AGARICUS niger.

AGARICUS ater delicatiflîmus , ftipite albo.

11 eft d’abord convexe , enfuite plane
, enfin concave

,

fans changer de couleur. Il vient à Salecte le long da
Rhône,

^l. AGARICUS croceus.

AGARICUS totus aurantiacus, lamellis dimidiatis ftipite

fibrofo brevi.

Il n’a du rapport avec le n". 3^ ,
que par fa couleur,

il eft tout jaune", plus petit. 11 vient à Entremont.

52. AGARICUS
AGARICUS totus flavus

,
lamellis diftantibus ventricolîs ,

praeter alüs minimis , interfternis.

Il eft tendre
,
plane en-deflus & peu charnu; aux en-

virons de Brangue.

AGARICUS fufcus.

AGARICUS totus fufcus , lamellis craflîs , circa petio-

lum emarginatis.

Il a deux à trois pouces de large : il a des lames plus

épaifiès que fes voifins: il eft brun , & vient aux environs

de la VerpiHiere.

54. AGARICUS fulvo-fragîlis.

AGARICUS fulvus, margine lamellis undato, minori-

bus anguftiflimis.

Il ell peu convexe
, ondulé par les avances des lames.

Dans ks i»arais de YUk.
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‘ 55. AGARICUS airo cameus.

AGARICUS planus gregarius, fuperne acer, lamellls

carneis.

Il reffemble un peu à TA. campejfris n. i. mais il eft

petit par faifceaux, & noir en-deirus. Il vient fur le bas

des vieux peupliers , à la Plaine & dans le Champfaur.

^6. AGARICUS fquamofo radiatus.

AGARICUS craflus fuperne fquamis radiantibus flavus,

lamellis fufcis.

Il vient fur les vieux faules , à la plaine & dans le

Champfaur.

jl'ÿr. AGARICUS alpinus.

AGARICUS fuperne planus coccineus, lamellis albis

æqualibus.

Cette efpece efl; d’un beau rouge en-delfus ,
il vient

fur les Alpes , aux environs de Briançon par,mi ks gazons.

^8. AGARICUS piîofus.

AGARICUS fuperneque petiolo pilofus , albus , lamellis

atro fulvis dimidiatis inæqualibus.

Il eft tout velu par fes écailles. Il vient à Ancelle

dans les bois.

AGARICUS vîfcofus.

AGARICUS fuperne planus, vifcofo-fanguineus, lamellis

albis.

11 vient dans les marais de Ville.

60. AGARICUS fujpeâus.

AGARICUS cralfus hæmil'phærico-foetidiffimus , fuperne

vifcofus ,
hepatis colons lamellis aaguftis violaceis.

Celui-ci eft fétide & fulped. Dans les marais de Ville.

61. AGARICUS capudnus.

AGARICUS planus fufcus
,
lamellis dimidiatis

,
petiolo

albo fibrol'o.

Celui-ci eft couleur de tabac ou de capucin : à VireviUe.

6z.
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62. AGARICUS ccn:avo cqjlaneus.

AGARICUS concavus
,
margine undacus, iameilis dimi-

dutis inæqualibus.

Il ell concave, brun & gercé en-deiTus : à Tain , &c,

6'^. AGARICUS plauo-Jîhrcfus.

AGARICUS albus fibrolus , lamellis Ravis ventricods ,

clrca pedoluin emarginatis Itipice apice craffiori.

Il li’a pas de chair , tout ell en lames ; à Tain

64. AGARICUS piano fUfeus.
AGARICUS tnfcirs, lamellis albis numerplîs

,
in petiolq

volvato fiitulofo tenui decurrentibus.

Il eft brun, petit, aux environs de Tain.

6^. AGARICUS fiffipes.

AGARICUS albus craiîus, lamellis albis
, fuperne con-

cavus
:,

ftipite apice craffiori lacero.

Son pied nous a paru conllammenc fendu en deux ou
trois près de fon ial'ercion ; à Entremonr.

66 . AÇARICUS niveus.

AGARICUS albus, füperne (Iriatus conicus, lamellis

vcncricolis , in cencro unicis.

îl eft blanc
,

petit , tendre a lames reunies.- à Entre-

Tuonr.

6~j. AGARICUS Junis.

AGARICUS albus, odorus, fuperne convexus ,
lamellis

infundibulilbrmi decurrentibus.

Il ell blanc, dur, perfiftant , odorant. Dans les ma-
rais de Ville.

68. AGARICU'S tener liyalinns-,

AGARICUS fulvus ,
,planus

,
lamellis femi circulari-

bus dimidiatis teneris.

11 eft tendre , charnu & médiocre. Dans les naarais

à Ville.

Corn. III. T c c
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69, AGARICUS erofus.

^GARiCtiS allx) ful\rus, lamellis erofis diinidiatis
, fti-

p)ce bail bulbofo.

Il ell tendre, brun-blanchâtre. Marais de Ville.

' O. AGARICUS punâato farinofus.

Ak akicl'S carnolus, liiperne convnexus fulvus
,
pun(flis

târinolrs al'perfus lamellis albis æqualibus.

Il ell charnu & conlrftant , chargé de points blancs.

Même endroit.

71. KG^VAÇXjS cantTiarellus L. Syft. IV, 55)7. Flof.

fvec. n. 1207. * Scop. 1581.
AGARICUS flavus fuperne concaiius , lamellis fuperfi-

cialibus ramofis.

Il eft terreftre , concave, jaune, à lames ramifiées,

bilurquées. Plaine de Bievre.

72. AGARICUS exfuccus.

AGARICUS flavo fufcus
,
fuperne planus , lamellis ^qua-

libus paucis
,

liipite excentnco.

11 efl petit
,
vient au pied des arbres, dans la plaine

de Bievre.

7 J. AGARICUS rejlexus.

AGARICUS fuperne planus grifeus, margine reflexo

flriatus fubdiaphanus, lamellis Rriélilîimis.

Il ell terreüre, mince, il vient à Saint-Vallier.

74. AGARICUS àelicatîffnms.

AGARICUS planus albus tener, lamellis convexis pc-

tioio adherentibus.

11 ell tendre, un peu coloré, couleuj de chair. Il vient

à Tain.

75. AGARICUS atro-fufeus. an var^ n.

AGARICUS fuperne convexus atro fufcus, lamellis albis,

circa |>ctic'lum emarginatis
, margine anguftiflimis.
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II a quelque rapport avec le no. mais fes lames

font minces & étroites, il vient à baint-Vailier.

'7^. AGARICUS prctlongus. <

-AGARlCUS tenuis fuperne planu^ fufcus ,
cenrro pro-

rninulo
,
lameilis albis ventricofis

,
circa petialuin

tenue eraarginatis.

Il eÜ brun, itrié en-deiïus
, haut de quatre pouces

fur deux de large j à Saint-Valiier.

77. AGARICUS craffus.

AGARICU5 obicure cinereus toçus
,

lameilis circa pS’^

tioiuin emarginatis.

Il n’a que deux pouces & demi fur trois,; mais fon

pétiole a huit lignes de diamètre & même plus i à Saint-

Antoine.

7S. AGARICUS fafeiatus.

AGARICUS dimidiatus arboreus
,
fulvo-convexus coria-

ceus
,
lameilis decurrentibus lineolis traniverlis iaf-

ciacis , ftipite excentrico.

Il a quelque rapport avec le n". 18. Il vient comme
lui, fur les peupliers, mais il elT: plus petit, aux envi-

rons de M.ontelimar.

7p. AGAPvICUS exafperalus.

AGARICUS crailus albo fulvus convexus
, tuberculis

exal'peratiis
,

lameilis albis ventricolis, llipice bul-

bolo
,

felfiiibus.

- Il ell tout hérillc de pointes de deux lignes. Il dit-

fere du n°. 14., en ce c]u’il cil plus petit
,
de couleur

différente
, à tubercules une fois plus nombreux & plus

minces ; aux environs de Monteiimar , fur les peupliers.

80. AGARICUS trachycemrus.

AGARICUS albus fai'ciculatus convexus , centre exafpe-

ratus, lameilis fublalcaris
,
ffipite lanuginofo.

Son pied ell égal, lanugineux: le chapeau cil blanc,

T 1 1 i
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il a deux pouces de large , & vient aüx environs dc
Montelimar.

Si. AGARICUSMw.
AGARICUS bâfaneus convexus nitidus, centro promi-

nente, interne pianus , lamellis infrequentibus

,

Üipite firtulolb, anulo albo.

Il vient dans les bois du Champfaur en automne. Il

cil luifant, jaunâtre ou fauve.

Sa. AGARICUS chryjokeilus.

AGARICUS convexo prOminens albus tener, ambitu-^

circa petiolum fucco concreto auratus
,
ftrpite nudo

fubfîbrojb.

Il eft blanc
,
tendre & délicat , bordé d’-un fuc jaune

concret
,

qui paroit auffi entre les lames & le petiole. U-

clt très-agréable. Dans le Champfaur parmi les bois.

83. AGARICUS omp}wlorho.îes.

AGARICUS albo-rofeus planus , umbilicatus
, lamellis

albis fubbifidis ,
ftipite faréto fuberofo.

Il eft rouge, concave dans Ibn centre, très-âcre; 4
P-oligni ,

dans le Champfaur.

84. AGAKlCUS albo-fulvus.

AGARICUS fupeme concavus hirfutus ,
lamellis carneis

-inftindibuliibrmi decurremibus , ftipite anulato &
bulbofo aggregatoque

Î1 eft bas, ciiariiu ,
tade : le petiole bulbeux , annulé,

un peu ftftuleux ,
variété ou efpece d’un brun unné.

A^aricus fcejpiîcius fujeus inferne concavus y lamei.is dijft^

tis ,
ülbo futas.

Ils viennent dans les bois de Poligny l’un & l'autre,

8y. AGARICUS lobatus.

AGARICUS convexus aero fufeus birfntus , inferne albus,

ftipite craflb bulbofoque bnevi & fiftulofo.

Il eft îerreftre ,
fafciculé. Les lames font blanches dcü*’

<|uelcenrcs. Même endroit

è
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85. AGARICÜS petalonemos.

AGAHICUS flavO'Cervinus ,
convexo-ombilicatus

,
fucco

luceo , lameilis , filo fhpice unicis,

Cecce efpece jaune, à lue jaune, eft encore finguliere,

en ce que, deux lames femblenc fouvent foucenaes ,

liées au petioie par un filet fimple très-court, il vient

dans les bois à Poligni , il a plus de trois pouces.

87. AGARlCUS nemorofus.

AGARICÜS convexo-planus niveas glutinofus excame^,

lameilis rimis bail feparatis tranl'verfalibus ftipite

comprefi'o.

Celui-ci a beaucoup de rapport avec le n . 7. , mais

il eft plus petit. Il vient dans le Chainpfaur parmi les

bois, à Poligni.

88. AGARICÜS cînamomeus.

AGARICÜS bafaneo-fufeus
, inferne obfcurus ,

madidus,

petiolo hirfuto filiulolo.

Il eft couleur de maron ftigace , deliquefcenc. Mêmes
endroits.

89 AG ARICUS mfra/iüj. Profp. 55.
AGARICÜS albus obliquus

,
lameilis firmis

,
decurren-

tibus ramofis.

Il eft blanc, épais, charnu & n’a aucun rapport avec

le cantharellus 7 1 . 11 vient à Saint-Legcr dans le Champ-
Éaur, parmi les melefes.

90. AtiARlCUS ater.

AGARICÜS comeus, lameilis pallidis, ftipite fubfibrofo

lacero.

Il eft petit
,
convexe

,
k petioie fendu. Il vient à En-

tremont.

91. AGARICÜS gilvus.

AGARICÜS atro campanulatus tremulus , fuperne ftria-

tus , ftipite tenui fragüi.

41 eft cendre, noirâtre & petit; à Entremont.

T te 3
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5 . Pjpeces plus petites
,
dont le chapeau a 'moins

de deux pouces de large.

5>2. AGAj\ÎCUS horifontaUs.

AG \RICUS alho-aquofus
, cruncatus, margine tenui

,

lameilis decurrentibus
, flipite fibrofo, bafi crafTiori.

Il a deux pouces de haut
, un de large

, très-tendre,

dont les lames font prefque toute l’épaifieur. Il vient

dans le Cliairiplaur parmi les bois.

AGARICUS glaucus.

AGARiCUS parvus l'uperne glaucus convexus
,
lameilis

albis
,

in margine fere extind.is, flipite longo atro

iblidoquc tenui.

Il vient a Entremonr dans les bois, en automne.

<>4. AGARICUS extim^orius ^ Linn. Syfl. IV. 60'^.

AGARICUS parvus campanulatus llriacus atro fulvus

fragililîimu.s.

Il eft plus petit que l’efpece de Linné
,

il vient dans

le Champfaur
,
parmi les champs.

py. AGARICUS luteo-fulvus.

AGARfCUS parvus tener ,
fuperne fulvus acute conicus

,

lameilis paucis intermediis dimidio anguflioribus.

Il a deux pouces fur demi pouce de large ; peu de

lames inégales
, &c. Dans les marais de Ville.

ç)6. AGARICUS campanulatus. ^
AGARICUS parvus cinereus llriatus, conicus, lameilis

albis, petiolo adherentibus.

Il efl tenctre
,

petit
,
aqueux & gris. Dans les marais

de Ville.

P7. AGARiCUS yoiies.

.AGARICUS tener violaceus totus
,
convexus , lameilis

inæquabbus dilîîtis, lirpe bifidis.

Sa couleur violette, fes lames bifides, le diflinguent.

iVJ arais de V'illc.
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5)8. AGARICUS leptopes.

AGARICUS parvus plano-convexus fulvus , lamellis di-

midiatis
,

ftipice cenuiffimo.

Son pied eft très-mince
,

il ell fauve , tendre > &c.
Dans les marais de Ville.

99. AGARICUS languefcens.

AGARICUS parvus flavo-languefcens , lameilis dimi-

diatis fubdecurrentibus paucis.

Il efl: tendre, petit, d’un jaune languWTantj aux en-

virons de Vienne.

100. AGARICUS tephwmelos.

AGARICUS parvus conice campanulatus , fuperjje ftria-

tus, lameilis nigerrimis.

Il a beaucoup de rapport avec les n*s. 39 & 40 ;

mais il eft plus durable
,

plus petit dans la plamc de

Bievre^

)

lor. AGARICUS humiîis-.

AGARICUS parvus fuperne convexus rofeus , lameilis

numerofis albis.

Il a deux pouces de large fur un de haut, 6c vient

à Tain.

102. AGARICUS vifcof9-fulvus.

AGARICUS fubrotundus fulvus , lameilis albis làicac^

,

ftipite bulbofo.

Il a deux pouces de haut , un 6c demi de large , il

eft viliqueux
,

occ. k Tain.

103. AGARICUS crajfitapos,

AGARICUS cralTus humillimus, fuperne purpureo fulvus

rugofué
,
convexus

,
lameilis fubfalcatis , ftipite

medio ventricofo.

Il eft petit, cyalTe, épais, d’un rouge-fauve, 6c vient

à Tain.

ïtc 4
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Î04. AGARICUS
AGARICUS fulvus muki lobato reflexus

, ftipite bulbofo

brevifîîmo.

Il efb ba&, fû'ible, deliquefcent , de couleur fauve. A
Tain.

^

105. AGARICUS cbliquus.

AGARICUS fuperne planusater, lamellis pallidis inæ-

qualibus.

Il a un pouce & demi r il cft fouvenc échancré fur

fon bord. A Tain.

J 0.5. AGARICUS albo violaceus.

AGARICUS albus luperne rubens
,
lamellis dimidiaris

,

circa petiolum emarginacis.

Il a deux pouces; tendre
,
fragile & délicat; à Tain,

107. AGARICUS a!bo-i'ifcùïus.

AGARICUS albus vifcol'us i'uperne planustener, lamellis

contertifîimis.

H efl tendre
,
vifqueux , d’un beau blanc

,
haut de

trois pouces , à lames nombreufes j à Brangue , More-
tei, ècc.

loS, AGARICUS moufferon ?

AGARICUS odorus parvulus ,
fuperne albus convexus,

lamellis falcatis bifidis.

11 efl; très-petit, n’ayant que trois à quatre
, rarement

îufqu’à fix lignes; blanc, odorant, ne changeant ni de

ügures ni de grandeur par la deflîcation. Il vient dans

le Briançonnois, le Queyras
,

le Chainplaur, parmi les

pâturages , & autour de Cremieu fur les coteaux.

lop. AGARICUS anirofaceus? L. Syfl. IV. 606. Fl.

fuec. 1199. * HalL 2951. Scop. 1570.

AGARICUS albus parvus ,
margine rcvoluto , lamellis

brcvibus , in centre coadunatis flipite nigro tenui.

I! n’a que deux ou trois lignes , & un pouce de haut.

Sur les feuilles mortes de chêne.
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1 10. AGARICUS hiimilis-fulfus.

AG ARICUS cralfus, fuperne convexus , lamellis fragi-

libus dimicHatis.

Il vient dans les marais de Ville. Il eft épais , mais bas,

1 1 î. AGARICUS fulvo-violaceus

.

AGARICUS luperne fulvus piano convexus , lamellis

nuinerofîs violaceis
,
ftipite bulbofo.

Il eft petit, fauve en-deftus
, à lames violettes. Marais

de Ville.

112. AGARICUS omphalodes.

AGARICUS piano umbilicatus, odorus , albus
, lamellis

paucis
,

pfetiolo dilatato decurrentibus.

Il eft mince
,
tendre

,
odorant. Aux enviroi^de Vienne.

Il J. AGARICUS fingularis.

AGAftiCüS totus albus parvus ,
fuperne piano ftriatus

lamellis ventricofis
,

bifidis ,
tranfverfim ‘ramofis

,

à pecioîo diflitis,

Tl eft blanc, tendre , fuffifamment caradérifé; à la

plaine de Bievre.

1 14. AGARICUS turbinatus.

AGARICUS parvus albus tener fuperne planus , lamellis

inæqualibus in petiolo infundibuliforma decurren-

tibus.

Il approche du n^, p2, mais il eft blanc, plus petit,

&c. A la Côte.

I 15. AGARICUS peloâes.

AGARICUS totus flavus, convexo fubrotundus
,
mar-

gine membranulis propendentibus, lamellis arcuatis.

II eft petit, jaune par-tout; & vient à Saint-Vallier,

Il 6 . AGARICUS panneus.

AGARICUS fufeus
,

piano convexus, totus fquamis

hirfutus, lamellis dimidiatis hialinis.

Il eft petit, brun <3; velu au-delfus} à Saint-Vallier*
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3 17. AGARICUS fclevodès.

AGARICUS totus albys duFus , fupcrnc planus, mar^
gine refîexo

, lamellis dimidiatis vetitricofis , circa

petftlum excavati?.

Ses lames font très-fréquentes, en quoi it diffère du
n. 7 , à Tain.

318. AGARICUS li^nicolor.

AGARICUS convexus exfcarnus
,
fulvus

,
lamellis diffan-

tibus réélis, pctiolo adhercntibus.

Il efl fauve
,
rouge brun , d’un pouce à deux , à Sainc-

Valiier.

119. AGARICUS inquinauts.

AGARICUS conice fubrotundus albo inquinatus , la-

mellis atro fufcis, pctiolo albo adhercntibus.

Il efl petit par faifccaux , aux environs dcSamt-Vallier.

120. AGARICUS hœmifphericus.

AGARICUS parvulus albus
,

lamellis atro nyaîinis di-

midiatis . reélo horiibntalibtis flipite fililcrmi.

11 eft très-mince & très-pecit , à Saint-Vallier.

3 21. AGARICUS Jubrotundus.

AGARICUS albus lamellis angurtis numerofiffîmis fâl-

caiis , flipite buibofo

Celui-ci a deux à trois poupes en tout fens ,
mais fes

lames font près-étroites, à Tain.

3 22. AGARICUS campanulato-conicui. •

AGARICUS fuperne grifeus , lamellis diffitis pallidis,

'flipite crainffimo bail fubbulbofo.

Il a près de trois pouces en tout fens
,
fon pied a

près de fix lignes; à Tain.

123. AGARICUS excentricus.

AGARICUS fuperne piano convexus ruber , lamellis

albis , flipite exccncrico bail craffiori ,
fubcasnçfo.
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Il eft petit ,
tendre , fon pied eft implanté près de

la marge
, à Saint-Leger dans le Champfaur , fous les

melezes.

124. AGARICUS atro-villcfus.

AGARICUS ater conicus fuperne villofus, inferne niger,

petiolo crafTo.

Il a deux pouces environ : noirâtre , velu en-delTus,

Parmi les bols dans le Champfaur.

125. AGARICUS marnmilJaris.

AGAR[CUS fufcus
,
lamellis albis, ftipite volvato æqua-

iiter fillulofo
,
extra pileum conicè prominente.

Le chapeau fcmble rraverfé par le pied
,
qui s’élève

en forme de mammelon
,

faiiiant vers le centre
,

tandis

que le relie du chapeau eft pendant en forme de cloche.

Sous les melezes , à Saint-Leger dans le Champfaur.

126. AGARICUS araneofus.

AGARicUS piano umbeljatus albus, centre prominente

fufeo, lamellis crifpis araneofa textis, ftipite folido

gracili.

Il elt noir dans le centre, un peu élevé, blanc &
velu fur le relie de fon étendue ; les lames font couverts

de filets en forme de toile d’araignée. Il vient parmi les

bois de Poligny dans le Champlaur.

127. AGARICUS umhelliférus hi. SyOi. \Y . 60^.
AGARICUS albus, convexus , lamellis difiieis bali latio-

ribus
,

llipite iongo te.nuu

Il ell peut comme le n'^. 110., mais plus élevé &
entièrement blanc. Il vient fur la moulfe

,
les feuilles

mortes parmi les bois communément. '

128. AtT.ARICLS (lavusij. Syft. IV. 606 la Tourr,

e/iicr. 58. ^

AGARICUS flipitatus, pileo luteo convexo flriato
,

la-

• mollis flipiteque albis. Linn. Fl. Jun-, 1212. ^

Hall. n. 12370.
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Cette efpece eft jaune, très-pente aulTî. Elle vrent
dans les bois. Je ne l’at pas rencontrée encore

,
je Tat

rapportée d après M de la Eourtctte M. JuIHen err a
trouvé un très-voifin

, à Theys
, mais Itorifontal , donc

le pied eft bulbeux à fa bafe.

12p. AGARICUS lagopus.

AGARICUS aurantiacus
, lamellis v^ntricofîs, ftipite

Iquamofo
, volva apiceque nudo.

;

II ell jaune , velu par fes écailles. Dans le Royanès.

130. AGARICUS mammofus,

AGARICUS fuperne ruber , uiirbilico prominente , la-

tnellis mveis anguîolis , circa petiolum tenue *

emarginans.

Il ell cendre
, rouge en-defl'us

,
blanc en-delïous

,

avec un pied mince ; à Theys ; M. Julhen.

I^F. AGARICUS umbnnus.

AGARICUS atro cinereus cônicus
,
infcrne fufcus , la-

mellis circa petiolum tenue profunde emarginatis.

Il ell petit , noirâtre ôc fragile
, à Theys dans les

bois. M. Jullien.

4 Efpeces parafues , fcjjihs y êCc^ (a)

132. AGARICUS fuhacaulis an A. femipetîolaîus ?

la Tourr. Chlor. 38. Hall. n. 2^37.
AGARICUS 'parafiticus fubacaulis , exfcarne albus ,

lamellis tcnuilfimis.

Il ell petit, d’un blanc pâle, à*un demi pouce, co
xiace, mince. Sur le chêne, à Saint- Vallier.

133‘ AGARICUS emarginaîus.

AGARICUS acaplis paraliticus totus albus, lamellis

(!) L’Agnric flellaris Aq M. de la Tourr. chlor. p. 38,1* trouve

en Dauplùné
,
mais nous ne l’avons pas qb/ervé.
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ftri<3:is plicatis , bifidis partim & anaftomofantibus.

li eft médiocre , échancré vers fon pédicule. Vienne

'fer les bois mores.

1^4. AGARICÜS alnms L. Syji. IV. 607. Weig,

obf, 41. * T. 2. £ (5 .

.AGARICÜS acaulis lamellis bifidis pulvernlcntis. FI,

fuec. 1242. Kall. 2^33.
Il cit coriace ,

dur & flafque. Ses lames font

rapprochées, ajuftées deux à deux, & bifides II eft

petic & Vient par-tout fur faulne
, fur le chêne mort, &c.

135. AGARICÜS quercinus L. Syft. 607. Flor. fuec.

1241. Seqp. n. 1578.

AGARICÜS obfcure fuberofus acaulis parafiticus, la-

melUs obüqu^ intricatis anaftomofantibus.

Il eft aifé à comioitre à caufe de fes lames fbuvent

réunies, formant des fentes, des pores irréguliers qui

(tommuniquentplufieursenfemble, à la Côte Saint-André
ailleurs fur le chêne.

î ^6 AGARICÜS bstulinus ü. Syft. 6oy.

AGARICÜS acaulis coriaceus villofus, margine obtufo,

lamellis ramofis anaftomofantibus. Flor. Juec. 1244.

Je n’ai pasobfei vé cette efpece
;
je la rapporte d’après

M. de la Tourrette ; elle eft jaunâtre., en quoi elle m’a

parue diftérentc du n^’. 134.

541 BOLETUG L. Gen. n. 1 326. Cham-
pignons poreux en-delTous.

Efpece dont le chapeau eff porte fur un pédicule.

ï . BOLETÜ S iabyrinlhifcnnis.

BOLETUS magnus
,

balaneus, piano convexus
,

paris

oblongis lamcllofis intricatis virefcenabus.

J’ignore fi cette cfpsce peut être une variété du B.
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'hûvimis. ? Il a fix pouces de large & quatre de haut ; il

cil brun en-deflus
,
jaune mouillé en-delTous

,
avec des

pores oblongs approchants des lames des Agarics, de
maniéré qu’il rapproche les deux genres. Parmi les bois

de fapm dans le Cliampfaur en automne.

2. BOLETUS alvdformis

,

BOLETUS flavus convexus
,

poris manifeftîs alveifbr-

mibus , llipite nudo tenur.

Il a cinq à fix pouces de large
, fur un pied très-

mince qui plie fous fon propre poids
, lorfqu’il tombe

en deliquium. il vient dans les bois du Vercors.

5. BOLETUS bovims L. Syjî. IV. <5 10. El. fuec. n

1246. Wd.\\. hiji. n 2^02 ad 2510.*
BOLETUS flipitatus glaber

,
pulvinatus ,

marginatus

,

- poris compolitjs acutis
;
porulis angulatis brevioribus.

L. fpec 16^6. Scop. n. 1585."^ Dill, GilT. 18S.

Il efl large de quatre fix pouces , d’un vert jaunâtre,

mouillé & déliquefcent
,

fur un pied épais
,
renHé vers

la partie moyenne, haut de deux a trois pouces. Ses pores

Ibnt inégaux 6c fuperhciels vers la marge. Il vient parmi

les bois
,
par-tout.

Obf. Le bœuf, la vache, la brebis, la chevre, le

mangent avec aviditédc en font fouvent très-malades.

" 4. BOLETl’S vifeidus L, SyJI. IV. 5 io.

BOLETUS flipitatus, pulvinatus fubvilcidus, poris tere-

tibus coiivexis immerlis llipite lacero. l^.jpec. \6.^6.

1 1. 1248.
^

Le picd^ell plus haut que la largeur du chapeau j

il efl velu 5c un peu déchiré; celui-Jà ell jaune vifqueux :

les pores font ronds 6c l'cparés par de plus grands inter-

vales. H vient à Theys 6c ailleurs
,
dans les bois.

5. BOLE.TUS luteus L Syfl. IV. ^lo. Vl fuec. i 247. *

BOLETUS üipite albo pileo pulvinato fubvifeido
,

poris rotundis flavilfimis. L. fpec. idqtü. Scop. n.

3387..'^ Hall. n. 2301.
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Cette efpece a un anneau perfiftant ou collet. Il vient

dans ii*s bois àTheys; M. Jullien.

6. BOLETUS megapodus. Profp, ^6,

BOLETüS grifeus , llipite bulbol'o crafiiffimo
,

pile?

convexi laticudine æquali
:
poris tenuiiïimis.

Cette efpece eft bien linguliere*; il a deux à trois

pouces , fur un pied bulbeux , donc le diamettre a à fa

bafe autant de largeur que le chapeau. Dans les bois

du Vercors.

7 . BOLETUS irregularis.

fiOLETüS luperne convexus^ fquamulis atris tedus,'

inferne poris albis tenuiiïimis pertufus.

Il a deux ou tr«is pouces : fon pied eft bulbeux : les

porcs font exagones à fa bafe, poreux près du chapeau,

ceux de la tnarge irréguliers. 11 vient aux environs de
Saint Antoine.

S. BOLETUS ater.

BOLETÜS ftipkatus heTnifphæricus
, fquamis conkls

exafperatus, poris angulofis , in peciolo decurren-

tibus.

Il eft régulier & médiocre : il différé peu du précé-

dent ; à la plaine de Bievre.

p. BOLETUS echinatus.

BOLETUS ftipitatus ater, fuperne rorundus; fquamis

inagnis adamantifornnbus exafperatijs
,
poris angu-

lolis, inargine lacero.

Celui-ci -eft médiocre
,
irrégulier ; il approche encore

des deux précédents ,
mais les écailles font hénffées eu

|Xiince. A la plaine de Bicvre.

ïo. BOLETUS firobilifomis.

BOLETUS luperne fquamis quadraus, pini ftrobiü inftac

cxafperâtus
,

ftipite longo incurvo
, apice porofo.

Celui-ci a fon chapeau garni d’afpéricés quarrées ,

comme un cône de pin fauvage. Il vient à la plaine de
Bicvre.
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11. BOLETÜS cyatiformis.

BOLETUS coriaceus t'ulvus
,
fuperne concavus

,
pons

tenuiffîmis
, flipite bafi atcenuato, perenni.

Il eft mince
, coriace

,
perfulanc en forme d’entonnoir

donc le pied eft plein. Il vient fur le mont Genevre
parmi les forêts de pin.

Obf. M. Jullien a* trouvé un Boletus blanc, petit, à

pétiole creux, fiftuleux, &c. Aux environs de Theys.

11 le noname B.
(
niveus

)
pileo piano , poris tenuilfimis

,

Ilipite arcuato fillulofo.

12. BOLETUS permnis L. Syft. IV. dop. Vaill.

Tab. 1 2, f. 7.

BOLETUS ftipitatus
,
pileo utrinque’ planiurculo. FL

juec. 1 aqy.

5on pied eil dur
, rougeâtre , irrégulièrement con-

tourné & comme articulé. Le chapeau eft dur, large

de trois pouces. Il eft luilant & mordoré. Dans les pays

chauds , l’ur les racines
, aux environs du Buis & ailleurs.

- 19. BOLETUS normalis auriculatus. Profp. ^6.

BOLETUS ftipitatus, unilatcralis parafiticus , fuperne

lobato planus fibrofus poris tenuiffimis.

Cette efpece eft grande, dure ; le chapeau eft latéral,'

de manière que l’infertion du petiole s’implante à Ion

bord 5c fait avec lui une efpece d’équerre. 11 vient à

Corrançon au bas des hêtres.

2. Efpeces feJJiUs , parafites.

14. BOLETUS fuhiroÇus L. Syft. IV. doS.

Je doute fi cette efpece eft différente de celle que nous

avons rapportée fous le nom d’Agancus quercinus
,

n. 135.

15. BOLETUS fomentarius. L.' Syft. IV. ^08.

BOLETUS acaulis pulvinatus inxqualis obtufus
,

poris

reretibus æqualibus glaucis. L. VI. fuec. 1252. *

Fi. «to/i. L153.
II
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Il eft mou
)

poreux , blanchâtre ; les pores font

médiocres ,
allez apparens & pénètrent jufqu’au milieu

ck- Ton épaiHeur. Sur les Taules , les noyers , &c. A
ijap & ailleurs.

j 6 . BOLETUS igniarius L. Syft, IV. <5o8. FI acon.

I. \ 33 .

BOLETUS acaulis pulvinatus lævis, poris renuiffimis.

L. il. fuec. 1256.

11 eft très-grand, très-épais, arrondi, ayant despotes

très-petits en-defi'ous. 11 eft rouftatre , dur comme du
boirs. Sur les noyers.

17. BOLETUS B. agarîcum. Aliion. Flor. a.

2748. * L’Agaric ufuel.

Polyporus Teftilis, convexo plahus , anuEs difcoloribus

Tulvis ,• poris oehroleucis. Hall. hijl. n. 2284.
Bolerus', abies laricis diélæ. L. mat. med. 497. C. B. 575^

Midi, p, 119. I. T. 61. f. I. T. EUm.Bot. 441.
Dàli. pharm. 6j.

L’Agaric ufuel ell un champignon blanc, friable comme
de la mie de pain

,
qui^ vient fur les troncs des vieux

melezes, ou plutôt fur les ceps de ceux qu’on a coupés

à une certaine hauteur. C’eft un purgatif liydragogue ,

que les anciens einployoient fréquemment à la doiè d’un

gros julqu’à trois ,
dans les engorgements cliromques des

glandes
,
dans les maladies pituiteufes

, du tou , de la

gorge & de la tête. On prétend que fon ufage modéré,

arrête les Tueurs colhquaaves, il vient aux environs de

(^ap
,
de Saint Leger, de Briançon, mais rarement.

18. BOLETUS fanguineus. Linn. Syjl. IV. 609.

BOLETUS Tubacaulis , Tuperne ruber , membrana
papillata viTcüi'a teûus , inferne pons tenuihimis

,

ïulvus.

Je douce fi cette eTpece eft celle qui porte le mémo
nom dans Linné

,
la nôtre vient fur les vieux arbies

,

à la -Cote & ailleurs. Il eft petit , médiocpe éccbarm#
Tom. ilL. V V V
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ip. BOLETUS fuavéolens L. Syû. IV^ 60p. fuec,

n. 1245. *

'BOLETUS dimldiacus Tuperne lævis, margine viUofo^

poris cenuiffimis
, utrinque albus.

Boletus acaulis f f^perne lavis f Jaücims. L. Fîor. lapp.

522.(1)
Celui-ci eft petit , blanc , odorant

,
peu velu fur fes

tords ; il vient fur le faule blanc
,
plus fouvenc fur le

S. daphncides ,
dans le Chainpfaur & ailleurs.

Mêlé avec'de la gomme arabique <Sc réduit en poudre

,

U arrête les progrès de la phtifie. Voyez journ, de mei,

avril ,p. 1S2.

20. BOLETUS verficoîor.

Polyporus felTilis
,
caefpitofus planus, anulis verficolo-

nbus, hirfutus. Hall. hiji. n. 2282. En. 26. n. 4.

Agaricus fquamis iridiformibus. Bartarr. T. ^5.

Celui-ci eil mince, coriace & perfiftant. il vient fut

les hêtres, fur l’atme, parmi les Bois,

2 1 . BOLETUS, inverfus^

BOLETUS feïTilis, inferne planus, fupeme porofus !

Celui ci efl d'un blanc-mat ou. humide , un peu coriace

en-dê(Tous , fes pores placés en-deflus le diftinguent,

«nais je ne l'ai réncontré qu’une ieuie fois, aux environs

de Vienne fur les bois morts.

542. HYDNUM L. G€n. n. 1527.

Hydne de laMarck. Fl, fr. 1283.

Erinace,encyclop. jrieth. II. 385.

Champignon hénflTé de pointes en-delTous.

I. HYDNUM imbrùatum? L. Syft. IV. 612.

HyDNUM fafciculatum album , fuperne fufcum, inferne

villis albis exafpcratum.

(t) Linné voyageant en Lapponie, s’apperçut que les jeune»

gej» qui cherchoient à plaiffe:, avoient foin, de porter fur eu* dc
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D’un pétiole crafTej bulbeux, tendre, blanc, d’ua

pouce & demi en tout fens, part un chapeau à deux ou
trois lobes irréguliers. Il vient à Saint Vallier, à Poligny

dans lé Champl'aur parmi les bois. Il eft doux> infipide;

je le crois bon à manger.

Z. HYDNUM repandum L. Syft. IV, 5 i 2 . la Tourf,

chlor.

HyDNÜM ftipitatum , fuperne flavum, pileo ievi

flcxuofo.

Celui-ci eft limple , jaunâtre ou pâle & plus pcdt. IJ

vient dans les bois dë la Côte & ailleurs. Il eft tion k
manger.

HYDNUM tomentofum L. Syft. IV. 612.

lÏYDNUM pileo tomentofo fufco inlundibuliformi
,
mar-*

gine aibo.

Il eft jaune
,
velu , concave en-deflus. Aux environs

de Theys. M. Jullien.

4 . HYDNUM aurifcalpium.lj.

HyDNÜM pallide luteum parvum
,
pileo convexo* maf^

gine revoluto
,

ftipite cralTlufculo.

Celui-ci eft petit & oblique
,
de maniéré que le pé-

tiole s’implante au bord & non au centre du chapeau»

A Theys. M, Jullien.

5. HYDNUM parafiticum) L. 619.

HYDNÜM acaule
,

pileo piano fpongiofo alboque',

echinis virefcentibus.

Celui-ci eft parafite , il eft blanc & verdâtre en-delTous

aux environs de Theys. M. Jullien.

6. HYDNUM cruftateum. ,

HyDNÜM exfearne cruftaceura tomentofum candidum,
echinw compreftb angulofîs

,
oblique dependencibus.

champignon odorant qui leur tenoit lieu de parfum
,
& s’écri.a :

O ridicuia venus tibi qucein exieris regionibus meris conduis 6"faduv~
tatis , vinis 6* bellariis , aura ,

argento^ gemmis d* margarit'is, cojm ic'ts

tnuficïi (r comadiis ^
tibrjuficit hk exfucettrfurtgus-X pa^.

V v V i

t



1-044 Hijloire des Plantes de P)a.up}iîni^

"C’eft une croûte blanchâtre , velue, qui vient fous les

traneXes rnortes de fapin
, & fe trouve garnie de lames

ebliquss ^ applaties de deux lignes environ, il vient

dans k Champiàur. \

543 - PHALLUS L. Gén. n, 1528. Èn
François morille.

Champignon ovale
,
chambré en refeau.

1. PHALLUS efcuîentus "L.Sy^. IV. 6 i^. Hall, 2247.
PHALLUS pileo ovato cellulotb albo , ftipite rugold

brevi.

Il eft blanc, ovale
, conique ,

tendre, quelquefois fari-

neux. Il vient parmi les forêtsde fapin, à l’ombre, dans

le Cbampfaur, &c.

2. PHÀLLÜS impuiieus L. Syfl. IV. <^14.

PHALLUS pileo ovato cellulofo obfcuro, apicepervio,

ftrpitc oblongo rugofo , inrus cavo.

Celui-ci s’élève à deux ou trois pouces
, portant

un gland conique fur un pied diftind : il eft grifâtre &
obfour. n vient aux environs de Saint-Paul-Trois-Châ-

teaux : ion odeur infeéle
,
répond à fa figure & à fon

nom, peu fufceptibles d’être exprimés ^ans notre langue.

544- CLATHRUS L. Gen. n. 132^.
Clathfe.

Champignon ovale , feneftré comme une grille.

I. CLATHRUS 'tancelLitus L. Syft. IV. 614. Mich.

gen. 214 Tab.

CLATHRUS acaulis fubrotundus? Ï^.Jpec. 1648. Scop.

n. 1(528. &c.

Cette efpece eft ovale ou arrondie , aftez femblable à

la merille ,
mais feftile & percée comme une grille. Je

ne l’ai vue qu’une feule ibis, près la mailbn de madame
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tafagne ,
entre Fontaine & Seifllns, Elle étoit grifâtre ,

obfcure ,
ayant un pouce de diamètre.

Obf. Les autres efpeces de Linné , font rapportées fous

le genre des trichia. Hall n»>i.550.

545 • HELVELLA L., gen. n. 1 3.30., La
Mitre.

Champignon dilaté en deux ou trois lobes, ou lames

ülTes, à fa partie fupérieure.

. 1. HELVELLA mitra\ L. Syû. IV. 6 \^. FF faec.

fpec. 1645?.

HELVELLA alba
,

petiolo rimofo - labyrinthiformi fub-

bulbofo, lamellis ternis deflexis coronato.

Son pied eft blanc
,
tendre

,
perforé de fentes longi-

tudinales
, terminé par trois ou- cinq lames lilTes , un peu

pendantes en forme de chapeau. Elle- vient dans les bois de-

Saint-Antoine
, à Poligni

,
dans leChampfaur &.ailleurs,

2. HELVELLA lana/Ki Tab. LV.
HELVELLA fublutea

,
petiolo folido fubcompreflb ,

pileo adnato , fubconico.

Son pied elF folide, comprimé,^ terminé par un-cl«i-

piteau très-rapproché & prefque adhérent à fon extré-

mité : elle eft de couleur jaune. Je fai trouvée fous les

melezes à. Saint Léger dans le Champfaur.

3. HELVELLA cinerecK

HELVELLA pedicuia cartil^inofo. hllulofo depreflo

fiftulofo
,

pileo glabro deflçxo , cinereo.

M. J ullien a ainfi caraétérifé cette efpece qu ifa trouvée

à Theys.

JEJpeces parajîtes
^ fejjiles , compojees de metn:

brânes lijfes en-dejjous
.. , ayant, d'ailleurs y

la forme des Agarics.^

4. HELVELLA crocea.

' HELVELLA ramofo fofciculata aurea pinguis , margi-

nlbus replieacisK

Yvv 3
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Celle-ci eft tendre, lifle des deux côtés, }aune, froncée

fur les bords. Sur les chênes aux environs de la Côte.

5. HELVELLA digitata.

HELVELLA gelatinola parva, fegtnentis digitatk, ob-

tufis
,

carneis.

Elle efl rougeâtre, digltée. M. de Bournon Ta trouvée

Uux environs de Grenoble fur les bois morts.

6. HELVELLA me-^mtvriformîs.

Agaricu>} fquamofum & licbenofum gelatinofura ,

fuperne villolum inferne grifeum , mezenterii inllar

corrugatum, Mich. 124.
'

Elle approche des mais ellç eft membraneufe,

obfcure
,

ayant un refeau veineux & anaftomofé en-

fle ITous. Sur les vieux chênes expofés à l’humidité , aux

environs de Grenoble.

7. HELVELLA mffa.

AGARICUS lichenis facie rufefcens læve , raollioris fubf-

tannæ. Mich. 124. 12.

Elle eft rougeâtre, mince & par demi cercles. Sur les

bois d’étaie » dans les galeries des mines aux environs, de

iVienne,

Ejpeces plusfeches , non gelatineufes.

8. HELVELLA dijciformis an? Hall. n. 224p.
'*

ÎIELVF.LLA feftilis Icutifbrmis , fuperne lævis , fubeu*

hirfuta.

Elle vient par petites plaques blanchâtres d’un demi

ponce, adhérentes par leur centre, velues en-deftbus,

liftes en-deffus. $ur les vieux bois qui commencent à

pourrir î à Grenoble ôc ailleurs,

5>, HELVELLA \omlis an.^ Hall. ad 22^5.

ÜEIVEHA jcaffpitofa imbneata, fegmentis lunatis ^

luperne zonaum bUlutis, inferne tserulefcen.r.ibus.
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Ce font des écailles fcmi-Iunaires, plus ou moins nom-

breufes , velues en-de(Tus-& variées- par des lignes courbes

lilTes en-deflbus, plus ou moins colorées
,
en jaune , en

brun ou en bleu. Sur- les bok morts
,

les haies
,
les

firênes, &c.

Obf. Jaurois plufieurs efpeees-à! ajouter ici,, mais lës

carafteres n’en étant pas bien déterminés
,

j’ai cru devoir

me borner au petit nombre de celles quLfonc circonfcrites^

546. PEZrZA L. Gen. n. 1531.
Champignons feiTiles ,.qui repréfentent une cloche ren-

verfée.

1. PEZIZA lentîfera Lu Syft. IV. 6lS.

PEZIZA carapanulata
(
cinerea intus

)
lentîfera

1^49.

Elle eft velue en-dehors , liiïe, grifâtre renfermant

des grains lenticulaires en-dedans. Elle vieiçt par-tout

dans les champs
, fur le fumier expofé au foleil. M.

Jullien l’a trouvée de couleur jaune.

2. PEZIZA cornucopioiJes L. S^Jî. lY. 6iji la Touri^

chlor. ^9.
PEZIZA

(
petiolata

) infundibulifbrmis , difco patente

finuato pundato. L. fpec. 165.0.

Elle e(l dure
, élevée fur un pied de deux pouces.

M. Jullien l’a trouvée à Theys.

PEZIZA acetabulum L. Syft. IV. 6i8. p. en ciboire

Gilib. ad Rop. III.

PEZIZ A cyathifotmis ,, extus angulata , venis ramofîs.

M. Jullien a trouvé cette efpece aux environs dé

Theys. Elle eft petiolée
,

jaunâtre , ayant' des veines

ramifiées en relief au dehors.

^ 4. PEZIZA cyathoïdes L. Syft. IV. <5 i 8 . Rai. fyn,ed-,

9. Tab. 24. f. 4.

PEZIZA cyathiformis , raargine obtufo eredo. pi. Juic,

». 1274
V vv 4
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Elle cft jaune , terreftre & petite ; aux environs de
Theys. M. Jullien.

5. PEZIZA faréla
y
Peziza terr'ea) Hall. n. 2224.

22ip ?

PEZIZA fubfolida, concava extus hirfuta , ætate trun-

cata
, intus lævia.

Elle vient fur les vieux chênes coupés , ayant perdu
leur écorce par l’humidité ; aux environs de Grenoble ,

à la Côte , &c.

6. PEZIZA cupuîaris L. SyUMV. 6 iS.fpec. l 6^l.
PEZIZA feffilis crocea

,
cupulam refereris.

Elle efl petite comme le calice d’un gland de chêne.

Elle vient parmi les haies, les clôtures, fur les bois

morts.

7. PEZIZA tomentofa la Tourr. chlor.

FEZ]ZA feflîlis alba hæmifphaerica , extus villofa. Hall.

n. 22J2.
l'dle vient fur les haies

, bois
,
morts , félon MM-, de

ta Tourrette & de Haller.

8. PEZIZA punéîata L. IV. 617. la Tourr. chlor. ^9.
Hall. n. 2 »S4.

PEZIZA carnofa alba , fuperne concava nigra punftata.

Chaix mufer.

Cette efpece a été placée parmi les fphœria par Haller,

Wiggers, &c. ôc peut-être avec raifon, elle efl charnue,

peu concave, chargée de points noirs, fur un fond blan-

châtre. Sur le fumier de cheval defféché.

5> PEZIZA ccccinea an Hall. 2222. aa var. P. ace-r

tabulumï L.

PEZIZA laevis, Infùndibulifbrmis , carnea, intus coc- .

einea.

Elle a un pouce environ de large & de haut ; elle

eft veinée en-dehors, couleur de chair, très-rouge & lifle
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en-dedans. Elle vient fur les bois pourris aux environs

de Grenoble, de Vienne, &c. Elle varie beaucoup.

10. VEZVLk fcûiellata L. Syft. IV. <5 18.

PEZIZA plana folitaria parva , extus margineque pi-

lofa
,
toccinea.

Elle efl d’un beau rouge , bæmifphérique
,
plane cn-

delTus, ayant une à deux lignes , convexes en-deiïous,

garnie de poils ou radicules. Sur les bois humides & pour-

rilfants des acqueducs, à Allevard, &c.

11. PEZIZA cochleata) Linn. Syfl. IV. 61Ç.

PEZIZA ferai infundibuliformis lutea ,
intus villofa ,

ferai circulis nocaca
,

extus glabra ore crifpo.

Cette efpece vient fur les bois morts , à la Côte ,
elle

eft jaune, demi circulaire, ôcc.

347 - CLAVARIA L. Gen. n. 1 332. La
Clavaire.

Champignon
, lifTe oblong

,
en maffue, ramifiée par di-

gitations
, ou en arbriffeau*

1. CLAVARlAp;j7///am L. Syjî. IV. 620.fpec.
Vaill. Tab. 8. f. 5.

CLAVARIA oblonga piftilliformis jflavefcens.

Elle a trois pouces de haut, dilatée à fon extrémité,

obtufe
, rarement bifide. Je l’ai vue à la Vcrpilliere,

à Saint Vallierôc ailleurs.

2. CLAVARIA ophyoglojfoides

?

L. Syfl. IV. 620.

CLAVARIA nigro fufca , ramis radicalibus acutis cralfeP’

centibus angulatis
,
raro bifidis.

Elle eft terreftre
,
prcfque noire

, ayant des rameaux
comprimés qui fe réunifient ou fe rapprochent par leur

bafe : un ou deux placés dans le centre font bifides à leur

extrémité. Elle vient dan^ les bois du Champfaur, à Po-
ligny & ailleurs.
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CLAVARIA Juniperina voi. I. 26^. voyez Tre-

niella n^. 557.

4. CLAVARIA violacea.

CLAVARIA ramis acutis fimplicibus viofaceis.

M. Jullien a ainfi caradérifé cetce efpece
,

qu’il a ob-

fervée à Theys.

A tiges divifécs.

5. CLAVARIA candidijfinia la Tourr. chlor^ 40.

CLAVARIA fubramofa ercvfla
,
ramis fimplicibus acutis-,

aliis obtufis , & bifurcatis.

Elle cft tendre , blanche , haute d’un pouce , divifée

dès fa bafe en trois ou quatre rameaux pointus donc

un ou deux font tronqués ou bifides à leur extrémité;

Terrefire, le long du Rhône.

6 . CLAVARIA <T(^ôe/2i? Mich. Tûè; 87.fi ir.

CLAVARIA è bafi ramofa, ramis albis comprefiîs vis

apicc recurvis, fimpliciffimis.

t digitations fur une même
racine, qui font tendres, inclrnées, un peu comprimées,,

longues de fix a huit lignes. Elle eft terrefire & fe trouve

en automne aux environs de Brangue. *

7. CLAVARIA mufcûides L. Syft. IV. 622.

CLAVARIA ereéla apice ramofa , ramis digitatU , acutk.

Fungus parvus ramofus luteus Rai. Syn. III. p. l 5. T.

24- 7 -
.

M. le marquis de Charnacé l’a cueillie à la grande

Chartreufe , fur des branches de fâpin
,
en feptembre

1787. Elle efi jaune, délicate, fouvent bifide & toujours

moins ramifiée que la fig. de Rai.

8. CLAVARIA cînerea.

CLAVARIA terrefiris, ramis rimofis , apice multifidis.

Elle efi ceixlrée , haute d’un pouce & demi , remplie

de rides , ramifiée à fa bafe Si, enfuite à fon extrémité »

comme tin peut arbrififeau.

Elle porte' de cinq à fep



ClaJJe XIII. Secl 5. Cryptog. Les Ch'nmp. 1051

ç CLAVARIA nofocomiorum.

CLAVARIA ephemera gregaria candiJa
,
intus , extufque

fericea apice obtulb fubfufco.

Elle a un pouce & demi
,

fur trois ou quatre lignes

de diamètre, ayant des rameaux blancs, velus& tendres*

Elle nait dans un jour fur les linges mouillés des malades

qui ont des fradures ; je ne l’ai obfervé que trois fois.

10. CLAVARIA projlrata,

CLAVARIA rubra proftrata fubhirfuta , intus nigra ,

ramis fublurcatis radiata.

Elle vient fur les bois pourris aux environs de Gre-

nobl ; elle a près d’un pouce ôc jaunit par la deffication,

11. CLAVARIA digitata L. Syft. IV. 6zi.

CLAV'ARIAbafi ramofa atra, obtufa comprelTa.

Sphæria earchana compofita caulefcens atra afpera,

medulla bbrofa. Weigel. obf. 4p. T. 5. f. 6.

Cette efpece forme deux ou trois digitations droites,

épaiflcs & inamellonées
, rudes en-dehors, brunes, blan-

châtres en-dedans, ayant de petits grains globuleux

placés entre l’écorce & l’intérieur de la plante. Elle eft

rare. Je l’ai trouvée fur des bois de chêne, dans les

jardins à Grenoble.

12. CLAVARIA hypoxyhn L. Syft. IV. 6n.
CLAVARIA ba(i rampfa atra , apicibus albis obtufis

fubcompreflis.

Spharia mgerrima ajpera palmata cornubus planis pulveru-

lemis. Hall, n, 2194. vveig. obf. 50. Tab. f. 5.

Plufieurs botaniftes , n’ayant pas vu la précédente
,
ont

donné le nom de CL digitata à cette derniere qui eft

très-commun^ fur Les vieux bois humedés, le long des
torrents

, des édifices
,

par-tour. Elle eft noire vers fa

bafe, blancne à l’extrémité , velue & comprimée.

Obf. J’ai fouvent vu une plante ramifiée, entre le bois

&récorce des arbres mort»
,
qui a été regardée par plu-

fieurs botaniftes, çotpme la racine de l’efpece de Qa-
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vaire qui précédé. Je n’ai rien pu déterminera cerégard

^

ne les ayant pas trouvées réunies
,
quoique je les aie

foüvent rencontrées Tune & l’autre. Voyez Rai, Syn. 15.

IJ. CLAVARIA rimefa.

CLAVARIA alba minor nigrefeens, ramis longioribus,

rimolts , inæqualiter acuminatis.

Elle eft droite, haute d’un pouce, très-tendre, noi-

râtre & terreftre. Près des marais de Ville.

14. CLAVARIA fajiigiata? L. Syft. IV. 622. fpec,

1552. (1)

CLAV ARIA alba ramoliflîraa , ramis ere(3is obtufia ,

fubeymofis,

B. Clavaria lutea ....... ramis eytnofis obtujis..

C. Clavaria flavo: purpurea fubpundata.

. Cette efpjece eft très-grande
, ramifiée dès fon milieu

& vers fa partie fupérieure , comme un buiflbn d’un à

deux jufqu’à trois pouces. Elle vient par-tout dans les

bois du Champfaur, à la Côee, k Verpilliere & aillear?.

15* CLAVARIA fafcîculats,

. CLAVARIA lutea fafeiculata , ramis ventricolw com-
prefîis acutis raro turbinatis.

Elle fait dix à douze digitations jaunâtres , renflées

vers leur milieu , comprimées & terminées par une exrrê-

«nité pointue
, rarement une ou deux font dilatées en

forme de trompe irrégulière. Elle tient parnsu les bok
aux environs de la Côte.

Obf. Je crois bien avoir obfervé la CI. ctralloidet

dans les bois du Champfaur , mais je n’en ai pas tenu

note, ou je l’ai confondue avec les variétés de la qua-

torzième.

^ i —

—

(i) Fajliglatl furufiores, cujus petion fup^rne (Equales ac fi hertfon»

taîiter ietonfi ejfent. JLiun. philo/ iot, §. 279. Voyez notre 1 . voU
pag. a;.
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448 • LYCOPERDON L.Gen./z. 1555.
Cirampignons fphscriques & d<^c la chair intérieure lè

change en pouflicre dans le plus grand nombre.

î. LYCOPERDON L. Syft.lV. 6a

LYCOPERDON fubrotundum^ laceraco dehifcens. Spec.

Y . . TT
\j.Jaccatum dner^um ^pûUine ohfctire viridi. Hall. lU 2 173.

Hudf. Fbr. 642. *

B. L. maximum ponderojias fnivn üijlar cémdidam,^en,

pin. 41. rourn, Ekm-Bot. 44 1. Dale jpüar/n. 6^.

C. L.'echiuatum. JVlich. Gen. T 5)7. f. y.

D. L. fquamacum , acaule fubrojundum , fqwmis furfum

imbricaiis in centra convergentibus.

E. L, pyrifbrtfte. Vaill. par^l Tab. aa. £ ly.

Ces cinq variétés auroient paru faire autant d’efpeces

différentes, par leurs formes & par leurs couleurs j mais

des individus intermédiaires les rapprochent facilement.

Le premier eft très-commun dans tous les pâturages.

Le fécond à la grande Chartreufe & ailleurs
,
parmi les

prairies des Alpes. Le troffîeme dans les terres-froides

en automne : le quatrième dans la plaine de Bievre; &
le cinquième dans le Vercors.

Linné, amacn. I. 135, dit que ces champignons font

ks ennemis des yeux & de l’eftomac : leur pouffiere eft

aftringentc
,
propre pour réprimer les excroiffances des

ulcères feorbutiques & pour arrêter les hémorragies ex-

térieurement.

Z. LYCOPERDON pedunculatum L. Syft. IV. 62^,
Toarn. iaji. 56^, Tab. 531.

LyCOPERDON Itipice longo , capitule globofo glabro 5

oiT cylindrico integerrimo. L. Ipec. 16^4. HalL
hijl.n. 21^0. Enum. 12.

Cette efpece porte une boule de deux à trois lignes

de diamètre, fur un pied de demi pouce. Il vient parmi

les pâturages ilériles , dans le Champfaur.
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LYCOPERDON Jîellatum L. Syft. IV. 624. MicheL
Tab. 1 00. f. 6.

LŸCOPERDON volva multifida patente
(
coriacea ) ca-

pitulo glabro ore acuminato dentato. h.fpec. 1^53.
Hall. hiji. n. 2 174.

B. Lycoperdon Jîellatum album cenerrimum. Fior. delph.

127. an? Midi. Tab. 100. f. z.

Fungus pulverulentus, crepitus lupi didus coronatus&

inferne ftellatus? Rai. Syn. 111 . 27. Tab. i. f. i.

Celui-ci fait un globe conique
, un peu alongé vers

Can milieu, afTis fur une étoile ,divifée en cinq, fix ou
fept rayons cartilagineux, cendrés, gercés, comme brûlés

dans la première variété , blancs , tendres & déliquefccns

daus la fécondé, qui fait peut-être une efpece? La pre-

mière vient dans les pays chauds & fecs ; aux environs de

Saint-Paul, rarement à Grenoble. La fécondé , je ne l’ai

vue que dans le Champfaur parmi les Aunes & autres

bois taillis & humides.

4. LYCOPERDON epidendrum L. Syft. IV. 626.

Lycoperdon Ç globofum parafiticum ) cortice fari*

naque purpurea. L. fpec. i<^54- Fl. /uec. 127p. Hall.

n. 217J. eitum. il.

Cette efpece a un demi pouce environ de diamètre î

elle eft rougeâtre & répand une poulfiere plus foncée en-

core. 11 vient fur les fouches coupées du hêtre, du lapin , à

la grande Chartreufe «5c dans le Champfaur, parmi les bois.

Obf. Cette efpece paroic rapprocher ce genre des trichia

genr. 550. 6c il me paroit que pluiîeurs efpeces de Linné

pourroient même s’y rapporter.

Efpeces fouterralnes.

5. LYCOPERDON tuber L. Syft. IV. ^22. Hall. n.

2177. La truffe notVr. De Borch. 5. (i)

LYCOPERDON globofum iblidum muricatum , radice

(T) M. le baron de Borch a donné un petit ouvrage en 5
1
pag.

:n-8“, intitulé ,
Uttret fur les truffes de Piémont

y avec trois plan-
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deftiturum. L. fpec. i6^f. Mat. med.n. FI.

lapp. ^26. fl.yûec. n. 1281.

La truffe noire eft un champignon fouterrain, hérifl®

4c pointes chagrinées, qui prennent une belle couleur

noire par la maturité. Elle rient parmi les terres glai-

feufes ,
ochracées

,
parmi les pâturages , les bois taillis ,

^ux environs de Lauriol
,
de Montelimar. On les trouve

dans la terre même depuis quatre pouc« de profondeur

.jufques à un pied.

€. LYCOPERDON mufcorum L. deliquefcens Fl. delph.

iz6.

Lycoperdon gibEofo. fphsericum grifeum , cortke

iævi albo fragili teélum.

An Lycop. cervinum ? L. S^. IV. 625. fpec.

Mich. Tab. 99. f. 4.

An tubera minora candidijfima Plumieri f CatâL dq
AfontriM, p. ^48.

Cette efpece eft nichée dans la terre , où elle s’enfonce

à moitié, n’étant recouverte que par deux, trois, jufqu’à

quatre pouces de moufles, telles que Hypn. triquetram,

H. fquarrofum t H. pivüferum , H. fubulalum , &c. qui ta-.

ches coloriées, dans lequel il établit la différence de trois efpeces,
dont l’une noire

,
boffelée & chagrinée en-déhors, ayant la chair

humide
,
une odeur mufquée qui fe renforce par la putréfaâion :

la fécondé, blanche ou grife
,
appellée luber albidum, Cœfalp. 613 ,

•mamelonnée & veloutée en-déhors, d’un brun de café ou gris pâle,
lavoneufe

,
d’une forte odeur d’ail ; la troifieme eft liffe, grife au-

dehors, fans duvet, fans chagrinure
, d’une odeur terreulè &

défagréable. M. Alliani, Flor. ped. II. j66, penfe aufli qu’on
peut en diftinguer deux efpeces. Nous n’avons vu que la pre-
mière en Dauphiné, mais nous avons toujours cru que celle
fouvent envoyée de Piémont, qui eft liffe, ayant une odeur
d’ail, différé trop de la nôtre pour ne faire qu’une variété. Il
eft vrai que de {cette obfervation réfulte un nouvel embarras
piiifqu’dle eft liffe comme la troifieme de M. de Borch, &qu’elle
a Todeur d’ail comme la deuxieme. Mais l’âge, le iranfport, la
fermentation ont pu altérer les caraéleres même fur les lieux fur-
îout pour dw plantes fugaces , deliquefcentes ,des champignons
enfin qui diâercut d’un jour à l’autre.
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pKTenc les bois de Sapirr; dans le Champfaur & ailleurs.

Elle a de fix à dix lignes
,
raremenc un pouce de dia-

mètre : elle eft cendre
,

grife ,
recouverte d’une écorce

très-blanche
,
d’un tiers de ligne d’épaifleur

,
lilTe &

unie
,
quoique l’enfemble préfente prelquc toujours un

globe irrégulier ou alongé. Elle fe deflTeche avec peine,

diminue beaucoup
,
quoique coupée par tranches minces.

Entière
,
elle tombe en deliquium , en férofité un peu

trouble & médiocrement fétide, ayant une odeur d’y4-

garic , de couche ou de moifi.

549 - SPHÆRIA Hall. hij^. n. 2179.
Weigel obf. Bot. 42.

*

ExcrollTances fongueufes
,

noirâtres
,

par grains ou
paquets, fouvenc placés fous l’épiderme ou fous l’écorce

des arbres , toujours avec des foflecces noires , charbon-

neufes.

1. SPHÆRIA may;ima Weib, fpidl. aSô. Michel Tab.

54. f. I.

SPHÆaiA maxima convexa nigemma. Hall. n. 2192.*^

Elle forme une éminence notre comme un charbon

de deux « trois pouces de diamerre
,

llriée ayant

des petites cavités lifles en-dedans. Elle vient fut

l’aune , le hêtre , dans les bois aux environs de Grenoble.

2. SPHÆRIA lycoperdoUes. Weib. fpidl 283.

SPHÆRIA convexa granulis compollca , medulla fari-
•

nofa acra. Wcig. 47.
Lycoperdon vaiiolojum L. Syft. IV. 616. *

Elle forme des grains ronds applatis , d'une ligne en-

viron de diamètre , criblés de yo à 60 petits trous noirs

,

liifes, donc l’ouverture paroïc à peine, à moins qu’on

ait coupé la première peau qui les recouvre. Elle tient

toute l’épaiflèur de l’écorce 6c porte fur le bois, des ta-

ches blanches ,
fcmbiables à la iTiOifiirure. Elle vient iur

le hêtre 6c fur les autres bois morts.

3 “
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5. SPHÆRIA media.

SPHÆRIA atra gregaria
,

granulis fère compofita.

Elle efl plus petite & moins noire que la précédente^

dont elle différé peu. Elle vient fur les haies mortes, les

bois de coudrier
,
aux environs de Grenoble.

4 . SPHÆRIA folitaria.

SPHÆRIA nigra cartilaginea
,
punélis hjemifphæricis ^

folitariis , carne rubra.

Ce font des petits grains noirs creux en-dedans
,
qui

,

coupés & vus à la loupe
^

préfentent un cercle rouge

dans l’intérieur de l’écorce
,

qui forme leur cavité. A
Chalet près de Voreppe , fur les hêtres

, les tilleuls.

5. SPHÆRÏA numerofa.

SPHÆRIA atra plana
,
poris innumeris , notata.

Elle forme des plaques noifes, larges de deux à trois

lignes
,
criblées par une infinité de petits trous noirs ^

bien plus petits que dans les efpeces précédentes. Aux
environs de Grenoble fur les bois morts.

6: SPHÆRIA tranfverfa.

SPHÆRIA nigra betulina, tranfverfaliter oblonga , in-’

tercorticalis.

Ce font des taches noires , tranfverfàles
,
placées entre-

fépiderme & l’écorce du bouleau. M. de Bournon l’a

trouvée aux environs de Montbrifon.

’-j. SPHÆRIA lacera Hall.? n. 2lSj.

SPHÆRIA atra lacera fuper corticem tiliæ eminens.

Ce font des tubercules déchirés , noirs
,
fur l’écorce des

tilleuls ; aux environs de Grenoble.

8. SPHÆRIA rupejiris.

SPHÆRIA nigerrima crufla puftulis fubrotundis ,
intùs

cavis, compolita.

Lichen crujîa continua aiterrima
,
ghbuli sfubrotundis? Halh

n. 2084.

Tom. ÜI, X X S
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C’efl une croûte noire très-mince
(

elle n’a pas urj

dixième de ligne
)
qui couvre les grais ou les marbres

indifféremment ; elle différé des Lichen par fes petits

trous ou cavités. Aux environs de Grenoble,

9. SPHÆRIA alba.

SPHÆRIA nigra parva, granulis 2-3 ve albis, intus

farda.

Celle-ci vient fur les tilleuls par grains noirs ,
conte-

nant deux ou trois cavités blanches. Aux environs de

Grenoble.

10. SPHÆRIA an r WzW. 71.2185.

SPHÆRIA nigra gregaria pundis minimis afperis

notata.

On la prendroit pour un Lichen à tubercules noirs

,

-folitaires ,
mais vus à la loupe

, ces grains font chargés

d’afpérités en-dehors
,
liffes

, creux , d’un noir luifant en-

dedans. Grenoble , fur les bois à demi pourris dans l’épaif-

feur de l’écorce.

ê

11. SPHÆRIA /«/ya.

SPHÆRIA plana fulva, granulis 4-5. nigris vacuis farda.

Ce font des taches rouffes qui renferment des points

r)oirs & luifant en-dedans
, fur l’écorce des tilleuls aux

environs de Grenoble,

12. SPHÆRIA herpetica.

SPHÆRIA nigra ferpens friabilis.

Elle a quelque rapport avec le lichen fcriptus

,

donc

elle ell peut-être une dégénération. Elle vient fur 1<?

tilleul, le hêtre, &c. à Chalet près de Voreppe.

13. SPHÆEUA externa.

SPHÆRIA ramofa prollrata nigerrima , corticem de-

palcens.

Elle forme des plaques noires, dont les grains, vus

à la loup* ,
font ronds

, concaves
,
froncés & comme
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brûlés ,
atcaquanc i’écorce des arbres par des excavations

gangreneufes
,
fur le fapin

,
le coudrier , &c. Dans le

Champfaur.

14. SPHÆRIA radula.

sphæRIA nigra
,
punclis flellato ramofis, epidermiderft

laceramibus.

Elle reffeniBle vraiment une râpe à fucre
,
par les points

prominents
,

foulevant l’épiderme en trois ou cinq feg-

mens irréguliers. Sur l’écorce dés jeunes fapins mourants

dans le Champfaur.

15. SPHÆRIA lichenum.

SPHÆRIA punélicularis folida nigerrima, lichenes

operiens.

J’ai d’abord pris ces points noirs pour le fruit même
des Lichen ,

mais voyant ailleurs leur vrai fruit , & ces

points paroilfant de préférence lur les efpeces qui fe

mouroient à fombre
,
m’ont engagé à les rapporter ici.

Ils font comme des points d’encre , fouvent plus gros

,

rudes, &c. Je les ai vus fur les eruftacés, les pulmû-.

naires, les efpeces fragiles charnues.

16. SPHÆRIA complanata an? la Tourr. chlor. 4 T.

SPHÆRIA crufta nigra uniformis.

C’ell une croûte lifle
,
étendue

,
qui , à la forme des

lichen , réunit la couleur conftante & uniforme des

Sphæria. Sur les écorces de châtaigner, aux environs de

Grenoble.

17. SPHÆRIA atroviridis.

SPHæRIA làxatilis atro viridîs punélata licheniformis.

C’eft une croûte grife
,
qui verdit un peu étant hu-

medée ( caraélcre des lichen ) très-mince chargée de

petits points noirs, qui, vus à la loupe
,
font creux & lilTe

en-dedans. Sur les cailloux calcaires du drac, expofés à

air.

Xxx a
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l8. SPHÆRIA brandeburgica.

SPHÆRIA nigra elliptica fegmentis concavis radiatis ,

extrcmitatibus obliqae dilatatis
,
feu cochlearifor-

mibus.

Cette efpece forme des tâches elliptiques , ou oblon-

gues, compofées des rayons divergens , noirs, lilTes, un
peu concaves en-deflTus , dilatés & inclinés à leur extré-

mité, imitant cette efpece de boutonnierf connue fous

le nom de brandebourg. Elle a été trouyée fur les vieux

bois, par M. de Bournon.

5 ) TRICHIA. Hall. n. ît5S.
Champignons arrondis, oblongs, vermiformcs

,
petits,

s’ouvrant pout lailTer échapper un duvet cotoneux & pul-

vérulent. (,a)

1.

- TRICHIA demiJata Clathrus denudatus L, Syfl. IV.

ôi^.fpec. 1649. La Marck. encycloped. II. ^ 6.

TRICHf.A gregaria purpurea
,
petiolata , capitule fphæ-

rico. HalL n. 2 1 64. Tab. 48. f. 6 .

Il forme de petits mamelons ovales
,
portés fur un pied

de deux à trois lignes, qui s’ouvrent vers leur deux tiers

fuperieurs & lailîent voir une laine rougeâtre ou purpu-

rine. Il vient fur les fouches des fapins
,

à la grande

Chartreufe , à Saint-Léger dans le Champfaur.

2. TRICHIA pyriformîs.

TRICHIA gregaria feffilis pyriformîs flava. Hall. 2i6Sr
Tab. 48. i, 7.

On n’apperçoit fouvent qu’une laine jaune , foutenue

par un pied en forme d’entonnoir membraneux & court.

Elle vient fur les pins & les fapins , à Saint-Léger dans

( i) Ce genre a par quelques efpeces
,
beaucoup de rapport avec

les boletui , & par d’autres
, avec les moifilTures : elles tiennent le

milieu par leur grandeur & leur forme, mais leur velouté intérieur

les diftingue de l’un de l’autre.
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le Champfaur : Les poils qui compofent fon duvet, font

d’ujne finefle qui fait à peine le lixîeme du diamètre

d’un cheveu ordinaire.

5. TRICHIA globofa. an? Hall. n. 2160 Tab. 48.

€ 2.

TRiGHiA petiolo attenuato
,
capitulo albo fphgerico

,

villo nigro.

Son pied a une ou deuj^ ligdes
, il efl; plus gros g fa

bafe & fe termine par un globule blanc qui renferme une

laine noire. 11 yiçnt fur les bois morts aux environs de

Grenoble.

4. TRICHIA radiata.

TRICHIA globulo hæmifphærico feflîli, filamentis ra-

molis radiato.

Elle eft blanche
,
ayant un demi globule de deux

lignes entourés de vingt à trente rayons divergents
, ra-

mifiés & de même couleur. Vient fur les bois pourris

aux environs de Grenoble.

5. TRICHIA JpongioiJes,

TRICHIA verrai formis prollrata , vellere fulvo reti-

culato repleta.

An C\3ii\\t0iàesjlavèfcens
y
pediculo carens ? Michel. 2 14.

"

Elle forme des paquets de trois, quatre à cinq petits

corps «blongs , cylindriques, un peu recourbés, comme
des petitsvermilfeaux. Leur enveloppe difparoit d’abord

,

une laine jaunâtre fe dilate 6c confond ces petits corps

,

en un grouppe lanugineux divifé par lobes
,

dont on
peut diftinguer le pied en forme de calice & quelquefois

la pointe en forme de petit opercule. Leurs fils
,
vus

a la loupe ou au microfcope , font en refeaux très-régm

liers
, contenant ca & là

,
quelques grains de pouffiere

allong<és de figure ovoide. Nous l’a devons à M. de Bour-

non qui l’a trouvée fur les poutres d’un vieux pont à

demi pourri près de Saint-Jol’eph fauxbourgs de Gre-<

noble ; elle eR très-rare,
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5 ; ^ ? MUCOR L. Gen. n. 1554. Moi-
fîfTure.

Filets tendres, blanchâtre , terminés par un ou plu-

fieurs globules fugaces qui noircilTent ordinairement fur

la fin,

1, MUCOR muceio L, Syjl. IV. 628.

MUCOR (
fim^plex

)
ftipltatus

, capfula globofa L.Jpec.

Hall. n. siqy.

Cette moifilTure vient fur le pain & fur les végétaux

qui fc corrompent dans un endroit humide, par-tout.

2. MUCOR leprofus L. IV. ^24.

MUCOR fetaceus feminibus radicalibus. Spec. 16^6.
Cetre efpece efl; blanche

, enfuite jaunâtre , formant

des floccons ras & denfes. Elle vient fur les bois & les

pierres dans les grottes , en automne.

5. MUCOR glaucus L. Syft. IV. dap. fpec. 16^6.

MUCOR ftipltatus , capitulo fubrotundo , lineolis agre-

gatis compofito.

Celui-ci s’élève comme le premier , mais fes fommités

font compofées de petits grains difpofés par lignes. Il

vient fur les fruits acides
,

les courges
,
pommes , me-

lons
, 5cc.

4. MUCOR cruflaceus L. S}^. IV. dap..

MUCOR ftipitatus
, fpicis digitatis , auc compofîtis.

Michel. Tab. pi. f. _

Cette efpece eft blanche
,
portée fur un pied ,

tcrmi-

ftée par trois divifions fotrs-divifées ,
la chacune en croix.

Elle vient fur les viandes corrompues.

5. MUCOR cafpitofus Syft. IV. 62p. Mich. Tab. 91.

f 4.

MUCOR ftipite ramofo, fpicis ternatis. L. fpec. idyd.

Les petits filets de cette efpece , fe terminent par trois
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digitations très-marquées :
quelquefois il fe ramifie

,
mais

la même fous-divifion a lieu. U vient fur les fruits & les

aliments qui fe gâtent.

6. MUCOR viridefcens L. Syjî, IV. 6zÇ.

MUCOR granulofus viridis.

Il forme une croûte yerdâtre, par grains irréguliers &
grouppés , toujours humides & comme gélatineux. Il vient

fur les bois pourris.

7. MUCOR eryfiphe L. Syft. IV. 6zÿ.

MUCOR albus, capitulis fuîcis, feflllibus. Spec.

Fl. fuec. n. J2p2.

Il forme des taches blanches fur les feuilles mortes,

fur celles de l’érable
, du houblon «Sc autres.

8. MUCOR fepticus. L. Syft. IV. 5^0.

MUCOR unéluofus flavus. Spec. 16y6.

Cette moifilTure eft jaune , onélueufe & de très-courte

durée Elle vient fous les voûtes des eaux thermales &
ailleurs.

Ob(. J’ai vu à Vienne , fur les bois d’écaic
, dans les

galeries fouterraines des mines , deux autres efpeces de

moifilTure blanches , l’une droite & l’autre rempante

,

mais je ne les ai pas fuflifamment examinées pour les

caraélérifer ici. 11 fuffit d’ailleurs , d’avjair indiqué quel-

ques efpeces de chaque genre, pour que mes leéleurs

trouvent une bafe , à laquelle ils pourront ajouter leurs

amples moiftbns Et ego defidero Juperari ,

fatifque mihi decoris fore , fi fundamentum cedifido Jîraverim,

HalL

Tin du troifieme & dernier Volume.

A C R£ N 0 B LE

,

de Tlmprinaerie de J. AlliER,
Cour de Chaulnes. 178p.
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TABLE
DES GENRES FRANÇOIS.

A.

\ Tom. Pag.

140
Àche. II. 599
Aconit. * 703
Acorus vrai. II. 216
Agaric. 1013

ufuel. 1041

Agripaume. II. 391

Aigrcmolne. S19
Ail. II. 150
Ail commun. II.

Alkekenge. II. 496
Allier. 158
Allier. 558
Alviés. 806

AlylTon. 291
Amandier. 530
Amaranthe. II. 567
Amelanchier.

Ammi. II. 591
Ancholîe. 708
Anet. II. 631
Anemone. 72e
Angélique fauv. II. 599
Antore on Antora» 704
Arboufier. 589
Arbre de Judée. j86
Ardenqe. II. 414
Argouflè. II. 358
Arift-Oloche, ?74

Tom. Pag.
Armoile. 240
Arrête-bœuf. 426
Arroche. II.

Arcicliaux. 34
Afperge. II.

Afphodelle. 11.

Aftragale. 555
Aftrance. II.

Aunée. 212
Avoine. II. *39
A^erolier. 540

B.

Bagnenaudier. 434
Ballamine. II. 6(39

Barbe de Bouc. 68
Barbe de Chevre. 557
Barbon. II. 68
Bardane. 37
Bardane petite. 37
Bec de Grue. 367
Behen b’anc. 615
Belle Done. II. 497
Benoîte. 577
Betoinc. Z07
Betoine. II. 379
Biftorte. 1 10

Bled de miracle. II. *57
Bled de Turquie, II. 18
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Tom. pag. Tom, ?ag.

Bled de vache. 11. 414 Carrotte fauv. IL 65*
Bled barbu. II. *55 Cattatre. IL 365
Blette. II. 565 Celeri. II. 599
Bois gentil. 5*5 Cercifî. 68
Bois de Lievre. 409 Cerifier. 534
Bois de Ste. Lucie » 535 Chanvre. IL 569
Bonheury. II. 561 Charaigne. II. 5

Bonnet de prêtre. IL 539 Chardon. I

Bouillon bl. IL 489 Chard. à cent têtes. 11. 658
Bouleau. 788 Chard. à foulon. IL 299
Boulette. 264 Chard. Bénit. 35
Bourrache. IL 454 Chard. Bénit faux. 55
Bruyere. 5*4 Chardon Rolland. II. 65S
Bruyere à fruit. II. 288 Chaçme. ')

Bryone. II. 671 Charmille, y
• • 795

Bufon. (la) 650 Châtaigner. 795 - 796
Bugle. IL 347 Châtaigne d’eau. II. 339
Buglolïe. IL 454 Charrapot. IL 3

Buis piquant. ^75 Chelidoine grande. 687
Buis Bouix. II. 33 ^ Chêne. 79 *-

Bulbonac. 307 Chenille. 598
Bulîèrole. 590 Cherleria. 647

Chevrefeuil. IL 535
C. Chicorée. 59

Chinorrhodon. 54«

Cabaret. 817 Choux. 3*9
Cade. 812 Gigue aquatique. IL 589
Caille lait. II. 3*7 Ciguë iquat. II. 619
Calament. IL 568 Cîgüe Grand. IL 595
Camarine. IL 288

1

Ciguë petite. II. 600

Cameline. 276 1 Circée. II. 20

Cammoraille. 252 'Cifte. 692

Camphrée. II. 308 1 Clathres. 1044

Camphr. fauvage. 11.^

Cap'Uaire noir.

Capillaire de M.
Capprier.

Cardiaque,

Carline,

IL

287

854
8j4
690
391

Clavaire.

Clématite.

Clypeole.

Cocombre fauv.

Coignadîer.

29 1 Colchique.

n.

IL

1049

f 10

675

544
246
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Tom. pag* Tom. pag.

Coleuvrée. 11. 671 Ecuelle d'eau. IL 66t

Colfac. 5Î7 Eglantier. 546
Conferve. 1009 Ellébore blanc. II. 279
Confoude. IL 45 ^ Elleborine. IL

Gonfoude moyen. IL 347 Epuve. 807
Coquercr. IL 496 Epéautrc. IL 158
Cornouiller. IL 307
Coudrier. 794 Eperviere. 95
Courge. IL 671 Epi fleuri. II. 374
Coquelourde. 638 Epinar. IL 568
Crapaudine. IL 37 i Epine vinettc.

CrelTon. 339 Epurge. 824
CrelTon des prés. Erable. 80 £

Croifette. II. 334 Erinace. 1042
Croix du chevalier. 584 Ers. 406
Crucianelle. IL 316 Eupatoire. 1^9
Cucubale. 613 Eupatoire de marais. 184
Cufcute. IL Euphraife. IL 409
Cymbalaîre. IL 454 ,

Cynoglofle. IL 456 F.

Cytife. 409
Fænugrec. . 404

D. Faux acacia. 412
• Faux fenné. 434

Daucus de Crête. IL 6^6 Faux fenné. 395
Dent de Lyon. 72- Fayard. 796
Dentaire. 364 Fer à cheval. 399
Dentellaire. IL 447 Figuier. 799
Diélame blanc. y8i Filipendule. 557
Digitale. IL 419 Fléché. 7î^
Domptçvenin. Ih 486 Fougere mâle. S40. 842
Doronic. 205 Fougere femelle. 8 54
Doronic. 2 C7 Fougere fleurie. 836
Droüllicr. 538 Fraifier. 560
Dryas. 580 Fraifier de marais. 579

Framboifier. 558
E. Fraxinelle. 581

1 Frêne. • 79S
Echinope. 2.64 1 Fritiilaire. IL 249
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Tom. pag- Tom, pag*
Fromeoc. II. H.

bis.

Fumetcrre. Haricot.' 454
Fufain. II. 559 Héliotrope. II. 449
Fuftet. II. 545 Hépatique des font. 910

Herbes aux cucillcrs. 296
G. Herbe au chantre. 310

Herbe à cotton. 188
Garance. tl. 3*5 Herbe à Robert. 367
Garidel. 5*4 Herbe à l’épervier• 95
Gazon d’olympe. II. 55 i Herbe à Paris. 526
Gsnet. 4^10 Herbe à foulon. 60;
Genet d’Efpagne. 418 Herbe au Panaris. 556
Genevrier. 8t I Herbe au Turc. II. 555
Gentiane. II.

5 ^* Herbe St. Chriftophle. 691
Gcrmandrée. H. 549 'Herbe au chat. II. 565

355 Herbe à pauvre homme.
Geflè. 440 II. 444
Glayeul. II. 2^5 Herbe aux perle*. II. 430
Globulaire. II. 25)6 Herniaire. II. 515
Glonteron. 37 Hecre. 795
Glouteron petit. 57 Hieble. II. 544
Graine dé^canaris. II. 59 Hottone. II. 4S6
Gramen du Paru. II. 548' Houblon. II. 569
Gramen ufuel. II. léo Houx. II. 33(5

Grand bafilic. II. 593 Houx frelon. i74
Grande conloude. U. 4 yi Houx petit. ^75
Grande lunaire. 307 Hydne. 1042

Gra^îètte. II. 444 Hypne. 895
Gratiolc. II. 444 Hylîbpe. II. 364
Grenadier. 5^9
Crernil. II. 450 J.

Griore. 554
Gros bled. lï. Jacinte. II. 2^5
Grofeillcr. II. 541 Jacinthe étoilée. II. 2É4
Gui. II. 337 Jacobée de mer. 224
Guimauve. 384 Jambon de St. Antoine. (06

• Jahon. II. 670
Jafmin. 11 . 7



Tom. pag. Tom.
If 814. 8.Î M.
Immortelle. Z65

Imperatoire. II. 617 Mering. -

Jonc. II. 2Z9 Malherbe. II.

Jonc fleuri. II. 278 Marchant.

Jonc marin. 424 Marguerite.

Joubarbe grande. 685 Maronnier.

Joubarbe petite. 676 Marrube aquatiq. II.

Julienne. 316 Marrube blanc. II.

Ivraye. II, 175 Marrube noir. II.

Jufquiame. II. 488 Maffe au Bed.

Maflè d’eau. II.

L. Matricaire.

Mauve.
Laitron. 157 Meleze. 80

Laitue. M 3 Melinet. II

Langue de ferp. 836 MelilTè des bois. II.

Lapfane. 162 Meliflè. II.

Laurier des Alpes. J91 Menianthe. II.

Laurier alexandr. II. a74 Menthe. II.

Lavande. II. 363 Mercuriale.

Lentille d’eau. 851 Micacoulier.

Lentille d’eau. II. 21 Millefeuille. m
Lichen. 950 Milepertuis.

II.Lierre en Arhr. II. 54 » Millet.

Lierre tereftre. II. 370 Mirthylle.

Lilas comm. II. 6 Mitre.

Lin. II. 550 Moififlùre.

Linaire. II

II'

ir
11*

439 Moutarde.

Lis. i 75 Monti. (la)

Lis de St, Bruno. 266 Morele. II.

Liferon. 484 Morgeline.

Lonchite.

Locier.

Lunaire gr.

Lunaire petite.

Lunetiere.

Lupin.

I-uferne,

840

4'3
307
856

3°3
42-3

400

Morgeline aquat.

Morille,

Mouron.
Mouron d’eau.

Mufle de veau.

Muguet.
Mûrier,

II.

II.

II.

n.
Il

pag«

447
5>io

197

39a
387
389
308
191
198
381

. 807
44S

394
36S

485
357
5^7
800

49f
70

Stz.

104J
loôz.

338

6s t

493
6if

Z.

1044
461
462.

434
x 6q
7S7
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Tom. pag- Tom. pag;

N. P.

Narcifïè. H. 147 Pain de cocou. 585
Nard. H. 57 Pain de pourceau. II. 464
Navete. 335 Panais. II.

Navets. 5 34 Panis. II
• 65

Néflier. 541 Pâquerette. 197
Nelle ou Nielle. 640 Pariétaire. 11

. 345
Nénuphar. 700 Pafle-rage. 284
Nerprun. H. 556 Pafferine. 519
Nielle. 709 Paftel. 337
Noifettier. 794 Patience. 167
Nombril devenus. 676 Patte d'oie. II. 561
Noyer. 796 Pavot. 688

Pêcher. 531
O. Pédiculaire. II. 420

Peigne de Venus. n. 646
Oeil de boeuf. i6 Perce- bolfe. II. 463
Oeil de Chrift. 1X0 Percefeuille. II. 573
Oeil de perdrix. 754 Perce moufle. 862
Oeillet. 593 Perce neige. II. ^47
Olivier. H. 5 Perfil. II. 599
Oranger. 494 éoo
Orcanette. II. 453 Pefle. Sio
Oreille de lievre. H. 573 Pelle d'eau. II. I

Oreille de fouris. 641 Pervenche. 11. 485
Oreille de fouris. H. 458 Peuplier. 790
Orge. 11 . 17» Phasque. 859
Origan. H. 395 Pied d'allouette. 702
Orme \ Pied de lyon. II. 309
Ormeau. |

* * * * 797 Pied de loup. 8;6
Orobe. 435 Pied d'oifeau. 397
Oronge. 1017 Pied de poule. II. 69
Ortie. 11. 544 Pimprenelle. II. 506

Ortie m-orte jaune. II. 39 ‘ Pin, 804
Ortie morte. II. 382 Piflènlit. 7 i

Ortie morte. II. 386 Pivoine. 701
Plantaginelle. II. 445
Plantain d'eau.' II. ^77
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Tom. pag. Tom. pas*
Plantain. II. 500 R.
Platane faux. 803

Poireau. II. ijo Raifort. 309
Pbirée. 11 . 565 Raiponce. II. 49S
poirier. J 43 Raiponces. II. 5«5
pois. 445 Rapette. II. 460
Pois chiche. 405 Raves.

3 34.

Pois de belier^ 405 Rcgliflè. 475
Pois loup. 415 Reine des prés* SST
polycarpc. 6 fi Renouée. 519
polygale. 387 Renoncule. 7 Z 9 -7 Î4
Polypode. 84e Refcda. Szo
Polytrich. 8 j 3 Réveille matin.

Polytrich doré. 861 Rhapontic. 2-]a

Pomme épineufe. II. 488 Rhubarbe des moines. Z70
pomme de terre. II. 495 Ronce. 558
Pommier. 143 - 544 Roquette. 337
Poule grade. i6x Roleau, II. \

Pourpier. 817 Roder. 54 5

Pourpier de mar. 266 Rofmarin. II. 401
Prele. 834 Roflbiis. II. 549
Primevere. II. 466 Roage herbe. II. 414
Prunier. 556 Rouvec. IL 189
Prunellier. 537 Ruban d'eau. II. 212.

Pulmonaire. n. 451 Rue. 581
Putiet. 53 i Rue de muraille. 855
Pyrole. •

rS

5 S? Rue des prés.

c

7ii

Queue de chev. 854 Sabine. 815
Queue de lièvre- IL 177 Sabline. 619
Queue de porceau, II. 630 Safran. R. 244
Queue de fouris. II. 553 Safran bâtard. 35
Quintefeuille. yéi. 568 Sagine. 654

Salicaire. SiS
Salfepareille, 272.

Sapin. 804. 809
Saponaire, 605
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Tom. pag. Tom. pa&
Sanctte. 11. 364 Terre noix. II. 602
Sav/nier. 813 Therebinthe. II. 547
Saule. 7J 9 Thim. II. 554
Saxifrage, 660 & fuiv.

Saxifrage doréc^ 659 Thore. 705
Scabieufe, II. 290 Tilleul. 798
Sceau de la v< 175 Tinier, 807
Scille. n. 264 Tithymale. 82

1

Scolopendre. 8p. 8;i. Topinambour. 263
Scorfonerc. 74 Toque. II. 398
Scrophulaire gr. II. 417 Tormentille. 57^
Seigle-. 11. i68 Touzelle. II. *54
Senevé. 358 Trainaflè. II. 370
Serente. 810 Trefle d’eau. II. 485
Seringa. Trefle jaune. 415
Serpolet. II. 354 Trefle odor. 475
Sherarde. II. 316 Troefne. II. 6

Sicomore faux. 804 Trufe noire. IOJ4
Soldanellc. II. 465 Tulipe. II. 248
Sommettes. 560 Turqueccc. II. 555
Soude. II. îéo Tuffilage. *75
Sorbier. 541
Souchct. II. iSi V.
Souci. *97
Souci de marais. 720 Valériane. II. 280
Spargoute. 655 Velar. 310
Sphagne. 8;8 Veleze. 658
Spirea. 5^6 Verge d’or. 225
Stæclias. 189 Vcroinque. II. 7
Steller, 5»9 Verveine. II. 362
Sureau, II. 544 VelTè. 446
Suraauà grape. H. 54 }

Vigne. II. 540
Violette. II. 661

T. Violier. 3*4
Viorne. II. 545

Tabac des vog. 207 Vipérine. 11. 448
Tamaris. ir. 546 Volant d’eau. 757
Tanaifîe. 187 Vulneraiie. 415
Tartarie, n. 413

TABLE
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TABLE ALP HAB ETIQUE
DES GENRES ET SYNONYMES,

Contenus dans les deux derniers F'olumes,
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A. Agaricusi 1046

A Agératum. 189. 256
jTi. Bies. 809 Agératum. IL 443
Abrotanum, 240. 242 AGRIMONIA. 819
Ahfinthiumt s'Xl. 240-2^1 AGROSTEMA. 640
Acacia. 586 AGROSTIS. IL 7a
Acanos. 25 AIRA. II. 80
Acanthium. 26 AJUGA. IL 347
Acatna. 3 * 35 Ai\oom . 678. 681. 68ç
ACER. 801 Alabajlrites. 364. 526
AcetoÇa. 271 Alcea. 383. 385
ACHILLEA. 255 ALCHEMILLA. n. 309
Acinos. II. 3,6 Alchimilla. IL 559
ACONITUM. 703 649
Aconitum. 178. £05. 209. 702. AleSlorolophos. IL 432

722. 734. AleElorolophus, IL 41»
Acoro di Theoph, 76 Algoides.

5;

ACCRUS. II. 226 , Alifma. 187. 23*'

Acorus luteus. II. 224 ALISMA. IL 277,
Acroftichon. 841. 848 ALISSUM. îgt
ACROSTICHUM. 837 Alïium afcolonicum. IL 23s
ACTÆA. 691 Alnus nigrdi IL «37
ADIANTUM. 854 alopecurus IL 66
Adiantum. 839, 847 AU luya. 385
ADONIS. 754 ALLIUM. IL 230
ADOXA. 5^5 . Alnus. 789. 790
ÆGILOPS. IL 179 1 Alopecuros. IL 38a
ÆGOPODIUM. II. 599 Alfine media. 17Æ5CULUS. 366 Ali'ine. IL 31Ç
ÆTHUSA. II. 600

1 Alfine affin. IL 48 î

AGARICUS. 1Q4 1 i Alfine alp. èil

Tome III. • Y yy
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Tom. pag.j

Alfine. 6iO. 615. 616. 617.

6i8. 619. 620. 621. 622.

624. 625. 626. 627. 628.

629. 630. 632. 634. 637.

647. 630. 632. 657.
Aljlne paluflris. 11. 312
Alfinoides. 631
ALTHÆA. 384
AlyJJoides. 293
ALYSSON. 29 (

AlyJJ'on. 278
Aivffon. diofcorid. 16

AÏyffum. 281
AMARANTHUS.II. 367
Amhrojîa. 296. 387
Amello. 222
AMMI. II. 391
AMIGDALUS. 530
Arnmi. II. 398
Anacampferos. 677
ANAGALLIS. II. 461
Anagallis. 11. 463
Ana^allis aquat.

ANCHUSA. II. 434
Anchufa. II. 4n
ANDROPOGON.II. 68
ANDROSACE. II. 471
Androfczrnum. 493. 498. 300.

303. 304
ANDRYALA. 63
Andryala. 96. 120.

ANEMONE. 710
Anemone. . 75 5

ANETHUM. II. 632
ANGELICA. II. 628

399. 608. 609. 614. 629
An'ifomaratrum. IL 647
.Anonimos. ^^9. II. 339. 3 3 3

Anonîs. 426. 429. 431. 432.

ANTHEMIS. 23 2

Anthémis. 199. 702
Anthdis. II. 288.337
ANTHOCROS. 929

Tom.
Antherlc. callciilst. II.

antherk:um. ii*

Anthora.

ANTHYLIS.
Anthylis. 632 II.288. 332
ANTIRRHINUTVI. II. 434
Antirrhinum. 820
ANTOXANTHUM.il. 36
Apargla. . 78. 88.

Aparine. II. 3^0
Aphaca. 440
Aphanes. II. 310
Apiaflrum, II. ^94
Apios. 443
APHYLLANTES. II. m3
AphylUntes. II. 671-

APIUM. II. 39^
Apîum. II. 630

385. 608. 614. 633. 389.

394. 603
Aau -folium. II. 337
AQUILEGIA. 708
Aquilepa. 713. 716.
ARABIS. 318
Arabis. 327
Aracus. 406. 435
Arbor Judæ. 386
ARBUTUS. 589
ArcHon. 27
ARCTIUM. 37
AVENA. II. 139
ARENARIA. 619
Arenaria. 632
ARETIA. II. 471
Argemone. ^9
Aria. 538
ARISTOLOCHIA . 274
Arabis. 3^5
Armerius flos. 609
ARNICA. 207

Aronia. 540
ARTEMISIA. 240
Arthritica} H. 468
ARÜNDÔ. II. 13a

pagi

22Ç
266

704



ASARUM.
Tômï pag.

817 Barottis'.

Tom.
II.

ASCLEPIAS. II. 486 BARTSIA. IL
Afcyroides.

Afcyrumi

301

496. 498

Behen album.

Bellidajlrum»

ASPARAGUS. IL 273 BELLIS.
ASPERUGO. IL 460 Bellis. 0 M

ASPERULA. IL BERARDIA.
ASPHODELLUS. IL 265 BERBERIS.
ASPLENIUM. 831 BETA. IL
AJfen^o. 244 BETONICA: IL
AbTER. 221 Betonica. 418 612. 373
Aflcr. 208. 212. 213. 214, 213. „37

2i6. 21’]. 219. 237

j4Jlerifcus.

j4flewidei.

Ajlrdgalûides. 439. 440.

262

261

262

465.

ASTRAGALUS.
466. 472. 474

A^ragaîus.
543

AbTRANTIA
ATHAMANTA.
Athamanta.

AtrdRilis.

ATRAGENE.
ATRIPLEX.
Atriplex.

ATROPA.
Aurantïa.

Auricuia.

Auricula mûris

Auricuia urfi,

AZALEA.

436. 437. 473
H
ÎI.

II.

II.

35

656
^47
635

36
710
565

11.362. 363
II.

II.

497
494
469

I 18. 124

B.

BALLOTA.
Ballote crifpa.

Balfamina.

Balfamita.

Bdrha caprtt.

Barbarea.

Barbula.
311.32}

S80. 882. 80Ü.

II.Betonica aquat.

BETULA.
BIDENS.
Bifolia.
BiSCUTELLA.
BISSUS.
Bijfus.

Bijlorta.

BÎattaria.

Bliium alb.

Blitum polyfp,

BOLETLS.
Bonus henricus.

BORRAGO.
Botrys.

BRASSICA.
Brajfica. 319. 322. 342.
Britannica.

IL

IL
IL
IL

1013.

II.

IL
IL

BRIZA. II

.075

pag*

409
6091

21X

197
. 22a

27,

26^

56?
379
374-

• 37^
417
78iJ

182

47
305
1004
lOOX

519
492-

567
564

1037,
56s

454
563
329
330
214

61

1

BROMUS. IL iif
IL 467 Brundla. IL 396
IL 533 BRYONIA. IL 6jt

Bryonia. 275
BRYU.M. 86c
Bryum. 861. 863.

IL 389 Buceras. 404
11.384. 383 BUFONIA. 630
II. 6^9 Bugloffum. IL 451

236 Bughla. IL 347
356 BULBOCODIUM.TT. 244

Eulb. leucantkemos. TI.

Bulbocafianum. H,

Y y y 3

272



Bulbocod. alpin,

BUNIAS
BUNIUM.
Bunium.
BÜPLLVRUM.
BÜPHTALMUM.
Burfapaflorii. 281.

BUTOMUS.
BUXBAUMIA.
BUXUS.

C.

266

308
602

588

573
261

283. 291.

300. 3OJ.

II.

II.

II.

II.

II.

278

909
336

CACALIA.
Cacalia .

Calaminlha.

Calathiana,

Calceolus,

CALENDULA.
CALLJTKICHE.
CA LT HA.
Caltha alp,

Caltha,

Canuzlion.

CameLina.

CAMPANTJLA. II

CAMPHOROSMAII.

170

40. 176
II. 364
Il ,30
IL 54

196
II. 2

720
207

196

13

312

498
308

11.387. 388
II. 569
II. 485
II. 288

690
II. 534

357
284. 346

II. 379
580

Cirjium. II. 4^^
Cervicaria. II.907.

5 * *

Charnccbuxus. 389
Chamadrys. II.

3 50. 3 5 3

Chx’ïizdrys incana vulgaris. 15

Garduncellus. 36
CARDUUS. I

Canabis fpuria.

CANHCBIS.
Cantabrica.

Camphorata^

CAPPARIS.
Caprifohum.

CakuAMINE.
Cardamirie.

Ci^diaca.

Cervaria.

Cardus. 26. 39. 40. 55
Carduus , &C. II. 659
CAREX. IL 192
Carexleucoglochln.L.W. 194
CARLINA. 29

'

Carlïna. I «

CARPESIUM. 184
CARPINUS. 79Ç
Carvi. IL 389-607
Carvi alp. IL 631
CARVIFOLIA. IL 629
CARTHAMUS. 3%
Caryophyllata. 577. 580. 66

i

Caryophyllus. 394. 601. 602.

618. 619. 627. 629. 646.632
Cajfida. II. 399
Cajlanea, 366
CATANANCHE. 58
Catananche. 44

1

Cataria. IL 36%
CAUCALIS. II. 632
Caucalis. 380. 643. 652
Cauda mûris. IL 334

' Cedrus. 813
CELTIS. 800
CENCHRUS. II. 178
CENTAUREA. 41
\Centaurea. 24. 23. 38
'^entaurium. 27. 312
Centaurium minus. IL 339
CENTUNCULUS. IL 313
Centunculus. 643. 644. 647
Cepæa. 678
CERASTIUM. 641
Ceraflium. 617
Cerafus. 'i‘^3 . 334
CERATOPHYLLUM. 756
CERCIS. 38a

Cerefolium. IL 648
CERINTHE. IL 448
Cerinthhe. IL 453
Cervaria. 3

^®

Cervicaria. IL 3 1 1
. 907

CHÆROPHYLLUM. IL 642



Tom.

1077
Tom. pag.

Xhamxbruxus. 389
Chamxcifius. ^97 - ^9^

Chamæcerafus, II. 534
ChamxcLema. II. 37 ‘

Chamadrys. 350-

Chamœleon. 30. 31. 265

Chamxrmlum. 198. 252

Chamxmefpilus. 443.539
Chamanerium. 507. 508. 510
Chamœpithys. II. 350.400
Chamxrhodendros. II. 533.591
CHARA. II. 3

Characias. 831
CHEIRANTHUS. 314
CHELIDONIUM. 687
CHENOPODlUM.il. 561

Xhenopodium. II. 560
CHERLERIA. 647
CHLORA. 5 II

CHONDRILLA. 149

Chondrilla. 39. 58. 71. 72. 116.

151. 152. 153. 156. 158

Chænopodium. II.

Chriftophoriana.

Chryfanth Leucanthemum.

CHRYSANTHEMUM.
CHRYSOCOMA.
CHRYSOSPLENIUM.
CICER.
Cicer.

CICHORIUM.
CICUTA. II.

Cicuta. II.

597. 598. 6ot

Ckutaria. II. 610

611. 612. 620. ^44
CIRCÆA. II. 20
CINERARIA, 225
Cirfium. 2. 8. 15, 16. 18. 19.

32 23. 40. 52. II. 455
CISTUS. 692
CITRUS. 494
C}aihroid<ii- 1061

lELATHRUS, 1013. 1044

409
691
260
200

187

659
40/

459
56
586

595

3*

IL
II.

II.

Clathrus.

CLAVARIA. 1013,

CLEMATIS.
i limenum. II.

CLINOPODIUM. IL
CLYPEOLA.
Clypeola,

Cneorum.

CNICUS.
Cnicus.

COCHLEARTA.
COLCHICUM.
Colus jovis.

COLUTFA.
COMARUM.
CONFERVA.
CONIUM.
CONIZA.
Coni^a. 214. 216. 235
Coni^oides.

Confolida media. II.

CONVALLARTA. II.

CONVOLVULUS. II.

Coralloides. 934.936. 937.

Corecpjis.

Coriandrum. II.

CORIS. II.

Corinpia.

CORNUS. IL
CORONILLA.
Coronopus.

Coronopus fytvejîris. II.

ÇORRIGIOLA. II.

Corruda. II.

CORYLUS.
Cotinus.

'

II.

Cottonafler.

COTYLEDON.
Cotylcdoih 661, 663.
Cracca.

Cffimbe.

Crajfula,

pag.

1060

1049
710

378

393
295
292
518

35
I. 34
296
246
405

434
579
1009

595
185

i 262

184

349
260

484
958*

950.

fo\

464
329
307
JP 5

297
304

553
274
794
546

5 39
676
686

446
a/9

681

Yyy



Ï078

Tom. P^g- Tora. P^g»
CRATÆGUS. 409 Daiicuf‘, II., 603
Crat(Zogonum. II. 538 379. 388. 794. 395 • 607.

754 613. 61 7. 674.648
CREPIS. 136 DELPHINIUM. 702
'Crcpis. 66. 84. 122. IÇ7. 163 Dens leonis. 61. J

3

79. 81. 82.

Crifla. 11.413,453 83. 84. 86. 87. 88. 90. 91 .94.

CROCUS. II. 244 96. 98. 104. 122 .167
CRUCIANELLA. II. 316 DENTARIA. 364
CUCUBALUS. 613 Deniaria aphylles. 45 . 46
Cucubalus. 603 Dentaria. II. 412
Cucumis. II. 673 Demîculata, 326
CÜCURBITA. II. 672 Defcuretu 348
Cuminune. II-îS9*-'595 DÏANTHUS. 593
CUSCUTA. II. 311 Dianthus. 603
Cyanus. 46. 47. 30. 32 • 53 Dîapenfia. IL 636
Cyanoidcs. 42 Diapenjia. IL 471
CYCLAMEN. II. 464 DICTAMNUS. 381

C'ydonia. 544 DIGITALIS. IL 419
CYNARA. 34 D'igitalis. IL 444
C^ynara. 44 Dioyreiiea. 207

Cynocephalum. 921 DIPSACUS. IL 299
Cynocrambe. 5^7 D'ipfacus. IL 290

CYNOGLOSSUM.II.?4ç^ 4«:6 DORIA. 223

Cynorrodon. 556 DORONICUM. 203

CYNOSURUS. II. DORYCNIUM. 416

Cypero'ides. IL 192. DRABA. 280

193 Drabu, 281. 284. 29S. 321.

CYPERUS. II. 181 326. 3%7
Cyperus, ' II. IQO I9I DRACOCEPHALUM.
CYPRIPEDIUM. II. 54 IL 400

CYTISUS. '409 Dracunculus. 244. ^36
çytijùs. 479 Driopteris. 843. 847. 049. 8*50.

Sle A

D. DROSERA. IL 549
DRYAS. 380

T)aÛiïis. 97
DACTILON. IL 69
Damafonîum, IL 277
Dantia. IL 712

DAPHNE. 515
Daphnoides. 315
DATURA. IT. 488
JOaucum. IL 635
yAUCUS. IL 65 1

Drymopogon.
IL

557
Dulcamara. 49 s

E.

Echînophofa.

ECHINOPS.
IL 654

164
ECHIU.M. IL 448
Echiutn. JL



Tom. pag.

^læagnus. 783
Elatine. 17
Elatine altéra. II. 434
Elïchryfam, 189. 190
Ellehorus. 716. 717
Emerus. 3 P 5

EMPETRUM. II. 288

Enula campana. 212

EPHEDRA. 816
EPILOBIUM. 507
Æpimelis. 543
Epjpaflis. 40. 44. 43. 46. 47.

51.. 32. 53.
,

.

Epipogum. 44
EQUISETUM. 834
Erica. 514
Erica Baccïfera. II. 288
ERIGERON. 233
Erîgeron, 226
Erinos. II. 313
ERINUS. II. 442
ERONIMUS. II. 3?9
Eruca. 306. 309. 329. 332. 337.

342. 743. 343. 346. 348.

>49 - 350- 354
ERVUM. 40i5

firvuin. 431
ERYNGIUM. II. 638
ERYOPHORUM. II. 183
Eryfimum. 310. 314. 329. 330

33 %. 342
Erythron'wm. II. 274
EJula. 826" 828. 830
Efula dukis. 826
EUPATORIUM. 169
Eupatorium. 819
EUPHORBIA. 82-j

EUPHRASIA. II. 409
Euphraju!, Ciÿ

1079
Tom. pa-g»

F.

F<zniculum.

Fa^opyrtim.

FAGUS.
Ferrum equîn,

FESTUCA.
FICUS.
FILAGO.
FHugo.

Filicula.

Filipendula.

F'ilix. 841.844

II. 580

594. 632

524

795
396. 399. 400

II. 93
799

1S8. T91. 193. 194
846. 847. 849

n 557
845. 849. 850.

Fiflularla. II. 422
Flammula. 71

1

fontinalis, 91.8

Fontinalis media. \ II. 341
FRAGARIA. 360
Fragaria. 361. 362. 363. 367.

FranguU.
569. 570. 575. 379

II. 53^

FRAXINUS.
FRITILLARIA
FUMARIA.

:

Fungus. 10

387
.798
249

383
\ 8 . 1021. 1050

II.

G.

Galanthus.

GALEOBDELON,
Galcga.

GARIDELLA.
GÀLEOPSIS.
Galecpfs,

GALiUM.
GENISTA.
GENTIANA.
Gcnliana.

Gcntianclla.

Cenijla.

y y y 4

II.

II.

437-

II.

247

^91

43 S

384
386

11.403,378
II

II.

II.

418,

317
420
321
ç 12

5^5

419



!io8o

Tom.’
'Gmiflella.

GERANIUM.
GEUM.
Geum. 66 ,

,

Gingidium. H
GLADIOLUS. II!

Glaucium.

Glaux, 267. 4^7.
Glaux major. II

GLECHOMA. Il'

GLOBULARIA. II

GLYCIRRHIZA.
Glvcirrhi^a.

GNAPHALIUM.
GnaphaUum.
Gram, pamajjî. II.

Gramen alp.

Gramen parnajjl aliud,

II.

GRATIOLA. IL
GroJJularia, II,

pag-

424
367
SU
662

594
223
688

HelUhorus^.

Helleborus mlnîm,
helvella.
Helxine.

Tom.' Pag'

000
460
Zj-y \tiepanca alba.

!_0 !
Heraclea.

I06
îHERACLEUM.
^H^rbaGarardi.

475 '

457
ï88

196
263

Guettarda. IJ,

Gymnoftomum.
GYPSOPHILA.

H.

HEDERA. il
Jîedera. II.

Hederulq. aquat.

Hedwtgia.

Hedifarum.

HEDYPNOIS.
Jdedypnois. 70. 72.
HEDYSARUM.
'Hedyfarum.

Helenium. 212. 213. 216.

JHelianthemum, 693.
HELTANTHUS.
heliotropuim.il
Helleborafïer,

HtUeborine. e -t

HELLEBORUS,

Herba rotta.

Herba Jacra.

Herba trinïtaùs.

2Q, Herba St. Franc.

618
Herba para^Jis.
Herba trientalis.

Herba vend.

HERNIARIA.
Herniara.

46o\nejperts. 3 »
869
601

664

444
542

543

719
657

I045*

346
484
2.6G

659
548
386
637

599
^55

394
721

639
495
466

363

393
555

650. 633

J14. 315-317

II.

1013.

IL

424-
II.

II.

II.

II.

II.

II.

IL

IL

II.

IL

541

371
22

884

455
77
165

590
404
267
698
263

449
718

• 54
716

"• 357
Hefperis dcntata. 347
HESPERIS. 516
HIPECOUM. IL 343
HIPPOPHAÆ. II. 338
HIPPURIS. IL X

Hieracioïàes

.

144
HIERACIUM. 9S
Hi^racium. 6 1

.

62. 63. 64.

66. 67. 68 70. 71. 73-

78. 80. 81. 83. 8;. 86.

88. 90. 91. 99 1 57- 1 38.

139, 140. 141.I145. 148.

15g. 165
Holcus. 87. 88
Holofchtnos. IL 189
HOLOSTEUM. 631
Holoiieum. 619. 838
HORDEUM. II. 171



1081

Tom. pap Tom. pag.

Hormlnum. H. 3 $i ILEX. II. 3 3 ^

40 Z 404 Ilex. 793
HOTTONïA. II. 482 Illecebra. 683

HUMULUS. 11 . y 69 ILLECEBRUM. II. 55 ^

HYACINTHUS. II. Z63 fntibus. 59
HYDNUM 1013. I 042 IMPATIENS. II. 669
Hyd.ocerato vhyllvm. 758 IMPERATORIA. H. 627
HYDROCHARIS. jz8 ImperatoîU^ II. éz8
HYDROCOTYLE. lonthldfpi. 292 . 295. 305

II. 661 INULA. 2 1 Z

Hydrolapatbum. z68 IRIS. II. 224
Hydrophace . x i . zz ISNARDIA. II. 3 ii

HYOSERIS. 1 64 Ifophyllu 7n. II. 578
HYOSCIAMUS. II. 488 ISOPYRUM. 7«5
Hypecoim. - 714 JUGLANS. 7 Ç)è

HYPERICUM. ’
495 Juncellus. II. 18S

HYPNUM. 89Î Jitncago. II. 2zS
HYPOCHÆRIS. 60 JUNCUS. II. 2Z9
Idypochms. 67 Juncus. 420
Hypomaratrum. II. 581 JUNGERMANNIA. C

) lX

HYPOCREPIS.. 399 Junlperus. 811
Hypopithys. 581
Hyppion. II. 5^7 K
/jyffopifolia. 8 19
HYSSOPUS. II. 364 Kali. II. yS»

Keiri.
3 ‘ 5

ï. Knawel. 649
Kolreutera. 890

Jacea. zj. zj. 38. 39.

43. 47. 48.49. 50 • 5 ï- L.

5 ^- 54
Jacobœa. zz;. Z17. zz8. ZZ9. Lcibmnum. 419

Z30. Z31. Z3Z LACTUCA. 153
JASIONE. 11. 670 Lacltica. ijo. 161. 928
Jufme mont. II. 475 LAGURUS. II. 177
JASMINUM. 11. 7 lamium. II. 382
ISATIS. 307 Lamltm paymon. II. 41

S

IBERIS. 287 L.unium. II. 571
Jberh, 187. 300. 361' Lampfana. 310 .338



io8^

Tom. pag- Tom. pag.
Lapamim. Z67 Liianotis. il. 622
Lappa.

. 648. 649
Lappa major. ~ 36 LICHEN. 930
LAPSANA. 162 Lichen. 1004
Lapfana. ï fO Lichenaflrum. 9^3
Larix. 807 Lichenoides. 534 • 94 I- 9 y 6 ,

LASERPITIUM. II. 622 963. 964. 967. 976.
Laferpïtium. 11 . 61S 980. 983
LATHRÆA. H. 408 L'.cium. IL 537
LATHYRUS. 440 LIGUSTRUM. IL 6
LAVENDULA. II. 363 LIGUSl ICUM. IL 608
LaureoU. 517 Ligufiieum. IL' 611
Leàum. 692 6ii . 615 61S
Ledam alpin. 59 ^ LILIUM. IL 275
L^dum palufire. 59 ^ L'dhim convall. 11 . 261

Leerfta. 872. 88 J
Limodorum. 40

LEMNA. il. 2i Lîmnopeuce. I

Lenma. Lingiia cervlna. 852
Lens. 408 Lingua pUnïi. 732-

*Lenticula. 21. 8jy Linatia. 292. IL 5 JI

Lenûcularia. II. 446 559
LEONTODON. s 67 Linaria faxat. IL 435 -

Leontodon. 77. 7_?• S )' S6. 436. 437
87. 90 Linaria rubra. 508

LEONURUS. II. 391 LINOSELLA. II. 445
Leontopadium, 191 Linofiris. 1S8
Leontodonttoidef. 1 66 LINUM. IL 550
LEONTODON. 82 LITHOSPERMUM.
LEPIDIUM. 284 IL 540
Lepïdium. 297 . 300. 301 LOLIUM. JL 175
Leucanthemtim. 201 L?ncbifts. 840. 845
J.eueas. IL 39 ^ LONICERA. IL 535
LEUCOIUM. IL 147 LOTUS. 415
Leucolum. 280. .313. 5

» 4 - Lotus. 396.416. 415
3iy, 518. 510. 32 y. 326. Lotus arhor. 800

U 7 - 3 Î^ LUNARIA. 307
Leviflicum. IL 6®8 Lmaria alla. IL 465
Lens pdu^r. S; 5 ,

Lmaria, IL 468

304 837



Tom. pag
Lanularîa. 911

LUPINUS. 4^5
Lupulus. II. 569
Luteola. 8zo
jbycbnis. 601. 605. 604.

6of. 606. 607. 609.

610. éii. 612. 613.

614. 6iy. 625. 629.

640. 6 y 2. 658
LYCHNIS. 6 3 S

LYCOPERDON. lOl 5.

053
Lycop^rdin. 1056
Lycopodioides. 838
LYCOPODIUM, 856
LYCOPSIS. II. 460
LYCOPUS. II. 390
LYSiMACHIA. II. 463
Lyfwiachïa. II. 599
l.y(Î7nachla. yoé. ycS. 510
Lytbofpermum. H. 4 y 8

LYTRUM. 818

IvL

MCERHINGIA.
lus. 559

Magijirantia. W. 628
Mais. II. 180
MALVA. 3S2
Malus perfica. 530
Malus aymenlaca. 554
MAPvCHANTIA. 920
Marrublaftrum. [Î.371 57 i

MARRUBIUM. II. 389
MARSiLEA. 65s
Marf.lea. 928
MATRICARIA. 198
//Utrkaria, 200

I0B5

Tom. pag-

Matrîfyha. II.

Mediea. 401
MEDICAGO. 400
MELAMPYRUM.II. 414
Melampyrum. 7 î4
MeUnium. II. 666
MeUnthium, 709
A^eleagns. II. Z49
MELICA. II. 88
Melilotus. 402. 405. 47(5

MELISSA. II. 368
MELITIS. II. 394
MENIANTHES. ;il. 485
Adentraflrum. II.

3 f 7
MENTHA. IL

5 57
MERCURIALIS.

S il
MESPILUS. 54 *

Me[pilus. V 4.0

Me-um, II. 583
617. 61

S

MÎCROPUS. *95
MilUfol. ncjuat. II. 485
Millefolium , 2^9 . 260
MILIUM. II. 70
Mimulus II. 4*5
M.N’lUiM. §64
Mnium. 888 . 89-1

MOMORDICA. II. <^73

Monophylta. II. 265
MONOTROPA. v8i

MONTIA. 6n
MORUS. 787
Morfus ran£. 528
MofehatelU. 526
MUCOR. io6i
Mucor. joi 3

Mufeus. 877
Mufeari. 11 . 26}

, Mufeipula, 605
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Tom. pag.

'Mufcus. 8y8. 859. 89^. 899.

904.906.917.939. 941
'AfutelUna. II. 618
MYAGRUM. Z7 ^

MYOSOTIS. II. 458
MyofotU, 64Z. 643. 64 j. 646

647
MYOSURUS. II.

MYRIOPHYLLUM. 717
Myrrhh, II. ^ 4 Z

644

N.
l

‘Napellus, 704. 705
Napus. 334 • 33 Î

N^rciffoleucolum. II. i 47
NARCISSUS. II. i47
NARDUS. II. 37
Nardas celtica. II. z8y
J^ardus italica. II.

3
<î 3

NARTHECIUM. II. ZZJ
Najlurtïum. 184. z86. Z91.

539 • 34 Ô- 3JO.

357.358. 361.,
3ÔZ

JSfeckfra. 896
NEPETA. II. 365
JSHdus avis. 45
NIGELLA. 709
Nijfolia. 441
Noli tangere. II. 669
Noftoc. 1008

Nummularia, II. 46Z
Nux Jugl. 797
NYMPHÆA. 700

Toiïî. pag,

O.

Occymoides. 608. 615. 639.
649

Odontlfes. II. 411

(ENANTHE. 11 . 610

(ENOTHERA. 506
OLEA. II. S
Oleafter, II. 338
Onagra. 506
Onobrichis. 387. 390. 395.

44^* 4^ ^ * 465
ONONIS. 416
ONOPORDUM. if
Onopndum. 6. xj

ONOSMA. II. 455
OPHRIS. II. 45
OPHYOGLOSSUM. 836
Opulus. II. 544

Soz
ORCHIS. II. i4
OreofeUnum, 11 . 580

633. 634
ORIGANUM. Il 395
Ornitb. nutans. II.

ORNITHOGALLUM.
i7 i

II.

Ornithog. fragîferum.

z68

II. Z70
ORNITHOPUS. 397
OROBANCHE. II. 406
Orobanche. 46. j8z
Orobanchoides, 5S1
OROBUS. 435
Orvala. II. 405
OISIRS. II. 289
OSMUNDA. 836
Ofmunda Crifp4 . 833



Tom. pag*

Perfoliata.

Tom. pag
Othoma. IL 57 Î
Oxalis. 270.272. 585 57y
Oxycoccus. 5»4 Perklymenum, II. 534
Oxyacambu. 540 Perfica. 550
Oxys. 585 Perficarïa. 521

Pervinca. II. 48^
P. Pes Columbinus. 380

Padus.

Petafitajirum. 179

53 ^ Petafites. 174 175
"

PÆONIA. 701 Pe troÇelinum. II. 585
Paliurus. II. 539 607
Palma Chrifti, 43 PEUCEDANUM. II. 650
Panaces. 697 Peucedanum. II. 580
Panax. II. 378 614. 629. 654

6 i 6 PEZIZA. 1013. 1047
PANICUM. II. 63 Phanix. $
PAPAYER. 688 PHACA. 47 i
Paraly-ica.- II. 467 Phalangium. II. 22J . 267
PARIETARIA. II. 345 PHALARIS. 11. 59
PARIS. ;i6 PHALLUS. 101 3. 1044
PARNASSIA. II. 548 PHASCUM. 859
Paronicbta. 281. 653. 669 PHASEOLUS. 434
Parotjichia. II. 558 Phafeolus. 43S
PaSTINACA. II. 636 ?HILLIREA. II. a
PEDICULARIS. 11. 410 Fhleos. 75^
Pedicularïs. II. 410 PHLEUM. II. 59

411. 412 PHLOMIS. II. 392
Peganïum. 583 Fhellandrium. 11. 61S
Pentaphyllmn, 572 PHELLANDRlUM.il. 619

574 629
PetJtaphylloides. 575 - 579 ^IHLADELPHUS. 529
Pentapteris. 757*758 ibu Diojcarid, II. 282
PEPLIS. 266 Pju mmm. II. 287
Peplos. ") Su Piyllins. •852

Peplus. S *
‘ ' * ^ J»

Plyllon Dal. II. 47 S

Peplïs.
CO Phjlon. 663

Percepier. II. 511 Phyium. 2S1

Perfoliata. 319. 330 PmSALIS. II. 49^
phy -

teuma . 11. 515
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II.

II.

Tom.
Ticea,

Picnocomon.

PICRIS.
Picris, 78. 80. 87. 88.

P'iganum.

Piiofella. 98. 99. 100.

105. 106. 118.

PIMPINELLA. II.

Pimpinella,

Pimfiella.

Pïnafler.

PINGUCUILA.
PîNUS.
PïïHS.

PISTACIA.
Pifiolocbu.

PISUM.
PLANTAGO.
Plantago ovina.

PLUMBAGO.
Pneumonanthe,

POA.
Polemonu
Polytim,

POLYCARPO^.
Polycarpon.

POLYCNEMUM. II.

POLYGALA.
Polygalon. j 94.
Polygon. mm, II.

Polygonatum. ll.zùi

Polygonatum.

POLYGONUM.
Polygonum fcemind. II.

Polygonum.

POLYPODIUM.
Polyrlnz^QS.

POLYTRICHUM.

pag.

810

31

147
90.

137

713
101.

311

605
II. J 86-6 JO
II. I

S05

444
804

J 40

547
^74

445
500

304

447

5 ^^

II.

II.

II.

lE

II.

II. 35 -

65:

640

iS:

58:

59 »

55 ^

i?f

604

5«9
I

549
840

565
86z

Tom. pag.
PopuUgo. 7ZO
Populus. 700
PORTULACA. 817
POTAMOGETON.

il. 34d
Potamogeton. 757
POTENTIELA. 561
POtentilia,
Poterium. 470
PRIMULA. II. 466
PPvENANTHES. i jo
PRUNELLA. • II. 39J
\?runella, II. 347
PRUNUS. 551
PSORALEA. 47 J
Pfetido ligujh um, 53a
Pfeudo melantbium,

Pfeudo Rbabarb. 7
1 5

P[yIliumi II. 30J
Ptarmica, Z07. zjj. zjO'

Pteridhtnté 835
PTERIS. S J

Pulegium, II.

PULMONARIA. II. 451
PiüiiionaTia. 1 19. 1Z4. izj.

iz8

PUNCIA. 529
PuljatilU,-ji^.yi^,yi6.jiy,

7z8
PYROLA. 487
Pyrola. 365
Pyretnnn, zoz. Z03. 204
PYRUS. J43

T

0:

Qiiinquefoliiim,

QUERCUS.
579
792



Toiîi. P“g- Tom. pag*

499
R. RUTA. j8i

cavJ. 386 S.

Radix idxa. 590
Rai-graff. 11. 177 Sahina, 813

RANUNCULUS. 719 Sedulum, 66.2

Rtiminculus. 716. 719. 7M. SAGINA. 654

7 ^4 - 7 Î 5 - 756. Sagitta. 75<5

Rapji. 334. 355 SAGITTARIA. 756
RAPHANUS. 309 SalicAria. S18

Raphatii/trum. 310 SALIX. 7'59

Rapijîruui. ip6. 177.310 SAL SOLA. II. 560
Raponticoides. SALVIA. 11. 40Z
Rapuncuhis. 11 . 504 Sal via vït£. ^55

67

1

SAMBUCUS. II. 544
Regiva Pratls, 557 SAMOLUS. II. 46a
RESEDA. 810 SANICULA. 11. 69<Î

Khacapitatum. 44 Sarticula. 66/. 66z
Rhag.tdJolus. 164. 166. 167 SAPONARIA. 605
RHAMNUS. II. 536 Saponaria. 60Z
RHINANTHUS. II. 411 SATUREIA. II. 364
Rhamnoides. IL 33S SATYRIUM. II. 40
Rhapomicoides. iS SANGUISORBA.il. 306
Rhaponticuni, 4 1. 44 Saxifraga. IL 364
Rhodiola. 677 579. 582, 603. 604. 614.
RHODODENDRUM. 59 » 649. 6j4 6)9 ^60

RHUS. II. 545 SCABIOS^\. II. 2-90

RIBES. U. 54» Scabioft. 47
RICCI A. 917 Scabiof purpurea. II. 293
ROBINIA. 41 2 SCANDIX. IL 64(7

ROSMARINUS. II. 401 Scandix. II. 645
ROSA. 545 SCHÆNUS. IL îSjT

Roftt alphu. 591 SCHEUCHZERIA. H. 227
RUBIA. II. 3 ‘ 3 Scheuchz,eria. II. 22 J
RUBUS. 558 SQLLA. II. 264
Ruifcbunti. Il, 400 SQRPUS. U. i8(;

RUMEX. 267 Sclarca. II. 402 • 4°f
RUSCUS. i 75

^

SCLERANTHUS 648
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Tom. pag- Tom. pag.

SCOLYMUS. 57 Sîderltïs. II. 371. 390. 656
Scordium. II. 353 Silaiim. II. 614. 615
Scorpioides. 598 SILENE. 604
SCORPIURUS. 598 Silene. 639. 658
Scopiurus. II. 459 Siler. II. 627
SCORZONERA. 74 SINAPIS. 558
Scorz^oncfa. 71. 78. lyy
Scorz^oneroides. 78
SCROPHULARIA. II. 417
SCUTELLARIA. II. 398
SECALE. II. 168
Securidaca.

3 97
SEDUM. 676
Sedum petrxam. II. 576
Sedum alp. U. 470
Sedum. 281. 648. 663. 66y.

—668.670.673. 675. —
68 ). 686

SEUNUM. II. 652
Selinum. II. j8o. 624.

628. 629. 651.636.
Selago. IL 509. 857

Sinapi. 312. 352. 341
Sifimbria.

SISIMBRIUM.
Sifimbrium. 3 1 1

. 352.

348. 3 JI

SiSON. II.

Sium ait, II.

SMILAX.
Smdax. II.

Sinilax levïs. II.

Smirnittm. II.

SOLANUM. II.

SOLDANÉLLA. II.

SOLIDAGO.
SoUdago.

SONCHUS.
Sempervivum. 683 ; Sojîchus. 6j

SEMPERVIVUxM. 68f ! Soi bus alpina.

Senecto. 21

1

SORBUS.
SEMECIO. 226 Sorbus,

Serapias. II. 40 SPARGANIUM. II.

SERAPIAS. II. 50 SPARTIUM.
Seringa. 5^9 Spa.tium,

Serpentina. II. 304
I

Spéculum veneris, II.

IL 354 .

II.

3 Î 5

38

579

Serpillum.

SERRATULA.
SESELI.

Sefdi. II. 598. 599. 607
61 1. 614. 615. 624. 641

SESLERÎA. II. 92
SHARARDIA. II. 316
SIBBALDIA. I II. 553
SIDERJTIS. II. 372

1013.

spergula.
sphæria.
Spharta.

sphagnum.
Sphtgnum.

S. h 'ndiliu7n.

Spicant.

Spïna. Solflitïalïs.

SPINACIA. II.

349 *

34®

339
540.

361

607

590
272
265
4S4
609

493

46J
225

232

157
. 7 i

538
541

^39
222

418
420
;> 4-

1056
1008. 1051

85S
860. 884

11.637.639

838
56

S6S
SPIRÆA.
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Tom. pag. Tom. pag.

SPIRÆA. 5
Tetroychis. 46

Spinalba. II. 66û TEUCRIÜM. II. 5.0
SPLACHNUM. 860 Teuenum. II. JS. 399
Squamaria. II. 408 Thapfia. 11.622. 626
STACHIS. II. 374 THALICTRUM. 71 z

Stahelina. II. 409 Tbamdicnemum. 604.

STATICE. II. 55 ^ Thappa. II. 6 II

STELLARIA. 6 iy Iherebintus, II. 547
Stellarïa. 61e. 627. 645 II. 2. THESIUM. II. 539
STELLERA. 5«9 TlnmeUa. 515. 518
STIPA. II. 138 THIMUS. II.

3 34
Stramonium. II. 488 THLASPI. 298
Stratiotes. II. 486 00 284. 286. 289.
Stiuihiopteris, 838 292. 293. 296
Succifa. II. 291 Tfjlafpidium. 303. 30J. 306
SIUM. II. 597 Thora apula. 170
Sium. ^61, II. 607 Thora vald. 719
Superba. 599 TILIA. 798
SWERTIA. II. 520 Tithymalus. S21. 832
SYMPHYTUM. II. 45 ^ Tofieldia. II. 22c
SYRINGA. II. é TORDILIUM. II. 641

Tordilium. 11.617. 6 c 2

T. TORMENTILLA. 57^
Tormentillacandida. II. jio

II.TAMARIX.
TAMUS.
TANACETUM.
Tmacetum. 255
TARAXACUM. 72
TaraxACUîH. So. 83. 87. 88.

94. 96
Taraxacoldes.

'Tar^xAConoidef,

TAXUS.
telephium.
Telephium.

Tljeftkulus hircin,

odoratus.

Tetrahit-

Tom.
II.

III.

i 73
186

258. 260

79. 94
81 . 89

814

H 4

677

4 '

46

375

II.

Tortula

TOZZIA.
Trachélium.

Tragacaniha.

Tragium.

TRAGOPOGON.
Tragopogon.

Tragojeimum.

Tragum.

TRAPA.
TREMELLA.
Tremella,

Tribulus aquat,

[Trihulus.

Z Z Z

II.

II.

fll.

871

4 «t

507
470
606
68

7 <î

579. jSS.

603 . 604
8/7

II. 339
J 006
1009

II. 340
403
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Tom. pag.' Tom. pag.

TRIBULUS. 584 VÏBURNUM. IL 145

TRICHIA. 1015. 1060 Vicia, 406. 407
Trichotnanes, 8n VICIA. 446
TRIENTALIS. 565 VINCA. IL 485

Trifolium arg. 412 VIOLA. II. 661

Trifolium. 414. 4fJ. 563. Viola alpîna. II. 4éy
Viola barbata. f 9 f

TRIFOLIUM. 476 Viola mariana. U. 508

TRIGLOCHIN. IL 228 Viola matronalis. 3ié

TRIGONELLA. 404 Viola. 364

Tripolium. II. 447 Vtrga fanguinea. II. 308

TRITICUM. II. 152 Virga atirea. 225

Trixago. 11 . 37 « Vifcago. 605. 606. co8. 610.

TROLLIUS. 7«9 612

Tttbera. loss VISCUM. IL 337
Tunica. 602 VISNAGA. IL 594
Turritis, 312. } i J.

’î
1 9. 330. VITIS. IL y 40

TURRITIS. Vitis idaa. 512. 589

TUSSILAGO. 173 ULEX. 414
Tufjîtago. i 34 ULMUS. 797
TÜLIPA. IL 248 Ulmaria. 55 ^

TYPHA. IL 191 Ulva. 928
ULVA. 1008

Umbilicus. 6y6
V.

Unifoliuni. IL 263

VACCINIUM. 511

VALANTIA. IL 334
VaLERIANA. II. 280
Vdleriana fAliunca. IL 286
VALLISNERIA. IL 13

VELEZIA. 658
VERATRUM. IL i79
Veratrum. II.

VERBASCUM. H. 489
Verbena. 310
VERBENA. II. 362
VERONICA." IL 7
VeronUafam. IL 434

Vclv'Aus^ terr, H.

UB.TICA. II.

Urtïca. II.

Ufnea. 939. 941. 942.

UTRICULARIA. II.

WeberA,

Uulnerarta.

UVULARIA-. II.

48 ç

344
579
944
44 <^

878

174
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Torr. pag. Tom. pas-

X. Z.

XANTHIUM. 37 ZANNICHELLIA. II. 4
XERANTHEMUM, 26} ZEA. 11. 18

Xris. II, 2iy Zigia, 80Z

Xyltfitum» IL JH

FIN-.
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